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a la mimoire de Paul Lemerie 




Paul Lemerle 


Ces demises ann&s, Monsieur Lemerle a beaucoup fait pour que la collection * Archives de 
rAthosu puissc continuer 6 paraltre, II avait un dossier dans lequel on trouve la trace de toutes ses 
demarches, et les r6ponses obtenues. Sur la couvcrture, il a Gcrit le mot &Y WV * ce ^ &n effet son 
combat, peut-fctre celui de ses combats qui lui tenait le plus & cceur. D6s 1973! en t&te dcs Actes 
d’Esphigmenou , et & de nombreuses reprises par la suite, il a 6voqu6 dans les «Avant-propos* des 
volumes de la collection les difficult6s financiferes qui pesaient sur Pentreprise, au point de la 
menacer a certains moments* Non sans efforts, il a su rSunir les concours nSccssoires et la situation 
est aujourd'hui meillcurc, d’autant qu’Si son initiative, ct gr&ce A la compr6hension de tous, un 
accord de co-edition a 6t6 6tabli en aotit 1989 entre les editions P. Lcthielleux et le C.N.R.S. 

M, Lemerle s’est r6solu, en mai 1989, a me confier la t£che de poursuivre la publication, ct ceci 
aussi a 6t6 accepts par tous. J’esp6rais partager cette responsabilite avec lui le plus longtemps 
possible. Mais il nous a quitt6s le 17 juiliet, ayant tenu & jour et mattrise jusqu’au bout les dossiers 
scientiflques, administratifs et techniques de la collection. D 3 autres clrconst&nccs permettront 
d’6voquer Texceptionnellc qualite de Phomme et Pceuvre du savant qui fut, entre autres, le nouveau 
fondateur — aprfcj Gabriel Millet — des ((Archives de PAthosi. C’est peu dire qu’il manque. 

Les historiens peuvent compter sur la poursuite de son entreprise, dont le dix-septi&me Congr^s 
international des 6tudes byzantines, tenu 6 Washington en 1986, a reconnu 1 extreme importance * 
dans PimmSdiat, je Pai dit, Pavenir de la publication est assur6 et on peut prGvoir que les concours 
requis nc manqueront pas. Scientifiquement, gr&ce 6 P^quipe que M, Lemerle a rfiunie, dont les 
piliers sont Vassiliki Kravari, Nicolas Oikonomidte et Denise Papachryssanthou — mais il faudrait 
nommer tous les collaborateurs de la collection , la quaht-6 des Editions & vcnir me semble 
gar an tie. 

L'Sdition des Actes du Pantocralor est le premier volume que je dois prendre la responsabilit6 de 
publier. Je la prends facilement, connaissant les quality de Pauteur, Vassiliki Kravari, et sachant le 
travail qu’elle a accompli sur ce dossier difficile ; on lui saura gr6 d’avoir pr^senU claircment et avec 
stlret6 les actes du monasUsre dont les fondateurs, Jean et Alexis, sont les h6ros mystdrieux et 
energiques, voire romanesques, de Philippes ei la Macedoine orteniale . 

La suite aujourd’hui pr^visible comprend la publication d’lviron III (il y aura un Iviron IV), 
par les mSmes auteurs que les deux premiers tomes des Acles d?Iviren \ de Chilandar I (quatre 
volumes seront sans doute n6cessaires pour 6diter les actes de ce monastic), par Mirjana 
2ivojinovi6; dcs documents de Saint-Paul, par Jacques Bompaire; et du considerable dossier de 
Vatop6di, dTedition duquel Christophe Giros, actuellement membre dc P£cole fran^aise d’Ath&nes, 
participera* 


Jacques Lefokt 




AVANT-PROPOS 


Arriv6e au terme de ce travail, je pense k tous ceux qui m'ont g&n6reusement offert leur 
concours. Ce moment de remerciements cat, dans lcs pr^sentes circonstances, le moment d’une 
Emotion douloureusc : parmi ceux qui ont le plus contribue k la realisation de ce volume! il y a 
quelqu’un k qui je ne peux plus dire ma gratitude. Depuis qu’il m’a fait l’honneur de me confler lc 
dossier du Pantocrator— apr£s la disparition du p6re Laurent, k qui le dossier avait d’abord 6t6 
confix—, M. Paul Lemerle n’a cess6 de suivre attentivement mon travail; mais il a dfl s’arrfctcr k 
mi-chemin, Je ne peux que m^diter sur ce que je lui dois et me pcrmets de lui d&dier ce volume. 

Nombreux sont les collogues qui nrTont aidge. Qu’ils soient tous chaleureusemcnt remerci6s. 
M. 16akeim Papagg^los a bien voulu m’envoyer les 6preuves d'un de ses articles, in^dit au moment 
de l’ach6vement de ce travail. M™ Helene M6tr6v6li a transcrit et traduit une notice gSorgicnne- 
M mc Ir&ne Beldiceanu a toujours 6t6 prdte k r6pondre k mes questions relatives k Thistoire et aux 
institutions de 1’empire ottoman. Feu lc p6re Jean Darrouz^s m’a lib^ralement fourni dcs 
renseignements et des 6claircissements sur les institutions de PEglise; grftce & lui, j’ai eu acc£s au 
microfilm du manuscrit de Vienne — conserve k l’Institut Frangais d’&tudcs Byzantines — 
contenant la copie d’un acte patriarcal dont Toriginal est aujourd’hui perdu, ce qui a permis la 
publication de ce document dans le present volume, J*ai trouv£ touto l’aide que je pouvais souhaitcr 
auprfcs des chercheurs de l’E.I.E- (Ath&nes) : j’ai eu de longues discussions avec M. Krit6n 
Chrysochoi'd&s et avec M. Antoine Pardos, qui prepare un inventaire dcs archives du Pantocrator; 
ils m’ont tous deux fait bdndflcier de leurs connaissances sur l’Athos, m’ont communique 
d’excellentes photographies d’une dizaine de documents, entre autres celles de copies inconnues de 
moi, et m’ont procure des photocopies du Catalogue manuscrit des archives du Pantocrator, 

Je sais gr6 & M. Christophe Giros, membre de 1’ficole Frangaise d’AthGnes, d’avoir fait au 
Pantocrator, au printemps 1989, des verifications qui m’6taient n^cessaircs; en septembre 1989, il 
m’a accompagn^e k Thasos, ou nous avons suivi, document en main, les pas du grand primicier; 
enfln, il a accepts de rediger pour ce volume une note sur lcs fortifications du port de Thasos- 
Je tiens k remercier particulifcrement M me Denise Papachryssanthou, qui a bien voulu lire le 
manuscrit; elle a mis son savoir a ma disposition et m’a fait maintes remarques et suggestions 
prGcieuses, m’a 6vit6 erreurs et omissions. 

Mais e’eat k l’6gard de M. Jacques Lefort que ma dette est la plus lourde. 11 a suivi de prfes ce 
travail; il a lu plusieurs fois le manuscrit, m’a donnd mille conseils et propos6 mille corrections de 
forme et de fond, Une fois de plus, e’est son concours qui m’a permis d’aboutir k unc publication. 
Qu*il trpuve ici I’expression de ma profonde reconnaissance. 


Vassiliki Kbavari 
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INTRODUCTION 




LA REGION DU PANTOCRATOR AVANT LA FONDATION 

DU MONASTERE 


De Vatop^di & Stavronik&ta, le versant Nord-Est de la preaqu’lle athonite est raide et boise ; 
entre la e6te, presque partout rocheuse, et la ligne de crfite, qui s’616vc, vers le Sud, de 400 & 700 m 
d’altitude, les replats sont rares, Deux ruisseaux sont parvenus h entailler la montagne; i’un d’eux, 
qui coule Ouest-Est, se jette dans la mer prte du Pantocrator 1 , 1’autre, de direction Sud-Nord, 
aboutit & proximity de Vatop^di. A leur t£te, et & celle des torrents, les fonds de vallon sont les seuls 
sites favorables; des skites et des ermitages, les uns toujours habites les autres abandonn6s, 
occupent eertains d’entre eux, au centre de clairi^res am6nag6es h l’initiative des moinefl. Quelques- 
uns de ces 6tablissements sont d’aneiens monast&res, fond6s bien avant la construction du 
Pantocrator, aux x^xp si^cles; apr^s avoir connu une relative prosp6rit6 aux xj P -xn* si^cles, ils 
dechurent au rang de kellia ou tomb&rent en ruine d&s la premiere moitiG du xiv p , et devinrent des 
d6pendances du Pantocrator ou d'autres grands monastics. Noub les pr6sentons brifevement, du 
Nord au Sud (cf, fig* 1). 

A 4 km environ au Nord/Nord-Ouest du Pantoerator, KaletzE, aujourd’hui Koiitsou 2 , 6tait 
dedie a la Vierge 3 ; le monastfcre apparalt en 1G45 4 * 6 et jl est attest6 jusqu’en 1316*, En mars 1347, 
passe au rang de kellion et presque en ruine, il fut c6de A Vatop6di par le prdtos Niph6n (Vatop6di 
in6dit); cette cession fut confirmee en septembre 1356 par un chrysobulle de Jean V fl , et Kaletzfc est 
mentionn6 parmi les biens de Vatop6di & diverses reprises par la suite* Pour la prosopographie du 
monastere, cf. Saini-PQnttttemdn, p. 45 7 . 

A 3 km au Nord-Oue&t du Pantocrator, Phalakrou, d6die a saint Michel 8 , est mentionn6 pour 


(1) Ce ruisaeau s'appelait autrefoia Cliryaorrarfcs (Uspknskij, Peruac PuleSeslvie , p, 110; Smyrnak^s, p. 529, 678 ; 
Pantocrator , p, vi); e'est le Mpotaarfc rdma de la carte topographique. 

(2) Cf. PapazAtos, Bechcrchest p* 152; la tour et le toponyme Kultsum flgurenl sur la carte autrichicmie. 

(3) Le vocable est donn6 par deux in6dits de Vatopddi, d’avril 1066 et de mars 1347* 

(4) L'higoum&ne Theodore signe le Typikon de Monomaque (Prdlalon n° 8, !. 193). 

(6) Esphigminou n* 12 : I'acte est sign6 (I. 170) par MMtios, kothigoumftne tou KoXit^ou. 

(6) Goudas, Valop&di n° 15, 

(7) Ajoutons que l'higoumfcne NicGphore, dont on trouve la signature sur plusieurs documents entre 1070 et 1087, 
signe d6jA, comme kathigoumtae, en avril 1066, un infedit de Vatopedi; et qu’Tdonmkios, qui signe comme proesldtt , en 
1294, I'acte Chitandar n° 9,1. 161, est auasi mcntlonne comme kathigoumfcne en aoCt 1296 dans un infclit do Vatopedi, 
— Voir auasi, sur le monastery Papaz6tos, Becherches , p, 152. 

(8) Le vocable de Phalakrou est donn£ dana ros n°» 1 (toO ’ApxtoTpaT^you), 2 (too ’AfKiipArcu) et dans un in^dit 
du Pantocrator de 1552/53 (idem), Cf, l’inscription de 1647/48 dans le katholikon (le texte dans Papaz6tos* Becherches , 
p. 160) j £glise du Taxiarque Michel. 
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Fig. 1. — Le Pantocrator et ses voisins. 


la premiere fois en 991*; le monastAre cst reguliArement attestA jusqu’au milieu du xi'siAcle; il 
scmble qu’il ail alors traversA une crise : vers 1050, il devint une dApendance de XAnophon 10 , mais il 
retrouva son autonomie une vingtaine dannAes plus tard u . En conflil avec ses voisins Kynopodos et 
Xylourgou au xn- siAcle, Phalalcrou sut dAfendre ses intArAts (cf. nos n° a 2 et 3 et les notes k ces 
documents). On connalt une dependance de Phalakrou, Vagros du Prodrome (notre n° 2). Des 
reprAsentants du monastAre sont attestes jusqu’en 1294 H . Avant 1322, Phalakrou devint une 
dApendancc du PrAtaton 13 ; c'est sans doute le Prdtaton qui le cAda plus tard au Pantocrator 14 . 

A l’Esl de Phalakrou, le monastAre de DAnoTH^ou, peut-Atre dAdiA a saint Nicephore 1 *, existait 
en dAccmbre I018 13 ; on connait eertains de ses reprAsentants jusqu’en 1316”. Vagros du Sauveur, 


p’ i-fo : (™Sn orc PhalQkros ' signatairB du document; of - pmalon ' p - 89 - 

fia! rhilZ'^ l°i! Cl0n ''f Cte n« 1, I. 139, Phalakrou redcvint un 

jl IU 2 J, mGn ° n e 1 higoumfine Macafre (1. 16-17) et signature du moine Mntthieu Phalakros 

(13) Xinophon n» 18; c f. ibidem , p. 9. 

PapaLtoI monastfere, voir plus loin, p. &2; cf. oussi Saint-PanUtttmin, p. 47-48, at 

061 ^ J ^ et a PP-i of. les notes A oet ante. 

2 } “V P 1 ,n6d ' 1 : ^ Awiwos too A W po0Aou. 

a igoumfene Macaire est signature <le Facte Esphigminou n° 12, 1. 164* 
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sa d6pendancc, qui en 1107 etait detenu par un ancien higoumAne do DArotheou, Antoine (notre 
n° 2), devint ensuite propriety du Pantocrator; le monastAre de D6roth6ou fut sans doute lui aussi 
absorbe par le Pantocrator, s’il existait encore a l’epoque oil celui-ci fut fonde 18 , 

Au Sud-Est et a proximity immAdiate de Phalakrou, le monaatAre de Kynopodos ou 
Skylopodare, dcdiA a saint Demetrius, est atteste de fa^on sflrc en 1G48 10 . FondA sur un terrain 
ayant appartenu & Phalakrou (cf, notre n° 2 et notes), Kynopodos entra en conflit avec ce monastAre 
en 1107; ses droits sur son domaine lui furent alors reconnus (notre n° 2) ao ; Kynopodos devint lui 
aussi une dependence du Pantocrator, 

A un peu plus de 500 m au Sud de Phalakrou, le monastcrc de Xylourgou, placA sous le 
vocable de la Vierge, est mcntionn6 pour la premiAre fois en 103O 21 ; il Atait en conflit avec Skorpiou 
en 1070 22 , avec Phalakrou en 1142 (notre n° 3). A cette date, Xylourgou etait monifestement 
prospAre 23 ; sa fusion avec ThcssalonikcAs en 1169 est li6c a son dAclin 24 , Sur Thistoire et la 
prosopographie de ce Xylourgou, voir Saint-Paniele&mdn , p. 4-5 et 18 2& . 

A 1,5 km environ au Sud du Pantocrator, le monastAre de Phak£nou, dAdid semble-t-il A la 
Vierge 26 , est le plus anciennement attests des dtablissements de la rdgion 27 ; la premidrc mention est 
de 985 aa ; le monastAre fournit deux prdtoi a I’Athos, un au x c siecle 29 l’autre au xm e , ce dernier 
ayant 6tA auparavant grand dconome de la Mese 3t> . Phakenou est menLionnA jusqu’en 1313 ou 
1314 31 ; il fut absorbd plus tard par le Pantocrator, alors qu'il etait peut-Atre A I’abandon 33 . 

Enfln, a proximity immediate de PhakAnou, un At&blissemenL mal attests, lui aussi future 
dSpendancc du Pantocrator, apparait au xm e sidcle, mais il n’est pas impossible que sa fondation 
remonte A une date plus haute : Saint-Auxence. Deux epitdrdtes de 1’Athos qui en dtaient moines, 
le premier en charge en 1287 33 , le second entre 1310 et 1313 ou 1314 31 , sont ses seuls reprcscntants 
connus 36 . 

Sur la localisation que nous proposons pour ceux de ces dtablissements qui devinrent des biens 
du Pantocrator, cf, plus bas, p. 27-29. 


(18) 11 est possible que D6roth6ou n’existc plus cu 1392 : dans notre n D 14 il est seulemcnt question du Sauveur 
dans la listc des kcllia du Pantocrator A TAtlios; cf. la glose de l'un des deux excmplaircs de ect acte : too IlaXo- 
8a)po6£oo, — Pour les rcprAsentants du monaatfcre, cf, p. 51 ; cf. auaai Saint-PotiUidhn6n, p, 44. 

(19) Sainl-Pantiteemdn nM; cf. ibidem, p, 47 sur ^existence possible du monastAre en 1040/41 (?), 

(20) Sur le monastic, voir Saini-PanUtibmdf i, p, 47, et ici-mdnrie, p. 51 pour la prosopographie. 

(21) Saint-PanUUhndn n Q l. 

(22) Saint-PanUUhndn n° 6. 

(23) Com me 1'indique I’inventaire de sea biens meublcs, Sainl~Panl&t&&mdn n° 7 ; cf. ibidem, p. 9. 

(24) Sur cette fusion, voir ibidem, p. 8-9, 

(25) Voir auasi, sur le monastAre, PapazAtqs, Becherches , p. 155, 

(26) Cf. SmyrnakAs, p. 536 et iei-mfime, p, 28. 

(27) Xdnophon , p. 67; cf. Prdtaton, p. 89, 

(28) luiron I, n° 7; Jean PhakAnos cat signataire du document (cf. lea notes 4 cet acte), 

(29) Ce mfime Jean PhakAnos, prfltos entre 991 et 99G : Prdiatot i, p. 130 n°6; cf. Imran 1, n* 7, notes. 

(30) Nipbfln, grand Aconomc de la M6s6 en janvicr 1262, puis prdtos : Oocheiariau n° 7, I. 22-23 ct notes; 
Prdtaton , p. 134 n° 41 et Index s.v , l Niplidn, 

(31) Kuitumus n° 9, 1. 53, Pour la prosopographie du monastAre, voir plus loin, p. 5! et Xtnophon, p. 67. 

(32) Selon un in Adit du Pantocrator de 1541 : ^ too Oaiojvou Xeyop^w) fJLovf) &p0aoe touto TWtOouortt et? tA p - ?) 
Sv IX0oGa« &vet£0v) Tvj toG rtavToxpdtTopo?- 

(33) ThAodouloa, signataire de Pacte Lavra II, n° 79, I, 38. 

(34) Ignace : Kasiamonitou n° 2, 1. 15, de novembre 1310; VatopAdi inedit d'avril 1312 (cf. Sainl-Panlit&hmdn 
App. II) : ancien higoumAnc; Kutlumiis n° 9, 1. 48, de 1313 ou 1314, —* Cet Tgnace 6tait peut-5trc 6pitcrtte cu 1306 
d6j4 (cf, Prdtaton , p, 157). 

(35) Cf. aussi ici-mSme, p. 53 et Saint-Pant6tihndn, p, 143, 




LE PANTOCRATOR AU MOYEN AGE 


L LES ORIGINES 

firig6 au sommet d’un rocher escarps haul de 20 m et surplombant la mer, te monast&re du 
Pantocrator impressionne de loin par sa tour imposante. Une crique 6troite f dont le fond est occupe 
par deux karabosiasia t permet cTaborder et de mettre les bateaux 5 Tabri. Les environs sont 
verdoyants; Barskij y decrit un paysage de vignes et d'oliviers 1 2 . 


1. Les fondaleurs . 

La fondation du Pantocrator ne se perd pas dans la 16gende a . Les fails sont Hablis et daUs, lea 
fondateurs, le grand stratop^darque Alexis et son fr6re le grand primicier Jean, sont bien attests, 
Les sources, muettes sur leur origine, laissent dans 1’ombre les hommes priv6s a mais leur carri^re 
militaire et administrative est bien connue. La fondation du Pantocrator fut une des grandes 
oeuvres de leur vie. 

Esquisse biographique. Les deux freres apparaissent dans les sources h partir de 1357 3 ; 6 cette date, 
ils avaient d6j6 derriere eux une carri&re militaire brillante et s’6taient fait une renomm^e, lls 
portaient — on ne sail depuis quand — des dignity importantes dans la hterarcbie byzantine : 
Alexis 6tait grand primicier 4 , Jean protosfcbaate, Ils s’Haient battus contre les Serbes et les Turcs — 
vraisemblablement les pirates turcs qui ravageaient les c6tes macedoniennes et thasiennes sous le 


(1) Cf. la description du site par Baksku, p. 182-183, reprise par Uspenskij, Perooe PuleSeslvie, p. 109-110. 

(2) La tradition n'a pasmonqu6 d’entourer la fondation du Pantocrator d’une aureole d’anciennet6 t en la faisont 
remonter h l’6poque d’Alexis l w Comnfcne; ef. Barskij, p. 188 : le fondoteur serai W Alexis Stratopfidarqne, plus tord 
empereur grecs ; Smyknak^s, p. 529 : le monost&ro auroit dt6 fond6 sous Alexis I" t le [second] fondoteur serait Alexis 
5trat6gopouto3, le eonqu6rant de Constantinople; ce dernier est aussi consid£r6 comme le fondoteur par ThSodoret (cit6 
par Usfenskij, Pervoe Pule£estvie t p. 166), qui place la date de la fondation vers 1270- 

(3) Lemerle {Philippes, p.206-213) a d6j& esquiss^ leur carrier©, rassemblG et analyst la documentation 
disponible, qu'il a eomplGtGe dans Laura III, p. 68-70. Cf. aussf, sur Alexis et Jean, OsTnoooHSKY, Strska Oblasi t 
p. 147 sq. 

(4) Sur le grand primicier, qui oecupait au xiv e siGcle le online rang dans la hiGrarchie do la cour, cf. Guiu.and, 
Institutions I, p. 312 sq. 
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commandement d’Alexis de B61ik6me 6 — et avaient enleve aux premiers la basse valine du 
Strymon, y compris la ville de Ghrysoupolls, aux seconds la ville d’Anaktoropolis sur la cdte de la 
Pierie 0 ; ils avaient aussi mis Thasos k l^cart des incursions turques, En mars 1357, a leur demande, 
l’empereur Jean V leur ceda par chrysobulle le territoire qu’ils avaient conquis; ce document n’est 
pas conserve, mais il nous en est parvenu une traduction en italien faite une vingtaine d’annees plus 
lard; c’est Je premier document connu relatif k ces deux personnes : 1’empereur leur fait la grdce de 
leur conceder, k titre herSditaire 7 , tes trois kaslra Chrysoupolis, Anaktoropolis et Thasos, et toute 
Tile de Thasos 8 . Nous comprenons, d’aprfcs I’ensemble de la documentation, que Jean V leur 
abandonna par cet acte les droits de l’fitat byzantin 0 sur le territoire qui s etend de la basse vall6e 
du Strymon a Anaktoropolis d’une part, sur Thasos d'autre part, constituant k leur profit une sorte 
d’apanage, ou de seigneurie, qu’ils devaient administrer au nom de l’empereur; ayant regu certains 
biens (les biens du fisc?) a titre patrimonialils avaient le droit d’en disposer. Par ailleurs, nous 
verrons que plus tard ilsetaient gouverneurs de Christoupolis, ville voisine de leur seigneurie; il est 
possible qu ils I aient dej& 6t6 en 1357 11 . cette 6poque t ils entreprirent de fonder tin monastfcre A 
I’ALhos, le Pantocrator. 

Entre avril et juin de la mSme annee 1357, ils furent promus : Alexis devint grand 
stratopedarque 12 , et le titre de grand primicicr, qu’il avait port6 jusqu’alors, fut accorde h Jean 13 . 
En juin de cette annee, ils confirmerent les proprtetes de Lavra k Thasos 14 . En 1358, on les voit 
executer un ordre de Jean V, qui les avait charges d’enqufcter sur un differend entre Z6graphou et 
Chilandar, au sujet d un moulin situe & Chandax, prfes de l’embouchure du Strymon, probablement 
a 1 int^rieur de leur apanage 36 , ils r^glent I affaire apris avoir mene une enqu^te sur place ; on note 
que les paysans des villages voisins qui se presentment devant eux pour tcmoigncr appellent Alexis 
et Jean dleurs seigneurs* (^ot fyudv ottiGivTou) 10 . Les deux freres poursuivirent leurs activites 


(5) Cantacuzhnk, Bonn III, p. 115; cf. Ermeri.r, Philippes , p. 210. 

(6) Sur Anaktoropolis, dont le site correspond & cclui du village aujourcThui abandon™* Limfcn filleuthdroupaletoi, 

L'on V Kab r ]Qt V rt oir PAl7 W«, P* 2 67 ^ 8 ; cf. Paysages t p. 184 fit la bibliographie 

quon y Irouve (ruines d Anaktoropolis 2 km environ au SSE de I’actuel N6a Paramos). 

blil-"-.' , h " u . erpe ^ S0Q MMMBion,.. et che li possa ordenar ad BU o fiioli per secession chi diebio socieder 

senzo briga et contradicion, chomo son cosa propria# (doc. citG n ( suivante). 

formii"■ Dins la traduction, facte n’est pas qualify mais le 

o d i doVo de tnitT f ch 7 S0 , buI e de <* s , s , lon de biers i Jean I’appelle chrysobulle dans une lettro qu’il adresse plus 

m v»Lu dmuark di ‘ p . lus , l0 ! n) '. Dan 1 s d aa . lre * documenta ' les deux friues, ou Jean seul, tort fitat d'un chrysobulle 
en vcrlu duquol ils ddtenaient, 4 litre hdriditairo, Thasos (Lavra III, n » 137, I, 5; noire n° 10 I 14 44-45) et le 
P 4™ W „ 0 „ Chrysoupolis (notre I. 7-8) : il s’agit viribl.rn.nl du mime acte imp Ha. ’ * 

(9J Cf. notre n« 11, I. 46 et ^analyse. 

137* * ’*—> 9 ' '■ *' “ *•“*« W*» *• 

to s ” iu ' n l35, ■ - ,s7 ' q "' “ i ■ i «”‘ r* r 

grandSiiicieTsuflLl3r« Str - t0 r 6darq,le “rr 1 le dixifcme rnn 8 dans la hierarchic, imrnSdiatement avant le 

(13) F u , q L 7 , 1 ’ V ° !r Gu,LLANn ’ WiJulions I, p. 502 sq. 

premier acte dTlonn v* V™ ^ ^ eux ^ res so °t encore mentiormGs avec les titres qu'ils avaient dans le 

K 137)! 5 JUin i357 ’ Un d ° CUment leS Cile p0Ur ]a P remi6re fois ^urs nouvelles dignites (Laora 

(14) Laura 111, n° 137. 

F. Dfii. orD ie^Mahle mr,n 5 * 8 ' ^i 8 ' 16 danS Schalzkamme L n» 41. — Sur le moulin de Chnndax, cf, 
Eltal, 1056 n 189 203 - M! • han t ax ' Un er3uc iun g Ober vier unechte Kaiserurkunden, Bytanlinische Diplomalik, 
■ t !,r ana Z ' v «'«»ovie. Chtntax et ses moulins, 7.HVI, 23, 1984, p. 119-139. 

' 9 P n 41, de mars 1358; cf. Zdgraphon n° 4% de la m6me ann6e. 



LES QR1G1NES 


9 


militaircs : en 1358 toujours, ils se battaicnt centre les Serbea dans la moyenne vallee du Strymon, 
peut-Stre dans 1c but de reprendre Scrrfls. Ils s J 6taient probablement approch^s dc l'Aggites : la 
pigkernissa Anne Tornikina esperait alors rccouvrer bicnt6t } grAce a leurs succ6s, son domainc de 
Beltzista 17 . II semblc cependant qu'Alexis et Jean furent arrStes dans leurs entreprises (h la suite 
d'un 6chec militaire ou de negociations?) 1 ® et qu’ils n’atteignirent jamais TAggites — ni Beltzista 10 . 
Dans un acte de juillet 1363, on voit Alexis exercer son autorite sur Tile de Thasos : on lui demanda 
rautorisation dc rcconstruire un monasterc en mine, Alexis I’accorda et offrit son appui aux moines 
(noire n° 6). En 1365, Alexis et Jean etaienl gouverneurs de Christoupolis 20 ; en raison de leur 
fonction, ils ont dfl resider sou vent dans cettc ville 21 , d’antant que celle-ci etait entre les deux 
parties de leur apanage. A la mflme flpoque, ils entretenaient des relations avec P6v6quc de 
Polystylon Pierre 22 , qu'ils prot6g£rent et aid^rent, semble-t-il, 6 devenir mfltropolite de 
Christoupolis 23 ; la presence de Pierre sur le trflne m6tropolitain leur garanlissait 1 alliance de 
Pfiglise et facilitait leur tflche administrative. Ils prirent soin d’assurer la s6curit£ du territoire qui 
leur avait 6t6 concedfl : en 1366/67, ils construisircnt une tour prfes d’Amphipolis 21 . 

Alexis mourut probablement entre mars 1368 et fevrier 13G9 25 . On ne lui connatt ni femme ni 
enfants. 

Jean conserva les territoires concedes par l’empcreur aux deux fr6res, et resta gouverneur de 
Christoupolis. II s'efforga de proteger la region qui lui avait 6te confine et de la reconstruire. Apr6s la 
bataillc de la Marica (1371), il chassa, avec l’aide d'unc escadre vfinitienne, les pirates turcs qui 
avaient attaqu6 l’Athos 23 , Cet ev6nement dut avoir lieu avant aotit 1373, A cette date en effet, Jean 
demanda au doge Andreas Contareno le droit de cit6 v6nitiennc a5 t qu'il obtint en janvier 1374 08 ; 
dans sa lettre de petition, Jean allegue ses exploits contre les Serbes et les Turcs 29 et fait 6tat de ses 


(17) Sainl-PanUMkmbn n° 12, d’aotiL 1358; cf. LRMEm.E, Philippes, p. 207-208. Beltzista est racLuel Domivos, 
prfes de la rive gauche do I’Aggltfes, ill 16 km environ au Nord de Chrysoupolis (carte administrative); rflfflrences A 
Beltzista dans : TufcGCHARiDfss, Kalepanikia, p. 88, Tn6Gr>6mnfcs, Pinakas , p. 351 ; cf. Sainl-PanlttHmdn, p. 102, 
Paysages, p. 13d. 

(18) Cf. Lemerle, Philippes, p. 208, 

(19) Cf. ibidem et p. 102. 

(20) Un acte synodal d'aoflt 1365 (MM I, p. 476) mentionne les deux frflres comme des orchontes qui gmivernent 

Christoupolis (twv &px6vtwv o Uwt<; dtpxoum XpwiwimiXews). D’aprta Gstrogorsky, la ville aurait enlcvfie aux 

Serbes ( Serska Oblast, p. 25 sq; cf, Idem, Aristocracy, p, 25 n. 92). 

(21) Diplomalarium Venelo-leuantinam II, p. 166 (lettre de Jean onvoyAe do Christoupolis cn 1378); en 1374, unc 
lettre du doge accordant 6 Jean le droit de cite vflnitienne (cf, plus bus) est adressee au udominus Christopolie : ibidem, 
p. 164 (cf. Ostrogorskv, Aristocracy , p. 25, oh il faut cornger «1373o on *1374*); cf. notre n“ 9 et un infidit de 
VatopSdi d'aoflt 1374. 

(22) Sur ce personnage, cf. les notes b notre n° 6. 

(23) Dans 1’acte synodal d’aoflt 1365 par lequel Pierre cat LransfArA do l’flvflchfl dc Polystylon A la m6tropole de 
Christoupolis (MM I, p. 475-476), il est notfl que le grand slratopfldarque et son frirc fltaient intervenus en sa faveur. 

(24) Cf, Lemerle, Philippes, p, 208-209; sur I’inscription do cette tour, cf. plus loin, p. 14 et n. 76. 

(25) On a d6jfi not6 qu'Alexis Malt mort en aoflt 1373 : cf, Demerge, Philippes , p. 209-211, et OsrnoGORSKY, 
Serska Oblast, p. 147-148 et n. 6. La Vie de saint Niplifln (cf. n, suivante) suggflre qu h il n'fltait plus cn vie en 13711, 
puisqu'apr&s la bataillc de la Marica on voit son frere agir seul (cf. Ostrogorskv, Aristocracy , p. 25 : «vcrs 1370&). 
Notre n° 8 fait penser qu'Alexis Gtait dfljfl mort en f6vrier 1369 (cf. les notes A cct acte), 

(26) Vie de saint Niphfln, Analecta Bollandiana, 58, 1940, p. 24-25. Cf. Ostrogorskv, Aristocracy, p. 26; Idem, 
Sveta Gora posle Marine bitke, Zbornik FUozofskog Fahullela, XI-1, 1970, p, 277-282. 

(27) Diplomalarium Veneh-leoanUnum II, p. 165-166; cf, Lemrrle, Philippes, p. 209-210. 

(28) Diplomalarium Venelo-teuanlinum II, p, 164-165. Sur la confusion entre Alexis ct Jean qui esl falte dans ce 
document, voir Lemerle, Philippes, p. 209-210, 

(29) Lemerle a remarqiiS que dons eette lettre Jean * fait une sorte de profession de foi contre les Turcs & 
(Philippes, p, 209). 
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rapports avec le frere du doge, qui avait collabore avec Jean, en tant que capitaine de la flotte, pour 
disperser les Turcs 30 ; il est vraisemblable que Jean fait allusion a la victoire remportee contre ]es 
Tures apr&s 1371 et que Tescadre venitienne qui l’avait aide dans son entreprise avait et6 
commands par le frere du doge. Une des preoccupations majeures du grand primicier fut la 
reconstruction de Thasos : il fortifia le port dit Marmarolim^n (l’actuel Limenas) en y ediflant une 
tour et une enceinte 31 ; nous savons qu’il y fit en outre b£tir une Sglise du Prodrome 33 . En 
Macedoine, on voit Jean exercer des fonctions administratives en juillet 1378, lorsqu’il fut charge 
par Tempereur Andronic IV d’enqu^ter sur le moulin de Chandax, qui etait revendiquS par 
ZOgraphou et Chilandar, et dont il s’etait occupe vingt ans auparavant 33 . 

Jean avait 6pous6 Anne Asanina, Les Asen etaient apparentes a la famille imp6riale ; Anne 
etait eousine de l’imperatrice H616ne, filie de Jean VI Cantacuz^ne et d’lr^ne Asen 34 . La date du 
mariage eat inconnue, mais elle doit fitre anterieure mars 1357 35 . Anne apparalt dans les sources 
entre 1369 (notre n* 8) et 1374 (notre n° 9 et Vatopedi inedit), et Ton voit qu’elle s’associa £ la 
dotation du Pantocrator. 8a vie restc obscure 30 , Jean prit certaines mesures en sa faveur au cas ou 
elle lui survivralt 37 , maia il est quasiment stir qu’Anne mourut avant lui : dans son testament, date 
de 1384, Jean ne faitaucune allusion a elle. Le couple eut-il des enfants? En onnongant au doge dc 
Venise la mortde son frere, Jean ecrit qu’il etait restG seul «avec ses fils» 38 . Dans son testament, il 
consacre une clause particultere a ses deux paidia, Palaiologopoulos et Doukas, qui sont plus 
favorisfa que les autres personnes mentionnGes dans le document : Jean prGvoit d’instituer pour eux 
des adetphala™. Ces deux personnes seraient-elles ses fils 40 ? Nous pensons que non. Jean aurait leguG 
6 ses fils une partie important*; de ses biens, et n’aurait pas seulcment constitue pour eux les 
adelphaia qu’il declare avoir 1’intention d’etablir, ce qu’il nogligea d’ailleurs de faire pendant au 
moins deux ans — s’il les a jamais institues 11 . Palaiologopoulos et Doukas etaient deux favoris du 
grand primieier, peut-Stre des parents, mais sfirement pas ses fils 43 . La qualification d‘*enfants» ne 
prouve rien, car le grand primicier appelle aussi paidia les hommes qui 1'aiderent dans ses 
entreprisea militaires 43 ; il est possible qu’il fasse allusion a ces hommes en parlant de ses flfilse dans 
sa lettre au doge. 


( 30 ) « Vostro frar, locapetanio de la vardia de le galce, lo qual ha vastado li legni de li Turchi quando nui ieremo 
insembres {Dtpfomatartum Veneto-leoanlinum II, p. 165 ). 

(31) Nos n°* 10,1. 16 ct 11, |. 5. Sur ces fortifications, cf. lo note de Ch. Giros, p. 45-50 

(32) Nos n« 10, 1.20 et II, 1.5. 1 

( 33 ) Zdgraphou n° 47. 

Mr, P ' f. 40, Anne P ourrait la fill® du despote Manuel Asen, frAre dTrtme, et doit 

tous deux de 137.1 Le8aClM ‘ ,UI 0 ( l uallf,cnt de *cousme dc l'impAratricee sont notre n» 9 et un inedit de VatopAdi, 

de ramA™ 3 Vi ? onsid6re c l uc lc n, . aria e e est a "“'’ieur ii avril 1357, date 4 laquelle Jean est qunllilA 

marue d n S '/2 ™ ; , PUSt<5 . n r r chryaobu " C de Jeon V de 1357, que. diWI, octte qualification 
aussHo «e„ 5 1 ^ " ost P 0 ” ta " 1 P as le cas : J aaa y est qualify de «cugnado» de Jean V, termc qui a 

M vJ umbras, cec. nous condujt A placer le mariage du grand primicier avant mars 1357. 

37 n lr “ o' P ?T. e - Lawa r,i ' P- 69-70; PLP n . 1525; et surtout BoitiLov, Aseneoci, p. 340-345. 

37 Cl. notre v 9 et l’inddit de VatopAdi d e mAme date. P 

SoS 1° remasi con mie (lettre de petition citGe n. 87 ). 

Nosn- 10, 1. 52-04 et 11, 1.54-58. 

41 Cf eSt n C l <,U ' a n r 1 ^ tro g° rsk y. Sers/m Oblast, p. 151; ef. plus loin, p. 11 et n. 50. 
itfo|po<popl«v £ t 4 pev^pTov ^ 

Boiaov! p°34^344 yPOtll6SQ lQttuc,Je p « ]a ioloffOpoulos et Doukas seraient les fils du grand primicier, 

( 43 ) Notre n 10 , 1. 35 , 38 ; cf. notre n D 11, I. S 3 , rcepl t&v ixcT Av 0 pJ)TTtov atjToC, o 0 <; 7:«i8(a xotXeT. 
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En 1384, Jean s’etait d6jo retir6 au Pantocrator; au mois d’aoOt, il y rSdigea son testament 
(notre n° 10; cf. les notes a cet acte). II ctait encore en vie en mai 1386 44 et mourut probablement 
avant mai 1387 4B . II fut enseveli, ainsi que son frere, dans le monastere 40 , 

Le probleme de leur patronyme , Aucune source ne livre le nom de famille d Alexis et Jean; cux- 
mGmes ne signcnt que par leur prenom accompagne de leurs titres. Leur famille serait-elle si ce!6bre 
qu'ils n’avaient pas besoin de la mentionncr? C’est plus que douteux, Plus probablement, leurs 
titres les rendaient sufflsammcnt illustres pour les dispenser de citer leur patronyme, surtout s ils 
appartenaient b une famille qui n’avait pas, ou n’avait plus, d’eclat particular. 

La question de savoir ft quelle famille appartenaient Alexis et Jean a fait couler beaucoup 
d’cncre, Le probleme reste, aujourd*hui encore, sans solution definitive, A la documentation r^unie 
par Lemerle (cf. n, 3) nous n’avons a ajouter qu'un in£dit de Vatop6di de 1398, qui fait 6tal du 
grand primicier, mais cet acte embrouille les choses au lieu de les eclairer, comme on va le voir. Les 
liens de parents d’Alexis et Jean avec la famille imperialc sont mentionnes dans les documents et 
ont etc abondamment citfts et analyses; ils ne rftv^lent ccpendant pas leur famille 47 . L hypothese de 
JireCek, selon laquelle ils fttaicnt des Assanides, est p£rim6e 4B ; la tentative d’Ostrogorsky visant A 
en faire des Palftologuc (l'hypothese avait d6jft ct6 avancfte par Dolger) 4 ® a retenu Tattention, mais 
les arguments prftscntes ne sont pas pertinents 50 , comme I'a monlrft Lemerle 61 , Alexis et Jean 
n'Gtaicnt certainement pas des PalGologuc, sinon ils n’auraient pas neglige de noter ce nom dans 
leurs signatures; si cux-m6mcs pouvaient se contentcr de citer leurs titres, la femme dc Jean du 


(44) Dans notre nMl, Jean n'est nullo part qualiflG d’lxetvo^ 

(45) Dans 1’acte Esphlgmtnou n* 28, de mai 1387, il e&t question d’un grand primicier sans pr&nom, qui a ft 
juste titre identify au nfttre (cf. les notes ft ce document), Comme I’a remarque J. Lofort, le texte permot de ponscr que 
ce grand primicier n’Gtait plus en vie ft I’ftpoque de I’GLoblisseinent du document. 

(46) Cf, Uspknsku, Peruoe Puleieslvie, p. 113-114; on 1846, V auteur a vu la tombe sur le mur Sud de 
I'ftsonarthex; en 1847, elle fut dftplacGe sur le mur Nord de Pftsonarthex A I’occasion de In renovation du katholikon ; cf. 
Tsigaridas, Toichographia, p. 182 et n. 3. PrGs de leur tombe il y avail jadis une peinture du Christ Pantocrator, nyec 
uno representation du monastftre et des inscriptions commftmorant les fondateurs; ces inscriptions, aujourd liui 
disparuea, ont fttft rocopiftcs sur le mur Nord de I’ftsonarthex, avec des erreurs. Le texte primitif dans : Uspenskij, 
Peruoe Puiehsioie , p, 113; Mulet-Paugo in e-Petit, Inscriptions, n° 160, 

(47) La qualification d'Alexis de sijmpenlMros et de Jean de gambros de I'empereur Jean V eat aLtribuoble au 
manage du grand primicier avec une Assanide, cousine de I’impftratrice (cf, plus haul). En Gpousant la cousine de In 
femme de Joan V, le grand primicier devint lui aussi, par extention, cousin de Tempcrcur, done onele des fils de Jeon V, 
ce qui explique le fait qu’Andronic IV Tappelle 0e?os dans u n prostagma qu'il lui adreese (Zdgraphou n° 47). Alexia et 
Jean signent comme SouXol de I’empereur (Laura III, n° 137, Z6grapIiou n° 4 1, nos n 4 *-* 9 et 10), ce qui no suggire pas 
qu’ils aient eu des lions de sang avee celui-ci, 

(48) Cf, Li3MEm,E, Philippes, p, 211 n, 3 et Lavra 111, p, 69. 

(49) ScHakkammer, p, 118, 

(50) Sersha Oblast, p. 149-151, Ostrogorsky s'appuie prlncipaloment sur doux arguments : I) La mention, dans 
I’acte Docheiartou n° 42, d’aoftt 1373, d'un grand primicier Jean PalGologue (1,56), Mais co porsoimage n'est 
certainomont pas le fondateur du Pantocrator, Slant donnGc la chronologie (cf, Laura III, p, 68-69); par nillours, il 
pouvait y avoir simultanement plus d’un grand primicier (Dftmfttrios Phakrasfes est attests avec cette fonctlon, en 
mftme temps que Jean, en juin 1366 — Oocheianou n° 38 —- et en 1371 et 1372 rfifftrenccs dans Lavra III, p. 69, cf. 
un autre oxemplo dans Guiliand, Institutions I, p, 319-320). 2) Le nom Palaiologopoulos que porte Pun des deux 
personnages ouxquels Jean reserve des adetphata dans son testament, et dont Ostrogorsky pense qu ils Gtaient ses Ills. 
Mais nous avons vu que ces deux personnes ne peuvent pns fttre les fils de Jean. Ln rnftme hypothese eat reprise dans 
Aristocracy , p. 24; Ostrogorsky n’hftsite pas ft parler d 1 * Alexius and John Palaeologus*, ibidem, p. 25, 26. 

(51) Cf. la critique de la thftse d’Ostrogorsky dans Lavra III, p. 69. 
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moins aurait signe comme Palaiologina. Or celle-ci signe un document, et est mcntionn6e dans un 
auLrc acle, commc Anne Asanina KontostSphanina (nos n«* 8 ct 9)« e t elle n’omeL pas, dans les deux 
signatures que nous connaissons d’elle, son litre, ^ Asanina 6tanl, comme 

nous I'avons vu, le patronyme d’Anne, pourquoi celle-ci serait-elle a ppet6e KontosUphanina sinon 
parce que c'ctait le nom dc son epoux? L’hypothesc scion laquelle Alexis el Jean etaicnt des 
Konlosl6phanoi M a un certain degrt de vraisemblance 61 , Mais des doules subsistent : 1) Kontost6- 
phanina pourrail se rapporler a la famille d’Anne, du c6te maternel. 2) Mdme en supposant que le 
grand primicierse soil appele KontostOphanos, on ne peut pas afflrmer qu’il ait appartenu k cette 
famille du c6te paternel. 

Exam icons pour fimr Ttnedit de Vatopedi que nous avons 6voqu6 plus haut. L’acte a 6te elabli 
en juin 1398, par Theodore Diplobatatz^s, ncveu de afeu le grand primicier Jean*; nous pouvonJ 
6tre sflrs qu'il s’agil du ndlre, le seul grand primicier connu jusqu’ft maintenant qui ne soil design* 
que parson prenom. Ce grand primicier avait institue pour son nevcu un adelphaion k Vatopedi (ceci 
n est pas en contradiction avec ce que nous savons des rapports de Jean avec ce monastfire cf les 
notes k noire n° 9). Le benefleiaire mentionne dans le document son tore Constantin Tarchanei6l6s 
done un auto ncveu du grand primicier) et annonce que 1’acte v a 6tre sign* par lui-m*me et par ce 
tore; or 1 acte portc deux signatures, avant cedes des itotropolites qui le valident : cede de 
Constantin Tarchane.dto d abord, puis cede de Th*odore Diplobalatses. Dans le cas ou les deux 
signatures seraient tores, ce qui n’est pas ex clu bien qu’ils aient des noms different*, 1’un d’eux 
pourra.t porter le patronyme d’Alexis et de Jean; mais d'autres hypotheses sont possibles. Ce 
documen est mleressant, mais, dans 1’etat actuel de nos connaissances, 11 n’esl pas utilisable. 

A noire avis I argument jusqu’.ci le plus fort pour identifier la famille des deux tores est fourni 

famille Ztaf h ^ ^ ^ ***' U " e a PP artenance ^Alexis et Jean a la 

famille Konloslephanos, ctant entendu que ceci n'est pas absolument prouvable«. 

2, La fondation du Pantocrator . 

Une cho^cTsrT 8 ^° S r qUCUe dale A ’ eX ' S * ° nt commcnc6 la construction du monastic. 
Une chose est stire . le Pantocrator existait en aotit 1358 fifl , 

DoroL a etrCo Van i t ’, le ^, eUX 0Vaient ^ h6r6dilail * e - P™ un acte du prdtos 

situiS prfis de KarvWf r ^u ^ Rabdouchou ’ P our le cestaurer k leurs fraia; Tfetablissement, 

. . . yeS (C • ls ‘ ^ tait a,ors ™ine du fait des incursions turques 6? . En avril 1357 ils 

Pnrent sen de faire confirmer .’acte du Consei, par 1'empe.ur Jeon V (noire nM)et ^ le 


fB3) U C r Sie n C01 J nmC * nno Asanin » un inSdit do Votop^di de 1374 

famille Kontot?pIn„is,TK^^“43 "*~T Si ' C '- Cf ,' Lbmb " Lb ' nil ‘PP* P- 8H et n. 3. Sur la 
(54) L'hypothisB, ddid pronosfie nnr I *mnri */dj \™ V Iio ^ v ^ v > *. Thcssaloniqun, 1984, p. 395-300, 

P- 341-343). J PP& Par Lemerlc ( p M'PP**> P- 310, eat 5 nouveau avanefie par Boiilov (Atenevci, 

p. 343-343). Mais nous ne emprenons^pas bfenwiurquoi 'l *"^l" !<onLosl6 P hn,losl> ' comme le fait Bozilov (Aseiievci, 
P US 53P 1 ?'. P- SIl n. 3; cf. Z aaraTl r Vm * “ “ VeC ,n8,at8ncc que cette hypotliese eat «des 

(&6) n°J5] 19 11 ei ip i 1 

d6jfi fondi «u moment de I’itabliUment do I'a'ote* “ ^ l£ " SSe PM d ® douU sur le falt < l ue Ie Pantocrator soit 

(&/) Cf., sur ces incursions, les notea k notro n- 4. 
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patriarche CallisLe I er (notre n° 5), L, Petit considfcre que la eession d’un kellion dit de Rabdouchou, 
qu’il n’identifie pas avec l’6tablissement bien connu, etqu’i) situe k proximite du futur Pantocrator, 
eat k i’origine de la fondation du monastere 58 . Nous pensons qu’au contraire c eat la construction du 
Pantocrator qui entraina la cession de Rabdouchou : en avril 1357, alors que les travaux 6taient 
avanc6s t les fondateurs ont dti chercher a lui procurer une d^pendance proche de Kary£s; 
Rabdouchou se trouvant k Pabandon, ils purent sans doute l'obtenir sans difficult^, en s’engageant k 
reconstruire ce kellion. Celui-ci leur fut cede sous condition qu'il reste sous la dependence du 
Pr6taton 6B , auquel des redevances seraient fournies 60 . Plus tard, Rabdouchou est mentionn6 parmi 
les anciennes dependences du Pantocrator 61 . Il est possible que le Pantocrator ait 6te inaugur6 en 
1362/63, comme semble le sugg6rer une inscription commemorative portant cette date et 
mentionnant les fondateurs 62 . 

Des constructions effectu6es par Alexis et Jean an Pantocrator subsistent aujourd’bui T6glise 
principale (le kalholikon), de forme trieonque, la tour, unc partie de Penceinte et PGglise du 
cimeti^re, a 1’cxtGrieur du monastere. L’^glise principale fut dds le d^but d6coree de fresques, dont 
certaines sont aujourd’hui conservecs, d’aulres 6tant decelables sous une couche plus r6cente® 3 . 

Pour garantir k leur monastere son indGpendance, les fondateurs prirent soin d en faire un 
monastere patriarcal et de le mettre ainsi 5 Tabri des autoritcs athonites; le Pantocrator est qualif!6 
pour la premiere fois de monastere patriarcal dans notre n D 11, de 1386, mais nous savons que c est 
Calliste I er (t 1363) qui lui confera ce statut 64 . En mfeme temps, Alexis et Jean prirent des mesures 
relatives k la gestion du monastere; ils etablirent un typikon, aujourd'hui perdu, ou ils insistaient, 
semble-t-il, sur le respect du r&gime c6nobitique flB , Ils ne manqu&rent pas de doter le monastere. 
Outre un grand nombre de biens fonciers (cf. plus loin), ils lui firent don d objets pr^cieux 60 , parmi 
lesquels, vraisemblablement, Pic&ne du Christ Pantocrator qui est aujourd’bui au mus6e de 
TErmitage; elle porte les inscriptions votives des fondateurs et un petit portrait de Jean, en dcssous 
de ^inscription qui indique son nom flT . Apres la mort d’Alexis, qu’on peut placer avanL f6vrier 1369 
(cf. plus haut), c'est a Jean que revint la Ikche de mener 6 terme Pceuvre qu’il avait entreprise avec 
son frfcre; il semble que Jean y ait associ6 sa femme; Anne Asanina Kontost6phanina apparalt dans 
nos n 00 8 et 9 sur le m6me plan que son mari, le fondateur; dans les deux documents, les donations 


(58) Cf, Paniocralor, p. v-vi. On on a gonfiralement conclu que Pacquisition de Rabdouchou par Alexis et Jean 
dtait k I'origino de la fondation du Pantocrator (cf. Lkmerle, Philippes, p, 207; Kuiiumus , p, did). 

(59) Nos n“ 4, I. 7-10 et 5, 1. 10-12. 

(60) Nos n os d, 1. 16-17 et 5, !. 18-19, 

(61) Notre n° Id, 1. 16. 

(62) Millet - Pargotre - Petit, Inscriptions, n“ 158. II a M g6n6ralement admts que le monastere fuL maugurS 
en 1363 (ibidem; Panlocralor , p, vn; cf. Laura I Il t p, 70 et S. PfcLfeKANinfcs ei aL, Oi O^aaopoi too Ayfov *Opou$ t P, 
Athfmos, 1979, p. 120), Targument 6tant cetto inscription. 

(63) Voir Tsigartdas, Toichographiis, on partioulier, sur le katholikon, p. 182-186. 

(6d) Notre n° 23, 1. 5-6; cf. les notes & ce document. 

(65) Nos n ai 17,1. 77-79; 22,1. 38-39; 23, I. 31-32, Le riglement est flppcte tuttoi; x«t xavdjv dnns le n° 17, 1. 77, 
79-80. 

(66) Notre n° 8, l. 7-8, 

(67) Voir, sur eette ic6ne, Lgmerlb, Philippa, p. 212-213, et Laura III, p. 70 (avee la bibliographie); cf. oussi 
Tstgaridas, Toichographiis , p. 182, 
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de Jean au Pantocrator sont presentees comme faites conjointement avec elle. Les fondateurs 
semblent s’Stre constamment occupes de leur monastere 68 . 

II est difficile de retracer rhistoire du domaine. A une date inconnue, Alexis et Jean 
procur^rent au monastere des kellia A l’Athos — tous, sauf Rabdouchou, voisins du Pantocrator — 
qu’ils avaient achet6s aux autorites atlionites ou obtenus (Telles par donation 69 ; le prdtos confirma 
par ecrit les droits du monastere sur ces dependances 70 et fixa les redevances dont le Pantocrator 
devait s’acquitter k I’egard du Prdtaton 71 , II est probable — c’est ainsi que nous comprenons la 
mention des fondateurs dans notre n° 14 — que le Pantocrator acquit tous ses biens athonites avant 
la mort d’Aicxis, Nous pouvons du moins dire que le kellion de Saint-Auxence appartenait au 
monastere du vivant de Jean : le terrain proche de ce kellion avait 6te reconnu comme bien du 
Pantocrator par des pr6d6eesseurs du prdtos Doroth^e (attests entre 1384 et 1387, cf. les notes a 
notre n° 10); cc dernier delimits ce domaine et confirma les droits du monastere 72 . 

Nous savons par nos n oa 16 et 17 que le Pantocrator acquit ses biens en Macedoine avant ceux 
de Thasas, par consequent avant 1384, Notre n° 17 indique que certaines donations lui furent faites 
par Alexis 73 , done, nous Pavons vu, avant fevrier 1369. Les deux freres auraient souhaite offrir k 
leur fondation un domaine a Beltzista, dans la vallee moyenne du Strymon 71 , mais ils ne purent 
r6aliser leurs intentions (cf, plus haut, p. 9). Ils doterent le monastere de biens sis dans la region 
qu'ils contrAlaient, Pres de Chrysoupolis, le grand domaine dit N6sion, dont on ne trouve pas 
mention avant 1392, avait ete delimits par un certain Moschopoulos 75 ; s'il s'agit, comme nous le 
pensons t du Moschopoulos qui etait actif dans la region du Strymon en 1358 (cf, les notes k notre 
n° 13), la donation de ce domaine au Pantocrator remonterait aux annees 60 du xiv e siAcle, c‘est-&- 
dire k une date proche de la fondation. Notons qu’une inscription de 1366/67, jadis encastree dans la 
tour situee au Nord d’Amphipolis, d6signe ce batiment comme la Hour du nouveau monastic du 
Pantocrator# 76 ; parce que certaines questions de topographic restent obscures, on peut seulement 
dire que cette tour 6tait situee soit sur le domaine de N^sion, soit sur celui de Marmarion. En mars 
1368, le grand stratopedarque Alexis acheta un champ A Christoupolis (notre n° 7), et Ton peut 
penser qu’il I'offrit par la suite au monastere (cf. aussi les notes a cet acte). De son cdte, Jean 6tablit 
un acte pour les nombreux biens (certains au moins en Macedoine?) qu'il avait offerts au 


eueciuani 


(68) Au moment ou Jean rfidige son lestarrrenl, il dcrit qu'il continue k s’occuper de sa fondation, en y ( 
dea depenses seton se3 possibility : noire n° 10, 1. 10. 

(69) Notre n* 14.1. 18-19; cf, noire n° 10,1. 10 : Jean ecrit qu’il a of fort au Pantocrator des Mena a I'Alhos. Sur 
ces kellta, voir p. 3-5, 

(70) Notre n° 14, ]. 12-13, 20, 

'* 31-32 : waYP^ov otvov t b IXatov, oil il est fait allusion k des stipulations 

anteneures A i ttabliuement de cel acle, qui dote de 1392, 

(72) Notre n° 19, 1. 3-5. 

(73) Cf. 1. 66-68 : Alexis aurait offerl au monaslire des biens avant son frArc. 

if k , 0 P ro P ri6tflire de ce domaine leur en avail promis la moitii : Sainl-PanMltimdn n® 12. 

(75) Notre n° 13, I. 6, 8. 

^ V ? lcl ,c t * xU d „ e ««IU inscription, tel que le donne Perdriact (RCH, 18, 1894, p. 428): ’AvY)Y£p0i) i niavof 
'Iuiuwm t/L ? ™ 1J P aVT0X P*T<)po< 8i& ouvSpopT); xcd i^68ou tcov 7mveu Y cvwT&Tuv XTT/'ipuv ’AXe^iou xal 

PaoaesSlos VT < ’“ e ., Kal ^ Kal 0eo8 “f ) ^ ou (cf- aussi Lrmbrlr, Philippes, p. 208-209). 

0m8uo4iTou C ' ac " sllnl ^’ P-339) donne une autre lecture de la fin de [’inscription (xal Sixalou 

Pantocrator ^ ^^ 06 n ° US sem ^ e P as t r ^ s satisfaisante. — Le moine ThAoddrAtos pourrail 6lre moine du 
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PanLoeraLor et dont il se rdscrvait ta moitic du revenu”; en 1369, il lit confirmer cet acte par le 
patriarche PhilothAc (notre n» 8). En 1374, Jean et sa femme offrirent en outre au monastic une 
vigne situee pris de Chrysoupolis, la donation Atant assortie d’une elausc sur le portage de la r6coltc 
(notre n° 9). 

Le Pantocrator s'enrichit consid6rablemcnt en aoftt 1384 : Jean lui 16gua par testament (notre 
n° 10) quasiment tout ce dont il disposait a Thasos, notamment le grand domaine de MarmarolimAn 
et des biens & KakA Raehis™; les moines devaient en outre perccvoir une rcdevance annuelle sur les 
(ihomines# du grand primieier 4 Thasos (cf. les notes k nos n® ! 10 et 11). 

L'empereur Jean V conflrma au Pantocrator, par plusieurs chrysobulles, ses droits sur ses biens 
de Macedoine et de Thasos. Ces chrysobulles disparurent au eours d’un inccndie (cf. p. 16), mais 
nous en connaissons 1'cxistence grace a nos n°‘ 16 et 17. Il se pent que la confirmation ait fete faite en 
deux Atapes (d’ou la mention des chrysobulles) et que le monastere ait obtenu un chrysobulle poui 
ses biens macedoniens et un autre pour eeux de Thasos”. Jean V offrit au monastic, ^galement par 
chrysobulle, un bien k Lemnos : une terre libre d’impflt a AnO Ghdrion 80 ; la date de cette donation 
est inconnue, elle est en tout cas antfirieure a 1388 81 . Cette terre fut dAlimilAe par le Itephale de 
Lemnos Theodore PalAologue, le recenseur Doukas Cheilas, Jean McizomatAs et d’autres 
arehontes 82 . Ce chrysobulle de Jean V a lui aussi disparu, mais les documents relatifs a Lemnos qui 
nous sont parvenus en font constamment Atat; on trouve la premiere allusion k ce chrysobulle dans 
notre n° 12, et l’on en apprend le contenu par notre n° 20. 

Le Pantocrator devint vite un monastic imperial; la premiere mention stire provient de notre 
n° 11, de 1386, mais il est probable que le monastere acquit ce statut bien plus tdt, avanl 13G7 83 . 

DotA de nombreux biens, muni de titres de propriAtA lui en garantissant la possession paisible, 
jouissant de la protection iinp6riale et patriarcalc, le Pantocrator dAbutait sur des bases solides. 


II. LE PANTOCRATOR JUSQU’A LA FIN DU XV e SlECLE 


1. De 1888 au milieu du xv* siecle . 

De nouoelles acquisitions . L’Spoque qui nous occupe eat inaugurfie par de nouvetles acquisitions 
k Lemnos, ou le Pantocrator mit en valeur ses domaines et dAveloppa 1’elevage. Les moines 
demanderent davantage de terre & l’empereur. En avril 1388, les recenseurs PhAkas SAbastopoulos 


(77) Notre n° 8 fait Atat de plusieurs biens, sis en divers lieux et villes, que Jeon et sa femme avaiont dAjA offerLs 
au Pantocrator. 11 pourrait s’ogirdes biens macAdonicns du mcimstAre, qui sont mentionnAs comme anciens biens diL 

Pantocrator dans nos n os 16 et 17. . . . 

(78) Le testatairc a* reserve de decider du sort d'une vigne (notre n° 10, I. 26; notre n° 11, 1. 16]; nons no savons 

pas si le Pantocrator l’a flnalement acquisc. 

(79) Dfilger (Begesten, n°3182) pense qu’il s'agit dun scul chrysobulle, qu'il date de «ca 1380*, 

(80) Notre n° 22, 1. 21 [ cf. notre n d 21, 1, 13 et 32-33. 

(81) On apprend par notre n* 20 que les moines avaienl joui de ce bien pendant quelqucs annfics avanL le 
recensement de 1388. 

(82) Notre n<> 20, 1. 5-8. . . 

(83) Dans la notice d‘un manuscrit conserve a Kutluinus (fid, S, Lawpkos, Catalogue of the Greek Manuscripts on 
Mount Alhos, I, Cambridge, 1895, p. 310), le Pantocrator est qualiflA de |3aaiXixl| (XOVif|; la notice est datAc du mardi 9 
mars, 5" indiction, 6876 (sic; lege 6875= 1367 : tous les autres AlAments de delation concordent evee cettc annAe). 
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et Jean PHnkips Doukas Cheilas, charges de faire le recensement general dc l’ile, mirent fc 
monastere en possession d’une terre de 750 modioi & And Chfirion, a proximitfi du domaine donnfi 
par Jean V; cette terre, prise sur les biens du fisc, etait libre d’imp&t; en outre, 1c Pantocrator sc fit 
cedcr, dans la mfime region, mais moyennant un imp6t annuel de 24 hyperpres, une terre de 300 
modioi & Aktfi, ainsi qu'une bcrgerie et un paturage a Akrfitfirion (notre n® 12). En aoilt 1393, les 
droits du monastere sur ses nouveaux biens furent reconnus par Manuel II; I’higoumene' du 
Pantocrator se rcndit k Constantinople 1 et obtint un chrysobulle sur presentation de I'actc des 
recenseurs (notre ri° 15). Par cc mfime chrysobulle, Manuel II accorda ('exemption de l’impdt qui 
grevait les biens d’Aktfi et d'Akrfitfirion. Le Pantocrator continua k exploiter son domaine de 
Thasos; a Kakfi Rachis, ou le grand primicier lui avait Ifigufi des oliviers et dcs amandiers, on trouve 
le monastfire detenant en outre, cn 1394, un monydrion des Saints-Anargyres 2 . 

Avant la demise dficcnnie du xiv d sificte, le monastere avait acquis la quasi-totalite dcs biens 
fonciers qu’il a detenus k I'epoque byzantine ; ccs biens constituaient un ensemble important, m 6me 
si la fortune du Pantocrator n'fitail pas comparable a celle des plus grands monastics athonites. 

L’mcendie, la perle des documents el leur rcmplacemenl. Avant la fin de 1392, un incendie se 
produisit dans le monastere. Le premier document k mentionner cet incendie date de novembre 
1392 (notre n® 14). On pourrait faire remonter le lerminus ante un peu plus haul et dater refinement 
d'avant septembre 1392 ; dans notre n® 13, qui porte cette date, les moines du Pantocrator, en 
conflit avee ceux de Karakala au sujet de leur domaine de Nfision, ne produisirent aucun document 
- bien que ce domaine ait dfija fitfi dfilimitfi dans un acte de Moschopoulos et, nous l’avons vu, 
confirmfi par chrysobulle 2 4 5 . Nous ne savons pas si I’incendic entralna la destruction de bailments du 
monastfire; un document fait fitat, de fa £ on vague, de dfigfits matfiriels*, un autre nous apprend que 
a our fut incendifie 6 . Les actes qui nous sont parvenus insistent surtout sur la perte des documents 
qu, ava,ent brfile, parmi Icsquels les chrysobulles de Jean V. Les moines se trouvaient desormais 

demunis de litres de propnfitfi importonts, et menaces de toutes sortes de convoitises et 
d usurpations. 

II etait urgent pour le Pantocrator d’obtemr k nouveau des titres de proprifitfi lui garantissant 

oul IZ'.T h' *“ L “ ra0l " e! * s. procurer d. nouv.au* documents, co 

' “ ”'" W> 4 Con» l »nti„oplc; il, „c s'.ecordbrent p„ 1, mdndr . rep08 , nous dlt . 

s’enrichirf N par le leu-. Prolitbrent-ils de I'fncendie pour 

nos n" 10 et I , PCn8 ° n8 qUe n0n ’ pour dcux raiaon3 : d 'une part, il est possible de verifier, grace a 
Znl.,1 ^ bi< ”” de Tl '““ d “ mdn »' '« «" demandant une 

w7.uulT7' *■'°“™ lr ' nl in, °™* U ™ «.ctes; d’.utre part, le, biens macjdomen, 

Z n M InZI Z " “ , "” P ™ li0 " * d «<‘- «.»"! presque ton. situO, dans one 

.7 ' 4 Alex, » * l J “ n ' “ ( l u ' «" d vr.isembl.ble leur acquisition anteriaure par Ic 


(I) Notro n« 20, I. 16-19, 

(!) Nos n" 18, 1.23, et 17, 1.60-61. 

rigian; le Pantocrator ne MmTte^pas dul avoir recours au Umaignago osscrmcnt6 d'habilnnts de la 

les accordcr A Karakala : Hait-ce oarce n r§s, .® t ® nc « loraque le prfitos lui retire certains de ses champs pour 

(4) Noire M |„o til l q - U V* P T on _ der de r6claniolio » «ur aucun document? 

(5) Notre n« 26,’ i 30 i ^ **'f ( T***™ xal 

(8) Notre n» 22 | 4 ™ 4 W*i- 
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Les moines commencerent par se faire reconnaltre leurs kellio & l’Athos, En novembre 1392, ils 
obtinrent du prdtos Jeremie, appuyds dans leur demands par les Uigoumenes d’autres monasteres 
athonites, une confirmation de leurs droits sur Rabdouchou, Phakdnou, Phalakrou, Saint-Auxence, 
Kynopodos et le Sauveur (notre n° 14). Pour les biens situes hors de PAthos, un chrysobulle 6tait 
indispensable. Mais un acte imperial de confirmation n’etait ddlivre que sur prdscntation de 
documents, et les moines n’avaient presque plus rien pour prouver leurs droits, 6 Texception de 
I’acte de 1388 (notre n° 12), lequel, nous Tavons vu, fut confirme en 1393, et de documents relatifs 6 
Thasos qui, pour une raison ou une autre, ne furent pas utilises (nos n os 10 et 11); Us durent se 
procurer une attestation du pr6tos Jdrdmie, signdc par cinq higoumdnes de grands monastdres 
athonites 7 , afin d’obtenir, en janvier 1394, un chrysobulle de Manuel II leur garantissant la 
possession de leurs biens en Mac6doine et a Thasos (notre n° 16). Immediatement aprds avoir regu le 
chrysobulle, ils en firent faire a l’Athos une copie* qui fut validde par le prdtos Jeremie; ils 
soumirent cette copie au patriarcbe Antoine IV et obtinrent, en juin 1394, un acte patriarcal 
confirmant ces mdmes biens (notre n° 17). 

En 1394 toujours, le monastdre parvint 5 accroitre son domaine de Lemnos. Les moines 
construisirent une bergerie a Phakos, sur un terrain qui ne leur apparLenait pas 8 , L’empereur 
Manuel II etant de passage a Lemnos, Phigoumdne du Pantocrator vint lui demander, peu avant 
novembre 1394 semble-t-il, de reconnatLre au monast&re cette bergerie et de lui ocLroyer un 
pdturage 9 . Manuel y consentit. Ge fut probablement & cette occasion que l’higoumdne pria 
Pempereur de confirmer les droits du monasLdre sur le domaine accorde par Jean V, dont le 
chrysobulle avait disparu 10 , Pour les raisons qu’on vient de rappeler, I’empereur ne pouvait pas 
ddlivrer d’acte de confirmation; mais un nouveau recensement gdndral de Lemnos fut alors confid & 
Phdkas Sebastopoulos, Alexis lagoupds et Georges Thdologitds, ct Manuel II leur ordonna de 
recenser tous les biens du Pantocrator dans Tile — dont celui offert par Jean V — et de mettre en 
outre le monastere en possession de la bergerie dite Aigidomandra a Phakos 11 . En novembre 1394, 
les recenseurs etablirent un praktikon (notre n° 20), ou sont delimitdes toutes les anciennes 
possessions du Pantocrator d Lemnos, ainsi que la bergerie do Phakos, dont le monastic deviiit t ce 
moment proprietaire. Un peu plus tard, en janvier 1396, les moines obtinrent, sur presentation du 
praktikon, un chrysobulle de Manuel II (notre n° 21) reconnaissont leurs droits sur la terre offerte 
par Jean V et sur la nouvelle acquisition de Phakos, les seuls biens qui n'avaient pas encore re^u une 
confirmation impGriale, Par surcroit de precautions, ils presentment immddiatement ce chrysobulle 
au patriarche Antoine IV, qui ddlivra it son tour, en fdvriev 1396, un acte de confirmation (notre 
n° 22). En mdme temps, ils firent faire a Constantinople des copies de leurs documents — au moins 
du praktikon et du chrysobulle — copies qu’ils firent valider par trois membres du Synode 12 . 


(7) Nos u os 16, h 4-8, et 17, l. 16-21. Les higoumfcncs qui signferent cct acte 6taiont ceux de Lavra, dc Vntoptidi, 
d’lviron, de Ghilandar et d’lSsphigmGiiou. Nous avons vu que le Pantocrator avait 6t6 soutenu par des higoumfenea 
auprfea du prdtos au sujet de ses kcllia, et Von peut pen&er que les moines, en essayant de recouvrer leurs droits* avoient 
I'appui des Atlionites. 

(8) Cf. notre rt D 20, !. 61. 

(9) Ibidem , L 21-23. 

(10) Cf. notre n° 21, 1. 1-4. 

(11) On apprend le nom de cette bergerie par notre n° 25, t. 20. 

(12) Matthieu de Cyzique, Macaire de Nicoinddie et Matthieu de Mddeia authentiflent notre n® 20 (dont I’originel 
a disparu) et la copie de notre n°21. Les mdmes prelats aignent aussi la copio de notre n° 23. 
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A une date et dans des conditions inconnues, le Pantocrator obtint une seconde bergerie & 
Phakos, dite Rodakinea, qui Ini fut cnsuite soustraite et accordee a Saint-Paul 13 . II est possible quo 
Tempereur Jean VIII ait voulu d^dommager le monastic en lui accordant, avant 1442, une autre 
bergerie dans la m6me ptininsule, dite tou Maglcaplia : elle est mcntionn6e comme bien du monastic 
dans 1’acte 6tabli par Theodore Pepag6menos en septembre 1442, lors d’nn nouveau recensement de 
Pile (notre n° 25). Cette bergerie n’fitant pas autrement attestee et l’acte de Theodore P6pag6m£nos 
n’etant connu que par une copic, on h6site a affirmer que le Pantocrator ait en r6alite possedG ce 
bien (cf. les notes k notre n° 25). 

Remavques sur Vorganisation du domaine . Les kellia athonites furent sans doute confics k des 
moines du Pantocrator. Des moines furent installs dans le kellion de Rabdouchou (cf. notre n° 18), 
qui etait a Tabandon, on s'en souvient, lorsqu'il fut acquis par le grand primicier; en 1394, il est 
anssi question de deux geronles qui avaient dStcnn le kellion de Saint-Auxencc 14 , 

A Lemnos, sur le domaine d‘An6 CliSrion, qui comprenait un village abandonne 16 , les moines 
construisirent une tour, installment des &6trangers inconn us du fisc# 19 , et firent exploiter le bien. 
Vers ta fin du xiv e siecle, le Pantocrator y avait des droits sur certains paysans 17 ; un document 
perdu (Jin xiv'-d6but xv f siecle), dont nous publions en Appendice la traduction conservee en grec 
moderne, recense les biens de six paysans, qui pourraient 6tre des par^qnes du Pantocrator. Pins 
tard, les moines construisirent a Anfl ChArion deux moulins k vent 18 . En Macedoine, les paysans qui 
cultivaient des champs sur le domaine de Nfesion versaient la dime au Pantocrator 10 . A Thasos, le 
monastic percevait sans doute les redevances des fthommesD du grand primicier, conformemcnt 
aux mesures prises par celuLci 20 , Le bien de Kake Rachis, oil les moines detenaient l’Hablissemcnt 
des Saints-Anargyres, scmble avoir cL6 bien exploite : Toliveraie et les amandiers 16gu6s par le grand 
primicier sont toujours mentionn^s en 1394 et des vignes y furent plantees avant cette date 31 . 

Mais e’est apparemment T61evage qui constituait la source de revenus la plus importante pour 
le monastic. A Lemnos, les moines s'efforcfirent, on 1’a vu, d’acqu6rir de plus en plus de terres de 
p&ture. En Macedoine, l'immcnse domaine de N6sion, dans les collines pr6s du Strymon, sans doute 
inhabits k la fin du xiv e siftcl-e (cf« plus loin, p. 31), fut vraisemblablement consacre a l’61evage. II en 
est de m£me pour le domaine de Loggos (cf, p. 34-36), qni ne comprenait pas de village et que 
certains documents d6aignent comme p6turagc aa . 


(13) SP-JVE. La bergerie fut remise k Saint-Paul en 1436 : cf. D6i.ger, Begeslen t 00 3455. 

(14) Notre n* 19> I. 8, 

(15) Notre n« 20, 1.4. 

(16) [bidenit I, 8-2. 

(17) On npprend par notre n* 26, 1, 32-35, que les paysans payaient l'impdt au fisc (cf. stichikon telos dans 
l’Appendice) mais devaient des corv4es an monastfere. 

(18) Notre n<> 25, 1. 7. 

(19) Notre n° 13, k 22-23; Ic document date do 1392, maia il laisse penscr que cet etat de choses durait depuis un 
certain temps : cf. 1. 22 mu&tiOev. 

(20) Notre n* 11, L 29-31; cf. les notes a cet actc. 

(21) Nos n« 16, 1. 23, el 17, I. 51-52. 

(22) II est dit dans lo faux fabriquS d^prfis notre n° 22 (cf, p. 55 et 151) que le domaine de Loggos avait 6t6 donnfi 
au Pantocrator sis <puX«5tv xod vop,f)v to>v Tifc (lovijs. Cf. aussi les actes ottomans du xvi c steclc (regestes dans 
Catalogue n« 2 t, 3t, 4r, 5t, 6t, 8t, 9t, 12t) qui qualiflent le bien de Loggos de pftturage d’hiver (xstptdeStov). 
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La tutelle patriarcale. S’il est souvent qualifie de monastere imperial® 4 , le Pantocrator voiL 
surtout, & cetLe epoque, ses liens avec le patriarcat se renforcer. Le monastire scmble avoir eu des 
rapports etroits avec le patriarche Antoine IV. Nous avons vu qu’Antoine d6livra, en juin 1394 et 
en fevricr 1396, deux actes pour confirmer, A 1’instar de 1'empcrcur, les droits du Pantocrator sur ses 
biens. II fit plus pour le monastAre. Le sigiltion de Callistc l cr conferanl au Pantocrator le statut 
patriarcal ayant ct6 perdu au cours de l’incendic 24 , le monastAre se trouvait dAsormois a la mere! des 
autorites ecclesiastiques, et il n’est pas impossible que des difficultes soient apparues en fevrier 1396 
dAjA 28 , sinon auparavant 28 ; quoi qu’il en soit, en avril de cette annee 1396, le patriarche se vit oliligA 
d’intervenir : les moines avaient subi des vexations de la part des exarques patriarcaux lesquels, 
en tant que dAlAguAs du patriarche, auraient dil les seconder —, probablcment aussi de la part du 
prdtos et de l’AvAquc d’Hicrissos; Antoine IV confirms 1'indApendance du Pantocrator a l’Agard des 
autoriLAs ecclAsiastiques, se rAservant desormais le droit d’apporter lui-mAme des solutions aux 
probl^mes les plus graves; le monastfcre n’etait directcment soumis qu’au patriarche (noire n“ 23; 
cf. les notes a ce document). En laissant aux moines le soin d’envoyer cux-mAmes le kanamkon au 
patriarcat, au lieu de le fournir aux exarques 2 ®, le patriarche protegcait le monastere d eventuelles 
reclamations abusives de ccux-ci, tout en accentuant la soumission du monastere A son aulorit6. 
Certains mAtoques du Pantocrator Ataicnt aussi, semble-t-il, des fondations patriarchies et 
jouissaient des mAmes privileges 28 . 

Les conseils qu’Antoine IV adresse aux moines dans notre n" 23 permettent de sc fairc line idAe 
de la fagon dont le monastAre etait adminislre : I’higoumenc, qui etait obligatoirement un pr6trc“, 
oxergait les responsabilitAs spirituelles relevant de sa fonclion ct jouissait de certains privileges A 
l'6gard des exarques patriarcaux 80 , II semblc qu’A la mtSme epoque des tendances a 1 idiorrythmie 
commencerent a se manifester au Pantocrator, comma d’ailleurs dans d’autres monaslAres 
athonites 81 : dans les trois actes qui nous sont parvenus, Antoine IV insiste sur la n6cessite de 
respecter la r6gle cenobitique; il allAgue le typikon des fondateurs, lui aussi perdu, pcut-Alre au 
cours de l’incendie, l’autorite des pores de l’tSglise, et menace les contrevcnants de sanctions 
spirituelles 82 . Ses conseils furent un temps efflcaces : le Pantocrator etait encore un koinobion vers 
1500 38 . C'est aujourd’bui un couvent idiorrythmique. 

Le Pantocrator et ses uoisins a I’Alhos, Il semble que le Pantocrator fut cn paix avec Valopcdi 
pendant toute cette epoque, des conflits avec ce puissant voisin n’Atant connus qu’a partir du 


(23) Nos n M 12, 15 (pnvlj (iaalXefw; pou), 10 (idem), 17, 18, 20, 22, 23, 25, 26; ineclit de Saint-Paul lie moi 

1423. 

(24) Notre n° 23, 1. 6. 

(25) Dans notre n° 22, qui portc cette date, Antoine IV, on couRrinant les droits du monastic siir ses biens, 
ajoute une clause garantissant I’indcpcndance du Pantocrator A regard des prAtoi, ties dv^ques d’Hidrissos at des 
exarques patriarcaux (I. 47-50). 

(26) En juin 1394 deji, Antoine IV garantit I’ind&pendnnce du Pontocrator a Pfigard du prdtos du moment, on 
oll£guant le atatut patriarcal du monastere (notre n° 17, l. 90-93). 

(27) Notre n‘ 23, 1. 19-20. 

(28) Ibidem , 1. I2 t 20-21. 

(29) Ibidem, 1.23. t t „ , 

(30) Ibidem , 1, 24-25 : entre autres 1c droit de consocrer lui-m&me, & la place dc Pcxarquc, les eglises construites a 

rintiriour du monastAre ou sur ses dependences. 

(31) Cf. Prdlalon , p. 108-109. 

(32) Nos n« 17, 1. 76 sq; 22, 1. 38-47; 23, 1. 27-32. 

(33) Dtonysiou n n 40, 1- 3-4. 
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xvr si&clc (cf, plus loin), Les droits du monastfcre sur le territoire des kellia qu'il avail acquis ne lui 
furent pas contests, sauf — mais pour une affaire mineure — par l’higoumenc de Makrou 
Gerasim os, qui revendiqua, en octobre 1394, quelques oliviers pr£s dc Saint-Auxence, sans obtenir 
gain de cause (notre n° 19), Cost du cdt6 de Karyes que le Pantocrator cut a faire face a dcs 
difficulty : le kellion de Ftabdouchou s’avSra une source de conflits avec Kutlumus. Les moines de 
Kutlumus refusaient que ceux de Rabdoucliou puisent de Feau dans le ruisseau proche de leur 
monastfcre, De son c6te r le Pantocrator contestait, semble-t-il, les droits de Kutlumus sur une colline 
situee pres de Ftabdouchou, ou les moines de Kutlumus avaient jadis plants une vigne. En 
septembre 1394, les deux parties se ftrent des concessions reciproques, chacune reconnaissant & 
l’autre les droits qu'elle lui avait jusqu'alors refuses (notre n° 18). Un nouveau litige apparut dans 
les dernieres annees du xiv e stecle, mais nous ne savons pas si le Pantocrator etait alors en conflit 
avec Kutlumus ou avec Alypiou (cf, les notes & notre n° 24), 

Hors de l’Athos, nous connaissons une querelle entre les moines du Pantocrator et ceux de 
Karakala, ail sujet du domaine de Nfesion; en septembre 1392, les droits du Pantocrator furent 
confirm^, mais le prdtos Jeremie contraignit le monastfcrc t c6der certains champs a Karakala 
(notre n° 13). 


2, La deuxUme moitie du xv f sierie, 

Cette epoque est mal document6e, Certains biens sont attests pour la premiere fois dans la 
seconde moitie du xv f si^cle, mais il n'cst pas stir quMl s’agisse de nouvelles acquisitions. D’autres ne 
sont plus mentionnfis, mais on ne peut pas prouver qu’ils aient ete perdus. Le monastere fut engagfc 
dans divers conflits, dont il ne sortit pas toujours vainqueur. Faut-il prendre au pied de la lettre un 
document qui fait 6tat de la pauvret6 du monastere en 1500? SMI y a des raisons de penser que le 
Pantocrator ne jouissait plus & eette epoque de la relative prosperity qui avait £t£ la sienne, on ne 
peut pas afflrmer qu'il conntit un veritable declin. La protection du patriarche se concr^tisa an 
moins une fois : Denis I cr visita le monastere en 1471 et lui offrit, semble-t-il, son appui (cf. plus 
loin), Vers la fin du si£cle t l’higoum&ne Ignace t qui devint ensuite prdtos, defendit 6nergiquement les 
int6r£ts de son monastfcre. Et en 1501, le logothete valaque Stai'kos est mentionne comme nouveau 
ktet6r du Pantocrator, mais nous ne savons pas ce qu’il avait fait en favour du monastere 31 . 

A partir des informations ponctuelles dont nous disposons et qui portent toutes sur divers biens 
du monastere, il n'est pas possible d’esquisser l’histoire du Pantocrator dans la seconde moiti6 du 
xv e stecle. Toute cette epoque est marquee par des conflits avec le PrMaton, parmi lesquels seul le 
differend relatif au domaine de Plakari est eonnu en detail. 

La situation a l } Alhos. C’est peut-fitre h cette epoque que le monastere acquit deux kellia ft 
l’Athos, celui de Th^ologos (ou kellion de Nektarios) et celui de Plakari, qui sont attests comme 
dependences du Pantocrator dans les annees 80 du xv* si£cle (cf, plus loin). On verra qu’a la fin du 
siecle le monastere acquit en outre, mais aprSs avoir rencontr6 des difficulty, un pr£ et une terre A 
Plakari. 


(34) Notre n D 29, t 22; sur ce personnage, cf. Ics notes & cet acte, 
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Dans les annees 50 du xv e stecle, deux moines athonites, Isai'c et Matthieu, construisirent 
chacun un kellion sur un terrain qui leur avait 6t6 accorde par le prdtos, mais qui etait proche des 
biens du Pantocrator, sinon propridtS du monastere. Le fait que le propridtairc du terrain n’ait pas 
dtd connu avec certitude encouragea les moines du Pantocrator A revendiquer les deux kellia. Vers 
1460, le prdtos Sdrapibn fit line enqudtc 35 . Les moines qu’il rassembla parcc qu'ils connaissaicnt bien 
les Ueux declardrcnt unanimement et sous serment que Id terrain sur lcqucl etaient construits les 
kellia d 1 Isaic et dc Matthieu appartenait au Prdtaton. Le prdtos etablit un acte, mais 1’affaire 
n'etait pas close. Douzc ans plus tard, en 1471, les moines du Pantocrator s’agitdrent nouveau. A 
la tdte du monastic se trouvait alors Ignace Zagrdphas 30 . Lorsque le patriarchc Denis I cr visita le 
monastere 37 , Ignace lui soumit I’affaire. Tous deux alldreut porter plainte au Gonseil, qui nc scmblc 
pas avoir pris la peine de mencr unc cnqudtc sur place 38 , cl etablit, en octobre 1471, un nouvel acte 
garantissant les droits d’lsale et dc Matthieu face au Pantocrator (Vatopddi inddit). 

Une dizainc d’anndes plus tard, Ignace, devenu prdtos 39 , intervint en favour du Pantocrator, 
qui rcclamait un terrain situc prAs dc Plakari; ce terrain incluait deux kellia, Saint-Georges et les 
Saints-Anargyres 40 , et un pro. Les moines du Pantocrator produisirent des temoins dc deux dc leurs 
kellia : le g&vdn Ncktarios du kellion de Thdologos, et un prfitre et pneumalikos de celui de Plakari 41 ; 
ceux-ci ddclarArent que le terrain, avec les kellia de Saint-Georges et des Saints-Anargyres, 
appartenaiL au Pantocrator. Un acte fut etablien consequence, attribuant le terrain au monast&rc 40 . 
Celui-ci le dAtint sans Atre inquietc tant qu’Ignace remplit les fonctions de prdtos, et pendant les 
courts protats de scs successcurs immediats, Grcgoire et Kosmas de VatopAdi 43 . La situation 
changea en 1500, lorsque le nouveau prdtos, Kosmas BragotzAkis, ancien nioine dc Chilandar 44 , 
considerant que le prA ctait un bien du Prdtaton, y fit cooper I’herbc. Les moines du Pantocrator 
protestArent, mais le prdtos et le Gonseil se rendirent sur place et attribudrenl au Prdtaton le terrain 
litigieux. Le prdtos Kosmas le delimita et le cAda alors contre redevance & VatopAdi, dont les moines 
avaient demandA un terrain pour faire paftre leurs chevaux 4 *; ils n'avaient pas le droit de l’utiliscr 6 


(35) InAdiL de ValopAdi d'oetobre 1471; les AvAnemonts rapportes se passent douze ans nvnnt 1'Atablissemenl de 
1’acte. — Sur le prdtos SArapidn, cf. Pr6laton t p. 142 n° 88 (en 1460). 

(36) Le surnom est donnA par un inedit de VatopAdi dc peu aprAs 1500. 

(37) Denis I er fut patriarchc entre 1467 et 1471 et A nouveau entre 1488 et 1400 : Grumbl, Chronologic , p. 437; 
PLP n° 5496. 

(38) Le Gonseil lut et approuva simplemejit 1'actc de SArapton. 

(39) Ignace est attests comme prAtos entre juin 1483 ct 1494^96; il ne TAtait plus en mai 1496 : Prdlaton t p. 142 

n° 95. 

(40) Les Saints-Anargyres pourraient Atre le kellion sous ce vocable qui apportion t oiijourd'hui a EspliigmAnou 
(cf. Smyrnak^s, p. 536), ot Saint-Georges doit atre Saint-Georgcs PhanArOmAnos, qui appartient aujourd’liui au 
Pantocrator (cf. ibidem). Les deux kellia sont prAs de Plakari. 

(41) En 1500, VacLc Prdlalon n° 14 mentionno, comme voisins du infime terrain (cf. plus loin), les kellia dc 
Nektarios et de Plakari; le premier doit atre le kellion de ThAologos, qui dtait dAtenu par Ncktarios sous le prfltos 
Ignace. 11 n'est pas dit dans ce document que les deux kellia appartiennent au PantocruLor; le contexts suggAre qu'ils 
etaient hors du domame du Prdtaton. 

(42) Le document est mentionnA dans I’acte de VatopAdi citA n. 36, dont I'auteur, I’hiAromoinc RArapheim, avail 
participA A 1'affaire comme tAmoin. 

(43) Pr&talon , p. 142, n°' 96 et 97 respectivement; GrAgoire est attests en mai 1496, Kosmas de VatopAdi entre 
dAcembre 1498 et mars 1499. 

(44) Ibidem^ p. 143 n° 98. Le surnom du prdtos est mentionnA dans 1'inAdit de VatopAdi citA n. 36. 

(45) Prdlalon n° 14, de juin 1500. GrAce A ce document on peul dater de la mAme annAe 1500 les AvAnements 
mentionnAs dans I'inAdit de VatopAdi, ou il est simplement dit qu'ils s’Ataient ddroules sous le prdtos Kosmas. 
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d’autres lins 1 *. Les moines du Pantocrator alleguerent la penurio dans laquelle etait leur monastfere 
ct reussirent k sc faire accordcr, moyennant redevances, le droit dc couper 1’herbe dans le pre de 
Plakari 47 , mais ils perdirentles deux kellia, Saint-Georges et les Saints-Anargyres. Cette decision du 
prdtos d6plut (Svidemment aux moines du Pantoerator, qui se voyaient obliges de louer une partie 
du terrain qui leur avait <5te accordd dans sa totalit6 (avec les deux kellia mentionnes), et en pleine 
propria, par Ignacc. En juin 1501, ils portferent plainte devant le Conseil; alleguant leurs anciens 
droits, ils reclam&rent le pr6 de Plakari, peut-6tre aussi un monydrion ruinfi par le temps 49 ; ils 
ddclarercnt a cettc occasion que le terrain avait appartenu au Pantocrator (faisant allusion k 
I’attribution du pr6 k leur monastSre par le prbtos Ignaee), et qu’il ne se trouvait en la possession du 
Prdtaton que depuia peu de temps (allusion k I’intervention du prdtos Kosmas un on auparavant). 
Le Conseil decida — cette fois-ei definitivement, semble-t-il — de donner tout le terrain, y compris 
le pr4, en loute propriety au Pantocrator, qui obtint done enfln gain de eause (notre n° 29), 

Les biens hors de I’Alhos. Les informations que nous avons sur les domaines du monastfire sont 
frogmcntaires, et parfois peu sOres; dans certains cas, on doit se contenter de deductions. 

Nous ne savons pas si le Pantoerator perdit une partie de son domaine 4 Thasos lorsque Pile fut 
c4die aux Gattilusi vers 1420«; quoi qu’il en soit, le monastfere conserva, jusqu’4 l'6poque moderne, 
au moina une partie de ses biens dans PHe t0 . 

II n y a pas de raisons de supposes que le monastfere perdit quoi que ce soit a Lemnos 51 II 
semble qu’au milieu du xv< si6cle, avant 1464, le despote D&metrios Pal6ologue lui aeeorda 
I'exemption de Vennomion pour 300 moutons 9 *. L'acquisition d’une nouvelle bergerie k Phakos, dite 
Hou Pin* (-tou Petrfi?), qui est mentionnee dans notre „• 26 comme ayant hlk aeeordee par le 
m6me despote, est un fait mal etabli (cf. les notes k ce document). II pourrait s’agir de la bergerie 
qu’aux alentours de 1500 les moines du Pantocrator usurpfcrent aux d6pens de Dionysiou"- les 
momes de ce monasUre ayant pu prouvcr leurs droits, le m6tropolite de Lemnos Joasaph leur 
restitua le bien; les protestations de l’higoumfme du Pantoerator N6ophytos n'aboutirent k rien 64 . 


pour lfdroit n de i f,,i™''[.a»» T ^ S' 36 ind L tI , ucs soult!monL q u « moines de Vetopidi doivent fournir «de la cire* 

explicLsOlfvr^de rKr'r, Pr " a,w ' H ^ donne une ^'^iLotion du terrain, est plus 

outre obliges de laisser naftrc „,r ee 7°'™* d ° Va . to P 6dl n ’ ont P as le dro ‘t da couper de 1’herbe, ni du bois, ct sont en 
ouire oouges ue la se pattre sur ce terrain six chevaux du PrAtaton (df. aussi Prdlalon App. Fla). 

de "i 3 a’ l f, P , ant ° Crnt0r devflft f° urn 'r deux livres de cire et un ohargcment 

ni de coupcr du bofa pSSS^AmIlV oVle . FT * 0t "°" P ° 3 ceU,i de faire P" Ure son 

est le double de celui mcntinnn*/i a; * m ° r ]^ an 4 L ^ redevances que le monastfere devait fournir pour ee prfe 

<ia vats: ts : 4 hvrcs de oirc et a chargements de [0in a - Le d “ 

dire explidtcmcnt que l |cs a moines^dti°Pnntnrl^l l Ii y t''' 0n ruine , situ4 * dont le vocable avait kti oubliC, sans 

loujours, puisqu•„„?£* ™ k “£ n P “ n n t “ C ' 1 ? U)r 1 a,on A ™'; e nd, q u . II ne s’agit pas de Saint-Georges, qui cxistait 
pout pas s’agir Z T f C °"’ mC ^ l 6 d “ nt O’ ,7 i <*• 1- notes 4 cet acta); il ne 

Esphigmenou est juste (cf. n. 4(jp ° P U&1 31 n0trc 1cl0ntlfleat ' 10 ^ avec le kdlion appartenant aujourd’hui fe 

S n /,e °f Mamiei Pataeologus, Washington D.C., 1977, p. 165 note 

Smymak^ qU ' Cn t , I . 8 f. 6 le , m °" n8t4re ^lonait une oliveraie 4 Thasos. 

(51) Le mdtonue AnA rhA.."„ d Llm6nas avec ‘ igli*e des Saints-Constantin-eHIel4ne. 

(52) Notre n°V ^ Ch4non 681 attesta oommo bien du Pantoerator on 1537 : Pantoerator n° XIV, 1. 27. 

Kfllzinopodos et dt RolakS ^" 25 “ | L 09 e o ?7 n Ml 0ll t P 1 ?""? 3 ® 14, 4 Phakos les bergeries dc 

moines du Pantocrator aient usurp* u „ e d’entre^ ' 25 ‘ ' ' f ‘ ' " B3t P ° S exolu non i ,lu8 l® 9 

(54J Dionysm n<> 40. 
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En Macedoine, on voiL a cclte epoque apparaitre pour la premiere fois un domaine a Loggos, 
donL ^acquisition pourrait 6tre plus ancienne (elle est cependant posL6rieure & la fin du xiv e aiecle, 
car il n’en est pas question dans le chrysobulle de confirmation de Manuel II). Co domaine etait 
limitrophe du metoque Sainte-Kyriake d’Esphigmenou et d'un bien de Saint-PanteleemAn ; en 
1491/92, un eonflit surgit entre les moines de ce monastere et ceux du Pantocrator; le Conseil ne put 
concilier les deux parties, qui eurent recours aux autorites ottonianes; le juge Mahmud Qelebi 
trancha en faveur du Pantocrator (notre n° 28; cf. les notes & cet acte). Il n'est pas impossible que 
eette querelle salt a Torigine de I’^tablissement, quelques annees plus tard, du faux attribu6 au 
patriarche Antoine IV, dans lequel on introduisit la delimitation contenue dans notre n° 28 (cf. 
notre n° 22, Le Texte), 

En 1469, le Pantocrator possfcdait une maison a filadiaba pres de Proaulaka 66 ; I’information 
est stlre, mais completement Isolde. Nous ne savons ni quand ni dans quelles circonstances le 
monastic acquit ce bien sur l’isthme de I’Athos. 

Que dcvinrent les possessions du monastic dans la region du Strymon? Les documents 
conserves n*en disent rien. Le Pantocrator les perdit peut-Stre apr^s la conqu^te ottomane. 


Note sur certains conflih entre le Pantocrator et ses voisins au xvi' siectc* 

Il nous a sembl6 utile de mentionner quelques confiits posL6ricurs k 1500 relatifs 6 des biens que le 
Pantocrator avait poss6d6s au Moyen Age k TAthos ct en Chalcidique ; certains d'entre eux remontent ou 
pourraient remonter k Tepoque byzantine. 

Ftabdoachouj source de querelles entre Kuihwius et le Pantocrator. Nous avons vu le Pantocrator 
s’opposer 4 Kutlumus au sujet de ce kellion a la fin du xiv c si6cle (cf, p. 20). Les querelles reprircnt k 
partir du d6but du xvi c si6cle au plus Lard. Avant 1504, les moines du Pantocrator et ceux de Kutlumus 
s'&taient d6ja souvent disputes et avaient fait intervenir la Synaxis; le terrain contests, que le prOtos 
Marc et le Conseil conflrmerent k Rabdouchou en mai de eette ann6e 6G , pourrait 6tre la colline avec 
l’ancienne vigne de Kutlumus qui avait 6Le revendiquee en 1394 : le Pantoci'ator so vit oblig6 de 
rembourser les moines de Kutlumus, qui avaient mis en valeur, a 1’insu de tout le monde t une terre k cet 
endroit 6? . Cet arrangement ne mit pas fin aux querelles. En janvier 1518, les deux parties sollicitcrent 
^intervention du voevode d’Oungrovlachie N6agk6; sur ordre du voivode, le Conseil proceda a une 
delimitation d^taillec du territoire de Rabdouchou et conflrma aux moines de ce kellion la jouissancc de 
I’eau du ruisseau voisin — disputee d6jA en 1394En 1527/28, on proc6da de nouveau 4 une d61imitation 
et Ton etablit deux amoibaia , dont Pun est conserve dans les archives du Pantocrator; bien que Lrop 
abtine pour pouvoir Gtre pleinement exploite, ce document Inddit montre Timportance qui fut accord6e a 
l'affaire : il est sign6 par le mfitropolilc de Tornobon ThSophilos, P4v6que ct’Hi6rissos Maeaire 68 , le prdtos 
Kallistratos et par des representants de monast6res athonites; il mentionne aussi un «juge m6cr4anti> M , ce 
qui indique que les autorit6s ottomanes avaient dti intervenir, La querelle rebondit en 1547; en juin de 
eette ann6e, la Synaxis, sans proc6der a une delimitation, confirms les anciens documents des deux 
monasUres relatifs k Rabdouchou — documents qui avaient 614 6Lablis avee Taccord des deux parties — 
entre autres notre n° 18, ce qui suggfere que la question de Tapprovisionnement en eau de Rabdouchou 
restait toujours pendante 61 . Le confiit se ralluma en 1613; les moines du Pantocrator avaient, scmble-L-il, 
empi6t6 sur un terrain qui avait 6L6 assign6 4 Kutlumus; en s’appuyant sur les anciens documents des 


(55) In 6 dit de Saint-Paul de mars 1469 : xovixi 7 uavToxpaTopiv 6 v. 

(56) In 6 dit du Pantocrator. 

(57) Ibidem : crxp^pipwx 8 efyav crptyci elq t6ttov Ayv^otos ^ toG KoTXoupouatou. 

(58) Kutlumus n° 51. L'acte du prOtos Gabriel fut peut- 6 tre dresse en deux cxcmplalres, mais seul Kutlumus en 
conserve actuellement une copie dans ses archives; cf. Kultumu s, p. 166. 

(59) Son nom a disparu sur le document, mais la partie conserve do sa signature est identique k celle apposde au 
bas du document Kutlumus n° 53, qui date de la mfcnne annSe. 

(60) *ET€p68o£o$ xpt rr\<;. 

(61) Infidit du Pantocrator (acte du prfitos Sdphronios); un passage de notre n° 18 est presque textuellement 
repris dana ce document. 
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deux monastics, les autorites athonites decrivirent A nouveau lea limites du terrain litigieux et les 
confirmirent 02 , Apres cette date, nous ne connaissons pas de documents relatifs aux limites du territoire 
du kellion ■ mais la question de I’eau resta apparemment non rGsolue : en tdmoignent deux actea grees du 
xix e sieclei 1’un de 1805 63 , I'autre de I860 64 , 

Au Nord-Ouesl du PanIocralor t confliis avec Vatopedi , En aotit 1507, une querelle opposa lc 
Pantocrator h Vatopedi au sujet de Stoumpou 66 , qui 6tail probablement situe a la limite des territoires de 
Vatopedi et du Pantocrator™; le bien avait sans doute ete acquis par Tune des deux parties, plus 
probablement par Vatopedi, au Moyen Age ; les moines de Vatopedi produisirent des wanciens papiers» h 
ceux du Pantocrator afflrm6rent avoir perdu leurs documents «depuis longtempsi), L'offaire fut r6gl6e par 
le pr6tos et le Conseil t et deux amoibaia furent etablis en 1507 67 , qui reconnurent aux deux monasteres les 
mdmes droits sur Sexploitation de la forAt et lutilisation du terrain comme pfiturage. Les rapports entre 
le Pantocrator et Vatopedi ne furent pas toujours bons par la suite : nous connaissons un conflit au sujet 
de Phalakrou en 1552/53, sans doute un conflit de voisinage, le domaine de Kaletze, propriAlfi dc 
Vatopedi, fitant situfi au Nord de Phalakrou ; un acte fitabli A cette date 68 fixe la limite entre les domaines 
des deux monasteres. On connalt des cliff^rends entre les deux monastics dans Ja m6me region, au sujet 
de KaletzA, en 1579™. 

La cession manquee de Phakenou a SiaoronikMa, La fondation de StavronikAta dans la premifere 
moitie du xvi c siAcle entrain a pour le Pantocrator la perte d’un terrain au Sud du monastAre. Le 
fondateur, 1’exarque GrAgoire, qui avait acliete h Philotlifiou le kathisma de StavronikAta en 1533 70 , 
demanda, avant 1538, un terrain proche de Phakenou et de Saint-Auxenee 71 . Le Pantocrator s'y opposa, 
mais Je Conseil Tobligea A ceder a Stavronikfcta le monastAre de PhakAnou avee son territoire 72 ; Grcgoirc 
essaya d’etendre ce domaine aux dApens du Pantocrator, malgrG la resistance des moines, et faillit r^ussir; 
le Pantocrator obtint gain de cause aprAs la mort de Gregoire : en janvier 1538, les moines de 
StavronikAta se virent obliges de se contenter de ce que le Conseil avait auparavant c6de A leur 
fondateur 73 . Mais ce domaine comprenait le monastSre de PhakAnou, et les moines du Pantocrator le 
revendiquArent; A proximity ils construisirent des kellia et plantArent une vigne, sans doute pour donner 
plus de poids a leur reclamation, Le patriarche J6r6miel cr , qui avait entrepris la construction de 
Stavronikfcta apres la mort de GrAgoire, ccda finalement en janvier 1541 : StavronikAto regut seulement, 
sur le territoire de PhakAnou, une terre en friche, qui fut dAlimitee; le reste, y compris le monastere, fut 
restitue au Pantocrator 74 , qui le conserva jusqu'a nos jours 76 , 

Queretles avec Esphigm&nou it Loggas, Au xvr siecle, le Pantocrator entra en conflit avec 
EsphigmAnou au sujet de la limite entre son domaine et celui d'EsphigmAnou a Loggos, en particular au 
sujet de la terre dite ApothAkA pr£s de Sainte-KyriakA d’EsphigmAnou. Si, en 1546, les deux parties 
purent s’arranger a 1’amiable, et si les EsphigmAnites reconnurent alors les droits du Pantocrator 76 , en 


(62) Kullumus n»61, de mars 1613 (nete du Conseil). 

(63) Catalogue 81a. 

(64) Catalogue n* 52a. 

(65) InGdiL du Pantocrator (acte du prdtos Paisias), 

(66) Un faux de VaLop6di de « 1292s mentionne Stoumpou comme proche de Phalakrou (W. Reghl, 

XpvffddoMx xad f... tou BxxoiteSloVy Saint-PAtersbourg, 1898, n° 1), done au Nord-Ouest du Pantoerator, 

La tradition locale vient A I’appui de cette localisation : Stoumpou serait A Tendroit nomme aujourd'luii Chandros, 
presi de Phalakrou, Deson c6t6, SmymakAs (p. 537) fait etat d h un conflit entre le Pantocrator et VatopAdi au sujet de la 
limite de leur forfit au Nord-Ouest du Pantocrator. Bien que nous ne sachions pas & quelle Apoque remonte ce diffArend, 
nous nous demandons si la querelle de 1507 ne s'inscrit pas dans ce cadre, 

(67) L inAdit du Pantoerator citA n. 65 et inedit de VatopAdi. 

(68) In id it du Pantocrator (acte du prAtos Jean). 

P eu * in6dits du Pantocrator : le Pantocrator est oblige de rAmimArer les moines de VatopAdi. 

(70) Cf. Phil. Supply p. 285, 

x InAdit du Pantocrator de janvier 1538. L’actc est GUbli par 1’evAquc d’HiArissos Macaire et slgne aussi par le 
prdtos SArapheim. 1 t 

i cession du monastire de Phakdnou est mentionnie dans un inidit du Pantocrator de janvier 1541, L'acte 

(e note seulement qu’on a donnd au fondateur de Stavronikfeta oune partie du territoire de Phakfenou* (p4 0 < TL 
iK tAjcov tou OflHCTJVOfS). 

p °ntocratorde 1541. Les moines du Pantoeratoravaient faitappel au patriarehe, qui avail charge 
i nssosetle prfitos d enqulter; eeux-ci dfecidfrrent que Stavroniketa conserverait ce qui lui avait et6 c6de 
iflvec Ucco^ des moines du Pantocrator> — aceord ividemment forefe, 

Sn?! du Pantocrator cit6 n. pr^cSdenU (aete du Conseil), 

(75) Cf. SmyrnakAb, p, 536. 

(76) Document ottoman, Catalogue n° 5 t. 
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1581 ils revendiqu^rent le terrain et l J usurp6rent; les autorites ottomanes donn^rent raison au 
Pantocrator 77 ; l T 6v6que de Kassandrcia fit de mGmc en 1588/89™, mais la querclle se ralluma et le 
patriarche J6r6mie II dut intervenir pour confirmer les droits du Pantocrator en 1590/91 79 et en ovril 
1592 ao . 


(77) Document ottoman, Catalogue n° 13t. , 

(78) Inedit du Pantocrator; le document, qui cat un acte du prdtos Lavrentios, contient une description de !a 
limite commune (cf. plus loin, p. 35-36). 

(79) Pantocraior n° XVII. 

(80) Infidit du Pantocrator (acte du patriarche J6r4mle). 
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1, A I’Alhos, 

Dans la rtgion du Panlocrator. Le Pantoerator avait plusieurs dependences & quelque distance 
du monastlre, aussi bien au Nord qu’au Sud. L’emplacement exact de Phalakrou est eonnu : le 
toponyme est eonservi & 3 km environ au Nord-Ouest du Pantoerator (carte topographique : 
<D«p«>doo), et les mines du monastfcre subsistent (cf. fig. 2) 1 2 . Le domaine de Phalakrou «tait eompris 
entre deux ruisseaux. Celui au Sud, au bord duquel trois documents mentionnent des chines verts*, 
peut Itre identifll au ruisseau note A sur la fig. 2; il s6parait ce domaine de eeux de Xylourgou 3 et 
de Kynopodos. Au Nord, la limite du domaine de Phalakrou s’etendait jusqu’A un autre ruisseau, 
que nous identiflons a eelui qui est not! B sur la fig. 2; ce ruisseau se jetait en effet dans la mer & un 
endroit oil la cite Itait sablonneuse, en face d’un Hot 4 5 6 qui doit 6tre la plus petite des trois iles 
Braehaki (carte topographique), 4 1 km environ au Nord-Est de Phalakrou ; e'est le seul endroit ou 
la cate ne soit pas escarpee. Nous ne savons pas jusqu’ou le domaine de Phalakrou s’etendait vers 
l'Ouest, ni si la c6te formaitsa limite Est. Une dlpcndance du monastfere, 1’ajffM du Prodrome, cBt 
localisable, d’aprls notre n- 2, au Sud-Est de Phalakrou, dont il 6tait s6par6 par le territoire de 
Kynopodos; il ressort du mime document que le Prodrome Itait 6 l’Est ou au Sud-Est de 
Kynopodos®. 

Au Sud-Est de Phalakrou s’etendait le domaine de Kynopodos ; il est dllimite dans notre n° 2, 
1. 19-26; la limite Nord de ce domaine Itait comprise entre le ruisseau A® et I'agros du Sauveur, qui 


(1) Voir une description des vestiges de Phalakrou (la tour et le kathollkon) dans PapazCtos, ttecherches, p. 160 
(et fig. 13, 14 et pi, 16, 17, 18). 

(2) Ce ruisseau est mentionnS dans : Sainl-PanimmSn n° 6,1, 27-28, eomme HanUcn faces de Phalakrou; notre 
n o 2 1 12 19 25 * notre n° 3,1, 22, 29. 38. Les chfines qui se trouvoient prfes du ruisseau servent de reperes dons job 
deux premiers documents cit6s et caractferisenl te ruisseau dans le Iroisifeme (notre n° 3,1. 22 : ft *xa £v 6 ol &peot). Le 

ruisseau est appelfc migas ryax dons noire n*> 2, 1. 25. . „ . 

(3) La iimile de Xylourgou suivait ce ruisseau vers l'Ouest, puis vers le Sud : noire n* 3, 1. 38-39- On trouvail a 
rOuesl — ceci ressort de notre n° 3 — un bien de Skorpiou. Phalakrou a fegalement d6Lenu une vigne au Sud de ce 
ruisseau (notre n° 3, 1. 27-30, cf. les no les & cet octe). 

(4) Inddit du Panlocrator de 1552/53. 

(5) Notre n<> 2, 1.24-25. ■ ' t 

(6) Ibidem , 1, 19 ; M tou friaxoc h & &peo<; tax otTou ftpXTOv «<; n pic AvotroM*;, 
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6 monasters 

limit© du domain© de Kynopodos 
(lrac6 sch6matique) 

[ ] localisation approximative 

A , B rulsseaux 

Brachakl toponyme actuel 


Fig, 2, — PliaIakrou n Kynopodos, Xylourgou. 


mlTrZ i (c[ D rrm°”’ ; l °“" l “ b1 *' d ' a P p4 ‘ “ lrt "" 3 . * 1'B.t «, S l'E«t/Sud-E,l de 

m J°lln.T"h y ^ d 'approximations; il tuft d.mi 1. 

Sdt W V Prto d ' ' d “ S *™ Ur ' “ : dne «ancienne reule d. 

*i™ll d>»* » aete d. V.topidi d'.vrii 1312“, prt, d’un 4o%. rsax b0P d 

duquel poussaient des chines verts; il doit s’agir du ruisseau A. 

Vers le Sud, le domaine du Pantocrator comprenait deux dependances, Smyrnakfia In 536) 

eU H r! t Utre ' PHAK6N0U - d ° nt 16 »"it conserve 11 - "1 ^iuTnes 
ea i V Pe 6 !• 8 Pr6sentatlon 811 Temple, prfes du lieu-dit Panagouda (ce toponyme figure sur la 
-L l.p W h„« e , , ,,5 km environ Sud du p..^. 0[ \. P irS“ d« 


(8) NotrT’n' .'! 2l | 2 9n to* ^ *XP l * (ruviptov roO SwT>)po« SeoroSteiv d)v uovrtv. 

Phalakrou et Xylourgou pln d.TJLIT" 1 ’ la “'"mission d’higoumJnes charges de fljer la limits entre 
Phalakrou, cite cherche le ruieseau n ft nnns» au " l/eure ' se dingfl vers I Ouest; arrivde ten face* du monaatire de 
fffl n n na i. dTi pT'" ? u P° ussent les chines verts (= le ruisseau A). 

10) Edition' d w' ourme P° r |Jaote de 1553/53, la limite aboutit «[< tou n «k« w 0 AwpoOiou 
1 ft v °°E? de ce document: Sainl-PanUlUrndn App. II. P 

(U) Cf. Vlachos, p. 226 n. I (lieu-dlt), 
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6 monastery 

:— — route 

y llmile du territoire de Rabdouchou 

“ (tracd echSmatique) 

A, B, C ruisseaux 

1 route publique vers Kutlumus 

2 route vers X&ropotamou 


Fig. 3. — Delimitation de Rabdouchou. 


Pantocrator, de janvier 1538 et de janvier 1541, sugg^rent que le domaine de Phak6nou s^tendait 
quasiment jusqu’6 StavronikHa 13 . Le document de 1538 nous apprcnd en outre que Saint- 
Auxence, qui n’est pas localise, etait proche de Phak&nou et de StavronikfeLa 13 . 

Dans la region de Karyh. Des anciens b&timents du kellion de Rabdouchou, h 200 m environ k 
l’Est de Kutlumus, k 500 m au Sud de Kary6s 14 , subistent aujourd’hui l^glise, dfedi^e k la 
Presentation au Temple 16 , ct la tour 1 *. Le terrain de Rabdouchou fut d61imite k diverses reprises. La 
delimitation la plus detaill6e et la plus precise est contenue dans I’aete Kutlumus n° 51, de 1518 17 ; 


(12) L’acte de 1541 fournit la delimitation d*un terrain proche de Phok^nou qui fut c 6 dfe k SUvronikAta; cette 
delimitation ne concerne qu'une partie du territoire de Phakfcnou. 

(13) T^tcov TtXTiotov Ttov [xeToxtwv [sc. du Pantocrator] ts Oax7)vou xai tou Aytou A^vitou, t<W 

nAWaTepov 67 uApX 0 VTa afrrou Too Sxp« 6 ovix^Ta. On ne retiendra pas, en raison de ^information fournie par 11 actc! de 
1538, 1 "identification de Sainl-Auxence avec dea ruines aitu^es prfes de Xyiourgou, propose par Smyrnakis (p. 678), 
L'auteur cite (p. 679) un acte du Conseil de 1861 (^Catalogue n° 66 oe) contenant une delimitation du domaine de 
Xylourgou et mentionnant un ancien monydrion inhabits, *Soint-Auxence»; d'aprfes le contexte, ce Saint-Auxence 

serait proche, ainon k l’emplacement, de Phalakrou. . , . i 

(14) L’emplacemcnt du kellion est indiquS sur la carte topograph i que. Voir aussi les Mtiments de Rabdouchou 
sur la photographic a 6 rienne publi^e par P. Mylonas dans 1 article cit 6 n, 16* 

(15) Cf. G6d^n, Mhos , p, 183; SMYnrfAKta, p. 535; Vlachqs, p. 226. , , . VI/ , 

(16) Sur Rabdouchou, voir l’ 6 tude de P, Mylonas, Two Middle-Byaantme Churches on Athos, Acles da XV 

Congres International d’&ludes Byzantines, Alh&nes 1976, II, Ath 6 nes, 1981, p* 545-559. , 

(17) Cette delimitation est en partie reprise dans 1‘acte Kutlumus n° 61, de 1613. Un inidit du Pantocrator de 
1527/28 semble donner, lui aussi, une delimitation detaillee, mais ce document n'eat pas utiiisable en raison de son 
mauvais 6 tat de conservation; on retrouve, dans la partie conserve du document, certains rep&res mentionnfes dans 
Kutlumus n & 51, 
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c’est clle que nous avons utilis6e pour tracer les limites du bien sur la fig, 3; noire n° 24, de 1400, 
fournit une delimitation moins precise; parmi les repAres qui y sont mentionnes, certains peuvent 
6tre identifies h des replies qui figurent dans Kutlumus n° 51, ce qui fait penser que les limites 
n'avaient pas change. II ressort des documents que Rabdouchou etait situe a proximity de deux 
ruisseaux, le plus proche de ce monast&re 6tant le moins important des deux; 1’autre etait plus pr6s 
de Kutlumus et 6tait apparemment consid6re comme appartenant A ce monastic (cf. p, 20 et 23-24 
sur les querelles entre Kutlumus et le Pantocrator au sujet de I’utilisation de 1’eau du ruisseau de 
Kutlumus)- Ces deux ruisseaux sont identifiable^ A deux affluents de l'lviritikos lakkos (le nom sur 
la carte autrichienne); le ruisseau de Kutlumus, note A sur la fig. 3, coule a 250 m environ au Nord 
de Rabdouchou; I’autre, note B sur la fig. 3, passe A 50 m au Sud du kellion. Dans Kutlumus n° 51, 
la delimitation de Rabdouchou commence au ruisseau dit tou riopdtvSoo 18 , qui peut 6tre identitle A A, 
le contexte sugg6rantque too Ilup^vSou etait au Nord de Rabdouchou. La delimitation est faite dans 
lesens trigonomdrique, les biens de Kutlumus 6tant a droite de la limite 1 ®. Au Nord, le territoire de 
Rabdouchou 6tait born6 par le ruisseau A et par une route publique (xaOoXtx^ 686<;) vers 
Kutlumus 20 ; on peut identifier cette route a celle qui relie Kutlumus A la skite de Saint™ 
Pant6166mdn, au Nord de Rabdouchou (route not6e 1 sur la fig. 3) 21 . La limite Ouest suivait une 
route vers Xeropotamou (probablement celle qui figure sur la carte autrichienne; n° 2 sur la fig* 3) et 
traversal deux ruisseaux 22 i le premier peut 6tre le ruisseau B, le second, le ruisseau G. La limite 
Sud suivait ce second ruisseau vers Laval 33 jusqu’A un confluent 24 , vraisemblablement son confluent 
avec B. La limite Est, qui remontait la cr&te «en faces de Rabdouchou 26 , 6tait comprise entre ce 
confluent et la route publique vers Kutlumus 80 , En 1518, on trouvait, a I’Est du territoire delimits, 
une vigne d’Alypiou 27 , et au Nord, 5 I’Est du ruisseau A, une vigne de Kutlumus 28 . 

Dans la m6me region, le Pantocrator possAdait un terrain A Plakari (cf. p, 21-22). II existe 
aujourd’hui deux Heux-dits Plakaria, Pun k 2,5km environ au Nord-Ouest de Kary6s (cf* fig. 1), 
l’autre entre Pholakrou et Vatop6di (carte topographique). La delimitation du terrain qu’on trouve 
dans I’acte Prdiaton n° 14 permct de localiser le bien du Pantocrator dans le premier de ces lieux- 


(18) L. 18; cf. notre n*24, I. 3 ; Xdsxxo$ 

(19) Kutlumus n°51, ]. 35; cf- notre n a 24, l r 14, 

(20) Kutlumus n°51, I. 32; notre n<* 24, l, 17: p£j£pi t^jv rJ)v els KourXoupotim, 

\ le rui8aeau tou Pyrandou, la limite Nord suit vera I'amont un autre ruisseau, plus d 1'Ouest (Kutlumus 

n°5l, I. 18-19), que nous n’avons pas rep^rfi, 

(22) Kutlumus n° 51, 1, 22-26. 

(23) Ibidem , I. 26; cf, notre no 24, I, 10-11, ou la limite suit un ruisseau vers I’aval, vraisemblablement au m6me 

cmiroit mais on ne salt pas s'il s'agtt du mfime ruisseau dans les deux documents. En suivant ce ruisseau, la limite 
rencontrait, selon Kutlumus n« 51,1. 26-27, une route qui menait aux noisetiers d’lviron ; notons que notre n° 24, l. 9- 
10, mentionnc un noisetier d cet endroit, ’ 

m(ga$ i polamos‘ ,m>S n ° 51, *' 29 ! ^ T " <5UtrT ^^ aTt T “ v SWP“ M* 6 ™. Notro n« 24, 1. 12, mentionne A cet endroit un 

£2 ?"'! U T T 51, !' ? 9 ' 30i Cf - " 0tre 24 - '■ 13 = TA TtETpoXOTTElOV. 

. .. L# "mile descenduil vera deux fossfis * 1'Est de Rabdouchou : Kutlumus n«51, 1.30 e{c <pAp«YYa x«t elc 
_ . p 3 t , T ° U X^Sixoa. Ces deux fossfis sont mentionnes dans notre n“ 24, I. 14-15 aodScc, 1. 15 

ruisseau A a T-wV!? d ® u * foss ^' 1d lin,ite traversal un ruisseau (Kutlumus n* 51, I. 31) : il pourrait s’agir du 

i- q » ' ® Ed, de Rabdouchou, coule au Sud de lu route vers Kutlumus (carte topographique). 

8 EEs:.": I:S: * "° ,re '■ *“ •* *** <*» * «• •«-!- £* 
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dits : il 6tait compris entre la source du ruisseau d’lviron, le m&gas rtjax du Panlocrator, qui ne peut 
Sire que le Chrysorrards (mentionne ci-dessus, p. 3 n. 1), une route vers Valopddi et une autre qui 
passait par Karyds et Xeropotamou; on retrouve ces repdres sur la carte topographique : lls 
entourent le licu-dit Plakaria au Nord-Ouest de Karyds. Le Pantocrator ddtenait en outre deux 
kellia, dont un n’est connu que sous le nom de kellion de Plakari, et dtait done au mdme endroit, 
1’autre etant appele Thdologos dans un inddit de Vatopddi de peu postdrieur k 1500, et kellion de 
Nektarios dans Pr6taton n° 14 (ef. plus haut, p. 21 et n. 41); oelui-ci dtait apparemment voisin du 
kellion de Plakari. Ces etablissements ne sont pas localises. Le Pantocrator les ayant detenus avant 
d’acquerir le terrain de Plakari, ils dtaient hors du domaine ddlimiLd dans Prdtalon n° 14. 


2. Ert MacHoine. 

Region du Strymon . Dans la region de Ghrysoupolis, le Pantocrator d6tenait un domaine appeL6 
Nesion. 11 est possible que le village Ndsion 39 , situe sur ce domaine, ait dtd abandonnd dans la 
seconde moitid du xiv" sifecle : en 1394, notre n° 16 fait dtat d’aufres TraXaioxipi* inclus dans ce bien, 
ce qui laisse penser que Nesion dtait devenu, lui aussi, un palaiochdrion 50 . Les documents inviLent A 
situer Ndsion prds du cours infdrieur du Strymon : dons Zdgraphou n os 41 et 42, les habitants de ce 
village tdmoignent avec ceux de Kastrin, Marmarion et Palaion Pdgadion a propos d’un bien sis d 
Chandax : tous ces toponymes sont dans la mdme rdgion (cf, fig. 4) 31 ; mais la localisation prdcise du 
village reste inconnue. Le domaine est ddlimitd dans notre n° 16 {1. 10-16) 93 . Notre n° 13 en foumit 
(1. 9-20) une autre ddlimitation, sans en donner le nom ; malgrd de notables diffdrences de rddaction 
entre les deux delimitations, certains repdres communs (un megas krbmnos sur la limile OuesL, la 
loumba d'lanikas sur la limitc Est, une lilbosdreia prds de cette loumba ) permettent en effet de 
conclure qu'il s’agitdu mdme bien. La ddlimitation contcnue dans notre n° 13 esL brdve, celle qui esL 
incluse dans notre n° 16 mentionne au ddbut de plus nombreqx microtoponymes, mais elle devienL 
imprdcise d la fin. Dans notre n° 13, la ddlimitation se fait dans le sens trigonomdtriquc : les voisins 
sont d droite du domaine ddlimitd. La comparaison entre les deux textes montre que dans lo n® 16 la 
ddlimitation est faite en sens inverse (I. U, il taut corriger 8eW en ApurrepA). D’apris les deux 
delimitations, le domaine de Ndsion dtait sur la rive gauche du Strymon; il dtait limitrophe, au Sud 
et au Sud-Ouest (cf. n° 13, 1. 13), du tcrritoire de Chrysoppolis. A l’Ouest, la limite du domaine 
atteignait le Strymon, d’aprds notre n° 16 (1. 10), d l’endroit d’un palaios poros dont la localisation 
n’est pas connue. Plusieurs passages sur le Strymon sont attestds dans la rdgion, parmi lesquels le 
poros de Marmarion et ce palaios poros ". Lemerle a localisd le premier au Sud d’Amphipolis, et le 


(29) Rdfdronccs & Ndsion dans TiidonOnmfts, Pinakas, p. 402, ou Zigraphou n« 39 esL A corrigor on Zigraphou 

(30) Le village dtait habitd en 1358, cf. Zigraphou n°‘ 41 et 42. Cf. aussi pAPAGofitos, Poros, p. 347 n. 71. 

(31) Le village Kastrin, aujourd’hui abandonnd, dtait i 9 km environ au Nord-Ouest de I embouchure du 
Strymon, sur la rive droite dil fleuvo (of. Ilg. 4). — Sur Marmarion et Palaion Pdgadion, cf. plus loin, — Le toponyme 
Chandax est conservd sur la rive droite du Strymon, ft I’Est/Sud-Est de Kastrm (carte topogmpluque : Chandakas). 

(32) La ddlimitation contenue dans notre n« 16 est reprise dans notre n» 17, 1. 25-37. 

(33) Notre n» 16 fait dtat (I. 11) d'un poroa avant que la limite [Ouest] du domaine ne traverse lo lac Id AchinosJ; 
s’il ne s'agit pas du pptaios poros mentionnd au ddbut de la ddlimitation, la localisation de ce (troisidme) poros reste a 
£tablir, 



32 


ACTES DU PANTOCRATOR 



Chandakas toponyme actue! 


LE DOMAINE DTJ PANTOCRATOR 


33 


palaios poros immediatement au Nord dc la ville, ojoutant qu’au Moyen Age ce passage 6tait moins 
important que l’autrc, mais pas abandonne 34 . Quoi qu’il en soit, ce passage n’6tait pas d’importonce 
nfcgligcable, puisqu’il 6tait, semble-Ml, protege par deux tours — dont celle construite par lc grand 
primicier — de part et d’autre du Strymon (cf, fig. 4; les passages y sont notEs 1 et 2). Papaggelos 
Tidentifie, 6 juste titre peut-6tre t au poros de Marmarion 3 * et considdrc que le palaios poros 6tait 
quelque part plus au Nord 36 . Au Nord-Oucst, le Pantocrator avait commc voisin Karakala 37 . Au 
Nord, nous avons un rcp&rc localisable ; notre n° 16 mentionne (1. Id) la source dite Liambroukos, et 
il existe aujourd’hui, a 2 km environ au Sud-Ouest dc Palaiok6m6, un lieu-dit Giabrikon (carte 
d’fitat-major; Mikrokoryphd sur la carte topographique), ou se trouve une fontaine; puisquc nous 
avons manifestement affaire au m6me toponyme 30 , il en r^sultc que le domaine atteignait presque 
Probista (l’actuel Palaiokbme) 30 . Au Nord-Est, le domaine ctait voisin des biens dc N6on Chdrion, 
qui n’est pas identify 40 , Vers l’Est, la limitc passait au-de!6 de Lokkoubikcia, qui Etoit A I’intGricur 
du domaine, fiinsi que le palaiochdfiort Palaion P6gadion 41 . Lc site dc Lokkoubikcia correspond 6 
celui du village aujourd’hui abandonnE M6solakkia, 7,5 km 6 l’Est de la rive gauche du Strymon 43 ; 
la localisation de Palaion Pfcgadion n’est pas 6tablie 43 . On peut conclurc, d’aprds tes documents, quo 
le domaine de Nesion s f 6tendait sur au moins 8,5 km d’Est en Oucst et sur 7 km environ du Nord ou 
Sud ; c’Etait done un vaste domaine, probablement un des biens les plus importants du Pantocrator, 
Dans la m&mc region, le Pantocrator possedait lc village Marmarion, ovec le poros d6j£ 
mentionnG, des moulins, un droit de piiche et la <trivi£ret> (le Strymon) 44 . La localisation du village 
est discutGe. Lemerle le localise sur la rive droite du Strymon, pr6s de l’cmbouchure du fleuve, en se 
fondant sur 1’idcntification du poros de Marmarion propos6e par lui (cf, plus haut)* et sur le fait qu A 
cet endroit (in 1 km environ au Nord dn village actucl N6a Kcrdyllia) il existe un lieu-dit Marmara 


(34) LisMtinus, Philippes , p. 172-173 n, L 

(35) PappaggElos, Poros, on parLioulier p. 343. 

(36) Ibidem, en particular p. 348,—-On se demnndero s'il n'est pas possible tPenvisager line identification inverse 
de celle proposee par Lemerle, et de localiser le palaios poros au Sud d^Amphipolis; quoi qu'il en soil, les probUsmes 
topograpliiques sont trop nombreux pour qu'on aboutisse 6 une certitude. Sur le c6t6 Quest, apr&s le /friJffinos 
et Iq traverse du lac (cf. n. 33), la ligne de delimitation passe par la limits ton O&Lrozfcnikou et, en suivnnt le pifemont, 
par la source dite Bomplitzos, Ostroz&nikou est connu unfquement par les actcs du Pantocrator : cf. ThEocharidEs, 
KaUpantkia, p. 91 («%6ip£ov&), et TuEodAhidEs, Pinakas , p, 405, oti la r£f6renco 6 Tacte Xkropofatmu 10 est 6 
61iminer. Le toponyme Ostrai’nik’ est attests chez les Slaves (Dan1£i£, Rjeintk) s.v>). Bomplitzos esL inconmi par 
ailleurs : cf. ThEodAridEs, Pinakas , p. 353. 

(37) Notre n° 13, 1. 11, 26; cf. les notes & cet acte. 

(38) Cf. Papaggelos, Poros, p. 348, qui est le premier & proposer le rapprochement. 

(39) Rfef6rences 6 Probista dans ThEocharidEs, Katepanikia, p. B9, TnEon6mnEs, Pinakas t p. 413; cf, 
Paysages, p. 231. 

(40) Notre n° 13,1. 19-20; 6 I'Epoque moderne, on connalt un NEochfirion au Nord-Ouest de 1 actuel Ampmpohs 
(cf. Pay$ages t p ( 148-149, G6nl Kioi I), mois on ne peut pas localiser 6 cet endroit le Nfion Gbdrion de notre document. 

(41) Nos 16, 1. 16, et 17, 1. 38. 

(42) Auparavant An6 Lakobikia, Anfi MEsolakkia : cf. Passages, p. 182. — REfErences 6 Lokkoubikein dans 

TH^ocHAnmEs, KaUpanikia, p. 89 (ft auj. Katfi L.e), et TiiEnAmnEs, Pinakas , p. 395. .... 

(43) On trouve actuellement un lieu-dit Palaion Pfigadion au Sud-Ouest de Tholos (enrte d'Etat-major), mais il 
est hors de la region oCi se trouvait le bien du Pantocrator; Th6ocliorid6s (Kal&panikia, p, 93) localise & tort le village 
m£di6val & cet endroit. — Signalons un mi&seau PEgadouli B6ma qui figure, sur la carte topographique, 6 3 km environ 
au Sud-Oueat de M6solakkia; il pourrait avoir un rapport avec Palaion Pfcgadion. 

(44) Nos n M 16, 1. 9-10, et 17, 1, 24-25, —- R6f6rences 6 Marmarion dans : TliEoctiAnmEs, Kattpanikia* p. 91, 
TH^oDdmpEs, Pinakas, p. 398. 
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pr^s du lion d’Amphipolis et des pierres du pont romain 46 . Pour sa part, Papagg^los situe 
Marmarion sur la rive gauche du Strymon, au Nord-Ouest d’Amphipolis (site note 3 sur la fig. 4) 40 , 
oil il a repere les vestiges d'une agglomeration byzantine 47 . 

Enfin, dans la ville m6me de Chrysoupolis, le monastere detenait un monydrion dedi6 k la 
Vierge, avec des maisons, des vignes et une huilerie 18 . 

Region du Symbolon . A Lykoschisma 4 *, le Pantocrator possMait le village Bompliane 50 
(aujourd'hui Akropoiamos, dans la region de la Pierie, a 15 km environ k PEst de Pembouchure du 
Strymon : cL fig. 4) 61 , dont le territoire s’etendait entre Saint-Jean-Chrysostome (lieu-dit? inconnu 
par ailleurs) et le Thermopotamos, qui est le ruisseau appele aujourd’hui Marmara, 3 km k PEst de 
Bomplianfc 53 , A SIleutheroupolis, quo Lemerle a identify & Anaktoropolis, aujourd’hui Lim6n 
EleuthSroupolSOs 83 , le Pantocrator avait un monydrion sous le vocable du Pantocrator, avec des 
maisons, des vignes, des champs et un moulin a eau fi4 ; k Christoupolis, I’actuelle Kabala, le 
monydrion de la Vierge Kammytzidtissa, avec des maisons, des vignes et des champs 68 , Le 
Pantocrator possfidait cn outre un palaiochorion dit Paparnikaia 68 , inconnu par ailleurs; l’ordre de 
P6num6ration des biens dans nos n os 16 et 17 conduit a le chercher dans la region de Christoupolis 87 , 
Plus loin, sur le Nestos, le monastere avait un vivier k Papagiania 88 , locality 6galement non 
identifies (pour les toponymes localises, cL fig. 8). 

Loggos. Le Pantocrator dStenait un domaine sur la c6te Ouest de la presqu’lle de SithOnia. La 
delimitation contenue dans notre n° 28 (1, 5-13) permet de localiser ce bien autour de 1’actuel 
MStochion Pantokratoros, a 7 km environ & l'Ouest/Sud-Ouest de SykSa (cf, fig, 5) 80 . La cdte 
formait la limite Sud-Est, entre Pitzakondsi au Nord-Ouest, qui est Pilot appe!6 aujourd’hui 
Tsakonfcsi (carte topographique), et le marais dit Triskoinikia au Sud-Est 00 , aujourd’hui 
Ntristinika 61 , pr£s d’un marecage qui figure sur la carte topographique. Trois rep^res dont le nom 


(45) Lemerle, Philippes, p, 172 n. I. Le toponyme Marmora nc figure pas sur les carles que nous ovons 
consumes. — Le village Marmara esL attest^ nu xvi e siecle, cf, ibidem t p. 264 n. 11, 

(46) Pams, p. 335 aq, 

(47) Ibidem , p, 338-340, 

(48) Nos n* 16, 1. 16-17, et 17, I. 39-40. 

(49) Sur Lykoschisma, voir Titfcocu arid its, KaUpanikia, p. 55-57. 

(50) Nos n- 16, 1. 17-18, et 17, 1. 40-41. 

(51) Sur Bomplianfi, cf. Th^ochario^s, KaUpanikia > p, 91 ; THfion&mnfts, Pinahas , p. 353; Passages, p, 134, 

(52) Cf. Iviron I n p, 89. 

(53) Lrmerm?, Philippe^ p, 267-268 (sur Anaktoropolis, cf. plus haut, p, 8 n. 6). L'idcntification est accepts par 
ThGocharidfcs, KaUpanikia, p, 67 n. 4, Maia aelon Fa non la Papazoglou, Les oilles de Macedoine h Vepogue romaine , 
BCH, Suppl, XV1, Paris, 1988, p.402-403, Anaktoropolis et tflleuthGroupolis seraient & dissocier; Pautcur remarque 
que, d’une part, le nom Anaktoropolis ne pent pas fitre une corruption tic celui d'Alektryopolia (Alcktryopolis et 
ElcutliGroupolis 6tanl deux denominations de la mfime ville); d’autre part, Anaktoropolis n'est attests que comme 
forlercssc, Eleuth^roupolis n'eat connue que commc siege Episcopal; quanta la locolisation d 1 IS leu th 6 non polls, qui nous 
inUresse iei, P. Papazogtou h6site entre Lim6n ftleuthfiroupote&s et un site plus h Vint6ricur (Pravi?), 

(54) Nos n» 16, I. 18, et 17, L 102-103, 

(55) Nos n M 16, I, 1849, et 17, 1. 42-43, 

(56) Nos n« 16, l 19, et 17, l, 43-44. 

(57) Cf, ausai Tuftondtunfes, PinakaSi p, 407. 

(58) Noa n» 16, 1. 20, et 17, 1, 44-45. 

(59) Cf, Kodkr, Melochia , p, 222; Passages, p. 200-201, Mttochion Pantokratoros II, 

(60) Triskoinikia 6tait pr£a d'un cap dit t£s ArGtfis; ce dernier toponyme serait conserve seton Tli6od6rid&s, 
Pinahas , p. 345. 

(61) Le nom est signal par I. PArAcoftLos, Thessalonique, 1981, p. 165 et carte p. 156; cf, !a carte 

d'fttat-major : Ntrest&nikouda; Tristrato sur la carte topographique. 
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limits du domains, 1 Mdlochion Pantokfatoros 

tracd hypothd([que 


Fig. 5, — Lc domaine du Pantocrator h Loggos. 


est eonserv6 permettent de localiser la limiie Est ct Nord-Est du domaine : le lieu-dit Kokalo (carte 
topographique : Kokkalo); le ruisseau Lakkos t£s Babas, aujourd’hui Babos Lakkos au Nord de 
Kokkato (m6me carte); la crfete d’Ampelos qui avait, nous dit-on, trois sommets**, et qui est 
identifiable aux Koryphai Amp^lou, 5 POuest du ruisseau dejA mentionne (m6me carte : trois 
sommets y figurent). Les indications fournies par le document invitent h localiser la crfite dite tou 
Mostak6, dont le nom n’est pas conserve, au Nord-Est de Kokkalo 03 . Nous ne savons pas jusqu'ou le 
bien s’etendait vers le Nord ; la limitc devait franchir le ruisseau dit aujourd’hui Roussikos Lakkos 
(carte topographique) au Nord du M6tochion Pantokratoros 64 . La limitc Ouest, qui s6parait les biens 
du Pantocrator du metoque Sainte-Kyriakfe d’Esphigm6nou e5 , est 6galement dAcrite, avec les 
mGmes rep6res, dans deux actes post-byzantins 00 , mais les toponymes et autres rep6res meiitionn6s 


(62) Notre.n* 28, 1.8, 

(63) Apr6s Kokalo, la limite ae dirigc vers I'Est, rcmonte la crfite tou MosUkA, puis descend prfis du Lakkos t6s 
Babas : n° 28, 1. 6-7. 

(64) Ge ruisseau doit avoir un rapport avec le bien de Saint-PanUkfcm&n que nous connaiasons par noire n° 28 

(cf. les notes & cet acte). ' , 

(65) Le mfitaque figure aur la carle topographique 6 4,5 km environ au Nord-Oucat du M6loclnon Pantokraloros. 
Ct., sur Saintc-Kyrinkfe, Komm, J VIelochia, p. 216-217; Passages, p. 1G&, Mdtoclnan EsphigmGnou U. 

(66) InGdit du Pantocrator de 1588/89 el Pantocrator m XVII, de 1590/91, 1.27-33. Gf. aussi un document 
ottoman de 1552 (Catalogue n° 8t), qui mentionne plus ou moins les mGmes rep^res. 
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ne sont pas localisables*’ sauf ApothSkfe, qu'on peut placer en face dc Tsakonesi (cf. fig. 5)« La 
aussi nous avons affaire i un grand domaine, qui s’etendait sur 7 km du Nord-Ouest au Sud-Est et 

sur au moins 4 km du Nord-Est au Sud-Ouest. 

Avant ia fin du xv e aiecle, le Pantocrator acquit un p&turage driver a NiKfrrfe (cf. fig. 8; 
aujourd’hui Nikitas, dans la partie Ouest dc l’isthmc de Loggos) 99 , qu’un document ottoman de 
1499 mentionne comme ancien bien du monastic 70 ; aucun des actcs byzantins conserves ne fait 

etat de ce bien. 


3. A Thasos. 

A Marmarolim£n, qui estl’actuel Limenas (ou Thasos), sur la c6te Nord del’ile, le Pantocrator 
dfetenait un de ses biens les plus importants : outre Peglise du Prodrome construitc par le grand 
primicier 71 , dont Pemplacement eat inconnu, le monasUre possedait une forteresse qui incluait le 
port, ainsi qu’un domaine qui, comme nous allons le voir, correspond k quasiment toute la plaine de 
Limenas; le kastron situ6 sur U hauteur dominant Lim6nas (fipand Kastron, notre n° 10, 1- 24) 
restait hors du domaine (cf. fig. 6). Le bien comprenait des vignes™, des champs 73 , un moulin k 
eau 74 , des vergers, un pressoir ct une fontaine 76 . Si notre n° 16 distingue trois parties dans ce 
domaine 79 , il est delimits comme un ensemble dans notre n° 10 77 . La cdte formait la limite Nord du 
bien, depuis le lieu-dit Klibania au Nord-Ouest, ou sont mentionnes une ancienne eglise et un 
a grand monument en marbrei) 78 ; c^st aujourd T hui le lieu-dit M61os, A 1,5 km environ & 1 Ouest de 
Limenas 79 , oil Ton trouve les ruines d’une 6glise palGochrAtienne au bord de la mer — c’est 
Pancienne Gglise mentionn6e dans la delimitation — et, a quelque distance au Sud, les vestiges 
moins importants d f une outre Eglise paleochr6tienne ; Vendroit est parsem6 de fragments 
architecturaux en marbre 80 ; un d’entre eux pourrait avoir ete le «grand monument en marbre». Au 


(67) Kyddnia, une 6g1ise en ruine, Phragkokaatron, I'flSup SvdtpSewt; (la source? Dons l'acte ottoman de 1552 
eiL6 note pr6c6dente, on trouve ('expression —due au traducteur? — too vepoG A propos, semble-L-il, du m6me 
rep^re). Parmi les toponymes mentionnes dons les documents, notons PyrobolopGtra (notre n° 28,1. 9; cette forme est 
donn6e 6galement par l'acte ottoman de 1552), qui est vraisemblablement le Probolos des deux documents grecs post- 

byzantins. , , t , A , 

(68) Les documents post-byzantins montrenl qu’Apothfckfc 6tait un lieu-dit (wepl Ttvo^ tokou eu; tov Acyvov 
Xeyop^vou ’AttoO^ky) : infidit du Pantocrator do 1588/89; quasiment la mSme expression dans Pantocrator n° XVII, 
1. 12-13, et dans un autre infidit du Pantocrator de 1592). 

(69) Cf. Paysttges , p. 218. 

(70) Catalogue n* 2p ; aujourd'hui lieu-dit M6tochi Kamara, au Sud-Est de Nikfctas : cf. Koder, Meiochia, p. 222; 
Paysage s, p. 201, M&tochion Pantokraloros III. 

(71) Nos n°* 10, 1. 20; 11, 1. 5; 16, 1.21 ; 17, 1. 46-47. 

(72) Notre n* 10, 1. 24, 26-27, 29, 32, 33-34; cf. nos n“ 11, 1. 16-17, 20-21, 22; 16, 1. 22; 17, l. 48, 50. 

(73) Notre n° 10, 1. 23 ([iiyot *tiip£<piov) t 29; notre n* 11, 1. 19. 

(74) Nos n 01 10, I. 30; 16, h 22; 17, l. 49 (moulins). 

(75) Nos n“ 10,1. 28-29, et 11,1. 18-19 ; cf. nos 16, l. 22, et 17,1, 49. — La plaine de Limenas, grfice k ses eaux 

abondantes, est une des plus grandes et des plus fertiles de Vile; cf. Bakalgpgulgs, Thasos, p. 123. 

(76) Notre n° 16, 1. 21-23; cf. notre n° 17, I. 48-50. 

(77) Notre n<> 10, 1. 22-34; cf. notre n° 11, l. 14-22 (ce document reprend, plus brifevement, la delimitation du 

m 10). 

(78) Nos n os 10, I. 33, et 11, 1.21-22. 

(79) Le toponyme Mdlos, qui ne figure pas sur les cartes que nous ovons consults, nous a signals sur place; 
Vendroit est Sgalement appeU aujourd'hui Tsoukalario (Arc/i. Deft ., cf. n. 80). 

(80) Sur les vestiges pa!6ochr6tiens k cet endroit, voir Arch, Deli., 29, 1973/74, B*, p. 831 ; 31, 1976, B a , p. 330- 
333; 33, 1978, B„ p. 324; 34, 1979, B a , p. 345; 35, 1980, B a , p. 444. 
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Nord-Est, selon notre n° 10, le domaine s’arr&tait ftA l’echcUe du port au Nord de la tour# 81 ; notre 
n° 16 s’exprime d’une fa^on lcg^rement diff6rentc, en mentionnanL H^braiokasiron, aujourd'hui 
Briokastro, cap k 1 km k 1’Est de Lim6nas (carte topographiquc). Pr6s de la limite Est, le domaine 
comprenait une 6glisc Saint-Georges 89 . Nous avons pu tracer la limite Est gr^ce k un certain nombre 
de rep^res connus ou idcntiflablcs : le ftPalaiokastron » 83 peut £tre I’enceinte antique de Thasos; 
M6ga Brachos, ou la limite, decrite du Nord vers le Sud, rencontrait A gauche une route descendant 
d’fipond Kastron 84 , pourrait Gtre le sanctuaire rupcstre de Pan, qui est k 200 m environ au Sud- 
Ouest du kastron 86 , et pr6s duquel on rencontre, k gauche en montant, une route vers le kastron 
(not^e 1 sur la fig. 6) 88 ; Saint-Sisinios est sOremenl 1’eglise de ce nom fouill6e en 1933 par 
P, Lemerle, k 500 m environ au Sud-Est de la portc du Silfene 87 ; la delimitation mentionne ensuitc 
le rocher de Chi6t6s 88 , qui pourrait Strc identifie au lieu-dit actue! Brachou Rachdni (carte au 
1/20 000), imm^diatement au Sud de P6glise. II est plus difficile de localiser les tombcs 
(xertoiapheia) m ; la region est couverte de necropolcs antiques**; il est probable que ces x&nolaphcia 
sont k mettre en rapport avcc le lieu-dit actuel Mn^moroudia 91 , k un pcu moins de 1 km au Sud de 
Brachou Rachdni (carte au 1/20000); dans ce cas, la lournba par laqucllc la limite passait ensuite 
peut dtre identifies au lieu-dit actuel de mdme nom qu’on Lrouve k cel endroit (carte 
topographiquc : Toumba). La limite Est rencontrait enfin la route de Potamia : l'anciennc route 
figure sur la carte topographiquc (n° 2 sur la fig. G), Le domaine ddlimitd incluait k cet endroit 
Siddrokauscia (lieu-dit? forges?) 92 , La limite Sud, qui suivail le piemont, incluait le kathisma dit 
Proasteion, au Sud de la plaine do LimSnos 93 . Cette limite suivait un migas iakkos vers l’aval M — 
sans doute le ruisseau qui coulc 6 l'Oucst de la route de Potamia (cf. fig. 6) — et traversait deux 
autrcs ruisseaux; Pun d’cux, appel6 g ruisseau des moulins k cauj> es , est identifiable k l’affiucnt du 
megas iakkos que nous avons notd A sur la fig. 6 (on y trouve aujourd’hui un moulin); Pautre, que la 
delimitation mentionne k deux reprises, y est d^signd comme m&gas ryax : lo premiere fois, on 
precise qu’il ft descend des montagnes* 99 , la seconde, le ruisseau es t appel6 amSgas ryax des 
platanes# 97 ; il s’agit k notre avis du cours d’cau qui prend sa source sur le mont Hypsarion et qui 


(81) Nos n°» 10, I. 22, et 11, I. 14. Sur cctte tour, cf. plus bas, p. 46-47. 

(82) Nos 10, 1.23; 11, 1. 14; 16, 1. 21; 17, 1. 47-48. 

(83) Notre n° 10, 1. 24. 

(84) Notre n° 10, 1. 24; cf. notre n° 11, 1. 15. 

(85) Cf. le plan de lo ville antique qu'on trouve dans Guide de TVtasos, fig. 4; plan dfitaillfi de I’ocropole ibidem, 
fig. 20, Sur le sanctuaire de Pan, voir ibidem t p. 57-58. 

(86) A cet endroit, I'enceinte antique n’est plus visible aujourd'hui, 

(87) Nous avons pu consulter 1c mfimoire InSdit dc P. Lemerle, qui cat conscrv6 k Pftcole Fran<jaise d'Athfcnes; 
1’outeur note que l'6gliae, de grandcs dimensions, Gtait «au-dessus dc la route allant vers Panogia, environ 500 m apr6s 
la porte du Silfcnc*. La route de Ponagia est identique k la route de Potamia, sur laqucllc cf. plus loin. —Sur la portc 
du Sil6ne, voir Guide de Thasos, p. 58-62 et fig. 4 et 22, 

(88) Notre n° 10, 1, 25-26; cf. notre n<> 11, 1. 15. 

(89) Nos n™ 10, 1.27, et 11, 1. 17. 

(90) Voir, sur ces n6cropo1es, Lilly B. Gham-Kahii,, NGcropoles thasiennes, BCl /, 78, 1954, p. 2254251. 

(91) C’est aussi I’opinion de M. Brunet, Carte arcbSologique de Thasos, 1987, mtmoire de Pftcolc Fran<joisc 
d'Athfenes, in6dit. 

(92) Nos n°* 10, I. 27, et 11, 1. 18. 

(93) Cf. notre n° 10, 1. 28, 30. Lc toponyme Proasteion est con&ervfi sous la forme Mpronstio (source orale). 

(94) Nos n« 10, 1.29, et 11, 1. 19. 

(95) IIoTafj^c twv ti&popuX&Vwv : nos n 01 10, I, 30, et 11, L 19-20. 

(96) Nos n°* 10, I. 30-31, et 11, 1.20. 

(97) Nos n« 10, 1.31, et 11, 1.20. 
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[ ] localisation approximative 
.. route 


A "ruisseau des moulins & eau H 
B ruisseau de Sainte - Marina 


*s limlte du domaino 
(Lracd schSmalique) 


P4trouda toponyme actuel 
j?jg § — L e domains du Pantocrator A Marmarolinn&n (Thasos). 


dGbouchc dans la plains apr6s Stre poss6 par un defll-6 au licu-dit actuel Liontari Mylos (carte 
topographique; cf. fig. 6). Lh ou la limite franchit pour la aeconde fois ce ruisseau, a gauche cn 
allant vers le Nord-Ouest, deux pierres ressemblaient h un talus 08 i nous avons vu, au lieu- 

dit P^trouda (qui figure sur la carte au 1/20000, cf. fig- 6), deux grands rochers h 1’Ouest du ruisseau, 


(98) Notre n* 10, l. SI-32 : Sfo pAamyt £omu(a;, 
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que nous identifions 6 ceux qui sont mentionnes dans notre n° 10. La limite Ouest traversal le 
ruisseau de Sainte-Marina et rejoignait Klibania™. Sointe-Marina est aujourd’hui le nom d’une 
chapelle moderne, comportant quelques remplois, i 1,5 km environ au Sud-Ouest de Limenas, au 
bord du ruisseau que nous avons identifie au megas ryax (la chapelle figure sur la carte 
topographique); mais c’est aussi le nom de la r6gion environnante (cf. la carte au 1/20000), oti Ton 
trouve un autre ruisseau (note B sur la fig. 6), au Nord-Ouest de l’6glise, que nous proposons 
d’identifier a celui de Sainte-Marina. 

Le Pantocrator poss^dait 6galement des biens b Kak£ Hachis. Le toponyme est devenu 
Kallirach6 lorsque le village a change de site 100 ; le village se trouve aujourd’hui h 2,5 km de la c6te 
Ouest de Thasos, sur les premieres pentes de la montagne *Ay]<; (carle topographique); 

Tancien site 6tait plus haut dans la montagne, b un endroit difflcilement accessible (cf. fig. 8) 101 . A 
Kak6 Hachis, le Pantocrator poss^dait 200 oliviers et des amandiers dans le chdrion tou Potamou, 
qui n'est pas localise, et les champs de Koiladinad6s et de Gianios, cn tout 78 modioi, dans la 
iopolhesia de Th6ologos loa : il ne s’agit pas du village de m6me nom situe au centre de Pile, mais d’un 
lieu-dit pr6s de Kak6 Rachis, les biens des K61ad6noi faisant partie du domaine de Kak6 Hachis 
dans notre n° 16 103 et le toponyme K61ad6nou 6tant mentionn6 b proximity de ce village dans un 
acte du xvi c si6cle 104 . Le Pantocrator poss6dait 6galement b Kakc Rachis un monydrion des Saints- 
Anargyres 106 ; notons qu’une chapelle de ce nom est signal£e au Sud-Est de Kallirachfi 106 . 


4. A Lemnos. 

Pr6s du village Pisp6ragos (cf. fig, 7; auj. PGdinon, prfcs de la cdte Ouest de la baio de 
Moudros) 107 , le Pantocrator d6tenait un domaine b An5 CiiArion, qui comprenait deux parties : 
a) le palaiochdrion avec son territoire 108 ; les moines y 6dif)6rent un mStoque 10 ® et line tour (cf. plus 
haut, p. 18); b) une terre, voisine, de 750 modioi. Deux indices permettent de locaiiser ce domaine 
au Nord de PispGragos : 1) La premifcre des deux terres 6tait limitrophe, au Slid, de celle des 
habitants de ce village 110 . 2) La seconde s’6tendait jusqu’au mont K6dros m ; clle n’6tait done pas 
loin du village de m&me nom, aujourd’hui disparu, mais qu’on pent locaiiser (cf. aussi notre 
Appendice) pr6s de Karydna (auj. Agkaridnes), de Koulinara (toponyme conserve b 2 km environ au 


(99) Notre n° 10, l, 32-33; cf. notre n° 11,1, 21. Avant Klibania, la limits traversal unc route vers Katartion; ce 
toponyme n'est pas conserve. 

(100) Cf. Bakalopoulos, Thasos , p, 54 (changcincnt do site vers le ddbut du xix* sifecle). 

(101) Ibidem. — L'6glise de la Transfiguration de i'ancicn village figure sur la carte topographique, au sommet 
d’unc colline l'Eat de Kallirachfe. 

(102) Nos m 10, 1, 34-35, et 11, I, 8-0. 

(103) Notre n° 16, 1. 23-24; cf. notre m 17, I, 51-52, 

(104) Acte de Stavronik6ta, 6d. Grig, Pat ti 15, 1931, p, 233. 

(105) Nos n« 16, 1. 23, et 17, 1. 51. 

(106) M, Brunet, mSmoire citS n. 91. 

(107) Le village s'appelait Pespdragon jusqu'en 1955 : Sioicheia n° 32, p. 63. 

(108) Notre n* 20, h 4-5; cf. aussi nos n°* 21,1. 3, 12; 22, 1. 19-20 ; 26, 1, 3-4, C’eat la terre c6d£e par Jean V, cf. 
plus haul, p. 15. 

(109) Notre n° 12, 1. L 

(110) Nos n<>* 20, 1, 38 ; 21, 1. 20, 39; 22, 1.27; 25, I. 14-15; 26, 1, 11-12. 

(111) Nos m* 12, I. 3; 15, 1. 8, 23; 26, 1, 16, 
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Fig. 7. — Les biens du Pantocrator A Lemnos. 


Nord-Oueat d'Agkaridnes, carte touristique) 11 * et de la terre de Philotheou, qui dtait au Nord-Est de 
Koulinara 113 ; on placera K6dros au Nord d’AgkariOnds, done au Nord-Ouest de PispAragos (cf. 
fig. 7). On est ainsi amen6 k proposer l’identification du m6toque d'And Ghdrion avec Alexopyrgos 
(carte touristique), k 0,5 km environ au Nord-Est de Pispdragos, qui dtait, k PApoque moderne, un 
m^toque du Pantocrator 114 ; il comportait une tour, aujourd'hui disparue 116 . Cette tour pourraitdtre 
cede du mAtoque d’And Chdrion qui est mentionnde dans nos documents. 

La premiere des deux terres 116 etait au bord de la mer, qui Formait sa limite Est 117 ; au Sud, elle 
6tait voisine de la terre des PisperagAnoi et elle atteignait au Sud-Ouest la route publique vers 


(112) Cf, aussi Phil. Supply p, 328, ofi *Nord-Kst» eat une erreur, et fig, 4 p. 327. La proximity de Hydros et de 
Koulinara est suggArAe A notre avis par le document Phil. SuppL n° 7 : la limite du bien de Philotheou, aprAs avoir 
suivi un sender vers Koulinara et laissA A 1’exUrieur le palaioch6rion de ce nom (1, 14-15), suit le ruisseau KAdrAnos 
(t 17), 

(113) Cf. Ibidem, n fl 7, notes et fig, 4, 

(114) Cf. dAjA Ham>on, Limnos, carte face A la p. 188, — Le mAtoque Alexopyrgos existait en 1920; il 
appartenait A la commune de PespAragon : Slolcheta n° 32, p. 53, 

(115) La tour a AtA dAmolie A la fin du xix e aiAcle, cf. SmyrnakAs, p. 529. 

(116) DAlimitation dans nos n* 20, l. 30-41; 21, 1. 15-21, 35-41; 22, 1. 22-29 ; 25, 1. 8-17; 26, I, 6-13. 

(117) Nos n°*20, 1.39 ; 21, 1,20-21, 40; 22, 1.28; 25, 1. 16; 26, 1, 12-13. 
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Kontias (auj, Kontias, A 5 km environ au Sud-Ouest de P 6 dinon) 118 ; au Sud-Ouest ou a 1’Ouest, le 
bien incluait une fortification (kasiellos) 119 t La limite Ouest pagsait en face dune tour, x<xt& 
Ttp 6 (j 6 ) 7 cov tou Tuiipyou 120 . II est possible, sinon vraisemblabie, qu’il s’agiase de la tour du m 6 toque que 
nous avons 6 voqu 6 e plus hauL La superficie du bien n’egt pas indiqu 6 e dans Icb documents 1 * 1 . 

La terre de 750 modioi etait & 1’Ouest de la precedente 13 ®, dont elle 6 tait separ 6 e par une vigne 
appartenant au Pantocrator 123 , Elle atteignait, comme nous Tavons vu, le mont K 6 dros (au Nord- 
Ouest); au Sud-Est, sa limite longeait une route publique, qui pourrait 6 tre celle vers Kontias 
mentionnfee dans la d61imitation de la premiere terre; la limite Est passait xareuGu tou Ttupyou 124 ; le 
contexte invite & penser que cette tour est la m&me que celle qui est mentionn 6 e dans la d61imitation 
de la premiere partie du domaine. Los autres rep 6 res sont inconnua 126 . 

A Paran^sia, le monostere poss 6 dait deux biens t 1’un £ Akt 6 , l’autre & Akr 6 t 6 rion iae . Le 
toponyme Akr 6 t 6 ri 6 tant conserve & l’extremit 6 Est de la presqu’ile qui s 6 tend au Sud de 
PispAragos (cf, la carte touristique de Lemnos au 1/149000, Ath&ies, s.d.), on localisera Paran 6 sia 
dans cette presqu’ile 127 . La terre d’Akt 6 , de 300 modioi iaa , 6 tait voisine h 1’Ouest d’une terre de 
superficie egale, donn 6 e 6 un nomm 6 Tompris 125 ; elle s’etendait vers le Nord jusqu 6 la mer 130 , h 
1’Est jusqu’a Akrdtkrion; au Sud t le bien du Pantocrator 6 tait limitrophe d une terre donn 6 e aux 
habitants de PispAragos 131 . Quant 6 Akr 6 t 6 rion 1 o ix se trouvait un pAturage, il fut accord^ en entier 
au Pantocrator 132 , 

Plus au Sud, dans la presqu’ile de Phakos, le monastic acquit A coup sOr deux bergeries, Tune 
dite Aigidomandra 133 , l’autre, qui ne resta pas longtcmps en sa possession, HodakinGa 134 . II est 


(118) Nos n D1 20, I. 38; 21, 1.20, 39; 22, 1.27; 25, !. 14; cf. notre n° 26, 1. 11. 

(119) Nos n 04 20, 1. 36; 21, 1. 19, 38; 22, 1.26; 25, i. 12-13; 26, I. 10. 

(120) Nos n 04 20, 1. 33; 21, 1. 17, 36; 22, 1. 24; 25, l. 10; 26, 1. 8. 

(121) D’aprfts le contexte, le mont toil Korakou fttait ft 1'Oucst de cette terre, P6gliflc en rulne Solute-Marina et lo 

[lieu-dit] Strompolithros au Nord. 

(122) Delimitation dans nos n o# 12, I. 2^7; 1&, 1. 7-12, 22-27 ; 20, 1. 42-53 ; 26, I. 15-21. 

(123) Cf. nos n°‘ 12, 1.2, 7; 15, 1. 7, 11-12, 22,27; 20, 1. 42-43, 52; 26, 1. 15, 20-21. 

(124) Nos no* 20, 1.51; 26, 1.20. 

(125) La delimitation conduit ft localiser le [lieu-Ht] Kyd6n6a au Nord, la terre dite Skftpnrnfta ou Sud du bien. Ce 
dernier toponyme fttait conscrv6 en 1529 acte ottoman des archives du Pontocrator, Cataiofjfue n° 15{3 (Skftparnia). 

(126) Qu’Aktft et Akrfttfcrion fussont tous les deux ft Paranftsio ressort de notre n D 20, 1, 13-15. 

(127) Le toponyme n’est pas conserve ft cet endroit. 11 exlste aujourd'hui un lieu-dit Paran&sia ft Lemnos, sur la 
cdte Sud de la partie Ouest de Hie (carte touristique; cf. fig, 7). Ce toponyme est aussi mftdiftvDl (cf. Laura IV, Index 
StUt et carte 10 p. 139), mais il n’est pas possible de localiser les biens du Pantocrator ft cet endroit, ot I’on doit admettre 
l’existence de deux lieux-dits homonymes dans Me. 

(128) Delimitation dans nos n M 12, l. 8-9; 15, 1. 15-17, 30-32; 20 s 1. 54-58; 26, I. 22-24. 

(129) La terre de Tompris est mentionnfte dans nos n°* 20, I. 55, et 26, l 23. Notre Appendice foumltfl. 5-12) la 
delimitation d’unc terre de 600 modioi ft Akt6, dont la maitift, 300 modioi, avait 616 donnfte ft Tompris; il n’est pas dit 
dans C e document que I’autrc moitie soit la terre du Puntocrotor, mats les informations qu’il contient s h nccordcnt avee 
celleB dorniftes par les autres actes 6 propos de la terre du Pantocrntor; il ressort en effet de notre Appendice quo la 
terre accordfte 6 Tompris 6tait la partie Ouest du territoire d6limit4. — Sur les voisins dc cette terre, cf, les notes ft 
notre Appendice et la fig. 11, p. 191. 

(130) Nos n<* 12, 1.9; 15, 1. 16, 31; 20, 1.58; 26, 1. 24. 

(131) Nos n°* 12,1. 9; 15,1. 16, 31 ;20,1. 56 (d'aft il ressort que cette terre 6tait au Sud du bien); 26,1. 24 {idem)> 

(132) Nos n M 12,1. 10, et 15,1. 17-18, 32 font 6tat d*un pftturage sis 6 Akrftlftrion et loissent entendre que seul ce 
bien ait fttft donnft au monastftre. Mais on Voit dans notre n°20, 1. 1&, 58-59, que !a totality d Akrfttftrlon fut accordfte 
au Pantocrator (mftme chose dans notre n° 26, 1. 25). — A P6poque moderne, Akrdtferion 4tait un hamcau de la 
commune de Pesp6ragon; il existait encore en 1920 : Stoicheta n^32, p. 53. 

(133) Le nom est donnft par notre n° 25, 1. 20. 

(134) Cf. ibidem, 1.27, et SP-NE. 
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possible quo le Pantocrator ait detenu, au xv‘ stecle, deux autres bergeries, tou Magkapha, inconnuc 
par ailleurs” 5 , et tou P6ri {- Lou P6tr&? cf. les notes a notre n» 26). Les delimitations 
d'Aigidomandra fournies par les documents”- ne permettent pas une localisation precise; elles 
conduisent ncanmoins a situer le bien sur la cdtc Est de la presqu'ile 137 . Les microtoponymes 
mentionnes, Mikros Skopos, Gastria, ne sont pas localisables avec certitude; Skopos est aujourd’hui 
le nom d’une colline dans la partie Sud-Est de Phakos (cf. fig. 7), et l’on pent proposer un rapport 
avec le Mikros Skopos de nos documents ; quant a Gastria, on pourrait songer k I’ilot dit aujourd'hui 
Kastria, au Sud-Est de Phakos (carte au 1/250000 du Service g6ographique de I’Annee grecque, 

1973), ce qui entrainerait une localisation d’Aigidomandra dans la partie Sud-Est de la presqu’ile _ 

Le document SP-NE fournit la delimitation d’une bergerie de Saint-Paul prbs de Mikron et MAga 
Kabountzi, dont le nom est conserve sous la forme Kabouriki, qui dfesigne aujourd'hui un cap au 
Nor -Est de Phakos (carte touristique ; ef. fig. 7); il ressort de cet acte que Rodakin6a etait dans la 
partie Nord de la presqu’ile, au bord de la mer, a l’Oucst de Kabouriki” 3 . La bergerie tou P6trfe est 
mentionnfie dans le m6me document comine limitrophe de Rodakin6a, probablement a l’Ouest. Ce 

m6me document SP-NE mentionne une bergerie du Pantocrator, dont le nom n’est pas indique, au 
Sud de cclle de Samt-Paul. 


I. 26)! ^ ^ bergerie tou Magkapha inclualt le mandrolopion tou Pnlama, qui n'est pas davantnge connu (notre rv> 25, 

n«20, 1. 62-63; 21, I. 26-28, 45-47; 22, 1. 30-31 ; 25, I 21-24- 26 1 27 

*■«... i. .! » to „ as? i'i d ,T;"r asm sset - 
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£ monast&re ou m§ toque 


Fig, 8, — Les biens du Pnntocralor en Macedoine* A Thasos ct A Lemnos, 











NOTE SUR LA FORTERESSE DU PORT DE THASOS 

par Ghristophe Giros 


II reasort du testament du grand primicier, d’aoOt 1384 (n° 10), qu'& la fin du xiv c si^cle 1 actuel 
site de Lim 6 nas 6 tait d 6 fendu par deux forteresses *. eelle de I’acropole (Epand Kastron, 1, 24) et celle 
que Jean avait construite pour prot 6 ger le port dit Marmarolim^n. Dans son testament* le grand 
primicier note (1, 16) qu'il avait 6 difi 6 lui-mdme la tour et la forteresse du port, II I 6 gue cea 
fortifications, ainsi que le port* au monast&re du Pantocrator (1. 20-21) : t 6 v mupyov ociixiv xat tA Kept 
gcut 6 v <ppoiipiov Arcttv ...* t 6 v Xtp^vot 65 ukox<&too tou toioi&tou icdpyou Keptwpto'p.^vo^, Ces fortifications 
sont 6 galement mentionn^es dans l’acte du patriorche Nil de 1386 (n° 11), qui est sur ce point plus 
explicite (1. 5-7) : le patriarcbe 6 crit que Jean offrit au monastSre <da tour qu'il a construite & cet 
endroit* la forteresse qui l’entoure..,* le port en dessous de la tour qui est compris dans la 
forteresse#. Les d 6 fensea se composaient done de trois 6 l 6 ments : la tour* la fqrteresse qui entourait 
la tour* et le port, qui 6 tait 6 galement entour 6 par une fortification, D’aprfis le testament du grand 
primicier, la tour, 616ment principal de ce dispositif, 6 tait situ 6 e & TinUrieur du mur d’enceinte, qui 
abritait aussi quelques maisons (n° 10 , 1 - 21 )L 

Les voyageurs du xix c si&clc ont atbribuA aux G 6 nois la construction de cette forteresse, dontils 
pouvaient encore voir les vestiges 1 2 3 . G’est qu'ils avaient en memoirs le texte de la chronique de 
Ramon Muntaner, ou l’on voit l’accueil que fit dans son ch&teau de Thasos* en 1308* 1’avenburier 
gSnois Ticino Zaccaria aux Catalans 3 . Mais le ch&teau dont il est question dans la chronique est* 
incontestablement* celui de 1 'acropole* et non la fortification du port, qui nous int^resse ici. 

Les descriptions des voyageurs et les rGsultats des fouilles menses par l’Ecole Frangaise 
d'Abh&nes permettent de completer les informations contenues dans le testament du grand 
primicier. 


(1) On sail que la forteresse du port Hait tenue par soixante hommea ou d^bul de I’annie 1457, lorsque lea 
troupes pontificates s’empar^rent de Thasos alorg aux mains des Turca; elle cGda au premier assaut dea Italians, qui 
gtaient pourvus dtechelles et de machines de stege H . Kritoboulos, 4d, D. R, Reinsch, CrhiabuU Imbriafae Tiialortae, 
CFHB XXII, Berlin, 1983, II, 23-3, — Les Turcs reprirent Thasos dim 1459; cf. Bakalofoui.os* Thasos, p, 3L 

(2) G, Perrot, Mimoire sur Hie de Thosos i Paris, 1864 (abrfig£ par la suite : Perrot, M^moire), p. 78-79. 
E, Miller, Le Mont Alhos, Vatapidi, l*Ue de Tftaaos, Paris, 1889, p, 88-89- 

(3) Chronique de Ramon Muntaner, 6d, J.A.C, Buchon, Paris, 1827, II, p, 234, Ce texte est cit6 par Perrot, 
Mimoiret p, 58-59, et par A, Cokze* fieise auf den Inaeln des Thrakischen Meeres, Hanovre, I860, p, 7. 
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I. La lour . 

La tour du grand primieicr ne peut 6tre que la tour dite genoise, demolie en 1931 lors de 
I’amGnagement des abords du nouveau musee de Thasos 4 5 . En 1978* la fouille de cette zone a permis 
de degager le massif de fondation et de lever le plan de la tour, que nous reproduisons ci-dessus 
(fig. 9) 6 . Celle-ci mesurait 14*80 m sur 10,60 m. La fagade Nord, donnant sur le port, presentait une 
avaneGe de 2,20 m sur 4,30 m t qui en occupait le quart occidental, L’accGs a la tour se faisait de ce 
e6te, par une porte perefee a environ 6 m du sol d^prGs les voyageurs®, accolee au c6t6 oriental de 
FavancGe; k Tinterieur de celte-ci un escalier a vis 6tait amenagG 7 . Le massif de fondation Gtait 
constituG de gros blocs antiques remployGs* lies par un mortier blanc 8 . Les murs* Gpais de 2 m au 
Sud* 2*25 m k l’Ouest, 2,45 m au Nord et 2*65 m h l’Est 9 , comprenaient de nombreux blocs 
provenant des ruines des monuments antiques voisins 10 , disposes en assises horizontales. De petits 
blocs et des plaques de gneiss formaient arase 11 . 

(4) BCtf, 57, 1933, p. 394. 

(&) BCII , 103, 1979, p. 635-637; plan, p. 636. 

(6) C. Fredhich, Thasos, Athenische Milleilungen t 33, 1908, p. 236. 

(7) Lettre Incite de A, Laumonier (28 mai 1921), archives de locale Frangaise d'Athfcnes. 

(5) BC//, 103, 1979, 

(9) Fredrich, toe. cii t p. 236, 

(10) Six inscriptions antiques Turent retirees du dGmanUlement de la tour en 1931. Cf. Launey dans BCH, 57, 

1933, p. 394-415, et BCH, 58, 1934, p. 494 n. 5. 

(U) Des photographies de la tour, prises avant 1931, sont conserves d-l’ficole Frangaise d’Athfenes. 





NOTE SUR LA. FORTEnESSE DU PORT DE THASOS 


47 


En 1828, Prokesch von Osten avaiL pu voir, encasti’oe dans la facade Nord de la Lour, une 
plaque sur laquelle ctait sculpLc un animal fantasLique, Lenant une croix cntrc lcs P&tte3. Au-dessous 
du bas-relief, le voyageur cniL lire £spTt&' 13 . Charles Delvoye proposa de corrigcr cette impossible 
lecture en (6889 ~ 1380/81), Cette date, antcricurc de quatre ans seulemenL a la redaction du 

Lestament, pourrait 6Lre cede de la construction ou d’une refection de la tour 13 , 

En 1949, Charles Delvoye fouilla un puits rectangulaire, for6 & Tangle ext6ricur Sud-Ouest de la 
tour, Construit avec des blocs de marbre antiques et des moellons de gneiss, avec des briques et dc3 
plaquetLes dans les interstices 11 , ce puits doit vraisemblablemcnt 6tre identify a eelui qui csL 
mentionn6 dans le Lestament (l. 22-23). 


2, La forteresse . 

Le trae6 exact du rempart ne peut 6Lre rcconnu parLout avec certitude. G. Perrot viL en 1856 
les murs parLiellement inLacts eL reproduisiL, sur le plan gen6ral des ruincs, les limiLcs 
approximatives de la forteresse du port. D*apiAs son dessin, 1 enceinte aurait mcsur6 75 m sur 25 m. 
En l^gende, Perrot a not6 : *tour gSnoise avec foss6» 1& , 

Les fouilles, men6cs entre 1971 et 1973 par J.-M, Spiescr ie et entre 1975 et 1978 par 
B. HolUmann 17 , permettent de rcconsLituer un plan g6n6ral de la forteresse. 

La forLorosse, occupSe, d’apr&s les fouilleurs, entre la fin du xiv e sifecle et le debut du xvi eia , 
avait 6tc eonstruite sur le tertre form6 par les ruines anLiques et paleocbrctiennes des abords Oucst 
de Tagora de Thasos. Durant la pSriodc d’abandon dc eette zone, entre le vn c et le xiv* si&clc, le 
remblaiomont naturel finit par recouvrir tous les vestiges antiques, jusqu 6 la cr6tc des murs . Le 
creusemont du foss6, large de 4,50 m t qui entourait le rempart mSdiAval, entama le niveau antique 
et provoqua la destruction de certains Mtimcnts 20 . Ce foss6, combl6 A une date ind6tormin6o par un 
amas de pierres, 6tait bord6 vers Text^rieur par un mur de sout6nemenL en petit appareil, large de 
0,80 m 21 . Lors des fouilles de 1920 sur le portique Nord-Ouest dc Tagora, on mit h jour un angle du 
rempart, avec le fosse 22 ; ee foss6 suit le mur et revient en direction de U mcr, & laquelle il 6tait peuL- 
6tre reli6. 

La fouille, par J.-M. Spieser, d’un secteur des abords Ouest de Tagora a monLre quo la forteresse 
etait en fait subdivis6e en deux parties, s6par6es par un mur et une douve, vraisemblablement relive 
elle aussi & la mer M . Le mur d'enceinle Sud, large de 2 m et constitue de rcmplois et de moellons 116s 
par un mortier blanc trfes dur, faisait en effet retour vers le Nord, et s'appuyait sur un Mtimcnt 


(12) PnoKBSCK VON Ostrn, Denkwilrdigkeiien und Erinnerungen aus dem Orient, III, Stuttgart, 1837, p. 620. 

(13) Mfimoire inddil do Charles Delvoye, archives de I'ficole Frnngaise d’Athincs, p. 44. 

(14) Ibidem. 

(16) Pr-iuior, Mimoire, planche II, en face do la p. 74. 

(10) BCII, 96, 1972, p. 919-922; BCII, 97, 1973, p. 541-548; BCII, 98, 1974, p. 793-796. 

(17) BCH, 100, 1976, p. 792-793; BCH, 102, 1978, p, 814-821 ; BCII, 103, 1979, p. 635-637. 

(18) BCH, 97, 1973, p. 544. 

(19) BCII, 100, 1976, p. 792. 

(20) BCII, 96, 1971, p, 780; BCII, 96, 1973, p. 915. 

(21) BCH, 76, 1952, p. 259; BCH, 95, 1971, p, 780. 

(22) BCII, 46, 1921, p. 549; BCH, 47, 1923, p. 323. 

(23) BCH, 97, 1973, p. 542. 
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paliochritien, dont la fonction reste inconnue; C e batiment fut intigri 4 la forteresse au moment de 
la construction de celle-ci. La division de la forteresse entre une partie orientale de petites 
dimensions (18 m sur le cite Sud) et une partie occidentale plus vaste (plus de 45 m sur le cite Sud), 
dominie par une pmssante tour, pose de nombreuses questions, qui demeurent sans riponse : la 
partie orientale de la fortification a eti insufflsamment fouillee pour qu’on puisse en tirer des 
conclusions difinitives. It faut imaginer un systime de communication entre les deux parties de la 
forteresse, au-dcssus de la douve, pour lequel aurait pu itre riutilisi le bitiment paliochritien 24 . A 
l’Ouestde ce batiment, on a trouvi des maisons ou des magasins, qui contenaient de la ciramique 
(fa/e sgraffilo-ware 4 glagure verte ct vert-jaune) et des fragments d’os et de coquillages 26 . 

A I’extrimite occidentale de I’enceinte, les constructeursde la forteresse medievale ontbute sur 
le rempart antique de la citi, orienti Nord-Ouest/Sud-Est et pourvu de deux piices latirales 
accolies au rempart antique, et d’une tour d’angle 22 . La stratigraphie particuliirement perturbee 
dans cettc zone suggfere que les Byzantins ont degagi le massif d’angle et ont alors dicide de 
riutiliser le rempart antique, ou prix d'un changement d’orientation de leur propre rempart Au- 
dessus des assises antiques, le parement extirieur est fait de gros blocs remployis dans le mime 

apparel que le mur midiival; ce sont eux qui timoignent de la riutilisation du traci antique au 
xiv e sificle 27 , n 

La fagon dont la forteresse itait close 4 {'Ouest reste impossible 4 determiner : aucun remploi 
u rempart antique n’a pu itre observe, et l’on peut supposer que la forteresse s’etendait plus loin 
vers 1 Ouest Quant au mur Nord de l'enceinte, sa localisation exacte est impossible. II passait sans 
doute pris du port actucl, peut-itre sous le quai aujourd’hui asphalti. 

Malgri ces incertitudes, plusieurs conclusions peuvent itre tirees des fouilles. La forteresse 
ava,t au moms 70 m de long et itait divisie en deux parties d-inigales dimensions, separies par une 
douve. Le traci du rempart Sud n’itait pas liniaire, et les constructeurs tirirent parti de la prisence 
du rempart ant.que, qu’ils riutiliserent partiellement. Aucune porte n’a ite retrcuvie. La 
ecouverte de maisons ou de magasins, 4 l’Ouest du bailment paliochritien, s'accorde avec le 
moignage du testament, qui fait mention de maisons 4 l’interieur de la forteresse. 


3. Le port, 

U i „ ?• " ,'“' 1 q “" d “” S P» 1- rempl, pourvus 

,'„ U '“" l " d “ P” rt ' 1984 P« A. Arohontidou, A. Simo„i et J,Y. Emp.reur, 

p . reconnaltie le treed de la muraille antique qui entourait le port, et de ddeouvrir 

’ r„ aTi't, 9 h” 8 * ion J i “ ie ' e ™‘ ’“ i —«- .not™ 

c on U port e 1 ipoque archalque 80 , Les archiologues ont mis 4 jour de la 


(24) Ibidem, 

(25) Ibidem, 


(28) Guide de Thaaos, p, 22-24 

3 S i!i !S p p ;£ 626! BCIi ’ ,I9 ' ,988 - 736 - 742i bcii > 


p. 734-740. 
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c6ramique & glagure byzantine, trouv^e hors contextc, qui fut vraisemblablemcnt jet6e des bateaux 
ou des quais 31 , mais aucune structure datable du xiv e atecle n'a pu 6tre d^cOuverte, 

Dans 1*esprit du r6dacteur de l’acte de 1386) I’enceinte du port 6tait un 616mcnt de Fortification ; 
nous n’avons pas a en d6duire que le grand primicier ait 6rig6 un rempart m6di6val tout autour du 
port, Les murs antiques et l’enceinte m6di6vale formaient un ensemble fortifid unique, qui 
prot6geait le port (cf, fig, 10), Au milieu du xv e aifecle, Cyriaque d’Anc6ne put voir des statues 
antiques que Francisco Gattilusio venait de faire 6riger h Tentr6e du port de ThasoSt 
vraisemblablement sur les remparts de marbre qui en fermaient Taccfes 32 . Lorsqu*en 1770 le 
lieutenant de vaisseau St6phane P6trovitch Chm6tiovskii s6journa h Thasos & la t6te d’une escadre 
russe, il vit les remparts de la cit6 antique ainsi que «une tour et un port, lui aussi entour6 de 
murailles de marbrei) 33 , Ges remparts antiques du port, construits en marbre, ont probablement 
donn£ au site son nom m6di6val de Marmarolimfen. 

Nous connaissons au moins un parall&le A cette donation d'une forteresse & un monastfere 
athonite : en 1349, le krai de Serbie Etienne Dugan fit don au monastic de Docheiariou de la 
forteresse de R6b6nikeia en Chalcidique orientale (actuelle M^galfc Panagia) 3 *. A Thasos, 

(31) BCH , 111, 1987, p. 620, 

(32) «Statu a marmorea et eximia arte fabrecata apud Thasii portus vc&tibulum nuper a Francisco Oatalusio 

principe erecta*. Cyriacus of Ancona’s Journeys in the Propontis and the Northern Aegean U44-U46 , 6d. E. W, Bodnab 
et Ch, Mitchell, Philadelphia, 1970, p. 44, t , . 

(33) Bakalopouloa, Thasos , p. 50-51, cite le journal de Chmitiov&kii, public cn grec dans Ilapvctwd^ VIII, 1884, 

p. 239. 

(34) Docheiariou n° 25, l, 6-13. 
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I’importancc de la forteresse et la personnalite de son constructeur nous incitent a penser q U e la 
fonction de la fortiflcaLion 6tait, a 1'origine, strategique : le grand primicier tenait Chrysoupolis, 
Anaktoropolis et Thasosfcf. plus haut, p. 8). II devait posseder une flotte pour relier ces points forts,' 
et Ton comprend alors la ndeessite d’6difier une fortification sur le port de Thasos. En 1384, le grand 
primicier fait don de la forteresse du port au monastere qu’il a fonde k I’Athos : a 1’origine point 
strategique en figee du Nord, elle etait devenue une fortification domaniale. 



LISTE DES REPRESENT ANTS 
DES MONASTfiRES ABSORBfiS PAR LE PANTOCRATOR 


D&volMou 

Antoine, d6c. 1018, Vatop6di in ; mention. 

HilahiAn, moine, prfitre (?), big. (?), mai 1048, Sainl-Panlcleem&n n» 4 : signature (cf. opp. I. 43), 
Antoine, ancien trig,, nov. 1107, noire n° 2 : mention. 

Nicolas, grammatikos, hig,, nov. 1107, noire n° 2 : mention et signature. 

Jean, kathig., aotit 1169, Saint-Pan ttitom&n n° 8 : signature. 

Gr6goibe, hig., 1198, Chilandar n° 3 : signature (proestds), 

Lavrentios, moine, aoClt 1287, Lavra II, n° 79 : signon; aofti 1288, Chilandar n" 10 - 
signature 1 . 

Macaire, hidromoine, kathig., mai 1316, Esphigminou n° 12 : signature. 

Kynopodos 

L^ontios, moine, mai 1048, Sainl-PantSUbmdn n° 4 : signature. 

G6rasimos, hig., nov. 1107, notre n° 2 : mention. 

Kallinikos, hieromoine, kathig., 1198, Chilandar n° 3 ; signature. 


Phakenou 

Jean, moine 6 0)ax7)V^ 2 , janv. 985, loiron I, n° 7 : suscription et signature. 

Jean, hig., sept. 1045, Prdtalon n° 8 : signature; mars 1047, Kaslarnonitou n° 1 : signature; 

kathig., sept. 1056, Iviron 11, n° 31 : mention. 

Maximos, hig., juillet 1089, Xtnophon n° 1 : signature. 

NiphOn, hi6romoine, [kathig.] 3 , janv. 1262^ Dochetariou n° 7 : mention. 

Nicod^me, moine, aoflt 1288, Chilandar n° 10 : signature. 

I6akeim, moine, 1313 ou 1314, Kultumus n° 9 : signature. 


(1) Nous proposons, pour cette signature maladroite, la lecture suivante ; 4-0 ttq; {to(u)} p.o(v7}<;) to(E3) 
AopoBeo(u) A«6{po.)pe<v>no<; (gova)x<>(<0 uti(£y)p(«+«). 

(2) Prdtos entre 991 et 996 : cf. p. 5 et n. 29. 

(3) Grand 6conome de la MGsS, puis prtitos : cf. p. 5 et n, 30. 
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Phalakrott 

NirtPHOBE, prfitre, hig. A ®a^axp6^ nov. 991, Laura I, n° 9 : signature. 

BartiiolgmEe, hig., oet. 996, Laura I, n° 12 : signature. 

Michel 6 a>«X«xp6s, dte. 1018 > Vatopedi in. : mention. 

NEophytos, moine, 1018/19 (?), Lavra I, n° 23 : signature. 

Gabriel, kathig., fGvr. 1039, notre n° 1 : mention. 

Lfeow, moine, pr&tre, f6vr. 1039, notre n‘ 1 : scribe du doe. («= ei-dessous, Uontios?). 

LEoNiros, hig., sept. 1045, Prdtalon n° 8 : signature; mai 1048, Saint-PanUleem&n n° 4 ; signature. 

PhilothEos, hig., nov. 1070, Sainl-Panlele&mdn n° 6 : signature, 

Raphael, moine, nov. 1070, Sainl-PanUU&mdn n° 6 : signature. 

Kosmas, hig,, nov. 1107, notre n° 2 : mention. 

Kallinikos, hig., juin 1141, Lavra I, n° 61 : signature; kathig, janv. 1142, notre n° 3 : mention. 

NEophytos, kathig., nov, 1154, Lavra I, n° 63 ; signature, 

Macaire, moine, aofit 1287, Lavra II, n° 79 ; signon. 

Macaire, hig. (le m6me?), nov. 1294, Chilandar n° 9 : mention. 

Mattiiieu 6 0>ccXccxp6<;, nov. 1294, Chilandar n° 9 : signature. 

Babdouchou 

GrEgoire, kathig., juin 1141, Laura I, n° 61 : signature; hig., janv. 1142, notre n° 3 : signature; 
hig., d6c. 1142, Saint-Panl&tt&mdn n° 7 : mention. 

MElEtios, hUromoine, f6vr. 1287, Kutlumus n* 3 : mention et signature; hi6romoine, kathig,, 
aoflt 1287, Laura II, n° 79 : signature; aotit 1288, Chilandar n° 10 ; mention et signature; 
nov. 1294, Chilandar n° 9 : A mention ; B signature (proesUs), 

TiiEodoulos, hiEromoine, avril 1306, Schalzkammert n° 105 : signature, 

Theodosios, hiEromoine, (kat)hig., nov. 1310, Kaalamonitou n° 2 : mention et signature; 
avril 1312, Vatop6di in. (of. Saint-Panl&ltemdn App. II) : mention et signature; aotit 1312, Chit, 
Suppl. n° 3 : signature; 1313 ou 1314, Kutlumus n° 9 : signature; juin 1314, X&ropotamou 
rt° 17 ; signature; mai 1316, Esphigminou n° 12 ; mentioft 4 5 et signature. 

Jacques, hifcromoine, hig ( , mai 1316, Xinophon n° 11 : signature (proi'slam&nos) s . 

TiiEostEriktos, hig., mai 1325, VatopSdi in. : signature; kathig., sept. 1325, Kullumus n° 12 : 
signature, 

Hyakinthos, hig,, sept. [1344], Kullumus n° 15 : signature; mai [1345], Kullumus n° 16 : 
signature? (cf. les notes a ce document), 

Hyakinthos (le mfime?), hig., fEvr, 1348? 1350?, JCuf/umus n° 23 : signature. 

Kyprianos, kathig., juin 1353, ChiL Suppl . n° 7 ; signature, 


(4) Dikai6 du pr&tos, 

(5) Cf. les notes & cet acte. 
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Saini-Auxence 

Th£odoulos, moine 8 , aotit 1287* Laura II, n° 79 : signature, 

Ignace 6 7 8 , [hig.], nov. 1310, Kastamonilou n° 2 : mention; ancien hig ( , ovril 1312, Vatop6di 
in, (cf, Sainl-Pant&leemdn App. II) : mention; 1313 ou 1314, Kullumus n° 9 : signature, 


HIGOUMfiNES ET REPR&SENTANTS 
DU PANTOCRATOR 


Alexis et Jean, fondateurs, cf. p. 7-12. 

IsaSe, hteromoine, dikaiou du monastfcre, juillet 1405, Lavra HI, n° 158 : signature, 

Ph6tios, hi6romoine, kathig,, juillet 1407, VatopMi in. : mention et signature. 

Nikandros, hi6romoine, kathig,, mai 1423, Saint-Paul in, : signature, 

Ignace, hi6romoine, hig., octobre 1471®, Vatopedi in, : mention. 

Martyrios, g6r6n, 1493/94, Dionysiou n° 36 : signature. 

Gr6goire, moine, 1494/96, Dionysiou n° 37 : signature. 

N^ophytos, g6r6n, mars 1499, Vatopedi in. ; signature; [hig.], v. 1500, Dionysiou n° 40 : mention. 
Nil, hi6romoine, hig., juin 1503, Dionysiou n° 42 ; signature. 


(6) £pib6r&te de 1'Athos : cf, p. 5 et n. 33. 

(7) EpitMte de 1'Allies : cf, p. 5 et n, 34. 

(8) Par la suite prdtos : cf. p, 21, 




NOTE SUR LES ARCHIVES DU PANTOCRATOR 


Lea archives du Pantocrator conticnnent des documents grccs et turcs, ct un aeul acto valaque 1 2 . 
Parmi les 30 documents byzantins que nous editons ici, 16 sont des originaux, 13 ne sont connus que 
par des copies ancicnncs; i'actc que nous publions en Appendice est connu sculcmcnt par une 
traduction modcrne. Seize de ces documents, ainsi quo notre Appendice, sont infidiU, II existe en 
outre, dans les archives du Pantocrator, trois pieces du xvr siicle reproduisant des acies byzantins 
que nous n f 6ditons pas : a) Une copie particlle d'un acte dc Saint-Pant6166mdn > dont la presence au 
Pantocrator n’est pas expliquce a ; Toriginal est edit6 dans SainbPanUile&mdn n° 6, b) Une copie 
particlle d’un acte de Vatop6di rclatif 6 Stoumpou, de 1059 3 ; ^original sera 6ditc a sa place dans le 
premier volume des Actes de Vatopedi; nous pensons que I’dtablissement de cette copie est li6 a la 
querclle qui s’61cva au xvu siAcle entre le PanLocrator et Yotop6di 1 6 propos de Stoumpou (cL plus 
haut, p. 24), c) Un faux fabrique principalcment d’aprcs notre n° 22, dons lequel on a insure un 
passage de notre n° 28, et qui sc pr6sente commc un ocfcc du pa triarch e Antoine IV dc ti 1396»; le 
texte n'apportant ricn de nouveau, nous l’ovons exclu de la pr6sente 6diUon* Nous d6crivons le 
document dans la partie Le Texte de notre n° 22. 

II semble que les moines aient entrcpris assez vile, proboblement d6s le xv € ou le xvr si6clc, de 
faire des copies de leurs documents; outre les 13 copies de cette 6poque qui sont les souls t6moins 
d’actes aujourd’hui perdus, nous connaissons deux copies anciennes de documents dont l’origmal est 
conserve et 6dit6 dans ce volume. 

Au xvir ou au xvnr siAcle, certains documents ont 616 traduits en grec moderne ; toutes les 
traductions qui nous sont parvenues sauf une sont celles d’actes relntifs h Lemnos 4 , Nous croyons 
pouvoir dire, a propos des traductions dont nous poss6dons la photographic 5 , qu’elles ont 6t6 ecritcs 
par le m6me scribe. 


(1) Acte du voevode Alexandro de 1627, Catalogue n° le, 

(2) N°2a; papier, 430 x 320 mm, Bonne conservation, Misea h part les trois premieres lignes, qui sont 
emprunt6es 6 notre n° 3, la copie est fld6le, 

(3) N°21a; papier, 225 x 203 mm. Conservation mediocre. Au aerso, notice ancienne sur la provenance du 
document: TA Taov tou rceptopiapoG toG Zto(i[?tou] Atcou tA euyoeXapev dtrcA BaTorceSmti<;» 

(4) Nos n 0i 12, 15, 20, 21, 26 et notre Appendice. Parmi les documents relntifs aux autrea blena du monastfcre : 
notre n° 16, 

(5) Nous n'avons paa la photographic des traductions de nos n 1 * 1 16 (6dit6e dans Pantocrator n° VIIP fl )i 20 et 21 
(que nous connaissons par le Catalogue , n°* 5(3 et 9(1 respectivement), 
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Barskij, qui visita le monastic en 1744, ne signale pas avoir vu de documents. La mission 
dirigta par Sevast’janov en 1859/60 n'a pas photographic d’actes du Pantocrator. Seul Uspensldj 
eut acces aux archives du Pantocrator, qu’il visita en 1846. II a vu cinq documents, qui flgurent 
dans le catalogue qu’il publia I’annCe suivante 0 ; Muller 7 — et d’aprCs lui ZachariS von Lingenthal 9 
et Zepos 9 — puis Langlois 10 ont repris les informations d’Uspenskij; Kourilas leg a adaptCes en 
grec 11 . Void la correspondance entre le n° de ces documents dans la presente edition, leur mention 
dans les repertoires et leur n° dans l’Cdition prCcCdente des Actes du Pantocrator , sur laquelle nous 
revenons plus loin. 


Edition 

Uspenskij 

Muller 

Langlois 

Zacharifi 

Kourilas 

Zepos 

Pantocrator 

n° 

p.. n® 

P* 

P® 

Pm 

n° 

n° 

Pm 

n° 

n° 

4 

48,65 

163 

66 

XXIII, 

157 

91 

XXV, 

157 

II 

10 

63, 44 

163 

66 

XXIV, 

165 

193 

XXVI, 

165 

VI 

16 

49, 74 

168 

66 

XXV, 

182 

100 

XXVI- 

XXVII, 

182 

VIII 

21 

49, 75 

168 

66 

XXV, 

185 

101 

XXVII, 

185 

X 

* 

65, 10 

168 

66 

xxv f 

186 

207 

XXVII, 

186 

XI 


N.B. Notre n° 10, de 1384, est partout date de « 1363 d (Perreur est due apparemment a Uspenskij, 
qui a lu Tan du monde «6871 dont Muller a donnC 1’an correspondant de notre ere), 

* Le faux que nous dCcrivons dans la rubrique Le Texte de notre n° 22 est qualify de a copies dans 
tous les catalogues. 

Au dCbut du xx e siCcle, une commission de trois moines du Pantocrator (le prohigoumCne 
I6akeim, rarchimandrite Athanase et le prohigoum&ne Alexis) entreprit de classer et d’archiver les 
documents du monastere 12 ; elle mena A terme cette tAche, avec un remarquable scrupule, en juillet 
1926. Plus de 400 documents furent ranges dans des boites en fonction de leur contenu, et 
numCrotCs; on porta, sur ebaque document, un numCro suivi d’une lettre de Talphabet; le chiffre est 
propre au document, la lettre est commune A tous les documents ayant un mCme objet, C’est cette 
numCrotation que nous utilisons dans la description des actes que nous Cditons. En outre, les trois 
moines archivistes dress&rent une liste de tous les documents inventories, sous le litre tou 

I. M, Il«vT0xpiTopo^ (nous l’appelons Catalogue dans ce volume). Les documents y sont 
classes par chapitre d aprCs leur objet ia , en principe dans I’ordre chronologique, et le numCro qui 
leur a 6t6 attribuC y figure, Ils sont bri&vement prCsentCs : on a note s’ils sont des originaux ou des 


(6) P. Uspenskij, UkazateP aktov* hranjaSfiihsja v' obiteljah 1 Sv. Gory Afonskoi, tumal Minislerstva Narodn . 
ProsueUemja, 55, 1847, p. 3674 et 169-200. 

(7) Ilisloriscke Denkmtiler , p. 147-199. 

(8) Zachariae von Lingentiial, Jus graeco-romanum t llf> Leipzig, 1857, p. xv-xxvn, 

(9) Jus I, p. xvm-xxvni, 

(10) V. LanglOis, Le moni Alhos el ses monast&res, Parte, 1867, p. 31-96, 

(11 EEBS , 7, 1930, p, 205-222; 8, 1931, p. 66-105. 

(12) D’anciena numiros portCs sur certain* documents temoignent d’un premier effort de classement, Ces 
numeroe ont barrta lors de l’fitablissement du Catalogue. 

(13) Dang chaque chapitre, A cAM du titr© CEtwtAtci*, MctAxiov Atjixvo? etc.) figure la lettre de Talptiabet donn^e 
groupe des documents relatifs £ ce sujet, A la fin de chaque chapitre, une autre main a noU ce qu’il advint du bien ; 

au a m 1ou6, vendu ou abandonnfc. 
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copies, quelle est leur nature (chrysobulle, firman, etc,), et le conlenu est rGsume. Vincipit et les 
signatures des actes grecs sont le plus souvent transcrits ; pour les documents ottomans, on □ indiquG 
s’il existe une traduction 14 . A la fin, le Catalogue comporte deux Tables, une oil les documents sont 
groupes par metoque, Tautre selon leur nature. II est inutile de souligner Timportance du Catalogue . 
C'est par lui que nous connaissons le contenu des documents ottomans. 

M. G6d66n a 6t6 le premier a publier, dans EkkL Al. t 9, 1889, et 19, 1899, huit actes du 
monastGre; les actes ne sont pas edites a la suite les uns des autres ni prGsentds dans un ordre 
chronologique. Gede6n n*a pas vu les documents; sa publication est fondle sur une transcription 
faite par un moine du Pantocrator & la fin du xix e siGcle. C’est cette m6me transcription qu'a utilisGe 
L. Petit pour son Gdition des Acles du Pantocrator , publide en 1903; PGditeur n 5 a pas eu accGs aux 
archives du monastGre 16 ; il a publie sans commentaire 13 documents byzantins, dont un (le n° HI), 
qu’il a retenu car le document concerne Thistoire du Pantocrator, ne se trouve pas au Pantocrator 
mais & Saint-Pan t61eGm6n (= Saini-PanieUemdn n° 12). Gctte Edition a rendu accessible le contenu 
de documents jusque-lG inGdits ou ayant fait l'objet d’une edition difficile G trouver; elle n'est 
naturellement pas trGs fiable. Nous n'avons pas retenu dans nos apparats, sauf cas particulier, les 
lemons de Petit qui divergent des n&tres. 

G. Millet photographia, en 1918/19, un grand nombre de documents du Pantocrator; sont 
conserves au College de France les photographies Millet de 19 documents 16 . En 1941, F. Dolgor 
photographia lui aussi certains actes du monastGre ; il existe & Munich des photographies d’au moins 
cinq documents, avec Gventuellement celles de leurs copies 17 . En 1973 et 1974, des missions du 
C.N.R.S. (L. Mavromatis) ont permis de photographier et de dGcrire sommairement tous les actes 
byzantins conserves dans le monastGre, ainsi qu’un certain nombre d’actes post-byzantins; les 
notices qui figurent au verso des documents n’ont pas Gt& photographies. En 1984, deux chercheurs 
de l’E.I.E. (AthGnes), K. ChrysochoTdGs et I. Anagn6stakGs, ont photographic, outre les documents 
post-byzantins du Pantocrator, ceux d’Gpoque byzantine; certaines de ces photos, y compris celles 
de versos, nous ont GtG communiquGes. Des GIGments de description ont 6tG complGtGs par Gh, Giros 
en 1989. 

Les planches que nous publions ont 6te rGalisdes d’aprGs les photographies dc G. Millet, celles de 
la mission du C.N.FLS. et celles de la mission grecque. 


(14) Los actes turcs ont 6t6 en grande partie traduits par f. PanagiAUdGs. 

(15) Cf, Pantocrator , p. xix, 

(16) Nos n™ 2, 4, 5, 6, 7,8, 9, 10, 11, 12, 14A, 16, 21, 22, 23, 25,27, 28A et notre Appcndicc; il existe cn outre une 
photographic Millet de la copic de notre n° 21 et uue photographic de la traduction de notre n* 26. 

(17) Noa n°' 15 (roriginol et la traduction), 16 (l'original), 21 (Poriginal et In copie authentic), 22 (? nous ne 
aavons pas a’il s’agit de l’original ou du faux fabriquG d'aprGs lui) et 25. Nous n’avons pas vn ces photographies. 




NOTE SUR LE MODE D’EDITION DES ACTES 


Les principes de cette edition sont ccux des volumes precedents de la collection «Archives de 
l’Athosu. Esprits et accents sont reproduits tels qu’ils figurent, sauf que nous avons ramenft le grave 
ft l’aigu devant une ponctuation. Dans les cas douteux, nous avons mis t'esprit ou l’accent correct. 


Signes conoenlionnels: 

ijtg lettres de lecture incertaine. 

lettres non dftchiffrftea ou disparues (nombre exact), 
lettres non d6chiffr6es ou disparues (nombre approximatif). 
[ap] restitution. 

(«P) lettres ft Glimmer. 

<«p> lettres omises par le scribe mais nftccssaires. 

[*P1 lettres biffftes ou effaces par le scribe. 

(«p) resolution d’une abrftviation, 

/«P/ addition interlinftaire. 

//«p// addition marginale. 
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TEXTES 




i. GARANTIE DES MOINES DE PHALAKROU 
POUR LE MONASTERE DE XYLOURGOU 


XapTiov (1. 14) 


dimanche [11] fevrier, indiction 7 
a.m. 6547 (1039) 


Les moines de Phalakrou donnent & 1’higoumAne de Xylourgou un droit de passage vers l’entrepot 
de son monastere. 

Le texte. — Copie ancienne (archives du Pantocrator, n° la). Papier, 312 X 215 mm. Deux plis 
horizontaux, trois plis verticaux, celui du milieu Atant le plus marque. Bonne conservation; 
quelques trous, le long des plis verticaux, n’affectent que peu le texte; laches d humidite dans la 
partie infArieure, quelques taches en haut du document. Encre noire. Tildes, en particularjiur les 
chiffres (1. 12, 18). En bas du document, on lit la notice suivante : + 'H Swpea tou <J>aXaxpou itpi>(<;) 
t(-Jjv) (iov(-}|v) tou EuXoupyou Ivexa Tvjs ffTpirai; | TTj; et? tov eyiaXAv. Au verso, notice d Apoque 
moderne : Aia tou OapaxXou (autre main) TA onotov to s^l ^ ISto? Sixeo<; Sios £va Sp6p.ov mxkxtdv tA 
6ttoTov xptcrtfxeuT). — Album ; pi. I. 

Inedit. 

Analyse. — Invocation trinitaire (1. 1). Gabriel, moine et kathigoumene du monastAre de 
1’ArchistratAge [dit] de Phalakrou, [declare] : le moine Theodoulos, kathigoumene [du monastAre] de 
la Vierge [de Xylourgou], ayant construit un entrepAt (apotheke) au bord de la mer, a demande aux 
moines [de Phalakrou] de lui permettre le passage (Souvat not oxp&Tav). D’un commun accord, afin 
d’Atablir de bonnes relations, [les moines de Phalakrou] accordent A [1’higoumAne de Xylourgou], 
pour le salut de [leur] Ame, le passage en contrebas de leurs vignes et jardin, en suivant la route qui 
descend de Monolliskion, puis le trace qui convient (AitouSav lortv tA aup.cpepov) (1. 1-7). S’il arrive que 
le monastere [de Phalakrou] soit en mesure d’amenager des vignes ou un champ [A cet endroit], que 
[les moines de Xylourgou] n’y mettent pas obstacle, et que le chemin passe derriere la vigne (1. 8-10). 
Garantie de Gabriel, qui vaut aussi pour ses successeurs [A l’higoumenat]; maledictions au 
contrevenant, qui ne sera pas entendu par le Conseil (irapa tou xoivoo ; 1. 10-14). Mention du signon 
(stauros) de Gabriel, mention du scribe, le moine et prAtre de [Phalakrou] LAon, des temoins 
signataires et des moines [de Phalakrou], qui etaient presents. Date (1. 14-18). Signatures de quatre 
moines et higoum^nes (1. 18-21). 

Notes. — Diplomatique . Nous ne disposons que d’une copie non authentifiee du document. 
L’original devait comporter au debut le signon de rhigoumene de Phalakrou Gabriel, mentionne 
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1. 14-15. Certains defauts dans la redaction (notamment aux 1. 3-5) pourraient Stre imputes au 
copiste, mais cette copie n'inspire pas mefiance quant au contenu; rien n’est surprenant dans 
l’affaire, la plupartdes personnes mentionnbes sont connues k 1epoque de la redaction de l’acte (cf. 
plus bas, Monasteres). 


L’affaire. A une date inconnue, avant fevrier 1039, l’higoumene de Xylourgou Theodoulos fit 
construire un entrepdt au bord de la mer, qui etait apparemment separe du domaine de son 
monasUre par les biens de Phalakrou. Cet entrepdt est vraisemblablement celui qui est mentionne 
en 1048, dans Sainl-Panieleemdn n°4; on apprend par ce document que le terrain pour la’ 
construction du batiment avail ete cede b Theodoulos par l'higoumene de Dometiou Grdgoire Pour 
relier cet entrepdt 4 Xylourgou, il fallait un droit de passage a travers le domaine de Phalakrou • 
1 higoumdne de Phalakrou donna son accord, peut-dtre apres quelque resistance (cf. 1. 5 
iitT&'xp&nkv'czq), 


Les monasteres el tears represents. Sur Phalakrou (1. 2), cf. Introduction, p. 3-4. II n'est pas 

exclu que le nom du scribe du document, Leon (1. 15-16), resulte d’une erreur du copiste pour 

Leontios. ee dernier etant connu comme higoumene de Phalakrou en 1045 et en 1048 (cf. 

Introduction, p. 52). - Xylourgou : le nom du monastere n’est pas mentionne dans notre 

document, ou seul son vocable apparatt (1. 2-3 : il est dedie i la Vierge), mais le nom figure dans la 

notice au bas du document (cf. Le Texte). Sur le monastere, cf. Introduction, p. 5. Le kathigoumdne 

Theodoulos (1. 2) connu en 1030 (Sainl-Panleleemon n° 1, 1. 10-11), a du exercer 1’higoumenat au 

moms jusqu en 1039, date de notre document : nous pensons que e’est bien a lui que s’adresse, dans 

le present acte, 1 higoumene de Phalakrou, malgte la redaction maladroite de la 1. 3. Theodoulos 

n eta.t plus en vie en 1048 : Sainl-PanleMm6n n° 4, 1. 6. - Klemds, higoumene de Thaumasiou 

1 m'i 6S 6 m6me qUe Kltoles ’ higoumdne de Thaumastou, qui signe en 1034 Esphigminou n° 1, 

Jean’ sil^™^ T ''"I! ““ erreUr dU C ° piste ’ U " autre hi S° u ™ ne de Thaumastou, 

Jean, signe, en,1051 Zographou n° 4, 1. 71-72. - Sur fipiphanios de Skamandtenou (1. 19), connu 

P I4 at n 82 / ^ ^ t0US d ~ ts de la P™n.), voir Kastamoniloa, 

a 20) ne !!’ I" m ° na f r6 ’ ibidem ' P ‘ 14 " 16 Ct Ind6X S - U - “ NicoIas ’ moine de Philadelphou 
(.20), ne semble pas autrement connu; sur le monastere, voir Prolaion, p. 89' pour la 

Z/oXt 6 d V P1 ; ilad ; lph0U ; Sainl-Panlele'emon, p. 42; ajoutons l’higoumene Joseph,’ connu en 

“ Gr6g ° ire ’ hig ° Um ^ e d6S ^ApOtres (1. 21) : i, doit s’agir de 
g umdne de Dometiou Gregoire, connu en 1048 (Sainl-Panleliemon n° 4, 1. 1); le CO uvent de 

omdtmu 6t.it en effet dddid aux saints Apotres (cf. ibidem , 1. 2-3, et un acte de Vatopedi de mai 

9i 1912> p - 218 - 219)i et son higoum&ne 4- -it 

L’aftoe) P ° Ur 18 C ° nStruction de I’entrepOt en question (cf. ci-dessus, 


retourn ^ 1 sans°d 6 t0p0nyme est lnc onnu. Le terme ^ovoXfeyiov s’applique k un terrain 

retourne sans doute pour y planter une vigne (cf. Schilbach, Metrologie, p. 122) 

Ghuhbl CftZle 12 ,tT! er : 6n r68lit6 ’ C .’ eSt 16 11 faVrier ^ atait un dimanche en 1039 (cf. 

lettres pouvant avo ’ ? f ’ peUt ‘ 6tre * e C0 P lste fait une erreur et transcrit (3 pour a, les deux 
lettres pouvant avoir une forme assez proche au xi« sfocle. 
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2. ACTE DU pr6tos JEAN tarchanei6tes (1107) 

+ *Ev ov 6 |um TOO tc(«t)p(6)? x(al) too u£ou xal tou <k Y tou uv(eii(iaTo)?. ’E Y d> TaSp^X (pov)a X (£<;) x(al) 
xae 7 i Y oV( E v)o ? |zo(vf)0 IP «0 'A PX urTpaT£ Y ou tou (DaXaxpou, fanW) 6 (pov)a X ( 8 <;) xOjp] I ©rf 8 ouXo« xa 
xa6 T)Y oV( E v)o ? ty), fofaaMte) || 3 0 ( S ot6)xou txoti,« 4 TO (fy«|V * ™ ^ T °" ? 

ttdwpois tou Souvat ao. arpdcTav, x(«l) {ot} «S S X<pol la^v, x(al) ISoO { 7 ) 6 ,Xii)«ap<ev» ty, apcax a 
taporipuv |P (xal) *k aydcua^ pi^Ta^paTrivTS? 4 j 6 *WW Souvat <rot arp&Tav ut.ox(A)t W ||^ 

-vm *ptoX((wv) VM *(“0 T0 ° *V 0U 7?P‘ 'W 15 ^ !* ou «(<»TY])pi(a<;), xa0&<; xaT ®PX eT ( at ) H ^ ffT P Ta T?u 
MovoXXloxEou x(«£) t(V) Xo^v fircouS&v terlv t 6 cu^pipov. ||« ’Eav Si ttots xatpfi SuvaoTY) t 6 povarojpiov 

aTpet|/at ApxeXfivas 4) & Y p(iv) ||» 7co.ijo{«}«i, tva ^ xoX&r., &XX& va 6 S P^ T0U 

|| 10 7teX£ou x(at) ^ iaTaL t k & xoX6(cuv), .1 Si xal xoXte t 1? , Iva ^ cav II _ Si ^t^Xo, 

•yivouai i Y w TaSp^X 4j & (xst’ S [xou SidtSo^c, tva ^ d-H^axoioTat, rcapa tou xoivou, aXX l X 6 t 
Lv twv a Y £(cov) &™ut 6 X( W v) xal tcov tly,' ||» 0 E o<p6p(cov) *M)p»v x(al) ^t’ sxstvM xaw« Y « tcov 
xpa^vrwv «icpov & P ov aT(ai)pw-H 14 aov ate6v». ’E Y p4<pci tA wcpiv X «pt£ov, 6 |xAv t£[xw ? * al ) ? 

(rr(au)p(6)s II 16 Sia X sl P o^ tou aOrou Taup^X (xal) Y) Y oup(iv)ou, tS Si 8Xov 8<po<; ftw X«pfc A ^l ov ™ ? 
(p.ov)a X (ou) x(«l) rcpEa6uT6 P ou t% aArijc |»v9| S , xaTa xapouotav t£>v imo- ||» Y pa«|»M«v) papTup(<ov) x(ou) 
Irffc QeoauXXixTou iv X(pufr)fi ©(*)£ ^Sv) &8 S X<p6TY)V0 ? , || 18 ^(vl) 0> E (Ppoua)p(tco) >6 (Iv 8 u«lmvo«K , 
Itou<; ,<;<pp.C, 4][xip(a) Ku(piax)ij. 

+ KX£pY)<; (|xov)a X (6?) x(al) Y) Y oup( E v)o<; || 19 6 tou ©aujxaatou u^iypa^a) 

+’Eitt<pavto<; (p.ov)a X (i<;) 6 tou SxajxavSptvou ur^iypaij/a) 

|| 20 + NixiXao? (p.ov)a X (8?) |ao(v^<;) tou ®iXa8£X<pou [xapTupwv u7ce Y paiJ<a 

ll ,l + r p^rf«'>« (^v)a X (£?) x(al) y] Y oij[a(ev)o c , tcov ‘A Y £(«v) ’AKoaT6X(cov) |«v(»is) ^porpaTrfk 
u7u(^ypat}/a) 

L. 6 Trepi : fortasse pro teip 111.10 lege elcraxoiieTai || l.U ipoO : lege ipi II 1-18 tg ' : ct - not " 


2. ACTE DU PR0TOS JEAN TARCHANElOTfiS 


uTTopvijpa (1. 26) 


novembre, indiction 1 
a.m. 6616 ( 1107 ) 


Le prdtos Jean Tarchaneidtis fixe les limites du domaine de Kynopodos, mettant fin 4 un conflit 
entre ce raonastire et Phalakrou. 


Le texte. — A) Original (archives du Pantocrator, n° 3a). Parchemin blanchi, 450 X 270 mm. 
Trois plis verticaux, plusieurs plis horizontaux moins marques (rouleau aplati). Conservation 
mediocre : le long des plis verticaux, dechirures et trous, qui affectent le texte. Encre marron pour 
le texte, noire pour les signatures. Tildes sur certains noms propres (1. 1, 6, etc.) et sur le chiffre de 
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ran du monde (1. 28); 1. 22, tilde en dessous d’un nom compost — Au verso , notice en monocondyle, 
que nous editons a la suite du texte (cf. notes). — Sceau de plomb (diametre non mesure) appendu 
au document par un cordon qui traverse, aujourd hui par un seul trou, le triple repli du parchemin; 
a 1*avers : la Vierge en buste tenant 1 Enfant devant la poitrine* au revers ; 
[H]|TnE|[P]AriA|[0]KOS TOT|[A]0nNO|[S]. 'H feepayta e($or6)xos rou ■ / A0wvoc. — Album : pi. II 
et VIb. 

B) Copie ancienne (archives du Pantocrator, n° 4oc). Papier, 410 X 310 mm. Pli vertical peu 
marque au milieu, plusieurs plis horizontaux (rouleau aplati). Tres bonne conservation ; quelques 
taches d’humidite, qui n’affectent pas le texte, trous insignifiants en bas du document. Encre noire. 
La copie est tr6s fidele; 1. 27, on retrouve le tilde en dessous du nom compose de l’original 1. 22; la 
seconde signature a et6 imitee. — Au verso , notice (lue sur place) : Awtauifiara rou Kuv<mo8o<; xal rou 
OaXaxpou rb 


Editions : Smyrnak^s, p. 62-63 (date : 1108), vraisemblablement d’apr^s B, avec des fautes; 
Pantocrator n° I, d’apres une copie moderne (cf. plus haut, p, 57) faite sans doute sur B. 

Nous editons l’original sans tenir compte des editions; nous signalons en apparat les variantes 
de la copie (B) et une mauvaise lecture editee par L, Petit (P). 


Analyse. Une contestation s’est dlevee a propos des limites entre les biens du monastere de 
Saint-D6metrius dit de Kynopodos, et de l’Asomate dit de Phalakrou; les titres de propriety 
presentes par chaque higoumene ont etc lus, mais une enqudte sur place s’est averee necessaire. [Le 
prdtos] se rendit a l’endroit [conteste], avec les higoumenes en desaccord, l’higoumene de Phalakrou 
Kosmas et celui de Kynopodos Gerasimos, et d’autres higoumenes [de monasteres] voisins (liste), 
dont l’ancien higoumene de Dorotheou Antoine, qui detenait Yagros de Ddrotheou dedid au Christ 


Sauveur (1. 1 9). Les deux titres de propriety ayant ete lus sur place, on constata que la designation 
des reperes y etait identique, mais les [moines de Phalakrou], doutaient qu’il s’agisse bien des 
[reperes] montres par le plaignant Gerasimos. En effet, il etait ecrit dans chaque document que [la 
limite] commence au ruisseau ou se trouve un chene vert et va jusqu’a la « haute montagne)>; mais il 
existait deux montagnes a cet endroit, l’une plus haute que l’autre ; comme la delimitation ne 
mentionnait pas les directions, l’accuse, l’higoumene de Phalakrou Kosmas, d6clara qu’il etait 
question dans la delimitation de la plus grande des deux, ce qui etait fort improbable; car si la 
limite se dirigeait directement vers la plus haute montagne, elle laisserait en dehors du terrain 
elimite non seulement la plus grande partie du domaine et presque toutes les vignes de Saint- 
emetnus, mais le monastere lui-meme, auquel cas le proces n’aurait pas de sens (1. 9-18). Il fut 
done considere qu il etait question dans la delimitation de la montagne qui est en face, quoiqu’elle 
soit plus basse, et qu’au Nord, a partir du ruisseau, [la limite se dirigeait] vers l’Est; car d’apres les 
ocuments des deux parties, le monastere de Saint-Demetrius avait obtenu de la partie de 
a a rou e terrain [delimite], qui etait voisin de Yagros du monastere de Ddrotheou dedie au 

r a G c; 1 monas tere de Saint-Ddmetrius possede [la terre qui s’etendait] jusqu’aux 

imi es u auveur, puisqu’il etait ecrit [dans les documents], non pas que [la limite commence] au 
errain voisin e 1 agros du Sauveur, mais bien plus loin (1. 18-23). Suite de la delimitation; sont 
en lonnes . a grande montagne, 1 'agros de Phalakrou dedie a Saint-Jean-Baptiste (1. 23-26). 
a a ire ayant ete ainsi jugee, le present acte a ete etablj et d^livre au monastere de Saint- 

au^ ni l! ! Kynopodos avec ''accord des deux parties (1. 26-27). Date (1. 27-28). Signatures 
autographes du pr6tos Jean TarchaneiStes et de trois higoumenes (1. 28-30). 
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Notes. — Diplomatique. Au verso, le texte ecrit en monocondyle semble 6tre de la premiere 
moitie du xiv' siecle. II peut s’agir d’une signature autographe de validation d’un prdtos Jean, 
inconnu par ailleurs. Cependant, il n’est pas exclu que nous ayons affaire a une notice qui 
indiquerait l'auteur et l’objet de l’acte. — Sur les signatures apposees au uerso de documents, cf. 
Papachryssanthou dans TM , 4, 1970, p. 402-403 n. 62. 

Le sceau de plomb appendu au document date du xi'/xip siecle. Nous connaissons un autre 
exemplaire de ce sceau, aujourd’hui ft Dumbarton Oaks (V. Laurent, Le Corpus des sceauz de 
VEmpire Bgzaniin, V, 3, Paris, 1972, n° 1927; on peut penser, d’apres la planche, que les deux 
sceaux proviennent du mftme boulldterion). Le present document est le seul acte d un prdtos 
anterieur & la fin du xiv» sifecle actuellement connu qui porte un sceau. 

Vaffaire. A une date inconnue, avant 1048 (premiere attestation sure de Kynopodos), le 
monastftre de Phalakrou donna ou vendit un terrain voisin de l’apros du Sauveur (propridte du 
monastere de Ddrotheou), soit au fondateur de Kynopodos, qui construisit son monastere sur ce 
domaine, soit aux moines de Kynopodos, si l’etablissement existait dejft, qui auraient transfere plus 
tard leur residence en erigeant un bfttiment sur cette nouvelle acquisition (cf. 1. 16-17,20 : le 
monastere de Kynopodos etait sur le terrain cede par Phalakrou). A la suite de cette transaction, 
deux documents furent dtablis, pour chacune des deux parties, contenant une delimitation identique 
(il s'agit done vraisemblablement de deux amoibaia , cf. 1. 9-10) mais imprecise du terrain cede par 
Phalakrou. Phalakrou, qui avait d’autres biens ft cet endroit ( Vagros du Prodrome, 1. 24-25), avait 
probablement essaye — en tirant profit de cette imprecision de rdcuperer une partie de son 
ancien domaine, notamment la terre qui touchait aux limites de Vagros du Sauveur (cf. 1. 21-22). 
Kynopodos porta plainte aupres du prdtos Jean. Une enquete sur place s’avdra necessaire. L’ancien 
higoumene de Ddrotheou Antoine y participa; sa prftsence etait importance, car c’dtait lui qui 
detenait a cette ftpoque Vagros du Sauveur. Le prdtos, interpretant les documents, faute d indices, 
selon la logique, fit faire une delimitation plus prdcise, qui reconnaissait les droits de Kynopodos. 
L’acte dtabli a cette occasion, le present document, fut remis ft Kynopodos, ce qui explique sa 
presence dans les archives du Pantocrator. 

Prosopographie. Sur le prdtos Jean Tarchaneidtfts (1. 28), qui a egalement etabli, en 1108 (?), 
l'acte Lavra I, n»57, voir Prdlalon , p. 132 n“ 23. Les autres personnes mentionnees dans notre 
document ne sont pas connues. 

Les monasteres. Saint-Demetrius, dit de Kynopodos (1. 1,5,11, etc.) : le present acte est le seul 
document actuellement connu relatif a son histoire avant son absorption par le Pantocrator; sur le 
monastdre, cf. Introduction, p. 5. — Sur Phalakrou (1. 2, 5, 14, etc.), Ddrotheou (1. 6, 8, 21, 29), 
Kaletze (1. 7,30), cf. Introduction, p. 3-5. — Dometiou (1. 7, 29) etait sans doute proche de Kaletzd; 
pour la prosopographie du monastere, voir Saint-Panleleemdn, p. 41-42; comme Kaletzd, Dometiou 
devint propridtd de Vatopedi, mais a une date incertaine et dans des conditions inconnues : selon le 
chrysobulle de Jean V de 1356 (ed. Goudas, Vatopedi, n" 15) qui confirme k Vatopddi ses droits sur 
le kellion de Domete, ce fut le prdtos Isaac (1316-1345, cf. Prdtaton, p. 135-137 n» 52) qui accorda au 
monastere les kellia de Kaletze et de Domete; ceci n’dtant pas vrai pour Kaletzd (cf. Introduction, 
p. 3), rien n’est sur pour Dometiou; Vatopddi a du perdre ce bien, vraisemblablement en raison des 
raids turcs, entre 1356 et janvier 1366, date & laquelle le prdtos Dorothde le lui accorda ft nouveau 
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(Vatopedi in6dit; il est note dans ce document que les moines de Vatopedi avaient possede le bien 
auparavant). 

Topographic. Sur le domaine de Kynopodos, au Sud-Est de Phalakrou, cf. Introduction, p. 27- 
28. Les (dements du paysage mentionnes dans notre document permettent de se faire une idee de la 
region dominee par deux collines de hauteur inegale (1. 13) sur la limite Est du domaine, la plus 
haute se dressant au Sud de rautre (cf. 1. 23), elle etait en partie plantee de vignes (cf. 1. 16) et 
arrosee par au moins deux ruisseaux, Tun a l'Ouest des deux collines (cf. 1. 19, 25; sur ce ruisseau, cf. 
Introduction, p. 27), l’autre au Sud (I. 24). — Phalakrou revendiquait la partie Nord-Est du 
domaine de Kynopodos, ou se trouvait le batiment du monastere (cf. 1. 12-19, 22-23; voir fig. 2, 

p. 28). 

Acies mentionnes. Titres de propriety (lyypaepa StxatApaTa 1. 3, dikaiomaia 1. 9, 12, 19-20) de 
Kynopodos et de Phalakrou, contenant une delimitation partiellement citee 1. 12 : perdus. 

+ Mexa^u t(&v) S6o povacmr)p£(G)v), tou ts in ov6|xaT(t) tou *Ay£ou A7)p7)Tp£ou (xal) tou Kuv67to8(o<;) 
£7ctXeYOfxevou (xal) tou ’Acraip&Tou || 2 tou tou OaXaxpou Avopa£op(£)v(ou), &pcpLa6if]T7)(n<; y£yovE 7te(pt) 
auv6p(aiv) t(gW) t£ toAtol? Sta^oip^AvT^v) TAma* xal 8*>) || 3 U7taveyv6)O07)erav t<x 7tap’ exaT£p(tov) t(gW) 
Yjyoufxiv(cov) 7tpoxopL£8p£va syypatpa 8Lxa[i]6)[p](a)T(a)‘ 8A xal 0E<op£(a<;) || 4 totux(y)^) yj u7c60s(ctl<;) 
e&£7)0(t]), 7rap£y£v6p.£0a ev tco t67t(co), 7rap6vx(a)v) SigXaS^) (xal) aux(ajv) t(gW) aXXif)Xo^ <xvtl8lxouvt(cov) 
Y)youpev(cov), || B ■fjyouv tou (pov)a^(ou) Koapa (xal) Yjyoup^EvJou x(^) tou OaX(a)xpou pov(7)<;) (xal) tou 
(pov)a^(ou) repa<r£p(ou) (xal) Yjyoup(8)v(ou) t(t^) tou Kuv67to8(o<;) E7rovopa£op£v(7)<;) pov^), (xal) ItAp(cov) 
|| 6 tlplcot£t(gov) rjyou|x£v(cov) x(wv) yeltvlcovt(cov) auxott;, tou (pov)a^(ou) NtxoX(dcou) ypappaTixou (xal) 
•rjyoupivou pov^) tou Acopo0(£ou), tou (pov)a^(ou) || 7 NeacpATOu (xal) ■fyyoupAvou pov7)^ tou KaXex^, tou 
(pov)a^(ou) NtXY)<p6pou (xal) ^youpAvou pov(Tj^) tou AopeT^ou), (xal) *Avtcov£ou || 8 pova^(ou) (xal) 
&7ro7)Youpivou fxov(%) tou Acopo0(£ou), tou (xal) t(Av) dcyp(ov) aux(^) fxo(v%) x(a)T£xovxo(<;) t(Av) in' 
6v6pax(t) tou K(up£o)u (xal) E(coTYj)p(o)^ *?jp(cov) *It]OOU || 9 X(ptaxo)u Ttpcjbpev(ov). (Kat) uTOxvayvcoa0£vT(cov) 
xaxa tAv tAtcov dcpcpOT£p(cov) x(ajv) SixaLcopA^cov), eup£0Y)<jav Eej££ovT(a) || 10 pAv xaxit x(a^) Avopacr£(a^) 
t(£>v) yvoopuTp^cov), £pcp£6aXX(ov) 8A ol Stapa^ApevoL oux elert xaux(a) & SelxvAel 6 £v£y(cov) || xx 8 
(pov)a^(Ac;) rep£crt,po<; (xal) ^yoApevo^) t(t)<;) tou *Ay(£ou) A7]p7]xp(£ou) po(v%) (xal) tou KuvA7to8(o^) 
E7tovopa£op£v7]^’ (xal) yap SiefXTpcTai ev ExaT^pot^ || 12 to% Sixaubpaatv outor;* ^Ap^at arcA tou puaxo^ 
eE^ 8v ^pso(^) taxaxat, (xal) (JctcoSESel eE^ t(Av) u<|jy)X(Av) (3ouv(Av) »* sttrl || 18 8 e 8Ao ^ouvot ev tS t 6 tc( 6)), 6 p^v 
tie; u^X^Tepo^), 8 8£ ^TEpo(^) xap7]X8TEpo(?), (xal) 8ta tA p*}) ypdtcpstv 6 7r£pLoptCTpA(; || 14 toA^ i£p(a?), EXsyev 
8 Avay6pevo(^) 8 (pov)a^(o<;) Koap(a^) (xal) ^yo6p£vo(<;) t(%) tou OaXaxpou po(v%) x(8v) psE^ova (xal) 
u^7]X6xepov pouvAv || 16 Ct]t(£Iv) tov 7t£ptopLap(6v) 1 Srcsp <m£0avov eE yap tou Scpso(^) atp* o3 ^p^aT(o) 6 
7rsptopLap8(^) st^ t8v u^7]X8xep(ov) || lfl pouv(ov) xax* eAGeEav 8l[t)]pxeto, ou p8vov x(8v) 7rXe£ova t6tc(ov) [(xal)] 
x<k ap7t£XLa crxeS(8v) ^vxa tou AyEou ATjpTjTpEou, aXXa (xal) aux8 || X7 {aux8} x8 povaaT/)p(tov) x8v ^Aytov 
A7]p^)TpLov i?co tou TCEptopL^op^vou xaTeX£p7cav(£)* xal 7repl x£vo(<;) TSe/pi ?jv ^ 8 £xt) || 18 si (xal) t 3 
povatXTYjpLov tou 7r£pLop[-Cop8vou xaTEX(p7rav(Ev); *AXX& 8teyvdia07] t(8v) xaT^vavT(i) pouv(8v) 

e7u£y)T(£'tv) t(8v) 7r£pto-|| X9 piap(8v), si (xal) ^ap7]X6T£po(<;) e(tt£(v), ^jyouv too £8axo(?) Av & <5tp£o(<;) 
^CTTaTaL arcA ^pxT(ov) 7tpA(^) ^vaT(o)x(^), 8ia tA (xal) t<x 8txat-|| 20 d)paT(a) dcpcpOT£p(tov) 8taXap64v(eLv) 
t(Av) t67t(ov) 7repLsX0(£tv) tt) pov^ tou *Ay£ou A7]p7]Tp£ou dcrcA tou p^pou^ t(^) po(v%) tou OaXaxpou, t(Av) 
7rX7]m(i-|| 21 ^ovT(a) tco &yp<o tco in 8vopaT(t) tou £(<dT7])p(o)s Ttpaip^vai t(%) po(v%) tou Acopo0(8ou)’ (xal) 
av(iyx7] saTl(v) a^pt t(&v) auvAp(a)v) tou SoiT^po^) 8ecr7c6-|| 22 ^(eLv) rl]v pov9]v tou *Ay£ou Air]p7]Tp£ou‘ ou yap 
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dmo too t6tt(ou) Yptkpei too 7 iXY]cn,<S&mo(<;) xw (kypol too S(wTrj)p(o)<;, aXXa xi>v t6tt(ov) 8t)Xov6t(i) || 23 8Xoy 
(xat) owr’ exeTcte, %ouv ini too (3ouvoo, xap.7tT(ei.) voxiAxepM, (xal) StepxExai t(ov) |x(e)y(«v) (Soov(6v), 
xp«T(ei) t(y)v) too II s4 SpVH), (xal) xtnipxm 8(to ? ) too po«(xtoo), Axoop.61^1 cU t(8v) 

aix(M puaxa xativavt(0 too a YP oo x(%) (xov(%) too <D«X«xpoo || 2fi too W 6v6(i(a)T( t ) too «(i£ou 
Tr[po]Sp6pi(oo) (xal) pawnoroo To^vvoo) T l(J .up.(£)v(ou), irf ^xeioe xpaT(eT) x8 xaxapp^axov) 
ftmxArWpM, AxoSISei els t(ov) [x(%(«v) p6axa (xal) .1; xiv ||" & P eov Sv0« (xal) *jp5[aTo]. OGxo? o5v 
8iaYVM<J0el<j(T)?) (xal) xp[i]0sla(i)s) ty)S 7rapooa(Y)<;) uito0eaE(w<;), x8 mxpov 07i6fj.vr)p.(a) y^Y 0V ( s ) ( xal ) H 2 ’ 
e7reS60(7j) ty) fxovY) tou ['Ayto]u AyjfAYjTplou tou Kuv6ttoS(o(;), apeaG6vT(wv) (xal) afx<poT£p(<ov) t(o>v) 

8lXa£o|x(£vO)v) (AEp(tOv), (XY)(vl) No E( x6p£co IP 8 U8(lXTl&V0«) Ttpcbxfo) Itooc ,q^'+ + + 

+’Io)Av/)<; eoteX(yj^) fj.ovax&(<;) (xal) 7rpak(o<;) 6 Tapx(a)vtUT(r]c) + 

|| 2B +'0 a(xa[pTO)Xo? N]ix6X(ao?) (xal) ay^io??) Y]Y 0li n( E ) v ( 0 9) T (%) 79V AwpoO(feoo) p,o(v%)+ 

+ Nua)<p6po<; ((iov)ax(8?) (xal) IiYotipevo? ( A0 ( v %) T0 ^ xo(poo) AojxetIou + 

|| 30 + Ne6<pot(o<;) (piov)ax(8<;) (xal) Y)Y[oo]p.evo<; Tie fiovv)<; too KaXexSi u7t(£Ypa4'a) + 

Verso : + Ico&vv(y|9) TtpUTO? x$y Siaxw-||pw(Aov too <&aXaxpou (xal) tou || Kov67to8oi; + 


L 2 StaYwotWvTwv : Siauepi^vTOv B || 1. 24 fuaxloo : poc«o<; B || 1. 25 t& Kaxappu(axov): xi xaTaf6ax(ov) B || 
Sox^Lpov?8uS™pai B IM 27 x* AB : legerij || 1. 29 : TWmoc; pov« X A< xal t* pov^ too 

AwpoGlou P. 


3. ACCORD ENTRE LES MONASTfiRES DE PHALAKROU 

ET DE XYLOURGOU 


Apoigaia €YYpa<|>a (1. 41) 
lyYpa^ov (1. 47) 


janvier, indiction 5 
a.m. 6650 ( 1142 ) 


A la demande du prdtos Gabriel, la Umite entre les biens de Phalakrou et de Xylourgou est flx6e et 
Phalakrou est dedommage pour la partie de son vignoble attribuee i Xylourgou. 

Le texte. — Copie ancienne (archives du Pantocrator, n° 5a). Papier, 430 X 315 mm. 
Plusieurs plis horizontaux (rouleau aplati). Tres bonne conservation. Encre noire. Tildes, en 
particular sur les chiffres de la date (1. 42). Nombreuses erreurs de lecture (cf. notes et apparat). — 
Au verso, notice (lue sur place) : Ilspl too SoXoopYou xal too OaXaxpoo. — Album : pi. III. 

InSdit. 

Analyse. — Signon de Basile, moine et kathigoum&ne de Xylourgou (I. 1). Le prfitos, qui regie 
toujours les differends entre les monasteres de l’[Athos] en vue de I’int6r6t commun, n’a pas tolere le 
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conflit qui a recemment oppose les monasteres dits de Phalakrou et de Xylourgou; la contestation 
portant sur des biens immeubles et une enquete sur place etant necessaire, il rassembla les moines et 
kathigoumenes signataires du present document, leur donna les instructions convenables (^oStaaa^ 
etx6<;) et les envoys enqu£ter, delimiter et remettre a chaque [monastere] ce qui lui revenait (1. 2- 
9). Ayant en mains le document de Xylourgou contenant la delimitation — Phalakrou n’ayant rien 
presente — [les moines et higoumenes] l’ont lu, puis se sont rendus a l’endroit contests. 
[L’higoumene de] Phalakrou soutenait qu’il etait injuste de faire la delimitation uniquement d’apres 
le document de Xylourgou; il demandait que 1’on fasse venir l’fhigoumene] du monastere de 
D6rotheou, dontle couvent avait vendu a feu Xylourgos le monastere de Xylourgou, voulant savoir 
si les [terrains] contestes entraient dans [les biens] de Dorotheou. Mais Ddrotheou ne possedait pas le 
moindre document relatif a cette affaire; et comme il en etait de m&me pour Phalakrou, d’apr£s ce 
que [1’higoumene] declarait, il fallut suivre l’acte de delimitation presente par Xylourgou, qui etait 
sur, pour faire une enquete precise et juste, de fagon a satisfaire les deux parties (1. 9-18). Celles-ci 
ayant accepte d’etre presentes a la delimitation, [la commission] partit de Vagros de Ddrotheou dit 
du Sauveur, en suivant la cr6te vers l’Ouest, et s’arr^ta en face du monastere de Phalakrou, ou Ton 
chercha le ruisseau avec les chines verts mentionne dans la delimitation de Xylourgou; on constata 
qu’a droite Phalakrou possedait un vignoble de plus de 15 modioi; il n’etait possible de tracer la 
limite qu’en traversant le vignoble vers le Nord, ce k quoi Phalakrou ne consentit pas (1. 18-25). 
Apres de longues discussions (Xdytov Xa6a<;), [Phalakrou] donna son accord, ne voulant, ou plutdt ne 
pouvant, tenter des choses impossibles ; on tourna a droite, entre le Nord et l’Ouest, on entra dans le 
vignoble, et apres avoir parcouru une distance de 4 spariia de 10 orgyies, on arriva au bord du 
ruisseau qu’on cherchait; on iaissa a Phalakrou 12 modioi de vigne, et [on accorda k Xylourgou], k 
I’int6rieur du [terrain] delimits, 3 modioi [de vigne] seulement et un terrain inculte assez etendu, en 
amont du ruisseau a l’Ouest (1. 25-31). Mais Phalakrou soutenait qu’ii etait injuste d’attribuer a 
Xylourgou la vigne de 3 modioi sans compensation, et de son cdte Xylourgou revendiquait avec 
force le terrain; on d6cida d’evaiuer [le prix de la vigne] en prdtocharagea, et Ton trouva qu’elle en 
valait 15; les deux parties acceptferent que Phalakrou regoive 17 hyperpres et que l’affaire soit close. 
Le kathigoumene du monastere de Phalakrou, l’hieromoine Kallinikos, regut, en presence des 
temoins, ces 17 hyperpres des mains du moine Basile, kathigoumene du monastere de Xylourgou des 
Russes, et se declara satisfait (1, 31-37). On remit a Xylourgou la part qui lui revenait, k partir dudit 
ruisseau jusqu & la crete pres des biens de Skorpiou (1. 37-39). On ordonna aux deux [parties] de ne 
jamais rien changer de ce qui venait d’etre fait (1. 39-41). Conclusion ; mention des deux exemplaires 
qui furent etablis, chacun portant la proiaxis d’un des [deux higoumenes], adresse aux deux parties; 
date (1. 41-42). Signatures de sept moines ou higoumenes, dont le scribe (1. 43-47). Corroboration, 
datee de fevrier de la 5 e indiction, e t signature du prdtos Gabriel (1. 47-49). 


Notes. Diplomatique, L’acte se presente comme un accord entre deux monasteres, etabli a 
1 initiative du protos Gabriel. On trouve dans cette copie certains passages embarrassants : deux 
higoumenes de Xylourgou sont mentionn6s, Basile, L 1 et36, et Leontios, 1, 46-47; les 1. 13-14, ou il 
est question de l’achat de Xylourgou k Dorotheou, ne sont pas faciles k interpreter. Nous pensons 
que notre document est la copie, sans doute mauvaise, mais non falsifiee, d’un acte authentique : 
d une part, plusieurs personnes mentionnees sont connues vers la meme date (cf. plus bas, 
Prosopographie); d’autre part, le contenu est plausible : il est clair que Phalakrou n’etait pas dans 
son droit, et 1’on constate qu’il perd une partie de ses vignes; le redacteur d’un faux aurait au 
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contraire attribue les vignes a Phalakrou. Les erreurs de notre document sont a imputer au copiste, 
qui n’a pas toujours bien dechiffre l’original; il a mal lu certaines abrogations finales (par exemple 
1 . 11 ), et, 1 . 47 , il a visiblement confondu l’abreviation de wxpik, qui serait le mot correct, avec celle, 
tres proc’he, de Ttepi (cf. aussi 1. 15 apparat); la mention d’un higoumOne de Xylourgou different de 
Basile, 1. 46-47, pourrait aussi resulter d’une mauvaise lecture sur le nom du monastere (cf. 
Prosopographie). L’original avait ete etabli en deux exemplaires; celui que Phalakrou regut, qui 
portait le signon de l'higoumene de Xylourgou, entra plus tard dans les archives du Pantocrator. Le 
preambule du present acte a ete mal copie sur une autre piece des archives du Pantocrator, qui est 
une copie partielle tardive de 1’acte Saint-Panleliemdn n“ 6 (cf., sur cette copie, Introduction, p. 55). 

Topographie. Les monasteres de Xylourgou et de Phalakrou sont localises; Xylourgou Otait au 
Sud de Phalakrou (cf. Introduction, p. 5 et fig. 1 et 2). Dans le present document, le domaine de 
Xylourgou n’est pas enticement dOlimite; seules des precisions sur la limite commune entre 
Xylourgou et Phalakrou sont fournies : elle suit, vers l’Ouest puis vers le Sud, le ruisseau au Sud de 
Phalakrou, jusqu’a une «haute cr@te» prOs des biens de Skorpiou (1. 38-39). 

11 y a des raisons de penser que I’acte de delimitation presents par les moines de Xylourgou 
(1. 9-10) etait l’acte du prfitos Paul de 1070 relatif a un conflit entre Xylourgou et Skorpiou ( Saint- 
Panteleimon n° 6; cf., 1. 17 du prfesent document, |&6caoi; 7 tepiopi.o(j, 6 <;, qualification qui s’apphque 
bien a un acte emanant d’un pr 6 tos); cet acte, par lequel le terrain conteste est divise en deux 
parties egales, une pour Xylourgou et une pour Skorpiou, contient une delimitation partielle du 
domaine de Xylourgou ; cette delimitation commence au chSne vert qui se dresse au bord du 
ruisseau «en face» de Phalakrou ( Saint-Panteleemon n” 6 , 1. 27-28), manifestement le mSme que le 
ruisseau mentionne dans le present document (cf. 1. 21-22). Comme dans notre document, la limite 
se dirige d’abord vers l’Ouest dans l’acte de Saint-Panteleemon (1. 29-30). Mais la suite de cet acte 
pose problfeme : la limite se dirigerait vers le Nord (1. 33), puis vers l’Est (1. 34-35), ce qui est 
impossible, car dans ce cas le domaine de Xylourgou incluerait Phalakrou et son terntoire. En 
revanche, dans notre document, la limite, aprOs avoir suivi le ruisseau vers l’Ouest, tourne vers le 
Sud. Il nous semble que, dans l’acte Saint-Pantileimdn n° 6 , le 7 tpd>? &pxrov de la 1. 33 est une erreur 
pour jcpbc, p,ea*y)^ 6 p£av. 

La confrontation du present document avec Saint-Pantel6em6n n° 6 nous conduit a faire en 
outre les remarques suivantes : 1) Les biens de Skorpiou mentionnes dans notre document (l. 39) 
comme proches du domaine de Xylourgou doivent Otre les mSmes que ceux dont il est question dans 
Saint-Panteleemon n° 6 . Ces biens, qui dans aucun des deux documents ne sont explicitement situes 
par rapport 6 Xylourgou, sont probablement 5 localiser, d’apres le contexte, a l’Ouest de ce 
monastere. 2) La «haute crOte» ou s’arrete la delimitation dans le present document (1. 39) pourrait 
6 tre la crOte de Saint-fitienne, ou aboutit la delimitation dans Sainl-Panl&liemdn n° 6 (1. 36). 3) En 
1070, la limite de Xylourgou suit le ruisseau note A sur la fig. 2. Or en 1142, la commission 
d’hig'oumOnes chargOe de fixer 6 nouveau la limite de Xylourgou trouve, au Sud du ruisseau, un 
vignoble de Phalakrou (cf. 1.23-31 du present document). Ce monastere avait done usurpe une 
partie du domaine de Xylourgou pour y planter des vignes; on lui accorda la plus grande partie de 

ce terrain usurpe. 

Prosopographie. Le scribe du present document, LOontios, est qualify d’higoumene de 
Xylourgou (1. 46-47); il s’agit manifestement d’une erreur, l’higoumene de 1’une des deux parties 
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en con flit ne pouvant ni ecrire ni signer comme temoin l’acte fitabli pour son monastere. Basile, 
higoumene de Xylourgou, qui appose son signon (1. 1) et qui est mentionne dans le texte (1. 36), 
n’est pas connu par ailleurs (un homonyme 6 tait probablement higoumene en 1070, cf. 
Saint Panteleimon, p. 5, 18 et notes au n» 6); il fut higoumene de Xylourgou au plus tard jusqu'en 
decembre 1142 lorsque l’on trouve installe un autre higoumene, Christophore ( Saint-Panteleemon 
n „ 7 , 40 ). _ Kallinikos, higoumene de Phalakrou (1. 36), signe en juin 1141 Laura I, n° 61, 1. 51. 
-Arstoe higoumene de Philothtou (1. 43), est mentionne dans ce mSme document de Lavra (1. 2). 
- Sur Gregoire, higoumene de Rabdouchou (1. 44), cf. Introduction, p. 52. - Jean Trachaniotbs 
(pour Tar-), moine (1. 45) : il semble exclu qu’il s'agisse du prdtos de mSme nom connu en 1107-1108 
(?) (sur lequel cf. notre n° 2, notes); cf. aussi Prdlaton, p. 132 n. 212. Leontios, scribe du 
document (1. 46-47), ne peut pas 6 tre 1 ’higoumfene de Xylourgou (cf. plus haut). On connalt un 
Leontios, higoumene de Philadelphou, qui en juin 1141 est le scribe du document Lavra I, n« 61 
(1. 45-46) ; dans sa signature ( 1 . 53), il emploie les m&mes termes que dans le present document; 
on peut s'e demander s’il ne s’agit pas de la m 6 me personne, et supposer une etourderie du copiste 
sur le nom du monastfere. — Le protos Gabriel (1. 49) est connu entre 1141 et 1153; il mourut 
avant novembre 1154 {Laura I, n° 63, 1 . 22); voir Prdtalon , p. 133 n° 26. — Les autres personnes 
mentionnees ne sont pas connues. 

L. 4 , evaxoc : sans aucun doute, pour gvotyxoc;, «recemment» (cf. Demetrakos, $.v.) t 

L. 12-14 : on ne comprend pas pourquoi l’higoumene de Phalakrou exige qu’on fasse venir un 
representant du monastere de D 6 rotheou; il est vrai que Xylourgou avait achet 6 un bien & ce 
monastere, puisqu’un acte de vente etait conserve dans ses archives (irpaous 'cou Acopo0£ou, 
mentionnee dans Sainl-Panleleemdn n (1 7, 1.30); d’apres l’higoumene de Phalakrou, D 6 rotheou 
aurait vendu au fondateur de Xylourgou le b&timent m 6 me de Xylourgou; mais cette transaction 
entre Xylourgou et D 6 r 6 theou n'a apparemment pas de rapport avec la presente affaire; on peut 
penser que la demande de Thigoumene de Phalakrou n’etait qu’un pretexte pour ralentir la 
procedure. 

L. 28, crmxpTta : il s’agit de schoinia. Autre emploi du terme pour schoinion dans 

J. Lefort el a/., Geometries du fisc byzanlin , Paris, 1991, § 145. 

L, 33, 7 :pcoToxotpaY^<ov : sur le terme TTpttTox&paya, cf. Iviron II, notes au n° 44. Noter ici 
l’equivalence ; 15 prdtocharagea (pieces nouvellement frappees, done de bon poids) = 17 hyperpres 
(pieces vraisemblablement usees, de valeur moyenne). 

L. 36 : notons que le monastere de Xylourgou est qualifie, en janvier 1142 deja, de monastere 
des Russes. La plus ancienne attestation jusqu’ici connue du caractere russe de ce monastere 
remonterait a decembre 1142, d’apres quelques indices dans Sainl-Pantel&emdn n° 7; attestation 
sure en 1169 (cf. Saint~Panlel6emdn } p. 5). 

L. 45, riavToX£ou ; sans doute erreur du copiste pour ITavToXsovTOC. Le monastere de 
Pantol 6 ontos, dedie a saint Jean le Theologien, est mentionne dans un inedit de Vatopedi de 1059. 

Ades menlionnes. 1 ) Acte de delimitation du domaine de Xylourgou (TCsptopiapof; lYYP a ? 0 ^ 
periorismos 1. 11-12, 21-22, peSato? 7 :eptopLa(x 6 ; 1. 17) = vraisemblablement l’acte du prdtos Paul de 
1070 (Sainl-Panteleemdn n° 6 ), cf. plus haut. 2) Acte de vente d’un bien de D 6 rotheou a Xylourgou 
(cf. e£toVY]07jvai 1 . 13); il pourrait avoir un rapport avec la prasis de D 6 rotheou citee en decembre 
1142 (cf. plus haut) : perdu. 
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Styv/Gv) + BaatXeEoo (pov)ax(ou) x(al) xa07]yoop(ev)oo pov(y)<;) too HoXoupyao 

|| 2 + '0<; Gv inaCTt <ppovx£t(MV x(al) ax; eixGi; GnipEXoGp(£v)oi; tuv <8awv> nept to xa6 Yjpai; bpo<; 
GyyonTOOatv psxai;G twv ay£(wv) pov(wv) [| 3 ap<pi§oXtwv o ayiwx(a)TO? 7t:(aT)'l]p 'fipwv x(al) npoiTo; x(at) 
np6(t;) xG xoivl) tyu^Epaiv G^opaXESetv nivxa p-J) apeXwv oCTipepai, || 4 oo8e r5j? pGaov twv SGo povwv, 
t^<; /te/ too OaXaxpoC XEyop£vr)<; x(al) rrji; too SoXoopyoo 6vopaCopevy)(;, evaxo(<;) GvCTX7)<]/a-|| B (7T)<; tG noXo 
pc>) xaTaaTEiXat TV); xax’ aXX^X(aiv) 8ianX7)xr>r)aew<; •Jjve 5X et0 > “M’ ETCEtSEi7tEp ix7)vif)TWV 9jv svExa || 6 to 
apcp£6oXov x(al) toiuxu; GSeeto OswpEai;, navxap r)pa<; toG? ev tu teXei too napGvxoi; Gtpoo? 
GnoTETayp(£voo<;) || 7 eoteX'}); povax(oo<;) x(al) xa0Y)yoopEvou<; aovayayGiv x(al) GcpoStAaap w; Eixop 
GSanGaxetXE npG(<;) t(V) GxeEv(wv) 0ewp£(av) x(al) 8ia£pEo(iv), || 8 e<p’ & xG Gxiaxw ivrjxov Siaiprjaai Sia 
oy)(ae£(o>v) twv si;e0e ev neptoptCTpoTi; yivopev(wv) xal a7toxaTaoTT)tiai toot(wv) ||° Gxaxspwv ev toii; aoxoo 
SiatpGpootnv. ToEvuv x(al) nap 7 )CTtiaavTE<; exEiae (xal) Gni x^pa? tGv npoCTGvxa tu pepei. too So-|| 10 Xoopyoo 
7 TEpi.opiCTp.Gv syypatpov exovtei;, p"l] too <J>aXaxpou ^x°vTop t£ npoxopTjCTEi, E^apx^)? Ta xax aoxGv avsXi- 
|| u 6op.Ev, sax; GX06 vte<; ectttjpev e it; xa Gnlpaxa. Too 8s OaXaxpoo SiaTeEvop(ev) p9] Stxaiov elvai 8ia pGvoo 
too nepio-|| 12 ptCTpoo too SoXoopyoo 8 eTv tGv nEpiGpiapGv yEVEaBai, <!><; sH, aoxoo aSixeiaOai otopevoo, x(al) 
^TjxoovTOi; sip psaov napa-|| 13 x07)vai xGv tt)i; povvji; too AwpoOsou, ax; ex too pepoop aoxoo tpOioavTOi; 7 Tote 
^ a)V7)0rjvat napa too SoXoopyoo GxeE(voo) || 14 t(^v) xoiaGxTjv pov(-i)v) too SoXoopyoo, xal si ffoveiaiysxai 
toTi; too AwpoOsoo x(al) xa GnEpaya paOslv uneGSovTo;, anopoov-|| 15 TO<; S’ au0tp x(al) too AwpoOGoo x(al) 
pv) exovto? dx; ev 7 tXr)po<pop[a nap’ div sXeyE tEttotouv Eyypatpov 8ta<pEp(cov) aoxw ev || 16 toutw, aXXa p->)v xal 
too <I>aXaxpoo t aoxo x(al) aGroo Excpcovoovxoi; sic, E 7 pf)xoov, avayyei i)v tov 7rapa too EioXoopyoo || ,T 
sptpavi^6p(Ev)ov |3e0aiov TtEptoptopov xaxEXOVxai; 7)pa<; x(al) auxw E7topEVooi; 7toi^aaff0ai, pE07]xpt6opsvov 
|| 1S SiayvACTsax; xG Soxoov to> StxaEw, oopipaivEiv pooX6p(sv)ot xdt sx^Tspa pGpst ev tootm. At67tEp (xal) 
ctoveX0e7v 0eX7)-|| 19 CTiivTa>v x(al) apcpoT£p(wv) ev rfj 7 ]p£xGpa SiayvAoEi. x(al) E7UxptCTEi, xal tt) Siaipsast v) 
7 tot 7 jCTa£pEV, ysyove xG KEpt xoux(a)v) || 20 oGxax; • Epx6p(ev)oi axo xwv StxaE(a)v) too Aa>po0Goo, tootGcttiv too 
diypoo aoxoo too sxovopa^opGvoo S(wx^)p(o)<;, (xal) xGv in exelcte npG(<;) Goopap xa-|| 21 x’ Ect6t7)ti 
naptnxEo6p(Ev)ov pix^va 8t’ GXoo xpaToovTE? x(al) Kox; Svxixpoi; x% poviji; too <BaXaxpoo CTxivxEi;, xGv ev 
TO) Ttepiopi-IPopai TOO SoXoopyoo (pEpGp(Ev)ov fioaxa Gv & ol ftpeot eCr)TOop(ev), xctteXOeTv OGXovtei; eI<; 
aox(6v), Ssipa 8e tootov ^x°vxa || 23 (xal) apnEXcovai; xuv nsvTExaESexa po8£(wv) xXeIooi; eopEctxovtei; napa 
too 0)aXaxpoo Ssano^GpEvov, [el py) 8ta too || 24 ipnEXuvo? tGv ipxxov paSE^ovTE?! oux slxopev ntS? 
8iaLp^(jop(Ev) tG ^toup(ev)ov eI p-Jj Sta too apxEXuvo; tov apxx(Gv) || 25 paSE^ovxEi; iGpa 68 eoctwp(ev), e! 
x(al) p^ CTOvexwpoop(s)0a napa too <PaXaxpou ■ ocpe 8G xote x(at) psxa noXXooi; XGywv Xa6a? II 
xaxavEUCTavTo; x(al) aoxoo, ne[0ECT0at tt) aX7)0s£a paXXov eSGXovto; x(al) ivTjvtixou; Gmx*tpsTv p-J) 
pooXGpEvo.;, ->i paXXov || 27 slnstv p9) 8ovip(Ev)o<;, Ss^WTepov ExXEvap(ev) pectov ipxxoo x(al) Socteox; 
xaxiGvxEi;, x(al) psxa ptxp(Gv) eE<; pL^pe(av) nGxpav ^X-|| a8 0opev, (xal) kl, aG-riji; ev to ipneXwvi 
eIct^X/0o/p(ev), x(al) aoxG<v> nEptxoiJiavTEp CTnapxta 8exaoGpy(ta) TEaaapa, ^X0op(ev) siz xG axpov || 2B too 
XeiXo,; too ^xoopGvoo poaxop, nsxpav exGpav pt^paiav p S yaX7)v eGpt)x6te«, Ss^ti xaTaX^avTe? ev toi? 
SixaEoi? || 30 too (DaXaxpoo apnEXuvo? po8£(a)v) SwSexa, apiaxepi 8G Gv xot<; neptop^opGvou; xpiwv x(al) 
pGvov po8£(a>v) x(al) xGnov xepaaTov || 31 ExavGv xGv xax’ eo0 E E(av) Gv to iviGvat xGv npG(<;) Soaiv ^Gaxa 
nepiXap6av6p(Ev)ov. ’AXXa too DaXaxpoo 8iaxEiv6p(sv) pv) SExaLov || 32 elvai xip^paxo; &veo 8eTv tGv 
apneXaiva xwv xpiwv po8£(wv) too SoXoopyoo inoSoOSjvai, xaxsLVoo niXtv xGv xonov Gnexvixav || 33 p-f) 
apeXoovroi; aXX’ iXoCTxepax; StEviaxipsv nspi toGtoo, Gnexp£07) pexptO^vai tootov z\c, psxpov twv 
X syopGv(wv) npwToxapaye(wv), || 34 (xal) sic, nEvxexalSExa noaoOGvxo; aoxoo ev^pecrOat Gx CTopcpwvt(a ? ) 
GxaxGpwv twv pspwv XaSstv tov <DaXaxp(Gv) xaxa TEXeiav f 6 SiiXocrtv x(al) anox^v navTEXei (voptcrpaxa) 
Xp(oa)oo (onGp)n(o)p(a) Sexaenxi- ixtva 8el too xp(»ct)oo GvcraxaESExa (onGp)n(o)p(a) (vopjcpaxa) /(xal)/ 
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Xa6d>v arco X eip(fiv) toG xa0*)you|i(£v)ou || 86 x% (xov(ij?) toG SuXoupyoC (pov)ax(oG) BacriXsEou x<ov Po*j(wv) 

6 sip7]jj.evo<; xa07)yo6(x(ev)o? x(fj?) *y£(*<) piovfa) toG GaXaxpoG Upo(|x6v)«x(o?) xC(p) KaXXtvixog ev<bmo(v) 
|| 87 (xai) V(“ v ) aux(wv), x(a£) noterrj<; x(a't) navxo£(a?) «piXovtxe£(a<;) Evaxaoecog tJETcoCT-r^^, Eip-r)vsuaE toG 
XoitcoG. AiE> x(al) e7teS(G 07] x(a£) 7ra P E8&07] x£> || 88 SuXoupyio x& xaxa 0&7]<nv aGx(tov) Ixax6p(«v) x(at) xoG 
8txa£ou {nixpt} £t«6&XXov pipog auxou, hi aiixou <pir)|AE xoG Ss8ir)Xw^vou £6axog || 89 iviiv rcpi(g) SGeriv x(at) 
(xeo7)(x6p£(av) x6v puaxa pir/pi xoG u^XoG p^oivo? xoG eyyiaxa xwv xoG Exopntou SixaE(o)v), era.<pow]p.a- 
|| 40 xixwg 7tapayyeX0svxtov x(al) exaxsp(cov) frr)SenoxE xoXfx5j<xai linEpSvjvaL x&v txavo8oxi0£vx((ov) xoiixoig in’ 
iXXoitlxTEi xwpoujx(sv)ou || 41 xivoc x&v o^piEpov xaXto? 8i.a7tpax9evx((ov). ’Em xouxo yap x(al) 8uo xa 
irapdvxa apioiSata syypatpa ysyove, Ttpoxa^vx(aiv) auxcov || 42 eE? sxaaxov, x(al) auxou; el<; acrtpAXeLav 
I:7 ue 8607), p.7)(vl) ’Iavouap£oi (EvStxxitovo?) s' xoG Ixoug fyy'. 

|| 48 + '0 euxeX-Jj; (fj.ov)ax(£>s) Avxomog x(at) xa0(7])yoiV(sv)os x(ijg) (xo(v^e) xoG BaxoneStou 
+ ’Apo^ioe euxeXy)« (|j,ov)ax(E>s) x(al) xa0(7])you(*(ev)os xfo) |aov(%) xoG ®tXo0bu 
||44 4. '0 suxsXyje (piov)ax(^e) BapGoXopiaioi; x(al) 7]you|A(ev)og x(t)<;) (J-ov^p) xoG KapaxAXou 
+ rpa)y6pio? (piov)ax(oe) x(al) Y)yo6pi(ev)os xij? (xov(%) xoG PauSouxou n(apxu)p(cov) uir^ypa+a 
|| 45 + Nix^Xao? ((iov)ax(G?) x(al) ^yoG(x(ev)oi; x(ij?) (xovftg) xoG IIavxoX£ou |J.(apxu)p(cov) un(E)y(pa<j>a) 
+ ’Iu((ivv7) ? ) 8t)9ev ((xov)ax(o?) 6 Tpaxavi6x7)g x(al) a6xo(e) xaxa emxpoTtftv) toG xiputoxixou %(wv) 
|| 46 itpcGxou auv7tapu\i xol? aueXGoucri Ti|Aitox(a)x(oiO 7)you(x(ev)oK; (xapxup(wv) uTc(£ypai|ja) 

+ '0 ypaipeug xoG uipout; euxeX*)]? ([jLov)ax(op) Aeowtloc; x(al) a)youpi(£v)o£ xf/yjp) [Aov(x)g) xoG || 
SuXoupyoG un(£ypai])a) 

+ T6 Ttapiiv s£yypa<pov, p.sO’ V^pap yev6|x(sv)ov (^ouXt); x(a£) AtoctxoX^ TtepE xcov ev xoux(co) x(at) 
xto ap.oi.6aio) auxoG || 48 uTtoypacp^vx(o)v) euXa6(cov) xa0(a))youpiEv(o)v), I'm a ^ ^ pe6aiov x(at) 
iitapA0pau<jrov x(al) pi.7)8E7roxe aTciitpocnroieixat Tcapi xlvo?, ETCsypticpEL || 4 * x(at) itap "£)p(o)v) s£p (Js6a(o)criv, 
p.i](vi) Oe(6poua)p(£t)) (EvStxxtiovo^) s'. 

+ '0 eGxeX$)<; ((xov)ax(6c) ra6pi->)X xal ^ptoxo? xoG ’'Opou?. 

L. 3 lege xotvT) au(J.<p£pov || 1. 4 ^vax°4 : n °k. II !• 8 lege tl e0ou<; || I. 9 exixspov || 1. 11 Siaxsivopivou || 1. 15 nap 
&v pro Ttspl d)V j| 1. 16 iviyxr! 9 jv || 1. 17 pex’ T)xpi6(opevY] S || 1. 19 ^ vel fi || I. 21 napinneuiipevov || 1. 23 
8eo7to^opevou? || 1. 25 noXXot? vel noXXcov II1. 30 <^pn£X(eva || 1 . 31 StaxEtvop£vou || 1 . 33 Stsvtoxap^vou || 1. 34 iv7)plo0T] || 
1. 35 8">| II 1. 45 IlavxoXEou : cf. not, || I. 47 SuXoupyoC : of. not. || ncpl : lege napi cf. not. || 1. 48 lege 6neyp&<pi). 


4. CHRYSOBULLE DE JEAN V PALEOLOGUE 


Xpua6£ouXXos Xoyos avril, indictioxi 10 

(1. 12, 18, 23) a-m. 6865 (1357) 


Jean V confirme au grand primicier Alexis et a son frere Jean leurs droits sur le kellion de 
Rabdouchou a PAthos. 

Le texte. — Copie ancienne (archives du Pantocrator, n° 7a), Papier, 345 X 310 mm, Six plis 
horizontaux (rouleau aplati). Bonne conservation; echancrures sur les bords lateraux, petits trous et 



77 


4. CHRYSOBULLE DE JEAN V PALilOLOGUE (1357) 

dechirures le long du pli inferieur; en bas, le bord est abime. Encre noire. Les deux mots de la 1. 26 
sont centres au milieu de la ligne. Le mot logos de la 1. 23 semble imiter le logos d un original; il en 
est de meme pour la fin de la signature, 1. 27, cf. plus bas, Diplomatique. Album : pi. IV. 

Editions : GSde6n, Ekkl. Al., 19, 1899, p. 164; Panlocrator n° II. 

Nous editons d’apres nos photographies, sans tenir compte des editions precddentes, sauf dans 
un cas, pour l’edition Petit (P). 

Bibliographie ; Smyrnakes, p. 535-536 (edition partielle et fautive des 1.3-7); D6lger, 
Begesien , n° 3063. 

Analyse, — Le grand primicier Alexis, sympenlhiros de l’empereur [Jean V], a rapporte que le 
prdtos des monasteres de l’Athos Dorothee et [le Conseil] l’ont mis en possession, par un acte ecrit, 
d’un kellion sis & [l’Athos], dit de Raudouchou, entiferement ruine en raison de l’incursion des 
Agarenes, pour qu’il le restaure a ses frais, aide par son frere, le protos6baste Jean, gambros de 
l’empereur; [les deux frfsres] doivent posseder [le kellion] comme ktitores , en pleine propriete, sans 
qu’ils aient le droit, ni eux-m6mes ni aucun de leurs heritiers, de le detacher de la laure de Karyes et 
de l’annexer a un autre monastfere, le prdtos du moment devant exercer, aelon la coutume, son 
autorite spirituelle sur [le kellion] (1. 1-10). [Alexis] ayant sollicite, pour plus de sflrete, un 
chrysobulle [de confirmation], l’empereur, accueillant favorablement sa demande, lui delivre le 
present chrysobulle; il ordonne que le grand primicier et son frere, le protosebaste susmentionne, 
[possddent le kellion] comme ktetores, en pleine propriete, conformement a la lettre du prdtos et des 
moines, qu’ils veillent k lui assurer une bonne condition materielle et spirituelle et k amdhorer ses 
biens, et qu’ils s’acquittent envers le Prdtaton de la totalite des droits qui lui sont dus d’aprfes 
l’accord qu’ils ont conclu avee les moines dans la lettre susmentionnee (1. 10-18). En vertu du 
present chrysobulle, lesdits freres, le grand primicier et le protosebaste, possederont, leur vie durant, 
le kellion dit de Rabdouchou comme maitres absolus (T&eiot olxoxdpioi) et kteiores , y effectueront des 
amdliorations a leur gre et selon leurs moyens, et auront le droit de le transmettre a leurs enfants et 
heritiers, qui le possederont de la m&me fa S on (1. 18-22). Conclusion, date, mention de la signature 
(1. 22-26). — L’original portait en lettres rouges la signature de Jean [V] Paleologue (1. 27). 

Notes. — Diplomatique. Selon nous, la presente copie reproduit un chrysobulle authentique; 
l’original etait signe a 1’encre rouge (1. 27) par Jean V, dont le copiste a en partie imite la signature 
(comparer la fin du mot IlaXatoXdyo? avec des signatures de Jean V vers la m6me epoque, 
notamment dans Sainl-PanM6em6n n° 11 de 1353, Docheiariou n° 33 de 1355, Lavra III, n° 141 de 
1362 et n° 142 de 1365). Malgrfe certaines maladresses du copiste (fautes d’orthographe, omission de 
mots 1. 14, 22, 25), il semble que dans l’ensemble notre document reproduce fidfelement Torigmal. 
L’affaire n’eveille aucun soupqon : Rabdouchou est mentionne comme ancien bien du Pantocrator, 
acquis peut-6tre depuis l’origine^ dans notre n° 14. 

Prosopographie. Sur les freres Alexis (1. 1) et Jean (1. 6), fondateurs du Pantocrator, cf. 
Introduction, p. 7-12. Sur le prdtos Dorothee (1. 2), atteste entre decembre 1356 et novembre 1366, 
cf. Prdtaton , p. 138-139 n° 61. 

Sur le kellion de Rabdouchou et sa cession aux fondateurs du Pantocrator, voir Introduction, 
p. 12-13. Pour la prosopographie, cf. ibidem, p. 52, et Kullumus, p. 414. 

L. 4, a 7 ti> T 7 ]s £m8pop.Y)s twv &0£<ov ’AyapTjvwv : il doit s’agir d’un des raids de pirates turcs, qui 
sont frequemment mentionnes dans les sources au milieu du xiv* sieele; cf. Dionysiou, p. 8 et n. 27, 
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et surtout Mirjana Zivojinovic, Concerning Turkish Assaults on Mount Athos in the 14th Century, 
based on Byzantine Sources, Orijentalni Inslilul u Sarajevu , 30, 1980, p. 501-516. 

Acles menlionnes. 1) Requete (ecrite?) du grand primicier Alexis a Jean V, visant k obtenir un 
chrysobulle de confirmation (cf. 1. 1 (ivltpepev, 1. 10 TOxpexdcXecjev). 2) Acte (grammata 1. 3, gramma 
1. 14, 17) par lequel le prdtos Dorothee et le Conseil cedent a Alexis et Jean le kellion de 
Rabdouchou : perdu. 


+ ’Etc! 6 7tepi7t60y)To ? twp^vOepo; xrj; |3aaae£(a;) pou 0 pbya; Ttpipptxfato; xiip ’AXi^to; dcv&pepov 
^ ™P«BE 8 &xacnv || 2 7cp0(;) aiix 6 v 8 te aegaapitixaxo; Trptoxo; x*v h x* ay£to 6 pei xou 'A0to aegatrpttov 
povfiiv xup Atop60eo; xal ol <m' auxtov || 3 x t( ud>x(a)x( 0l ) pova X ol 8 ta ypappAxtov xo ixeiw 8 ia xe£p(ev)ov 
xeAXIov x6 xou Pau 8 o 6 X ou WxXi)p(*v)ov, I'va, tb; lxxexpipp(0v)ov ||< (xal) ^<pav t ap0vov xsXe£(tp;) &tt6 xt); 
07u8pop% xtov a 6 etov ’Ayaptvtov, 8 ia OeorptX^ a* 07 t 6 v avaxxr^xa! (xal) au-||*axV?) xouxo i\ otxeltov tt6vcov 
x(ai) ivaXtopctxcov, p«4 x(al) xt); auvSpopyj; xal poy,0e£«; xou TrepctoO^ou ||« yapgpou x% pamXe£a; pou 
Trpoxotjegatrxou xup(ou) ’Ito(avv)ou xou auxaSeAcpou auxou, xal evxeu0ev xaxe X tom xouxo tb; || 7 xx^xope; 
x( a )x(a) teXe£(«v) SearroxElav x(al) xup t 6x(7 1 )x(a) xal Ttottbmv In' aux* Ttivxa xa aiixoT? 86 i;avx(a), p->) p^vxot 
yE^Etv lb!'} auxou; ||« in' * 8 e£a; f, xtvi xtov 8 taS 6 X tov (xal) xXy,pov 6 ptov aixaiv AnWfitiai xouxo xyj; £epa; 
Xaupa; x&v Kapewv x(al) 7tpoffxupto-|| 2 <jai izipz povyj, dtXXA SiotxeToOai Ttveupaxixw; a3x8 x(a)x(A) x^v 
emxpax;faacia<v^vop'^>cal ouv?) 0 (eiav) Ttapa xou x(a)x(a) xe P ov itpot-|| lo oxap( 0 v)ou el; x 6 nptoxeiov xrj; 
^7)0e£tJ7]; tspa; Xaupa; xtov Kapewv, xal TxapsxaXeoev Iva tcXe!ovo; gvexev <£acpaXe£(a;) || n 7 rop£ti 7 ]x(ai) etc! x 5 j 
xoiauxT) Trp^ei xal X pua 66 ouXXov xij; (3amXe£a; pou, x'ijv xouxou aBxv) Seyjmv eupevw; || 12 TipoaSe^apevv) xov 
Trapdvxa X pua 66 ouXov X 6 yov e raX o P 7 )yeT (xal) srogpageiiei agxto, 8 i* o3 TtpoaxAaei xal ei-|| ls 8 oxET x(ai) 
Siopl^exat *) pamXela pou tva x(a)x(&) xftv) 7 tep£X^tv xou yeyovbxo; aixtb 8 ^ xw p(e)y(<i)X(to) 7 rpippDO]p£to 
Ttapi xe xou uptoxou ||» (xal) xtov 6tx’ aBxco pova X (*v) ypippaxo; < > xou 8 iaX 7 ]<p 00 vxo; auxaS&tpou 

auxou xou TxptoxocrEgaoxou to; xx^xope; (xal) x(a)x(a) xEXe£(av) ||»« e^oudav k(al) xupt 6 x( 7 ))x(a) xal 
E 7 t[pEXXtovx(ai) x(al) tppovxl^at xij; xodxou &ya0?); xaxaoxitxEto; xal 0eotp t Xo3; ™Xtxc£a;, dcXXdc ||» 8 ^ xal 

T ° ZTr a ' JaTdaS “' * ai pEXTlti)CTEC0? 7tpo<T6vx(tov) auxcb{v} xx>)pdcxtov (xal) Txpaypixtov, 
«7ro t vxe; || xAvxa xi 6tpet^6p(ev)a 8£x(at)a avuaxep^xco; 7tpo(;) xo nptoxeTov x(a)x(a) xi]v Elp7)p(ev7)v) 
ouptptovqav) xou yeyovgxto; a6xot; to; etp^x(a l ) ypAppaxo; xaiv ||« pova X tov. "O0 ev xvj £a X 0Et xal SuvApet 
xou xapovxo; X puao6o6XX(ou) X6you x% PatxtXe£(a;) pou x«0^ouat p0v oi ||» 8.«X W 0tvx« 5f 8 xe p(0)y(a;) 
7cptpix7)pio; xal 6 upcoxotrEgaox*; o£ a^SeXtpot, x6 elpr,p(0v)ov xeXXlov xou 'Pa68o6 X ou xaXXoBpevov || 2 » to* 
opto xy,; eauxtov ^to^^x^Xetot oSxoxdptot x(«l) xx^x}xo P e;, ouax^aoutyt x(8) x(at) (JeXxtcoaoum xouxo 
> .p T , , EV ° UCra 'l aUT0 ^ II PouXy)tr£v xe xal Suvaptv, e^oum (Se) aSetav 7tapa7t£pt|;eiv aux8 xal 7 tpo(;) 
xou; e; oo 9 uo; ^ xal xX,pov0pou; || 22 xal 8ta86 X ou; aixoiv 8,1 xto xax0 X eo0a t /(xal) xap•/ aixcov 
xaxa xv ow x(ai) bpotov xpgrcov. ’Etts! x(al) el; x^v Ttepi xouxou || 23 aacpiXsiav 07te X opy)y^0Y) auxoi; 

x ld "TIT? ° UXX ° ? X6y ° ? ^ «““• I'" ***** *( a M«) ^va ’A7tp£XX(iov) xij; vuv 

x Sexix,; ,, txxttbvo; xoC ^axto.tXtooxou ||- dxxaxomooxou ^xoaxou ^p.xou ££xou;, tofi xal 

xo <Wpov> EUoeSb; x(«l) 0EO^p06Xy,xov || 2 « ^eayp^axo xpaxo;, 

^ TlP “ T6 "™ V 8t ' IPU6P “ V TP^^x(tov)- •Ito(ivv),; Iv X(ptox)to xto ©(e)* raff x6; 
(JamXeu; x(at) auxoxpaxtop 'Ptopa£(tov) 6 n«XatoX6yo; + 

post yp£«xo;t'^<xaS X l l 'x0tlpw^tlxxl' * iv f X , T ‘ a71T “ t ve .‘ 8 ^oaxSaat; -ax- post corr. || 1. 14 

^ S ^^vov xeXXlov, aox6^ ts 6 (x£ya<; Ttpifux^pK*; plet& xal> P. 
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5. ACTE DU PATRIARCHE CALLISTE I er 


oiylXXicj8cs ypa^a 

(1. 26-27, 39) 


avril, indiction 10 
a.m. 6865 (1357) 


Le patriarche Calliste I ,r conflrme au grand primicier Alexis et a son frdre Jean leurs droits sur le 
kellion de Rabdouchou a PAthos. 

Le texte. — Copie ancienne (archives du Pantocrator, n° 6«). Parchemin. blanchi, 
400 X 300 mm. Bonne conservation; quelques taches d’humidite, dans la partie droite, n affectent 
pas le texte; Chancrure en bas a gauche. L’encre, verdie, a par endroits decharge. Aux 1. 14 et 17, 
des mots 6crits par megarde ont ete effaces par le scribe, mais pas completement, si bien qu’on peut 
les deviner. L. 7, signe de renvoi a un mot oublie, qui est ecrit dans la marge, precede du mSme 
signe. Tilde au-dessous d’un nom compose (1. 7). La 1. 41 commence en retrait, la 1. 42 est centric. 
Album : pi. V. 

InMii . 

Bibliographie: Pantocrator, p. 4 note (Petit signale l’existence de la piece et en donne un extrait, 

1. 2-5); Darrouzes, Begesles , n° 2400. 

Analyse. — Inliiulaiio du patriarche de Constantinople Calliste [I er l (1. 1). Le prdtos des 
monasteres de l’Athos et [le Conseil] ont fait tradition par un acte dcrit, valide par leurs signatures, 
d’un kellion sis 4 [l’Athos], dit de Rabdouchou, au grand primicier Alexis, sympenMros de 
l’empereur [Jean V], f.ls spirituel du [patriarche], afin que, ce kellion Cant presque enticement 
detruit en raison des attaques incessantes des ennemis, [Alexis] le reconstruise 4 ses frais selon ses 
moyens, aidd par son frCe, le protosebaste Jean, gambros de l’empereur et fils spirituel du 
[patriarche]; [les deux freres] doivent posseder [le kellion] comme kMores, en pleine propriety et y 
faire ce qu’ils voudront, sans cependant qu’il soit permis, ni 4 eux-mdmes ni 4 leurs heritiers, de 
ddtacher ledit kellion de la laure de Karyes ni de l’annexer 4 un autre monastdre de quelque fagon 
que ce soit, le prdtos du moment devant y exercer son autorite spirituelle selon la coutume (1. 2-13). 
Pour plus de stiretd, ledit grand primicier a obtenu un chrysobulle de l’empereur [Jean V], 
ordonnant que lui et son frdre le protosdbaste possedent le kellion de Rabdouchou conformement 4 
l’acte de cession du prdtos et du [Conseil], sans dtre inquires, comme kletores et maitres absolus, 
qu’ils veillent 4 sa bonne condition (systasis) et 4 celle de ses biens, s’acquittent envers le Prdtaton 
de tous les droits qui lui sont dus conformdment 4 l’accord inclus dans 1’acte de cession, et veillent 4 
la bonne tenue spirituelle [du kellion] (1. 13-21). Les deux frCes, le grand primicier et le 
protosebaste, ont sollicitd en outre un acte du [patriarche] leur accordant, conformCnent au 
chrysobulle, le droit de transmettre le kellion 4 leurs enfants et successeurs, pour qu’ils le possedent 
de la mSme fagon (1. 21-24). Agrdant leur demande, car il approuve leur z41e qui vise au salut de leur 
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fime, le [patriarche] delivre le present acte, ordonnant que les deux [freres], le grand primicier et le 
protosebaste, possedent, leur vie durant, le kellion dit de Rabdouchou, conformement a l'acte de 
cession du prdtos et du [Conseil] et au chrysobulle de confirmation de [Jean V], comme maitres 
absolus et kielores , qu ils y effectuent des ameliorations selon leur pieuse intention, s’acquittant 
envers le Protaton de la totalite des droits qui lui sont dus tels qu’ils ont ete specifies, et qu’ils aient 
le droit de transmettre [le kellion] a leurs enfants et heritiers, qui le possederont de la m£me fagon, 
sans Stre inquires (1. 24-35). Par le present acte, [le patriarche] excommunie qui tenterait d’aller a 
l’encontre de ces pieuses dispositions et de l’ordre de l’empereur donne par chrysobulle — que ce soit 
un des prdtoi a venir ou un des epiteretes — et precise que les droits du Prdtaton resteraient [mSme 
en ce cas] intacts (1. 35-39). Mention de la signature autographe et du sceau du [patriarche], date 
(1. 39-41). — L’original portait la [signature] du patriarche (1. 42). 

Notes. — Sur Rabdouchou et sa cession aux tondateurs du Pantocrator, cf. Introduction, 
p. 12-13. 

Diplomatique. L’original de cette piece comportait Vintilulalio du patriarche, sa signature 
autographe (1. 39 aiko^pq) uTtotn^aala) et son sceau (1. 40). La signature, qui n’est pas reprise dans 
la copie, 6tait sans doute identique a Viniitulalio (reproduite 1. 1), comme c’est le cas dans les autres 
actes patriarcaux. 

Prosopographie. Calliste I er (1. 1), ancien moine d’lviron (Cantacuzene, Bonn, III, p. 106), fut 
patriarche de Constantinople a deux reprises, de 1350 a 1353 et de 1355 a 1363; voir, sur le 
personnage, PLP n° 10478 (avec la bibliographie), ainsi que Docheiariou , p. 176 (sur son activite & 
lAthos avant qu’il devienne patriarche); cf. aussi Tinnefeld, Fakioren, en particulier p. 110 et 
n. 164. — Le pr6tos mention^ 1. 2, 15, 28 est Dorothee : cf. notre n° 4 et notes. — Sur les freres 
Alexis (1. 4) et Jean (1. 8), fondateurs du Pantocrator, cf. Introduction, p. 7-12. 

L. 5-6 : allusion aux pirates turcs, cf. notre n° 4, 1. 4 et notes. 

Actes meniionnes. 1) Acte de cession (gramma 1. 3, S YYP a<po<; fbcSooi; 1. 14, 15, 19, 27) du kellion de 
Rabdouchou au grand primicier Alexis, etabli par le protos [Dorothee] et le Conseil : perdu; cf. 
notre n“ 4, Actes mentionn&s, n° 2. 2) Chrysobulle (1. 14, 21, 23, 29, 37) de [Jean V] confirmant a 

Alexis cette cession = notre n° 4. 3) Requite (ecrite ? cf. 1, 21 sSe^aav, 1. 25 d’Alexis et 

ean, adressee au patriarche, visant a obtenir le present s(gilliddes gramma. 


, + . K ^ laT0? ©Hu apxieTrtexoitos KcovoTavTivouTc6X(6coi;) N£(a<;) ‘Ptiur)? x(a'i) 

OLXOU[/(e)v(lx)&((;) 7l(aT)ptdcp^7J<; + 

11* + Wvoucrtv fi te oe6acrp,i < iT(a)T(o ? ) npanof ruv x(u)t(Sc) to & Y lov Spo? tou "AGu 8iaxeip(6vcov) 
cegaoplM pvtov x(ai) ol utt' a6x(dv) t^t( X )toc pova X ol ||* Sii Y p«ipp«To S auxaiv oEx e £a l? 67ro Y p«cpaT ? 
rcCTuna.psvou ™p«SeSmx6T E? ™ nep lm 6frco *opnsvdep& too xpaxHIVou xal dc Y £ou ptou 

auToxpiT(o)p(o S ), ev tecSe^t^) <ui£> t% ^(«v) (mpub^WoO 

per “ ^ptpp.LXYjpte xupto ’AXe^co, t£> Siaxe(p E vov || { exeToe xeXX£ov t6 0 £>tio nuc, tou 'PaSSoiivou 

“ X 7” *7 CTUVEX ^ tV Ero0ECTEm xai ||« & X 6p(<iov) d<; £xt P !.6y]v x(al) 

N7fi V ,'? eSi , V „ 7taVTE ^ * aTavx V av ^ toloutov xeXXlov, oixetoi? xAttok; x(al) ivaXtipaoi Sf fjv npoi- 
ETC eospi q ?cp &rn //avaxrf)cY)// x(<x)t(&) t6v 8uv<xt6v t P 6tov x(al) ouoTfjcn) au T 6, cuv&paei St)Xovot(i) 

V eup,)a u ou y)|J.(cov) |xetpl6t{y))t(o<;) 7rpam>ae(6aarT)ou xupou lto<£vvou tou auTaSi&tpou auxou, 
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||® xat oGxto xax£ X uoi xoGxo lx; xxr|xopei; ei? ava<patpcTov 8sanoxs£av xal xupc6x((.)Ta (xal) e X“ CTlv elrc 
a8e£(a?) StanpixxEoOat d; «A-|| 10 d> nivxa ra np8 ? ^Xijaiv, p9) (dvxoi 8A ig'Tvou aAxoTp 9) wl tSv 
xXT,pov6po>v xal 8iaS6 X oiv auxolp inocmaaoi xo ||» fate* xcXXtov x% ^(6aap£ap) xal iep&S Xa6pa« x*v 
KapeSv xal npoaxupSaai olcoMjrm x P 6no> AxApa piemj, iXXa Su>ixcTa6ai nv(Eupax)<.-|| 12 xSk auxA x(a)x(i) 
x(9)v) {cvw0(ev) AmxpaxT|®acrav vop.9]v (xal) auvTjO^av) napot xoG x(a)x(a) xatp(ov) npoiaxap.EVOu si? xo 
npojxsTov xrj? xoiaux 7 ]p £ S p5 ? ||» XaApap xSv Ka P E<ov. MvteuQev nXctova t(9]v) aa^X^av Aaoxui 

nepino^evop 6 SuxX^c |^)yM ^nopiaaxo U“ * wl ^ TOta6xT1 

Ayyp^u exSAosi x(al) xaxacxicei (xal) oenxAv X pu«*A6o U XXov xou xpaxtaxou [(aoo] x(al) a Y (wu) p.ou 
aAroxpix(o)p(o<;) || 16 GecmKov xal Swp^AptEvov tva, x(a)x(i) x9)v i»p(Xi)i]iiv xaAxT)? 89) xrjc; eYYP*?™ 
Ix8Aosg> ? xou npcixou (xal) x&v An’ aux(Av) p.ova X (wv) || 18 xrje ini xw faflhxi xsXX£<o xou 'Pa68oA X ou 
npo6aen)e, xaxA X 7 ] toGxo 6 tojteMt |$)y(««) npi|MUx9)p(ioc) ivEVo X X9]xto<; *(“0 «Siac E £-|| 17 axa) ? f«T& xou 
xoioAxou auxaSAXtpou auxoG nptoxocE(6aax)oG Ax; xx9]xops<; xal x(a)x(a) xeXet(av) SeanoxsEav (xal) xupi rya 
[x(al) oncuSouaiJ || 18 xal oneuSouai xal fewfieXfivtai x?jp xoAxou auaxiatsox;), xwv npoaAvx(ow) auxw 
xxY]p.(<St)x(cov) x£ x(al) npay|i.(a)x(H, anoSiSAvxEp nivxa xa || le 6<peiX6p,eva 8£xaia avuaxep^xto? npo( ? ) x 
IIpcoxeTov x(a)x(i) x9)v nEpiEiX W ^ rrj iyyp6cpu xvjSs ixSAwei t yup.cpo)vla<v>, P cppovxl^ovxs? xal rife 
xoAxou E naiv E x% xaxaaxiaecop (xal) cpiXoOAou 8iay6iY% ™ w»Xixd(««) 6v 89) xp6nov x(a)x(4) || pep°C 
xal x8 Ani6pa6su0Av Ant xouxoj crsnxAv X pua66ouXXov Gecn^ei tA xal npoax&oaei. ’E8E9]0T]aav pivxoi &(x- 
UOqita oGxoi ol auxAcSsXtpoi, 8 xe 8x]Xa89) (x(A) T (ap) npi|*|uxfou>< xal 6 nptoxooE(6aox)6(?), (xal) a^XX^Soue 
Yp8cpi(xaxo<; x(^) V(“v) pLsx pl 6x(x,)xo ? || 23 x(a)x(i) x(9)v) n E p[Xv)fv xou asnxou X puoo6oAXXou, Sup^o^ou 
xal E 7 C* aSe£a<; EX etv 7 uapa 7 c£fji 7 reLv t6 xeXXIov touto || 24 xat 7rpo<; Tout; e^ oatpuot; yvTjcrtout; rasa at; 

(xal) 8ta86 X oup aAxuv ini xw xal nap’ auxuv opoi(top) xaxA X sa0ai. H p.exptAx(i)p) II Yjp.Mv x9jv xouxcov 
alxY)OLv npoaYjxa^vT), &xe 89) x9)v xSv xoioAx(uv) 8v0eov np60 e mv knl npo X o.p9)0^ ll a# frvfl 

o(o>T 7 ))p£a xal xaxacrxiaEi a^opSaav nAvu xot pouXo^vv, x(al) ano8E X o^^, xo nap(Av) anoXua 
aiyiXXiSSec; P YP^ia-^ot, 8i’ o3 xal napeyYua (xal) Av aY^ nv(eAp.ax)i. napaxEX E AEx(at) dxrHv x(a)x(a) x^v 
mpCXTitlnv x9js Ayypicpou AxSAoeco? || 28 npip aAxoAp xou xe ^0Avxo ? n P 8>xou xal xSv An’ auxiv 
olxetaii; /Ano/Ypa ? at ? xaAxr,v ro ox < uaa(XEv( W v), aXXA 89) (xal) x(9,v) || s ® 8^ acnxoG X puao6oAXX(ou) aAxou 89) 
xou xpaxtaxou xal &y £ou piou aAxoxpAcx(o)p(o ? ) 4n t 6pa6 e u0 e Taav xal An lX op7) Y Y]0Etaav p e 6a£(av) || 
enixApwotv xsxal npAaxa^iv, xax^toaiv ipupAxepot ot 8iaXY)cp0EvxEp oSxoi, 6 xe p.(A)Y(a?) np^p.ix7)pto? xal 8 
np6>xoas(6aax)6(<;), || 31 to St)Xco0ev xsXXlov xou 'Pa68oA X ou AntxExX7)(x6vov if 6po> feauxwv <y 

xAXeioi olxoxApiot xal xx9)xo P ep, auvwx«v-|| 32 xEp xal psXxtoGvxE? xouxo x(a)x(Ac) nao(av) x9)V Avouaav aunoT; 
0 eo 9 lX 9 ) npoa£peo£v xe xat PoAXrpiv, <kno8i86vxs? x(a)x(A) x(3v) || 33 4vaYEYP a £ 1 ^ £vov T P 67t0V x ( a M a ) T * 
ivEXXint:? npi? x3 nptoxElov (xat) dt SiatpApovxa Stxaia, (xat) ofixox; aSsiav 8 X ovxe ? || 31 napanAp-nsiv aux8 
(xal) xotp S, oacpAoe yv^almp naial xal xXr)pov6piou; xal 8iaS6 X o t ? auxwv Ant x& xaxA X Eo0a t J| 33 xal napa 
xoAxaw x(a)x(a) x6v ’toov xat 8pou>v xpAnov &vevo X X9|xoj« navxinam xat aSiaaslcmop' xo> yip netpa- 
|| 38 07)aopiAvo> stxs ano xwv x(a)x(i) xaipoA? xou nporrstou npoaT 7 ]aopAv(cov) o0xe knh xuv Antxjf)pY)xGv zic, xo 

d; a 0 AxY]-|| 37 <jtv X wp 9 joai x 9 ) ? ©socpiXoG? xaAxv)? xaxaoxioEup xal x 9 )^ npoaxi^p Sti aenxou 
X puoo6ouXXou xoG xpaxlaxou || 38 xal ay£ou piou aAxoxpixopo;, cw^o|xAvoiv xal xwv ivTjxAvxwv 8)? stp7|x(ai) 
T S> npcoxEto) 8ixa£ov, Enavaxsiv6(AE-|| 39 ea xal pipop a90p1.op.ou Sia xou napAvxo? aiytXXiwSoup ypippaxo?, 
X?) aAxo X s£po) Anoair)pao£a xrje 9 )pwv || 40 pExpi6x(T))x(o?) oscnjpaopsvou (xat) x 9 ) o9pay£8i aAx 9 )p, yeyovAxop 
xat inoXuGAvxo? x(a)x(i) p 9 )va ’Anp£XX(LOv) x 9 jp Avioxap(Av)T] S || 41 8 exAxt)<; snivEpV^? ToC ^° U “° U ^ 
^Tout; + 

||« + EI X e xo nptoxAxunov 81 a x9)p 0el(ap) xat n(ax)pLap X ix?ii; X sip 6 i; + 


Lege : 1. 4 xA || 1. 36 o8xe : etxe II 1. 42 subscriptio deest of. not. 
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6. ACTE DE PIERRE, EVEQUE DE POLYSTYLON 


YP<W a (1- 21 ) 


juillet, indiction 1 

[1363] 


L’eveque de Polystylon Pierre regie un differend au sujet du monydrion des Saints-Constantin-et~ 
Helene a Thasos. 

Le texte. — Copie ancienne (? cf. notes; archives du Pantocrator, n° lu). Papier, 
320 X 222 mm. Pli vertical au centre, trois plis horizontaux, Conservation mediocre ; les bords sont 
endommag^s, surtout le bord droit, qui pr6sente trois encoches au niveau des plis ; dechirures le long 
des plis horizontaux et trous, affectant quelque pen le texte, taches d’encre et d’humidite; l’etat du 
document s’est deteriore depuis le debut du xx f siecle, comme le montre la comparaison de la 
photographie Millet avec celle prise en 1974. Encre marron. — Au verso } notice (lue sur place) ; 
+ 9jv x(al) Sieved pio-Qv tt); tou KapaxAXou p.o(v7j;) x(al) tou IIavToxpaT(o)p(o<;) et; t(^jv) 

vYjcyov ©(iffco. — Album : pi. Via. 

Bditions : Gede6n, Ekkl, AL , 19, 1899, p. 406; Pantocrator n° IV. 

Notre edition repose sur nos photographies et ne tient pas compte des Editions precedentes. 

Bibliographic : Pantocrator , p. x-xi (discussion sur la date : 1363). 

Analyse, — [L’ev6que de Polystylon Pierre] s’etant rendu a Thasos, certains habitants du lieu 
(lopikoi) se sont presents a lui en disant qu’ils avaient des droits hereditaires sur le monydrion des 
Saints-Constantin-et-Helene sis a Proasteion. [L’6v£que], en presence de pr£tres, de moines et de 
notables (gerontes) du pays, a fait une enqu&te precise au sujet du monydrion et des droits 
d'heritage (kleronomia) qu’evoquaient les [plaignants] (1. 1-5). D’apres le temoignage des pr^tres, 
moines et notables susmentionnes, feu le moine Pierre, qui avait reconstruit le monydrion, avait 
reside dans un village de Pile, dit Potamia, a l’epoque ou il etait encore laic, avec sa femme et ses 
enfants; apres le mariage de ses filles et la mort de sa femme, [Pierre], entierement libre, devint 
moine; il se rendit a l’endroit ou se trouvait le monydrion, ruine par le temps, et le reconstruisit tel 
qu’il avait 6te auparavant; apres avoir peine pour ce [monydrion] autant qu’il avait pu, il fut 
capture par les Turcs et mourut en captivity; il ne restait done plus personne pour s’occuper du 
monydrion, qui fut completement abandonne, et l’endroit devint inaccessible, car il se trouvait sur 
une montagne inhabitee (1. 5-12), Apres plusieurs annees, un hiGromoine arriva, souhaitant se retirer 
dans la solitude; il se presents au grand stratopedarque Alexis et lui demanda la permission de 
s installer la ou se trouvait auparavant ledit monydrion; s’y etant installe, il commenga 4 travailler 
et a nettoyer le terrain avec le soutien du grand stratopedarque, et, aussi longtemps qu’il y resida, il 
restaura [le monydrion]; avant de mourir, il y laissa un autre moine, qui lui aussi fit des plantations 
et des amenagements avec le soutien du grand stratopedarque (1. 12-18). Pour cette raison, 
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[l’evfeque] ordonne que les moines qui se trouvent dans ce monydrion ne soient plus jamais inquietes 
par la partie de leu le moine Pierre, qui n’a aucun droit sur ce monydrion (1. 18-21). Date (1. 21). 
Signature de Pierre, [ev^que] de Polystylon (1. 22). 

Notes. — Date. Notre document est date seulement par le mois et l’indiction. La seule annee 
possible est 1363; l’an 1348, qui est une premiere indiction, est exclu car a cette date Alexis n etait 
pas encore grand stratopedarque (cf. nos n os 4 et 5, de 1357, ou il est mentionn6 comme grand 
primicier); il en est de mSme pour 1378, car Pierre, s’il 6tait encore en vie, n'6tait plus a cette date 
evfique de Polystylon mais metropolite de Christoupolis (cf. plus bas, Prosopographie). L. Petit 
avait d6ja retenu la date de 1363, pour des raisons semblables aux n6tres (cf. Bibliographic). 

Diplomatique. S’il n’est pas tout k fait exclu que notre document soit un original, nous croyons 
plut6t que nous avons affaire a une copie, principalement parce que la signature de Pierre de 
Polystylon (1. 22) ne semble pas autographe : elle est differente des autres signatures de Pierre 
(inedits de Vatopedi, notre n° 9) et pourrait etre de la main du scribe, qui aurait cherche 4 .miter la 
signature de l'original; en outre, l’ecriture suggfere que notre document est d'une epoque un peu 
posterieure au milieu du xiv e siecle. 

Prosopographie. Sur le grand stratopedarque Alexis (1, 13-14), cf. Introduction, p. 7 9. 
Pierre, evSque de Polystylon (1. 22), ancien moine, fut promu metropolite de Christoupolis par le 
patriarche Calliste I er peu avant la mort de celui-ci en aoht 1363 (Darrouz^s, Regesies, n<’ 2457) ; 
cette promotion fut jugee illegale, le Synode n’ayant pas ete consulte, et Pierre se vit bientdt oblige 
de retourner a son ancien diocfese, ou il resta jusqu’en aoilt 1365; A cette date, alors qu’.Uta.t dhja 
fige, il fut retabli sur le siege de Christoupolis par le patriarche Philothee, cette fois avec l’accord du 
Synode, en raison de sa conduite exemplaire, mais aussi grace a l’appui des freres Alexis et Jean, ses 
protecteurs (acte synodal, kd. MM 1, p.475-476; cf. Darrouz£s, Regesies, n" 2501; Lemerle, 
Philippes, p. 261-262, 263; Pantocrator, p. vii, ix). Pierre est attest jusqu’en 1374 (notre n° 9). 

Le moine Pierre, restaurateur du monydrion (1, 5, 20), est inconnu. 

Vaffaire. Les Turcs qui capturhrent le moine Pierre, premier restaurateur du monydrion des 
Saints-Constantin-et-Helene, etaient probablement les hommes du pirate bithynien Alexis, q 
attaqua Thasos dans les annees 50 du xiv° siecle (Cantacuz6ne, Bonn, III, P . 115; cf. Lemerle, 
Philippes, p. 201 et 210). Quelques annees plus tard (cf. 1. 12 de notre document), un hi6romoine 
dont nous ignorons le nom entreprit de reconstruire le monydrion du moine Pierre, apres avoir 
demande l’autorisation au grand stratopedarque Alexis ; nous sommes done k l’epoque oi. Alexis et 
son frere Jean detenaient Thasos, 3oit apres mars 1357 (cf. Introduction, p. 8). Il semble que cette 
seconde restauration ait M plus importante et plus durable que la premiere, sans doute grace^ 
l’aide d’Alexis (cf. 1. 15-16, 17-18) : le terrain autour du batiment fut mis en culture, des moines 3 y 
installment (cf. 1. 19), et la succession de l’hi6romoine fut assume (1. 16-17). Mais les hentiers du 
moine Pierre revendiqu6rent le monydrion a l’epoque oh l’etablissement fonctionnait a nouveau. En 
1363, ils porterent plainte, sans succhs, auprhs de Pierre de Polystylon lors de son passage a Thasos. 
^intervention de 1’evSque de Polystylon k Thasos, dans un conflit concemant un etablissement 
monastique, demande explication. Nous pensons que Pierre de Polystylon s’6tait rendu & Thasos en 
tant qu’exarque patriarcal : a l’epoque ou Pierre devint metropolite de Christoupolis, en 1365, 
l’archevSque de Maronee se vit octroyer l’evhche vacant de Polystylon (Darrouz6s, Regesies, 
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11 ° 2495) en meme temps que le droit d’exercer l’autorite exarcale a Thasos (ibidem> n° 2496); cette 
cession simultanee de i’ev£che de Polystylon et des droits patriarcaux a Thasos implique 
probablement une relation 6troite entre l’ev£che et Teglise de Thasos. 

La presence de notre document dans les archives du Pantocrator s’explique si le monastere eat 
devenu proprietaire du monydrion, Geci est en effet vraisemblable : selon notre document, le 
monydrion des Saints-Constantin-et-Helene, sis a Proasteion (1. 2), a ete reconstruit gr&ce & l’aide du 
grand stratopedarque Alexis; or le frere d’Alexis, le grand primicier Jean, a legue au Pantocrator, 
en 1384, un bien qui comprenait le kathisma dit Proasteion (cf. notre n° 10, 1. 22, 28-29), dans la 
region de l’actuel Limenas. Par ailleurs, Smyrnak&s (p. 538) mentionne, parmi les biens du 
Pantocrator, un metoque a Limenas avec l’eglise des Saints-Constantin-et-Helene (le batiment 
subsiste ; cf. la carte au 1/20000); il doit s’agir du monydrion du present document. Le contenu de la 
notice au verso du present document est incomprehensible : on ne voit pas en quoi Karakala etait 
concern^ dans cette affaire, et d’autre part nous ne connaissons pas de conflit entre ce monastere et 
le Pantocrator ailleurs qu’en Macedoine (cf. Introduction, p. 20). Notons que le debut de la notice 
est identique a celui de notre n° 13, acte relatif a une querelle entre les deux monasteres a propos 
d’un bien situe pr&s de Chrysoupolis. II doit s’agir d’une confusion. 

Topographie . Proasteion (1. 2) : cf. Introduction, p. 37. — Potamia (1. 7) ; le toponyme est 
conserve; le village rioTapi^ est a 2,5 km environ de la cote Est de Thasos, dans la partie Nord de 
Pile (carte topographique). — Polystylon (1, 22) : sur la ville, situee b l’Est de l’embouchure du 
Nestos, sur la cote, voir C. Asdracha, La region des Rhodopes aux xnr et x/v* siecles. Etude de 
geographie hislorique , Athenes, 1976, p.96-98; pour I’ev6ch6, ibidem , p.96-97 et Lemerle, 
Philippes , p. 261-262. 

+ EtueI xaxIXaBev yj spot Ta 7 mv 6 riq<; ev ty) vijaw ®dtaco, ^X0ov tlve<; t&v to 7 clxco<v> 7tp4(<;) upa<; 
XeyovrEt; 6 tl || 2 l^ 6 )CT(t.v) ccko yamx 6 TY]TO<; xXY]povopi£(av) ek to pov^&pifov] tou ev tco IIpoaaTe£co 
EupLcrx 6 fx(Ev)ov, t 6 Svopa TL[x 6 p(ev)ov tcov ay£(cov) || 3 OeoaTETrTCov paaiXe(cov) KcovaTavT(£)vou x(al) 
’EX^vyj^* xa0Y)crayTS<; pera tcov Ei!>pLaxofi(i£vcov) totuxcov tspe(cov) te x(at) povaxcov || 4 aXXdt x(al) t<ov 
ysp 6 vr(cov) tyj<; auTYjc; X^P a £ x(ai) e^ETOtcrotp^Ev) 7 repi tou povY) 8 p£ou axpL 6 to<; TCEpt, ty)(; xXYjpovop£(a(;) ek 
£xe£vol II 6 eXsyov* spapTuptoav » ot py)0evte<; oUp E k, pov<xxo£ t(e) x(al) yepovTE<; o(mo<;, 8 tl 6 povax^ 
niiTpo^ exe£vo<;, fSerTu; avexT^aotTO || 6 t 6 povq&ptov, Ityj xoc-pux^ cov x(al) cruveLxcov peTa ty)<; yuvat,x 6 <; x(cd) 
tcov Tra£S(cov) aikou, t(^v) xaTOtx£(av) <x 6 tou h || 7 x<op£co tyjvy) ty)<; VYjcraou Xey 6 pievov IWpda' IxeTtie 
Si£TpL 6 ev* [xera & t4 exSouvou &vSpao(Lv) xara v 6 pov ||* T a<; 0uyonipa<; <xutou, 0avo6eiY)<; K x(al) tyjc 
yuvatxo^ auTou x(at) TeXe£(av) eXeu0sp£(<xv) Xa 6 (wv), y£*yovev povax 6 <; x(od) eX0(cov) || 9 ev to t 6 ttco ev cb x(at) 
to pov^SpLov, avexTYjoaTo OTrep yjv x(ai) 7rp6T(s)p(ov) oltzo tou xpovou a9avtap(^v)oy * x(al) xoTUaa(ac) ev 
au[Tco] || 10 x(a)T(a) Suvaptv ctuve 6 yj x(al) atxpaXcoTf(T0Y)V 6 toiouto*; povaxo(c;) 7 rapa tcov Totipxcov, 
&7ii0av(ev) hk exe be ty) «txpa-|| u Xcoo£a * a^petvev o 6 v x^?k wk tou EVEpyouvTO^ to pov^Sptov x(al) 
oi9av^a0Yjv dtruo tou X p 6 vou t^Xeov |P 2 x(al) y^yovev 6 t 6 tto(; ^ggaTO^, 6 tl ty x(al) &v( 0 pco 7 r)oL IxsTae 06 
8 i 6 tpl 6 ov, Xp 6 v(cov) oux 6 Xfy(cov) TuapeX06vT(cov), || 13 ^X0e t£^ tepo[x 6 vaxot; 0^X(cov) xotTOt p. 6 v(a?) xa0^aat 
x(od) YjCTUxaaat ■ x(al) iX 0 wv ek t4v p^yav oT P aTOTueSApx(t.v) t 6 v xup ’AX^H^tov e^tyjoe Souvat a^Tcb 
^Etav x(at) xa0Yjaat t 6 v t 6 tcov h & TupdTepov t 4 x(^v)ov pov^piov. * x(al) ||« xa0Y]aa; ^p^aTO xonilv 
x(al) xaOap^etv t 6 v t 6 tcov pe T a x(al) auvSpo^q x(al) xu 6 epv^ecoc tou p(E)y(dc)X(ou) '||« aTpaT 07 reS(£pxou, 
avexrfcaTo Se 8 oov X p 6 v(<*>v) *i4rpi6(ev) 6 iepop 6 vaxoq ev af>TW • 7 rapeX 06 vT 6 ) i ; §k ||« Ixelvou, ^etxev iTepov 
povax^v ev auxco, xaxetvoi; [[xaxEtvo^l 9 °™^ x («0 evepycov ptETa xu 6 epv<j(j(e<o<;) || 18 xa 0 w<; elTcopfev) tou 
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u.(s)y(<£)X(ou) <tt paT 07 reS< 4 px(ou). Aia touto x(al) Siexptva|i.{sv) axc6 ye too vuv x(at) ek [touc ai«va?l || ls t 6 
piv«a(i.v) oi sApta>t6{j(.(ev)ot pova'/oi b> tw toioGtco (xovYjSpiw AxApaxoi x(«i) «vev6xXoixot. II s ® ™*P a tou 
jjLepou^ too p.ova X ou gxeEvau nkpou, 6ml ou8g Sv SEx(aL)ov gx“°M eEg to toioutov ||” (xov^)8pi.ov. ’Ev^vd 
TO 7tap8v YP^W a T % TaTOiv6T(Y))T(o<;) p.r)V>) IooXloi (EvSnmcovog) itpcox^g). 

|P + '0 IIoXuaTiSX(oo) euxeX^g riexpog + 

Lege : 1. 1 tp4| || ^5 5 || 1. 2 tou : xA || 1. 4 ^ || 1. 6 In II1. 7 to* II1. 9 corr. II1- H lege ^«vto0Y) II1. 12 

btetae : oa supra -az || 1. 19 toioutco *. t 1 post corr, supra v. 


7. ACTE DE VENTE 


KaOapd KCU dtrcpicpyos 
Sidirpacns (1. 13) 
Trpar^piov (evuTi^ypa+ov) 
cyypa<|>ov (1. 14, 19, 21) 
-rrpaTrjpiov ypappa (1. 17) 


mars, indiction 6 
a.m. 6876 (1368) 


Marie Laskarina vend au grand stratopedarque Alexis nne terre sise pres de Christoupolis pour la 
somme de 130 hyperpres. 

Le texte. — Original (archives du Pantocrator, n° lcp). Papier, colie sur papier de renfort, 
355x295 mm (hauteur visible). Pli vertical au centre, plusieurs plis honzontaux. Conservation 
mediocre : deux grandes taches au milieu de la pifcce, petites taches dans la partie droite, 
dechirures le long du pli vertical. L’encre, ocre, plus foncee pour les signatures, est par endroits 
effacee. Tildes, en particular sur les prenoms (1. 1, 8, 9, 23). — Au verso , notice (lue sur place) : 
T6tt[o]c Ayz a(pL£pQ0r|i eEg XpiaoTTwXr;v. Album : pi. VII. 

Inedit. 

Bibliographie : Laurent, EO , 30, 1931, p. 347 n. 7 (extrait). 

Analyse. — Invocation trinitaire (1. 1). Marie Laskarina, qui doit de sa main tracer ci-dessous 
le signe de la croix, vend, avec toutes les garanties pr6vues par la loi, au grand stratopedarque 
Alexis, sympenlheros de l’empereur, et a ses ayants droit, une piisce de terre d’environ 11 stremmala, 
sise pres du kastron de Christopolis, au [lieu-dit] Mesampelia, terre qui lui appartient par heritage 
(yovix606v). [Cette terre], libre [de toute charge, est vendue], avec tous ses droits, pour le prix 
convenu de 130 nomismala hyperpyra, soit 130 onces de ducats; [Marie] a regu ce jour la totality de 
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[cette somme], en presence du grand papias Demetrios Doukas Kabasilas, de I'oikeios de 1’empereur 
Demetrios Doukopoulos Manikai'tes et d’Alexis Laskaris Hyaleas (1. 1-9). [L’acheteur] doit posseder 
la terre qui lui est vendue par [Marie] en pleine propriete (1. 9-12). Garantie de [Marie], qui s'engage a 
ne jamais rien tenter contre cette vente, mais au contraire a defendre les droits de l’acheteur; si elle 
se dedit, elle ne sera pas entendue [en justice] et devra payer le double du prix de 130 hyperpres [a 
l'acheteur] et une amende de 90 hyperpres, le present acte de vente restant valable (1. 12-22). Date 
(1. 22). Signon de Marie Laskarina (croix seule autographe ; 1. 23). Signatures, en partie autographes, 
des trois temoins susmentionnes et du scribe (1. 23-26). 

Notes. — Le grand stratopedarque Alexis, qui par le present acte achate une terre a 
Christoupolis, a du ensuite offrir ce bien au Pantocrator, ce qui expliquerait la presence de notre 
document dans les archives du monastere. 

Prosopographie. Marie Laskarina (1. 1, 23) ne semble pas autrement connue (cf. PLP n° 14497), a 
moins qu’elle ne soit identifiable avec la dame de la famille Laskaris qui avait fait des ventes et des 
donations a Lavra avant 1377 ( Lavra III, n° 148 : decree; cf. Laura IV, p. 119 n. 399). — Sur le 
grand stratopedarque Alexis (1. 3-4), cf. Introduction, p. 7-9. — Demetrios Doukas Kabasilas, grand 
papias (1. 8, 23): [’identification de ce personnage avec des homonymes attestes dans la seconde 
moitie du xiv' siecle, dont certains portent la mhme dignite, a ete discutee et n’est pas etablie de 
fagon sure. II est certain que le signataire de notre document est le mSme que le grand papias 
Demetrios Doukas Kabasilas, qui etablit et signe, en mars 1369, Zographou n” 44 (1. 74-76; qualifie 
aussi de migas archon dans ce document, 1. 30-31). II est probable qu’il est aussi a identifier au grand 
papias Demetrios Kabasilas, partisan de Cantacuzene, atteste en novembre 1347 ( Dionysiou n° 2, 
1. 11-12, 42); [’identification est admise par Theocharides (HelMika, 17, 1962, p. 16), qui suppose 
que Demetrios Kabasilas a epouse, apr&s 1347, un membre de la famille Doukas, d’ofi son double 
nom en 1369 (l’auteurne connaissait pas notre document); l’hypothese seduisante de Theocharidfes 
est acceptee par Aggelopoulos ( Kabasilas , p. 377), mais laisse sceptique Oikonomides (cf. Dionysiou , 
p. 44). II est en outre possible, pour des raisons chronologiques, que le Demetrios Doukas Kabasilas 
du present document soit le grand papias Kabasilas mentionne sans prenom en mars 1351 
( Xeropolamou n° 27,1. 11; cf. Theocharides, loo. oil., p. 15); il en est de m&me pour le megas archdn 
Kabasilas mentionne en octobre 1377 dans Lavra III, n« 148, 1. 7. Mais l'identite de notre grand 
papias avec Demetrios Kabasilas, destinataire d’une lettre de Cydonfes vers 1386 (references dans 
Dionysiou, p. 44), parait peu vraisemblable, bien qu’on ne puisse pas 1’exclure completement (cf. 
TheocharidEs, loo. oil, p. 17; AggElopoulos, Kabasilas, p. 378; Demetrios Doukas Kabasi¬ 
las = PLP n° 10084 : identification de tous ces personnages, notre document etant ignore). — 
Demetrios Doukopoulos Manikaitts, oikeios de 1’empereur (1. 8-9, 24), n’est pas identifiable avec 
certitude (PLP n" 16636 : identification envisageable avec Manikaltes, destinataire d’une lettre de 
Nicolas Kabasilas, allusion indirecte a notre document); Loenertz attribue le nom de Demetrios 
Oukopoulos au (ou aux) Mamka'ites dont le prinom n’est pas mentionne, destinataire(s) de lettres 
de Cydones (Studi e Testi, 186 n« 116; 208 n- 144, 146, 158), mais l’identite avec le signataire du 
pr sent document est loin d’etre assuree. — Alexis Laskaris Hyaleas, doulos de l’empereur (1. 9, 25), 

(MM TtT PlUS faC ' le ^ ldentlfier; on connait un Alexis Laskaris, diermeneutes en septembre 1349 
0 „ ’ P ‘ H9 ^’ et un Alexis Laskaris, grand heteriarque en octobre 1369 (cf. Dolger, Regesten, 

" ’ vraisembIabl ement la m eme personne (cf. PLP n» 14526); on pourrait envisager un 
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rapprochement avec le signataire de notre document. Alexis Hyaleas, doulos de l’empereur, megas 
adnoumiastes en decembre 1333 (Chilandar n» 123,1. 89-90), n’a pas de rapport avec le signataire du 
present acte, vu la date 6 laquelle il est attests — Le diacre Nicolas Synadenos, sakelliou de la 
metropole de Thessalonique (1. 26), n’est pas identifiable au megas sakellarios de meme nom, lui aussi 
diacre, connu au milieu du xiv* siecle (atteste comme megas sakellarios entre 1335 et 1339; contra : 
Gh. Hannick-G. Schmalzbauer, Die Synadenoi, JOB, 25, 1976, p.143-144, n°33, sur ce 
personnage, cf. ibidem et Xenophon n» 24, notes) : le sakelliou est en effet de rang inferieur au migas 
sakellarios (cf. Darrouz^s, Offtkia, p. 100). On ne peut pas supposer que dans notre document 
sakelliou soit une erreur pour sakellarios (meme s’il est vrai que la confusion entre lea deux termes ne 
soit pas rare, cf. ibidem, p. 319 et n. 1), puisque c’eat le dignitaire lui-m6me qui a inscrit sa fonctiori. 
Ajoutons que l’ecriture de notre Nicolas Synadenos est differente de celle de son homonyme le megas 
sakellarios (comparer la planche VII du present volume avec Xenophon, planche XLIV — acte 
n° 24, de 1336). Le signataire du present acte ne semble pas connu par ailleurs. Sur la fonction de 
sakelliou , cf, Darrouzes, Offtkia , p, 318-322. 

L. 5, oTpippaTa : unite de superficie, dont le rapport avec le modios reste a etablir; cf. 
J.-Cl. Cheynet et ai, Prix et salaires a Byzance (x'-xv' siecles), Hommes el Bichesses II, p. 343. 

L. 6-7, 130 nomismata hyperpyra = 130 onces de ducats : sur 1 equivalence, au xiv siecle, 
entre l’hyperpre et l’once de ducats [venitiens], cf. Bertel^, Numismatique, p. 49 et n. 2. 


+ ’Ev 6v4p(«)t(l) too n(aT)p(i)s (xal) tou ulou (xal) tou ay(£ou) nv(supaTo)<;. Mapta ■?) Aaaxaplva, 7) 
xdtTO)O(Ev) TOU napovTO? (S<pou< ; t6v t£(uov Tunov tou ^wottolou OT(au)pou olxEio-|| a X e£pto<; 7tonr)(jat otpslXonaa, 
mnpdmxto a 7 TEVTeu 0 (ev) (xal) 4it4 tyj? oVipspov ixoua£(to ? ), MiAaro?, ^oXixou 

<ri Secpevaltovo? || 3 (xal) izka^c, 6 lXX 7 )s vopixfo) iacpaXc^) (xal) inep(orf)a(«»<;), t6v to P 17c6&y)TOV 

cupniv0Epov tou xpa^atou) (xal) ay(£ou) V(“v) a66(4vMo«) (xal) (J«mX(4<o ? ) peyav aTp«TonE-|| 4 8 *p X 7 iv 
xup ’AXiSpov (xal) np 6 [s] &nav t6 a 6 v pipo?, to6« xXY)pov4p(<?u ? ) S 7 )Xov 6 T t n4vr(««) M) 8i«84 X (ou ? ) oou, 
T^,v nspl t6 0eotppoupT]TOV xdivarpov || 8 Tpv Xp«ru*noX(iv) 8-«o6ev ev tt) MeaapnEXta Y™x60ev pm 
Stafcpejpouaav X copa<piaLav yYjv AoeI oTpeppM**) evSex« pe0’ ||« l£ X si ttAvtuv S t xa£(<ov) (xal 
7 cpovopt(oiv), eXEU0E P av tcAvtt) (xal) *xaTa 8 o 6 Xo>TOV, ini Tip^aMO n.picrcAvr(i) &ni xolv(^) <ipeoxEl(a?) 
(xal) aup 6 i 6 ao(Eto<;) (vopwpiWH II 7 (fo*«pM*)pM T P l<ix0VTa ’ ^ 0L exa-tev 

TpidtxovTa • a (xal) gXa 6 (ov) X e IP o86t(o<; (xal) &napaXs£nT<o ? x(a)r(a) t(V) ^pspov ivAn(tov) tou olxuou ll~ 
t« xpaT(aiw) (xal) Ay(£to) *,p(tov) aM(4v)T(ir,) (xal) P«nX(«) peyiXou nanntou xu(pou) Awpk” Aobxa tou 
KaMAmXa, tou olxelou to xpa T (a«o) (xal) *y(£co) *)p(cov) au0(iv)T(ir)) (xal) P«n*(4> xu(pou) A W p£ou || 
AouxonobX(ou) tou Mavtxakou, (xal) tou TaXiou xu(pou) ’AXe$£ou tou A&axapi. Toiyapouv (xal) 
xaTi X Eiv t*)v SianpaOsIaav aot nap’ Ipou ||» y?jv SEanoWtos), i£(ouaico 8 cos, xup£(cos) (xal) avatpepHtos) 
j- ±12 ] 7101 ( 0 ^) (xal) [7c]p(4rTeiv nivTa Ta SoxouvTa 001 , fjy(ouv) ntoX(fiiv) au-rijv, || n SwpctaOai, 

avTaXXdrrTELV, npotxoSoTsTv, PeXtiou[v, xX 7 )]pov 6 p[oi(; xal] StaS^oi? sav ? xal t’] aXXa n&vra woi(sw) 6 aa te 
iaTL sol 7 rp 6 <; (3ouX(r)<;) || 12 (xal) 80 a ex twv 0e£(wv) (xal) cpiXeucE 6 (wv) v4p(cov) fepe~Tai ao t ola teXsIw 
au(0iv)T(7)) (xal) dlvap<p t X£xT<a SEandr/), ipou -vrfi 8 t anE 7 tpaxu£(as) 001 TauTTjv pETap.iXea0(ai) || 13 in& 9 Ti 
8 Xa>e pj) l(T X uou ff 7 i? ini T 7 ) napouaif] xaOapa (xal) &nepLipy« Suenpiasi a^TT)?, aXX’ if uXo<kn)« paXXov 
otoi X (elv) 8l6Xou naffT) || 14 ty) nepiX^((p)ei tou napAvTo? npaTTjptou iyypacpou (xal) tov xaOoXtxov Sstpevatoiva 
Ta^TTje vop£p(wg) 001 nOL(Eiv), (xal) SwttipeTv cte A^ptov (xal) 4vev6-|| 1s X Xyitov ix navTi? npooAnou (xal) 
pip(ou<;) tou lotos 001 nepl auT(%) ivo X Xi/i(JovTOs (xal) naoijs &XXy)S avacpuif)OopivTf)s aoi nspl auT^c) Aycoyiis 
|| 18 (xal) npo<pi4a(Etos) • SOsv (xal) anoTaaaopivt) ixouoto0EX(ais) navrl vop£pco xstpaXalto npoo 6 o 7 ) 0 ouvTt poi 
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kn avaxpoTnj tou 7uap6vxo<; || 17 7cpax Y p£ou yp<£pp.axo<;, STrepwTwp.ai, eroi tm e^vy)aapi^vw xVjv xoiauxrjv y^v 
avayeypapipievto fAey<iXo> aTpaTOTteSapyr) (xai) Ttavxi tu || 18 pipsi aou tLp, kk tv omi x5)<; & pT i eite (A<;) U 
fAsxap.eXou TUx(eiv), (*«1) Ttvop Etspa? V0(Aix(^) icxdtos (xai) Poi ) 0e£(a ? ) mipaOco avaxpi^ai ||>« to 
mxp(ov) Tcpa-riipwv e YY P<*<pov (xai) ou fzaXXov noiw ooi (xai) tco pdpei aou (xai) x(6v) xaOoXixov 8e<pE\.o£«va 
w? eEpY)T(ai), iva p.6v(ov) oux ei ff axo6w[x(ai) || 2 ® dtp’ ol? &v few; S x<1) X^yeiv, aXXa auv x5j SmXadovi 

<WTpo 9 7j TWV TOU Tlf^fiaxofc) eip^dv(cOv) ibtOCTiv TpiaXOVTa (u7tEp)x(u)p(ov) (vO[XUTptdi)T(<Uv) &7raiTW(XaL 

|| 21 (xai) X6yw 7 upoax£[AOU (vo^bfiaHa (iWp)7c(u)pa Iwev^xovTa, eniv t£ (xai) ofirco? Ipp£j<r0ai x6 xap(dv) 
7cpa-nfjpiov £vU7c6ypa<p(ov) £S YY pa<p(ov), ia X 6 E iv 6<pelXov (xai) || 22 Ttpaxxix(gv) acopax^xfe) (xai) xomxfe) 
TcapaSAofcto?). Mv)vi Mapx£u (ivSixxtcovo?) q' exoup ,<^<>0 £68op.r)xoaxou sxxou + + + 

|| 23 Sty(vov) | Mapifa) 

t(%) Aacxap^vqc; + 

+•0 SouXo? tou xpax(aiou) (xai) dty(£ou) M«v) aA0(Av)x(ou) (xai) (W(e<o ? ) A^xp^M AoAxfo) 
Ka6dtfjLX(a$) + 6 ^eya<; nanziois + 

11 24 + 0 SouXo? xou xpax(aiou) (xai) ay(£ 0 u) ^p(wv) au6(Av)x(ou) (xai) (JaaiX^w?) AgfunWio?) 
AouxottouXo^ 6 MavLxaiTTjc; + 

11 25 + -0 8ouXo ? xou xpax(aiou) (xai) a Y (£ou) ^(<ov) aA0(Av)x(ou) (xai) pacnX^q) AXa£^o ? + 6 
A(aa)xapi<; + 

irO aaxsXXfou x(%) ^cox^x^) p( 1 x)pox(6)X( E o J? ) 0ecaaXov(£x„ ? ) N t x6X«o ? Sbxovoq 6 
Zuva%6<; YP^lW Ka)p(Tup)aiv (xai) (kgaicov t^ypa^a + 


8. ACTE DU PATRIARCHE PHILOTHfiE 


■ypappa (1. 14) 

ImxupuTiKOv ypippa (1- 24) 


6 fevrier, indiction 7 

[1369] 


Le patriarche conflrme les donations faites 
Anne Asanina Kontosbphanina. 


au Pantocrator par le grand primicier Jean et sa femme 


Deux nlis vel T f" 1 * ^ Pantocrator - n ° W Papier, colie sur toile, 338 X 292 mm. 
long du second nl T’ . r °‘ S 1 “ r ‘ ZOntaux moms “arques. Conservation mediocre; des dechirures le 
lacLs Zl r°; feCte , nt 16 t6Xte L 17; ‘' enCre 6St eftac6e 4 endroits; quelques 

dechirures nouvelles * ° CUm ^ t S 6st Un peu det ® nor6 depuis le debut du xx« siecle (quelques 
superposees au deb m t *, 9Ur ' 3 phot °g ra P hie P ris e en 1973). Encre noire. Deux croix 

’Eraxup&)T(tx8v) eic xl v T Un pr6n0m ’ 1 2 ' ~ Au werso ’ notice ( lue s u r place) : 

Album : pi. VIII, ™ ^ TOpa8oTl5t ( iv ) T “ v ei? x^v piov^v xou navxoxpdcxopo?. - 

Inedii . 


Bibliographie : Darrouzes, Begestes, n° 2548. 
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8. ACTE DU PATRIARCHE PHILOTHEE (1369) 

Analyse. — Le grand primicier Jean, gambros de l’empereur et fils spirituel du [patnarche], et 
sa femme Anne Asanina KontostAphanina, cousine de l’empereur et fille spirituelle du [patnarche], 
s'etant donne comme but, en raison de leur amour pour Dieu, de construire a 1 Athos un monastere 
[dedie] au Christ Pantocrator, qui les a combles de bienfaits, se montrent d’une grande liberahtd 
(1. 1-7). Ayant construit [le monastdre] depuis les fondations, l’ayant orne d offrandes precieuses 
(hci^XIok; x«l &va9^a<n) et lui ayant offert des biens (kleseis) suffisants pour la subsistance et 
l’entretien des moines, ils ne se sont pas arrfites 14 ; mus par un grand zele pour les bonnes actions, ils 
ont en outre consacre [au monastere] plusieurs autres [biens] sis en divers lieux et villes, pour que les 
moines aient en abondance ce dont ils ont besoin, et qu’eux-mSmes regoivent en abondance la grace 
divine. Pour plus de sOretA, ils ont etabli un act* de donation pieuse (ypippa &<p le p«T7) Pl ov) 
mentionnant ces [biens] en detail, qu’ils ont presente au [patriarche], pour qu’un acte [de 
confirmation] soit emis (1. 7-14). [Le patriarche] delivre le present [document], par lequel il confirme 
l’acte [des donateurs] et ordonne qu’en vertu de celui-ci les moines dudit monastere possedent tous 
les [biens] mentionnes dans cet acte, en donnant tous leurs soins a leur extention 
amelioration, sans que personne puisse les inquieter au sujet de leur possession, ni exiger quelque 
redevance que ce soit pour ces [biens] (1. 14-20). Les moines doivent donner aux fondateurs, avec la 
reconnaissance qui convient, la moitie des revenus des biens mentionnes, et respecter toutes les 
autres clauses incluses dans l’acte [des fondateurs] (1. 21-23). Conclusion, indication du jour du 
(1. 23-24). Menologe autographe (1. 25). 

Notes. — Dale. Le prdsent document, etabli au cours d’une indiction 7, doit Atre attnbue au 
patriarche Philothee Kokkinos (1353-54, 1364-76) : le menologe est identique a ceux, autographes, 
du meme patriarche, qui figurent au bas des actes Docheiariou n° 39, de 1370, et n" 43, de 1375 - Des 
deux annAes du patriarcat de Philothee correspondant a une indiction 7, 1354 et 1369, seule 1369 est 
possible, puisqu’en 1354 le Pantocrator n existait pas encore. 

Deux points qui decoulentde cette datation attirent l’attention. 1) Notre document ne fait pas 
mention d’Alexis, co-fondateur du Pantocrator, qui etait encore en vie en mars 1368 (notre n» 7); 
cette omission peut suggerer qu’Alexis etait mort avant fAvrier 1369 (cf. aussi notre n° 10, 1. 9-10 : 
Jean a commence la construction du Pantocrator avec son tore et l’a achevee seul aprfss la mort de 
celui-ci). 2) D’aprAs le present document, avant 1369, Jean et sa femme avaient dejA offert au 
Pantocrator plusieurs biens sis 4 divers endroits (1. 8, 11-12); notre document indique aussi que ces 
donations avaient ete faites sous condition que les moines versent aux donateurs la moitie des 
revenus de leurs domaines (cf. 1. 22). Jean et sa femme ont continue leurs donations apres 1369 : en 
1374, on les voit offrir au Pantocrator une vigne pres de Chrysoupolis; ce nouvel acte de donation, 
notre n° 9, comprend des stipulations detaillees au sujet du partage de la recolte entre les moines et 

les donateurs. 

Prosopographie. Sur le patriarche Philothee Kokkinos, ancien higoumAne de Lavra puis 
metropolite d’HAraclAe, cf. PLP n° 11917; Laora IV, p.30-32 (sur son higoumenat a Lavra : 
sources et bibliographie); cf. aussi Tinnefeld, Fakioren, p. 95-96 et passim. - Sur le grand primi¬ 
cier Jean (1. 2) et sa femme, Anne Asanina Kontostephanina (1. 3), cf. Introduction, p. 7-12. 

L. 12,7r6Xe<K : sur la photographie de 1973, on croit lire plus facilement ^Xeai, qui ne fait guere 
de sens. La photographie Millet que nous publions (pi. VIII) n’exclut nullement irAXeai,. 
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L. 24 4«*4», „ far, : sur 1. forms 4™M8, auivie d„ quantise d„ mois, f, 4 , nente dor.ot le 

s “°" d p.ln.rc.l da Ph,lotto, of. D*»,our.4s, fi.pi./rs, p. 327-330. On trouve par example 

l’expression dans Docheiariou n° 39. ^ ** ’ 

Ad, mnUmri. Acta (ipi.p^pso, YPI. 12, 15, ,r1. 17, 23) do grand primicier J„„ 
anumarant ta b, an. ,» ,1 av.it off.ru an P.ntoarator at aonUnant do. al.aa,, parLliares, doni 
une concernait le partage des revenua de ces biens (cf. 1. 22-23) : perdu. 

. + t’ E7t , a 6 r ^ 8pA? x P* TtoT0U M) “Y(0ou pou ai)xa(xpdt)x(o)po ; Iv &v(L)v W v(«(^«t); 

me ; ■*)«1I*>v H^6xv,xo ; ; || ps Y a; W p^ |Ux ^p l o e xup Wwx,? xai ^ ^p^xo; i^Xcpy, too 

”7 fT 7 TO ?i T(0)P ° ? " S "**»“«> <M*1P ** V- pstpl6ty]to S ^ Z™ 

axo ~ 6 -7 II 4 ™ * P A S 0(s6)v epwxi xax^xpa; *X6vx e? (xal) M 

ZZ n T (S) “ X °, M)Pl ^ ’ I(7!tr0)G II 6 - n«VTOXp^op t X W x(i) X 6 

■ XV, 7/ 77 tX0VY)V aVaSe ^ aCT0at *V0* [fiv] ™ p > aixoo ||* w£crtMV 8 ~v xai 

avx^v Movxo, M-v siu *XW„ ^ *al x*v Xe Tp« xal **v xou |,' xapa^xo, 0 EO )0 Z 

xaf/r/lzr" x r/ Evot £epo7? «• z 

avavxale ~ 7 7 Kt *? pXaav ™ V ^aaxou^voov ||® auxrj pova Z wv xai X opy] Y £av xtov 

oi pov« Z oi s a fx7x £ p 0 v71LT7(7)7777/7av77xir U71 7 pl rT “ Ka 7 1 <piX0Tl ^ a ’ M T6 xal 

srr xai iT,p ‘ h 

•orrii'cTp^t.TsIS *“^7 T “° T "« 

:r:r-r^ 

- ?■'!• .j x(el) ,4,^ ».4e„ ,c X „p(4“|rr,,r‘2f ,, ‘f' 11 ”;°“ 4 ™ W**'* 

x(al) SeXxtoivxat xai afiPfooxf* ) * ^ ,7 ^tpeXEtav W(I&V ^ ™ xpeTxxov imSiS&m 

imlrwn roirav facts,) • in 4 ,, •*">« 

tlv 6 <; a 7 uoStWvat ueTa rric ; 9 o x(ai) ol (xova^ol euYV 6 i(j, 6 v(coq) xal S£x a X 6 you 

£ l C xoS^(A)x(fov) xoL s/L P T° UtXrl? “Wv-pTrffad xou; xx^xopat xouxot; xi ^ xoov 
^po? Stfev. Ei; Y ip XTW ^ V f . 1,88 ^ «« ^ ™«B« Y p A pp« x(a)x(dc) 

fcn^^) Y p7/471 7r H ^ I'" -1 x6 ,«p6v 

v J TP (X(X« XT); npojv pexptoxTjxo; + ’AtceXuQv) xij Sxxy) + 

ll 2s + MHNt OE(B)P(0YAPi)ft (’INAIKTIDN)Oi; Z' + 


L. 12 wiXeci : cf. not. II 1 22 -nrlnr i , 

II i. a ciTia^ . -t- post corr. supra -e£-. 
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9 . ACTE DE DONATION 


ypd|ji[ia (1. 18) 


aout, indiction 12 

[ 1374 ] 


Le grand primicier Jean et sa femme Anne Asanina Kontostephanina offrent au Pantocrator une 
vigne sise prfts de Chrysoupolis, dont ils recevront, leur vie durant, la moitie du revenu. 

Le texte. — Original (archives du Pantocrator, n» 2*). Parchemin blanchi, prfaentant une 
languette a la base, 455 X 335 mm. Bonne conservation ; quelques taches d'hum.dite n'affectent pas 
le texte; le bord gauche est dechire. Encre noire, plus foncee pour la tro.s.ftme signature. Blanc au 
milieu des signatures, entre les 1. 23 et 24 (cf. notes). Tilde au-dessous d'un nom compose, 1. 4. 
Album : pi. IX. 

Editions : Gede6n, Ekkl. At., 19, 1899, p. 405-406; Pantocrator n- V. 

Nous editons d’apres nos photographies, sans tenir compte des ed.tions prftcedentes, sauf pour 
une melecture editee par L. Petit (P). 

mutable: M»M». Em. AL. 19, 1899, p. 406 (.1374 ou 1389.; PO.tu.i.n .«lr. 
Chrysoupolis et Christoupolis; pftrime); Pantocrator, p. xi (discussion sur la date : 1374); Lemerle, 
Philippes, p. 210-211. 

Analyse. - Ceux qui ont atteint la perfection abandonnent tout pour Dieu, et ceux qui 
donnent aux pauvres la plupart de leurs biens ne sont pas loin de cette grande vertu; a de au , i 
convient de montrer sa pietft [en cftdant] 1C surplus [de sa fortune] (1. 1-2). [Le grand pnm.c.er Jean 
et sa femme Anne Asanina ont voulu agir ainsi pour le soin de leur ftme consacrer nota ”” e " 
certains de leurs biens (klemata) ft des fondations pieuses, pour le pardon de leurs peches (1. 3-5). 
Inspires par Dieu, ils offrent 4 leur monastftre du Christ Pantocrator, de leur propre volonte et pour 
le salut de leur &me, une de leurs vignes ft Chrysoupolis, celle de Lakkos, s.se pres du palawkasiron, 
[vigne] qu’ils ont plantee eux-mSmes et qui est libre de charges ; en effet, le phrounon Chrysoupolis 
leur ayant ete ced6 ft litre hftreditaire par chrysobulle de Tempereur [Jean V], .Is ont le droit y 
disposer ft leur grft de leurs biens (1. 5-8). Les donateurs ordonnent que, leur vie durant, [les depenses] 
pour la culture de cette vigne soient assumftes ft part egale par eux-m&mes et par les [moines u 
Pantocrator], et qu'ft l’epoque des vendanges les d6penses soient d’abord separees du revenu, puis 
celui-ci partage egalement entre eux et le monastere; a pres leur mort, le monastftre aura la 
possession [de la vigne] et en jouira sans empechement. Ces clauses seront valables tant que les deux 
donateurs vivront; si [Jean] est le premier ft mourir, [sa femme] aura la pleine propnetft de cette 
vigne, assumera [les depenses] avec le monastere et partagera [avec lui] le revenu a part egale , apres 
sa mort, le monastere aura la pleine propriety de cette vigne et en fera ce qu'.l voudra (1. 8-14). Les 
[moines] du monastere doivent done recevoir ladite vigne ft partir de ce jour, vendanger avec les 
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donateurs en cette epoque des vendanges et recevoir la moitie du revenu comme il a ete dit (1. 15- 
16). Garantie des donateurs : leur donation (praxis), faite a l’instigation de Dieu, sera sure et 
definitive, non seulement en ce moment, ou ils demeurent a [Christoupolis] en y exergant une charge 
temporaire, mais aussi s’ils vont r6sider a [Constantinople], S Thessalonique, ou ailleurs (1. 16-18). 
Conclusion, adresse au monast^re, date (I. 18-19). Signature, en partie autographe, du grand 
primicier Jean; signature, non autographe, de sa femme Anne Asanina Kontostephanina; 
signatures autographes du metropolite de Christoupolis Pierre et de cinq offlciers de la metropole 
(1. 20-27). 


Notes, — Date. Le present document, qui ne porte pas l’an du monde, a ete etabli au mois 
d’aout d’une douzieme indiction. L'an 1359, qui est une indiction 12, est exclu, car a cette date 
Pierre, qui signe notre document (1. 22), n’etait pas encore metropolite de Christoupolis (cf. notre 
n° 6, notes); entre les deux dates de 1374 et 1389, la premiere est a notre avis la seule possible, car le 
present document est vraisemblablement anterieur au testament du grand primicier (notre n° 10) 
d’aoflt 1384 : en effet, dans le present document, la donation est faite par Jean conjointement avec 
sa femme, et dans son testament Jean ne fait nulle part mention de celle-ci, qui etait done 
certainement morte en aout 1384 (cf. aussi Introduction, p. 10). La date de 1374 a ete deja retenue 
par L. Petit (cf. Bibliographie), avec des arguments different* des notres. 


L’affaire. En 1374, le grand primicier Jean, qui detient Chrysoupolis depuis 1357 (cf. 
Introduction, p. 8), ayant acheve la construction du Pantocrator (cf. 1. 5-6 de notre document), 
continue a mamfester sa piete en faisant, avec sa femme, des donations. Nous connaissons deux 
donations, faites en m6me temps et sous les mfimes conditions, l’une au Pantocrator (notre 
document), l’autre a VatopSdi (inddit; le texte des deux documents est identique, la plupart des 
signataires sont les m&mes). Dans les deux cas, il s'agit de vignes sises dans la region de 
Chrysoupolis : au Pantocrator, le grand primicier cede la vigne de Lakkos, a Vatopedi, une vigne 
pres d Halyke, et la donation est assortie d’une clause qui reserve une part des revenus aux 
donateurs. Ils depenseront pour la culture de ces vignes autant que les moines (e’est ainsi que nous 
comprenons Iva... £vep Y ?)Tai t6 toioutov in' fen)? rap 1 apepor^v ruv pepwv 1. 9 de notre 

document, et, 1. 13, fva... Ivepyij af.ro perA too povaarvjptoo) et partageront avec eux la recolte; au 
moment des vendanges, 1’^oBo? sera separee de l’tmxocpnfa (1. 10 de notre document), et cette 
erniere sera divisee en deux parts egales, l’une pour Jean et sa femme, l’autre pour les moines. 
ous comprenons que 1 s^oSoi; est la partie de la recolte qui couvre les depenses faites pour la culture 
e a vigne pendant 1 annee, et que l’fcnxapTrfa represente le profit net des proprietaires. Les deux 
ac es (pour e antocrator et pour Vatopedi) sont Stablis au mois d’aoflt, en pleines vendanges • il 
est prevu que leurs clauses s'appliquent immediatement (cf. 1. 15-16 de notre document). Nous 
n avons pas d informations sur le sort de ce bien du Pantocrator. 

et ren ,i ^° ma / ,9 ;/ e L 6SpaCe IalS96 blanc au milieu des signatures, entre celle du grand econome 1. 23 
, U * WU * 24 ^ Cf ' Le Texte )> demande explication : d’autres signatures etaient peut-6tre 
r e :;“ Cell6S d ’° ff,CierS de 18 m6tr0p0le 0CCUpant d6S ra "g a interm6diaires (tels le 
Oflkia nT(¥)/-A 6 Ch * rl0phylaX ° U le m ^ as scenarios’, cf„ pour la hierarchie, DarrouzEs, 
est de la main h 6 83111113 n a pas sl ® n ® elle-mame 1. 21; la plus grande partie de sa signature 

si (mature fl 201 U 6 ’ ^ tltre ’ ^ est de la main de son mari, qui dans sa 

mature (1. 20) a seulement ecrit de sa main les mots 6 ^ w ^ pi0; ; fl en est de m6me dans 
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l’acte de Vatopedi dont nous avons parle plus haut. La signature de Pierre de Christoupolis (1. 22), 
identique dans les deux documents, est differente de celle du m6me prelat a l’epoque ou il etait 
encore 6v6que de Polystylon (Vatopedi inedit); seul le mot n£xpo<; est comparable. 

Prosopographie. Sur le grand primicier Jean (1. 20) et sa femme Anne Asanina Kontostfephanina 
(1. 3, 21), voir Introduction, p. 7-12. — Sur Pierre, m6tropolite de Christoupolis (1. 22), ancien 
dveque de Polystylon, cf. notre n° 6, notes. — Michel Porianites, prfetre, grand econome de la 
metropole de Christoupolis (1. 23), signe avec le m&me formulaire, en juin 1357, Lavra III, n° 137, 

1. 26, et, en 1374, l’acte de Vatopedi que nous avons evoque. Un autre Porianites, prenomm6 Jean, 
est mentions en 1311 ou 1312 dans Chilandar n° 15, 1. 23-24. — Manuel Kamardmenos, pr&tre, 
sakelliou de la meme metropole (1. 24), signe comme prfitre et sakellarios, en 1357, Lavra HI, n° 137, 

1. 27 (cf. PLP n° 10782 d’aprfes le document de Lavra seulement); il pourrait s’agir dans ce dernier 
document, qui n’est connu que par une copie, d’une faute pour sakelliou (cf. notre n 7, notes). Le 
m6me acte de Lavra etant signe (1. 28) par un autre sakelliou, on se demandera aussi si le copiste n’a 
pas interverti les deux fonctions. — Georges Aggeleas, prdiopapas (1. 25), signe (meme formulaire, 
m§me ecriture) le document de Vatopedi dont il a 6te question (PLP n° 186 : Aggelos, d’apres 
1’edition Petit, cf. apparat). — Georges Kladitiis, diacre, kanslresios (1. 26), ne nous est pas 
autrement connu ( PLP n° 11760); sur sa fonction, cf. Darrouzes, Offikia, Index s.v. — 
fipiskeptites, epi ten deeseon (1. 27), n’est pas davantage connu ( PLP n« 6092). — Ajoutons que l’acte 
de Vatopedi auquel nous avons fait allusion plusieurs reprises est signe 6 la fin par deux autres 
fonctionnaires de la metropole de Christoupolis, le deulereudn Constantin Kalos et le hieromnemdn 
Constantin Kiberriot^s, tous deux pr^tres. 

Topographie. Sur Chrysoupolis (1. 6, 7 : phrourion ), situ6e pres de l'embouchure du Strymon, 
voir Lemerle, Philippes, p. 264-265; Fanula Papazoglu, Eion-Amfipolj-Hrisopolj, ZRVI, 2, 1953, 
p 7-24, en particulier p. 16 sq.; A. W. Dunn, The Survey of Khrysoupolis, and Byzantine 
Fortifications in the Lower Strymon Valley, JOB, 32/4, 1982, p. 605-614. La localisation du lieu-dit 
Lakkos (1. 6) n’est pas connue; nous ne retenons pas l’hypoth^se de Th6od6nd6s (Pinakas , p. 392), 
qui songe a Lakoubikeia (Mesolakkia, 4 7 km environ au Nord-Est de Chrysoupolis; cf. Paysages, 
p. 182). 

Acle menlionne. Chrysobulle (1. 7) de [Jean V], cedant Chrysoupolis au grand primicier : 
l'original, de mars 1357, est perdu, mais une traduction italienne en est conserv6e (cf. Introduction, 
p. 8); cf. Dolger, Regesten, n° 3061. 

+ To pt(ev) 7tpo£<j0ou rk wivxa xat ®(eo)v xnf)<ra(j 0 ai p.6vov xtov re Xel(tov) laxt xat eic, Axpa fiaOptSa 
x(t) ? ) Apexes Ava6 E 67)x6x(oiv) ■ of. w6pp« (U) || 2 rrfi xoiaiixv)? Pa 0 (i.£ 8 op xal rb rk rcXelova xwv ovxtov rbic, 
IvSs kai 8i86vai • Sxav 8£ xouxo irapi), x&v role, rcepixxoic a>«6«v Xpefav). II 3 Touxo xotvuv Siavc^st? 
x&Y* fya -ri) <JOve6vo> pou xup(a) "Awi) xij ’Aaavtvi) xotoux6v xi wp«Yp.a x«x«-xp^ao 9 a t eic, 

rapwofymv xtov ^ )( i.c-|| 4 xAp(o>v) i|«jx(fiv), itfuf&an 8t)Xov6xi xlvA xfiv irpo<j6vxti>v xxY)p.Ax(tov) 6i(o« 
xal hpotc 9 povxKPn|pIoK ^tXflwpa x«v Apapx^v xAv faruipM 1 I b ’'EvQ^v xo t xal veiiast Osixvj 

xivtjO^vtec, 8i86ap.(sv) xal 7cpoaxupoup.(ev) £xoua£a pouXrj xat Yvtbp.7) 8ia xov ®(eo)v urap 'WixT)? T)pt(ajv) 
a(coxY))pta<; xfj xa 0 ’ f)(iap ||« aeSaopda (J.ovt) xou IIavxoxpAx(o)p(o<;) X(piaxo)u /sx x(fflv) kp.neXlai(v) x(^e) 
Xpuq W n 6 \(e( o<;)/ xo apweXioy xou AAxxou x6 «Xh)cj[(ov) xou ratXaioxAaxpou Sffov xat olov ioxlv knb 
xaxa<puxe6ae((os) % E xlpap, || 7 oicip kanv kXebOepov xat Axaxa8o6X<oxov, feed ^ XputrofaoXu; rb cppoiSpwv 
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Slot 0s£ou xal xpoaxuvYjrou xpuaoSouXXou tou xpaT(ai)ou xai &y(£ou) Y)pi(<ov) au0(Av)Tou xal fiaciX(ews) || 8 
eSo&r) yjfuv x(a)x(a) XAyov Y ovixAty]toc;, tW fy** etc’ aSs£(a ? ) xoisiv ev toT; xpoy S vopi£voi ? Y)puv sv 
Tau-nj XTYjpiamv ocra xai (JouX6pie0a. T«4 tto(a(sv) || 9 o3v 'Eva reap’ AXyjv tyjv £o)y]v rjpiAiv svspyYjTai to toioutov 
apixAXiov ex’ lenjt; xap’ a[i<poTEp(cuv) twv p.ep(uv), ^y(ouv) reap’ ^pc(cov) auToiv xai tou piipoo; tyjs sEpY]pi£vY]i; 
(TE(6acr(x£a S ) (xovij?, || 10 xai Av tw xaipto tou Tpuyout; xwp^YjTai Tcpokov piiv Y] l^oSo; tou apiTCEXtou AtcA tyj; 
Exixapxi(a;) toutou, x(ai) Axtote to tcXeov piept^ai) etc’ £otj; x(al) Xaptgav(Y)) || n to piiv ^pucu TauTTj? to 
( iovaoT^piov, tA SA %iou ^ei? • |xetol 8k ty)v TtapAXeuffiv YjfAoiv sxsi to gXov xai vApiY)T(ai) axcoXuT(o>c;) xai 
ivsfwcoSEffTO*; tA (xova<rr(T])p(iov). || 12 Kai £<Avt{wv) pi(Av) ipupoTAp^v), i)y(ouv) Apiou te xai t% yuvaixA? 
(iou, TT)p^0T5(JET(at) 7) TOiaATY] Tcpafo U? E?pY|T(ac) • si S’ ia 0 )? trupiSaiT) xpoaxoGavEiv ApiA TauTr)?, || 18 tva EyY) 
TciXiv t^v A£ouor£av xai ScoxoTstav tou toioutou apiTcsXtou xai svEpyfj auTo p^e)t(A) tou piovaaTY]pEoo 
xai (XEp£?T) t9jv ercixapxlav in £<jy] S • 6xav || u SA XsiToupy -/jay xai auxTj to xpstiv, Ayr] tyjv Sxacav e^ouaiav 
xai SscTOTeiav tou toioutou afi7ceX£ou tA pLova<rrY)piov x(ai) tcoiei ex’ aUTw g ti xai (3o3XY]T(ai). || 15 ’OtpsEXei 
to£vuv to piApo ? TOU [xovacmjpfou xapaXagsiv axA tyjv o^epov tA EipYjpiivov apucAXiov xal cuvTpuyyjcai p.E0’ 
M Gv ) ev tw Avscrram xaipS tou Tpuyou; || 16 xal XaSsTv xai tA i)puau Trj? Ixixapx£(a ? ), SeS^ot^) 
Svco0(ev). Tyjv TOiauTTjv to£vuv xp^iv, yjv xivyjOAvtse; Tcapi 0(so)u ATCoi^apt(sv), XAyopt( E v) xai Siagcgai- 
|| 17 oup,E0a g Z Eiv tA CTEpyov xai ixap^rpEXTov, oA piAvov t6 Y e vuv Ayov, g T e Axipxo(x(ev) e£; tAv xapgvTa 
tAxov gx°VTE ? r)jv xpAcxaipov TaAxTjv ipx^v, iXXi e’Ete eE ? t(4]v) || 18 FIAXiv xa T avT^opi(Ev), e’Ete eE ; d|v 
0Ec O aXov£xT)v, eEte AXXayou xou, g X Eiv tA ap.ETax£vY)Tov. ToAtou yip X apiv e Y eveto xai tA xap(Av) 
ypi(i.(i,a xal sxsSAOr) || 19 tt) SiaXrj<p0e£cr(a)) arsgatrjxia pov^ x(a)T(a) pt^va AOyouoTov IvSiXTiwva tp4 v . 


IP° + '0 SouXo; tou xpaT(ai)ou xai iy(Eou) VM au0(Av) TO u xai pamX^co;) ’Ico(<4vv)t)<; + o pcAya? 

7 tpLfX(^LXYjptO; + 

|| 21 + H SouXy) xal k£,aM\<pn TY)? xpaTata; xal ay£(ai;) V(“v) xup£(a;) xal SeoxoIvyj; "Avva ’AaavEva 
KovToaTE<pav£va + Y] pisyiXY) xpipipiix^piaca + 

® T “ 7reiv ^ (^(t]t)poxoX(E)t(y)^) X(pi(jTo)uxgX(EW<;) (xal) uxepTipio; IIATpo;,+ 

11“ + 0 pAy(a ? ) oExov6(Ao? t^?) ayicoT^MTj;) p(y)t)pox6X(eco ? ) X(piffTo)uxAX(E<o ? ) Ee P e(A ; ) MiyaXX o 
IIopiav£T(Yis) ux(s)y(pai)/a) + 

II 24 + ’0 caxsXXEou t(%) iyicuT^Y K ) fiY)Tpox(6)Xso) S X( P ictto)uxAXso) ; MavouYjX iepsu; 6 KaptaptopiA- 
vo? 6xAypaiJ;a + r r v r 

ux(%(pa"I(;l) ) + P<0T07ta7 " i? T ^“ Yt “ T ^ T(rl?) ^( 7 1 t )p°t'^(e«?) X(pi«tto)uxAX(eco ; ) r E cipy(io ; ) A ’A YY eXA(« ? ) 

if. s l |2a+ ! 0 Yrrf 6 r to<: t(%) re& Py (^) a 

KXaStTT); 67r(e)Y(pat(;a) + 17 


M 4 )JtX) > + 4,tl ™ V S ^ a£WV T% ^(t)t)poxAX(ecoO X(pi a T0)uxSX(E6, ? ) A ’ExktxextEtyj; 


L. 12 xpgfo : -g- post corr. supra -<4- || 1. 25 ’AyyeXAap : ”AyyeXo ? P. 
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fX£plKY| Sl&TCL$lS (1. 11, 35) 
Ypdfi(ia (1. 48) 


r aoClt, indiction 7 

[1384] 


Le grand primicier Jean lftgue an Pantocrator des biens ft Thasos et 
de ses homines. 


prend des dispositions a l’egard 


Le texte — Copie ancienne (archives du Pantocrator, n‘> 2u). Parchemin, 492 X 835 mm. Tres 
bonne conservation; quelques taches insignifiantes. Encre ocre. Dans la marge droite, cro.sette au 
niveau de la 1. 19; dans la marge gauche, au niveau des 1. 40-48, clause rajoutee (ed.tee 1. 52-64). La 
croix initiale et la premiere lettre du texte, qui est ornee, sont dans la marge. Blancs P^edcs de 
trois points disposes en triangle, correspondant a des changements de sujet, aux 1. 8 et -.12. Mo s 
effaces par le scribe, mais lisibles, 1. 5, 28. Tildes, en particulier sur les ch.ffres (1. 34, 35 47, 48), 

1 20 41 et 48, signe au-dessus du mot IlavTOxpdTopos. Nombreux iota souscrits. - Au verso, 
notices : 1) +Xpua66ouXov ©aaou. 2) Xpi<r66ouXo tv], 0daou 8i* 8Xa«; *>*9M*?- - Album : 

pi. X et XI. 

Editions : Gede6n, Ekkl. AL, 9, 1889, p. 293-296; Paniocvator n» VI. 

Nous ftditons d’apres nos photographies, sans tenir compte des editions antftneures. 

Bibliographic: Panlocralor, p. xi-xn; Medvedev dans Viz. Vrem., 32, 1971, p. 226 n» 6. 

Analyse. — Preambule. Comme l’enseigne l'ficriture, cette vie est faite pour le labeur, et la vie 
future verra la remuneration; si les choses de ce monde apparaissent et disparaissent, les actions de 
ceux qui aiment et suivent Dieu demeurent. C'est pourquoi [Jean] a juge bon de fame ft D.eu des 
offrandes, de loin moins importantes que les [biens] qu’il en a regus. En effet, il convien e 
manifester, dans la mesure du possible, sa reconnaissance envers [Dieu], qui a donn* la vie tous et 
la prosperity (e5 «lv«i) k [Jean]. Lui rendre grSce dignement de ce qu’il prodigue est hors de portee e 
la nature humaine; il convient cependant, ne fut-ce que pour manifester la fo. et l’amour dus par 
tous k Dieu, de faire de modestes donations, conformes & la mediocrite de la nature humaine (1. 1-8). 
Expose. Il y a longtemps, ft l’epoque oil feu le grand stratopedarque [Alexis], le frere de [Jean] eta,t 
encore en vie, les deux [freres] avaient ftdifle depuis les fondations, ft l’Athos, un monaBtftre [d6d.e 
au] Christ Pantocrator; apres la mort d’[Alexis], [Jean], reste seul, acheva la construction, consacra 
[au monastfere] de nombreux biens (xtW« icp<fcyi*«Tct) ft divers endroits, entre autres sur la 
Sainte Montagne; il a jusqu'ft maintenant ceuvrft [pour le monastere] selon ses moyens et a ses 
propres frais; voyant approcher la fin de sa vie et craignant la venue soudaine de la mort — comme 
tous les fttres humains il n’evitera pas la decrepitude —, [Jean] souhaite fame un testament part.el 
Wod, 8«u;) concernantses affaires, afin qu’il ne soil pas accuse de negligence s’,1 estsurpr.s par 
la mort (1. 8-12). Il est bien connu que la glorieuse lie de Thasos avait fttfe completement ruinee par e 
temps, le bouleversement des affaires (twv irpayp-Artov at (xeTaSoXat) et les attaques mcessantes des 
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[Turcs]; et personne n’ignore combien [Jean] a lutty pour la retablir en peinant lui-m£me et en 
depensant beaucoup, ni qu’il a restaure I’ordre qu’on y voit maintenant. En effet, l’empereur 
[Jean Y leur] avait confie [Thasos] par chrysobulle; feu son frere etant mort, [Jean] avait trouv£ 
[bile] a l’abandon, l’avait reconstruite selon ses moyens, et lui avait rendu la prosperity (cbp<xi 6 T 7 )Ta; 
1. 12-16). Craignant qu’apres sa mort [Thasos] ne fut a nouveau ruinee, [et se souciant] surtout des 
reconstructions qu’il avait faites pr 6 s de Marmareolimen, notamment la tour fpyrgos) et l’enceinte 
(phrourion), ainsi que tout le territoire autour de ces [constructions], [Jean] s’est demande a qui il 
pourrait laisser [ces biens], afin qu’ils restent a l’abri d’une deterioration due a la negligence; il a 
conclu que toute force humaine etait insuffisante — et lui~meme ne serait pas parvenu & ces 
[resultats] sans le concours divin ; seul notre Dieu Sauveur le Pantocrator a cette puissance : c’est lui 
qui connait les intentions de [Jean], il est le seul a pouvoir sauvegarder ces [biens] et les ameliorer 
comme [Jean] l’espere et le souhaite (L 16-19), Disposiiif . [Jean] consacre, de son plein gre, audit 
monastere du Pantocrator : a) I’eglise dediee a Saint-Jean-Prodrome, qu’il a construite depuis les 
fondations; b) la tour et l’enceinte qui l’entoure avec les maisons a l’interieur et tous ses droits et 
privileges; c) le port au-dessous de cette tour, et ce qu’il ajoutera eventuellement, avec I’aide du 
Christ, aux biens ici delimites; d) tout le territoire alentour et la terre, arable et en friche, qui 
s’etend de [cet endroit] jusqu’au kalhisma dit Proasteion ( 1 . 19-22). Delimitation de cette terre ; sont 
mentionn&i : l’echelle du port au Nord de la tour, l’eglise Saint-Georges — comprise dans la terre 
delimitee , le lieu-dit Brachadia, Palaiokastron, le lieu-dit Mega Brachos, la route qui descend 
d’fipand Kastron, la vigne de Melachrinos et de Kontocher 6 s a l’interieur de la delimitation, Saint- 
Sisinios, le rocher de Chidtes, deux vignobles — [Jean] se reserve de disposer de Tun, I’autre, a 
TOuest, est compris dans la delimitation —, les xenotapheia , la route de Potamia, Siderokausia a 
l’interieur de la terre dyiimitee, la vigne de Proasteion, la fontaine du kalhisma , incluse dans la 
delimitation avec les vignes, les champs, les arbres fruitiers et le pressoir qui sont a cet endroit, le 
ruisseau des moulins a eau — un des moulins est dans la delimitation —, la vigne de Miklas — 
incluse dans la delimitation , le ruisseau de Sainte-Marina, la route qui mene a Katartion, le lieu- 
dit Klibania, une ancienne £glise pr£s de la mer, et la vigne dite tou Mpilyle, incluse dans la 
delimitation (1. 22-34). e) [Jean] consacre en outre audit monastere [du Pantocrator], a Kak& Rachis, 
200 oliviers et des amandiers dans le village tou Potamou et les champs en friche ( 7 raXati ^copdetpta) 
des Koiladinades [et] de Gianios, en tout 78 [modioi], au lieu-dit tou Theologou ( 1 . 34-35). Comme il 
a ete dit, le present document est un testament partiel. [Jean] ordonne que les hommes (paidia) 
mentionnes dans le document qu’il a redige en leur faveur, qu’il a eleves et qui l’ont aide autant 
qu ils ont pu en se montrant tres fideles et devoues a son 4 gard, voire en exposant leurs vies a divers 
perils, ne soient pas inquietes, eux-m^mes ni leurs descendants, et qu’il soient libres vis-&-vis de 
toute personne parente [de Jean] ou etrang^re — et dudit monastere; ils sont pour lui des 
enfants, des freres, [une partie] de son &me, et il veut qu’[on prenne soin d’eux] apr£s sa mort; et 
puisque [Jean] a trouv 6 refuge (otxoupS^co) audit monastere [du Pantocrator], qu’ils soient consacres, 
apres sa mort comme [ils le sont] de son vivant, a J 6 sus Pantocrator et a son monastere — a l’egard 
duquel ils nourrissent un amour sincere —, non pas comme pareques ou serviteurs, mais en toute 
Iiberte et entourys des soins [du monastere] (1. 35-40), Si, apres la mort de [Jean], un de ses parents 
ou quelqu’un d’aut™ devenu maltre du lieu les inquiyte, le monastyre devra prendre soin d’eux 
comme de familiers (co^ otxeiout;), eux-mymes etant obliges d’apporter leur concours au monastere, 
pour l’amour de [Jean] et du Pantocrator. Si un d’entre eux voulait partir s’installer ailleurs, qu’il 
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lui soit permis de vendre la vigne, la maison et tout autre [bien] qu’il aurait acquis sur le domaine du 
monastere, et partir, aucun des [moines] du monastere ne pouvant l’en empecher; mais ils devront, 
qu’ils soient [a l’Athos] ou ailleurs, en souvenir de leur sejour a cet endroit, de l’amour et de la 
bienveillance que [Jean] leur a manifestos comme pOre et frOre, commemorer son ame dans la mesure 
de leurs possibilites (1. 40-44). Et si quelqu’un — parent [de Jean] ou stranger , ne tenant pas 
compte de tout ceci, tentait d’invalider le chrysobulle par lequel Tile {euayvjt; vvj<r os) [de Thasos] a etO 
confiee a [Jean], et osait, ignorant les ordres [de Jean], priver le monastere du moindre de ses biens, 
l’inquieter au sujet de la possession de l’eglise du Prodrome, de la tour, de l’enceinte, du port, du 
territoire et de la terre recemment offerte [au monastere], ou bien inquieter sesdits hommes, qu’il 
soit maudit par les 318 pOres et par les saints et qu’il ne soit pas pardonne au jour du Jugement 
(1, 44-48). Conclusion, adresse au monastere du Pantocrator, date (1. 48). Signatures du grand 
primicier Jean, du prdtos Dorothee et de cinq kathigoumenes de monasteres athonites (1. 49-51). 
Clause ajoulee. [Jean] ajoute ceci, qu’il a oubliO d’inscrire dans [le document] : si l’un de ses deux 
hommes, Palaiologopoulos et Doukas — ou bien les deux — [lui] survit, qu’il ait les adelphata que 
[Jean] va etablir a leur nom, et qu’il reside dans le monastere ou dans un de ses metoques, \k ou il lui 
semblerait bon de s’installer (1. 52-64). 

Notes. — Diplomatique. Le document qui nous est parvenu n’est pas I’original. Nous pouvons 
£tre stirs que la copie est fidele grtice a notre n° 11, acte de confirmation du patriarche Nil, qui est un 
original et qui reprend le contenu de notre document. Grace au mOme acte patriarcal, nous 
apprenons que la clause ajoutee, qui sur la copie a ete portee dans la marge gauche, vers le bas, avait 
ete ecrite en haut sur l’original, apparemment dans la marge au-dessus du debut du texte (notre 
n° 11,1. 53 : &vw0£v ev to peramcp). Le present document est un testament partiel : seuls les biens sis 
a Thasos sont legues ; Jean lui-mtime le qualifie de 1. 11,35 (voir Bas. 35, 1, 22 sur les 

eclaircissements qui peuvent titre apportes a posteriori a un testament, et 36, 1, 1 sur le kddikellos i 
par lequel le testataire peut completer un testament incomplet). 

L } affaire. En aotit 1384, Jean a derriOre lui une longue carriere militaire : entre autres, il a 
libere Thasos des mefaits causes par la piraterie turque, et il a reorganise 1’tie (cf. notre n° 6, notes, 
et notre n° 11,1. 41); et une ceuvre pieuse : il a fonde et organise le Pantocrator presque seul (cf. 1. 9 
du present document et notre n° 8, notes), il l’a comble de biens (le present document, 1. 9-10). A 
l’Opoque de la redaction du testament, tout en restant maitre de Thasos (cf. 1. 40 : <tsi, apr&s ma 
mort, quelqu’un... devenu maitre du lieu»), ou il a des biens qu’il espOre agrandir (cf. 1. 21), il reside 
au Pantocrator (cf. 1. 38-39), sans, semble-t-il, Otre devenu moine. C’est dans le monastere qu’il 
rOdige le present document, puisque celui-ci est sign6 par le prdtos et par des higoumenes athonites. 
Ge testament traite de deux sujets, les biens de Jean a Thasos et le sort de ses familiers. Ayant 
construit divers batiments dans Tile, y ayant acquis et mis en valeur des domaines, Jean, soucieux 
de leur sort, les offre au Pantocrator; on comprend qu’il s’attend a ce que les moines s’occupent de 
l’entretien de ces biens. Le present document contient un certain nombre de clauses garantissant a 
l’avenirla s6curite de ceux que le grand primicier appelle affectueusement «ses enfants» (1. 35, 38, 
46), et «ses fibres» (1. 38, 46), et qui sont en realite ses hommes, comme il est dit dans notre n° 11, 
1. 23 {anlhrdpoi\ cf. aussi 1. 26, ou Jean est appele leur authenl&s). Il ressort de notre document que 
ces hommes, qui avaient aide Jean et encouru des perils (1. 36-37), avaient du participer a la lutte 
contre les Turcs; au moment de la redaction de notre document, ils resident a Thasos (Jean ordonne 
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qu’ils ne soient pas inquietes par le futur maitre de Tile, 1. 40-41 ; cf. aussi notre n° 11, 1. 23 : 7tepL 
t&v ixet avOptlmtov afrrou). Lear statut n’est pas clair ; ils n’etaient pas pareques du monastere (cf. 
L 40 du present document) et gardaient toute liberte de mouvement; ils avaient des biens propres 
sur le domaine offert au monast&re, dont ils pouvaient disposer a leur guise (1. 42); mais on apprend 
par notre n u 11 (1. 29-30) qu’ils devaient verser au Pantocrator des redevances annuelles. On 
comprend qu’ils jouissaient d’un statut privilegie grace a la protection du grand primicier. Les deux 
personnes nommees Palaiologopoulos et Doukas, que Jean appelle aussi ses enfants (1, 54-55; cf. 
notre n" 11,1. 54 : paidia ), etaient evidemment plus proches de Jean que les autres, puisque le grand 
primicier leur reserve un traitement particulier (il est prevu que Jean doit instituer des adelphala 
pour assurer leur subsistance, I. 58-60; on verra dans notre n° 11 qu’il ne l’avait pas encore fait en 
1386); apres la mort de Jean, alors que ses autres homines, habitants de Thasos, pourront partir 
s’installer ou ils voudront, Palaiologopoulos et Doukas resideront au Pantocrator ou dans un de ses 
metoques, au choix (1. 61-63, cf. aussi notre n° 11, 1. 55). 

Prosopographie. Sur le grand primicier Jean (1. 49) et son frere, le grand stratop6darque [Alexis] 
(1. 8, 15), cf. Introduction, p. 7-12. — Sur le protos Doroth^e (1. 49), atteste de 1384 a 1387, mort 
avant 1394, voir Prdtaton , p. 140 n° 67. — Sur I’higoumene de Lavra Euthyme (1. 49-50), connu 
entre 1384 et 1395, cf. Lavra IV, p. 47. — Galaktidn, higoumene de Vatopedi (1. 50), n’est pas 
connu ; il a accede a l’higoumenat apres mai 1369, date a laquelle un inedit de Vatopedi mentionne 
l’higoumene Ignace. — Kallinikos, higoumene d’lviron (1. 50-51), et Kallistos, higoumene 
d’Esphigmenou (1. 51), ne sont connus que par le present document (cf., sur le second, Esphigmenou , 
p. 31); notons toutefois qu’un Kallistos est eccl^siarque d’Esphigmenou en decembre 1370 
(Chilandar n° 153, 1. 37-38). — Damianos, higoumene de Ghilandar (1. 51), n’est pas atteste ailleurs 
dans cette fonction; voir, sur cette personne, V. Mo§in - M. Purkovic, Hilandavski igoumani 
srednjega veka, Skopje, 1940, p. 84-85; on pourrait se demander s’il ne s’agit pas de Damianos, qui 
etait ekklesiaslikos du monastere en janvier 1375 (Chilandar n° 156, 1. 50). — Sur Palaiologopoulos et 
Doukas (1. 55-56), cf. plus haut (Doukas — PLP n° 5680). 

Sur les biens du Pantocrator a Thasos mentionnes dans le present document, cf. Introduction, 
p. 36-39, 

L. 12, t&v ’AxatpeviS&v l7a.8pop.aL : cf. notre n° 6, qui fait etat d’attaques des Turcs contre 
Thasos, et les notes a ce document. 

L. 27, ^evoTa9eta : tombeaux des etrangers : cf, G, Dagron, «Ainsi rien n’echappera a la 
reglementation». Stat, Eglise, corporations, confreries : a propos des inhumations a Constantinople 
(iv e -x e s.), Hommes el richesses II, p. 169 et n. 77. Des «tombeaux des Valaques» (pvvjpeia 'twv 
BX^x wv ) mentionnes dans Lavra II, n° 90, 1. 66. 

L. 32, MtxXa : le nom parait slave, et l’on pourrait le rapprocher des formes MikleuS ’, Mikulica, 
equivalentes de Nicolas (Dani6i6, Rjednik, s.a.); notons que dans notre n° 11,1. 20-21, on trouve une. 
graphie differente, Muxy]Xa. 

L. 58, aSsXtpaxa ; sur Vadelphalon , pension viag^re assuree par un monastere, en echange de 
donations, a une personne qui n’etait pas obligatoirement moine, cf. Kutlumus n° 8, notes, et 
surtout Mirjana 2ivojinovi£, Adelfati u Vizantiji i srednjovekovnoj Srbiji, ZRV1 , 11, 1968, p. 241- 
270. Voir aussi, sur les adelphala au Mont Athos, Eadem, MonaSki adelfati na Svetoj Gori, Zbornik 
Filozofskog Fakulieta , 12/1, 1974, p. 291-303. 
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Ades mentionnes. 1) Ghrysobulle (1. 14 xpuaocicppaYEcrTOK; Xoyon;, 1. 44 xpucro6o6XAou<; X6you^) par 
lequel Thasos fut confiee au grand primicier, [mars 1357] : perdu ; cf. Introduction, p. 8, et notre 
n° 9, Acte mentionne, 2) Acte ( gramma , 1. 36) de Jean concernant ses hommes = peut-6tre l’acte 
auquel il est fait allusion dans notre n° 11 (cf. n° 11, Actes mentionnes, n° 3) : perdu. 

+ *0 p.(£v) 7tap6)v xatp 6 <; spyaa£(a£;) Ecndv, 6 ( 8 e) [xeXXcuv avTa7toSa>tTEto<;, xa 6sta St,Sa<Txouat Xoyta 
xal Tit (x(sv) 7tap6vTa, cSoTtep 6x too fAY)8evop elt ; to elvat TtapfaOTiaCav), oGx6 ^ E ’^ ™ i PX aTov XlJ 6|A(ev)a 
E7tav£pxovTat to |A 7 ] 8 ev, exelva 8e elatv H 2 ecttwto xal |i6vi(t«, tcc ■f)TOt(xaap.(lv)a Totp tov 0 (eo)v iyaTcficn 
x(al) xaT exetvov Serov 8uvaT(8v) TtoXtTeuopivotp. Toutou yip tv xal aikop exaTepcov elScup Saov ecttI to 
S tdtcpopov, IkecS-J) xa'c TtoXXoup olSa Stic twv xapovTOV toutcovI || 3 xat cp 0 etpo(A(£vc»v) exetvot xT7]<ra|Aevoup to 
alSta 4 ya 0 a x(a)Ta xoup ayaBoup 8o6Xoup exstvoup to up to TaXavTOV 47io8e8o)x6Tap (aeto Trpoo6v)X7)p, Seiv 
gyvcov dcvTi 7toXXcov, &v plot 0 (e 8 )p eTU|A7ra0cop sScoprjoraTO, |Atxpa Tt-|| 4 va x(al) xoXAou, sc xal (a^ tou 7tavT6p, 
axoSeovTO exeEvci) xc&Xiv avaBsTvat tcu 8 s 8 cux 6 ti • et yap xo~p etcc y?jp euspy^TOtp v6p.o(p) (ecttI) 7t(aT)ptxo? 
toCi? s 3 ttoBSvtop a|As£ 6 ecj 0 ai, TtoXXw ptaXXov e 8 ec tw xotvcji 850716x7) tcov a-|| B 7t<ivT(cov) xcipiv IxTtvSvat t^v 
8 uv«t(V), 8 ? x(al) to slvai tcocol xal to s 5 elvat 7 )(aTv exapEaaxo • o 3 to(p) xocyapouv xal 7)|Aap alp o! 8 e ||Aspscri 
xpE(jtaotv sv toT? [Appeal toutoip eyxaTaoT:f)cTap T0 ° wapSvToq icyet toc xaB’ 7 )|Aap etc'i to xP^^Tspov 

x(al) 8taxu-|| 9 6spva t^ aikou cptXav(0pco7c)£a x(al) x&pixt. ’Avtc^iov o 5 v icTroSouval tl tout(cov) &to 4 vt(cov) 
'Love, oux EU7topoO(A(Ev) • ou 8 e yiep Sn av(0po)7i:)EvY) 8 uvy) 0 eEt) cpiciip < 5 £C(ap) aTtoxterat Tic? ajAOtgiep t& rcavTa 
W p6(p) TO oujAcpspov 0LX0V0(A0UVXI 0 (e)cu • 8 |a(cop), E7tEL Tap tSv av(0p6)7t)cov Sta-IPO^ereip xal t(t)v) Ttpo(p) 
exeTvov eBvotav 4 x 8 tout(cov) x“paxx-r)pE^ eoQ( ac) XlysTac tcjv (Aixp(tov), ou88v 4 xstx 8 p el, xoXXa xat ttj? 
exeEvou (AeyaXet6T(r))T(o<;) XapBavovTsp &^ca, puxpa riva xal -njc; av(6po)x)EvY)c; (AtxpoxpExe[(a(;) 4 xo 8 o£y)|a(ev) 
& 5 ia, eE<; exESec^cv SyjXaS-^ x(al) (a 6 -|| 8 vt)v ty)p xEctteok; xal euvo£{a<;) xp8(?) 0 (e 8 )v exocpeEXo(a(ev) 
3 cv( 0 pti)x)oi. ’Exec 8 (t)) toEvuv xp8 xP 6vwv ™XXcov, eti xept6vxo<; xou (AaxapccoxitTou /(aou/ exeEvou 
auTaSlXcpou XEptcpavEoritTOu pteyaXcu aTpaToxeSdcpxou, |aov(y)v) a[Acp6Tepot t£> navTOxpixopt X(pcot)G 
x(a)T(ic) ||» t 8 XEptcpavEtJTaTOv xal Xa(Axp6r(a)T(ov) &ycov 8po(<;) x(8v) "ABco ex ( 3 < 40 pwv auTtov (kvciyeEpa^Ev), 
exeEvou te Ecp’ t 8 ?rjv 8x(AETp7)oavro<; (a 6 vo? olMc, XEpiXeicpBek t 8 Xecx 6 (a(ev) 6 v te t^? TeXe[(ac) 

4 vExXy)pcoaa icvaxTEaetop, xXetciTa te xal xicXXioTa xt^-|| 10 |a*'™ * al 7tp4y|A(a)T(a) 8v 8cacp6poi<; t 6 xoi<; xal 
xaT auT 3 89 ) t 8 "Ayiov "Opofe) xpo(rxupcucj(ap), ouvEpyoi (A^xpc tou vuv tiaov xp8(<;) -r?)v v)|iET£p{av) Spx e Tai 
xpo6u(At(av) xal 8uvap.iv olxe£(an;) to"? e^ 68 oii; xal avaX<!)(Aaai, vuv xpo(p) t 8 teXo? 6p<ov ^ 8 y) tou plou || xl 
xal t 8 tou BavaTou Scop(ov) 8e8otx(c^p), ola xal « 3 t 8 <; icv( 0 pcox)o^ &v xal Tfj cpuatxf) tpBopa 6 xoxe£(a(ev)o( ! ;), 
(Aeptx(V) 7te(pl) t(c 5 v) xaT s(AauT8v 8 l 4 to^v eB 6 Xco xocrjcraoBat, cup av (x-J) t 8 TeXo(p) xpocpBaa(av) 
xaT7)y6poup imarfiay, xoXX(o8p) pa 0 u(AE(av) eyxaXouvT(ap) x(al) 6Xty«-|| 12 pE(av) twv xaB’ Vap. T> 
0 eo 9 po 6 py)TOV TauTfjvl x(al) 7tEpiepav7) v^aov t^v 0 aoov elp 8aov SuoTUxl(ap) x(al) cpBop(ap) xavTEX(oup) cup 
etx(Etv) 6 xp6vo(p) x(at) tcuv xpay(A( 4 )T(cuv) at (AETaSoXat xal a£ ouvexei? Ttuv ’Axatp-evtScov exiSpop-al 
xaTOVT^erat in oty)o(av) &xaoiv ecttI || 13 cpavep(6v)- 3 x 6 aov ( 8 e) 7)YO)vw4(A'C)v auT8p x6votp ISEotp, Saxav(atp) 
xXeEaT(aip) x(al) &vaXtu(Aaot xp8(p) to xP'OOtStep^v) exavayay(etv) x(al) elp olav vuv opaTOt t)]v t 4 £iv 
[AET axoLYjaap t 3 x(al) xaTiicJTaaiv XeXt) 0 e twv 4 x 4 vt(wv) ouSsva • xpiTEpov yap || 14 0 e£otp xal xpot7xuvif)T0tp 
XpuaocjcppayEcTTotp X6yotp EXtxoprjyV“VT0p x(al) exi6pa6etiaavTop Ta6 T Y)v tou xpaTatou xal ayEou (aou 
aiBevrou x(al) ^aaiXecup, vuv uaTepov auTY)v o 5 tco xaTaxeerouo(av) x(at) xp8(p) auxo t 8 x 6 tou P (ov) (clip) 
elx(etv) tou "A8ou xaT7)VT7)-|| 15 xut(av), tou (Aaxaptou |aou exeEvou auTaSeXcpou Sy)Xov 6 ti t}jv tou ( 3 £ou (Aotp(av) 
■<peu avaxX^jcravTO?, 4vsXa66(A7)v t 8 t^ tou X(ptaTo)u (aou x^ptTi x(al) avsxTY)cr&|AY)v 8aov ^v 8uvaT8v x6xotp 
x(al) 4 vaXco|Aacit xXeEcjtoip, x(al) elp olav vuv opaTat [aetexo tyjoa [avjv tbpat-|| 16 6-n)Ta. AsiXtoiv toEvuv p. 4 ) elp 
rJ)v xpoTsp(av) 8 xav 6 X 0 y) cpBopav |ast 4 tt)v e|at)v 4 xo 6 £cuctiv, (AaXtoTa v) avixTiffi? aOrc) f)v xspl t 3 v 
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Xey6(j.(ev)ov MapptapsoXipi(£v)a 7teTtot7]xa, 6 mipyos SyjXaS^ x(ai) t4 tppoiipiov x(ai) ■}] Ttepi aura euayi)s ycbpa 
Sen) xai oI(a) (earl), II 17 xai YVto<HfJ.a X <ov efc olov itv TtEpiXet^Gely] Ttp6(roTt(ov) 8uvax(ov) tva, el xai p^ 7cp6(<;) 
toc PeXrwTa wap’ Ixeivou emSolr), aXXa x4tv pi-i) np4(s) xa X e£pco veuctoi paGupiia t6 xai oXiyeopiq:, teXos 
Tta<r(av) pi(6v) e3pov av(0pcoTt)iv»)v leryuv si? tout’ aTto86ou<j(av), eTtei 068 ’ aux4(s) || 18 Sv y)8uvt]0t]v aux6 
SiarcpaijacrOai ei pi.'T) 0eia xis auv7]py7)<T£ aupipiaxia x6 x(ai) fair}) • eSpov (86) tov ici X up(oT(a)T(av) 7 rivT(<ov) 
x(al) d)v 6£oua£(av) tou oii^avTo; fyavTa x(upio)v x(al) 0(e4)v rjpioov x(«l) a(&mj)pa t4v IlavToxpaTopa 
(j.6vov etc , touto * 7 rap(i(xiXXov d)v Suvaptv eyovxa • || 19 auxos yap *(ai) tov Tjpiixepov yiyvaxrxet axoTt(6v), 
oc&tAs x(ai) (i6vo? Suvaxat <ppoup(eiv) x(ai) Siaxaxlxeiv touto x(ai) ETuaxErtTEtrOai, aux6s x(al) x (a)x(a) xas 


V)[i.ETep(asJ eXroSas TE x(aij suxa? np6(s) x(r)v) xwv (JeXxiaTMv emSomv focavx’ ETtavayiyaiev Scv. ’Avaxi 0 T)pi.i 
to£vuv 8Xt) || 20 SiaOsoec xai yvc^T) xai ^xh xai xapSia 7tp6(s) -ri)v eip7]p(6v7)v) (re6aapii(av) piovftv) tou 
IlavToxp&rapoO;), TtpSxepov p(ev) 8v ex ^Opcov iv^ysipa 0eTov va(6v) in ’ 6v6piaxi tou xipiiou 6v86£au 
7 cpo<p(^)Tou Ttpo8p6pi(au) x(ai) Peomerrou ’I(o(av)vou, eTCEixa tov Ttupyov aux6v xai to || 21 Ttepi auTOV <pp 0 6piov 
&x:av flex* ye tov ev auxcp o’ixt)|x(i&)t(cov) x(ai) to4vt(cov) xwv 8ixa£(cuv) x(ai) Ttpovopii(aiv), x6v Xipiiva 8; 
utcoxAtco tou toio6x(ou) eori Tnipyou Ttepicupiap^lvHs), x(ai) Saov &v etc to 6?% TtpoaOeivai 8uv7]0e£7]v -rij 
tou X(picTTo)u xapiTi Ttjj toiouto 7tspiopt(T(x<p, || 22 ri)v Ttepi xa xoiauxa eiiayeoT^v x«p(av) {tTtaa(av) x(ai) 
tV aiT7 l? SiYjxoua(av) yrjv 0 Ttepy 6 v te x(al) x*pmt(m) piiypt tou xa 0 iqx(a)To(s) tou Xeyo|i(6v)ou 
npoaoTeiou, fc i , xaxaypa^ oyei oCtos ■ ini t% npA(«) &pxxov tou mSpyou ax£XX(as) tou X l( i(^v)o(?) x(at) 
TOU exeToe 7tX7)o£ov ¥ p^-|| 28 aT0 S hi 684 S ap^Tepa p(6v) /av/E PX opL(£v) W ^ouffa t4v tou 'Ayiou TecpyCiou) 
va ( 4 v) S^ia (Se) t6 p.6y(a) xwpA<piov • aup.TtepLXapg.ivoua-a youv t4v tou 'Ayiou recopy(iou) va( 4 v) 8v 
eip^xa^ev) Ivt6 « toG TOpwpi^oKtvJou, av£p X eTaL e£ ; t<x Bpa x <i8 t a o6to Ttapi tov facix«pt(«v) Xey6p(ev)a- 
M youv || 24 tov towGt(cov) Bpaxa8£((ov) Tep.vouoa to IlaXai6xaaTpov xaxavTa sis t4 Xey6(i.(ev)ov M6y(a) 
BpAxo(s), £v 0 a ana p.( 4 v) tov apioTepSv ^epoiv x(a)T(a)6aive t 684 s ini tou ’Enivco Kiorpou, fcgii ( 84 ) gvi 
ip.TT6X l0 v evt4s tou 7 tEp l opi?o ( i( 6 v)ou tou MeXaxpivou x(ai) tou KovToxepT) • Su6vtl youv II 28 xax’ auTyjv -ri)v 
68 ( 4 v) x(ai) eiovTi p( 4 v) ti nep l op l ?6 ( j.(ev)a, iptaTepi ( 84 ) xa 6 TtoxpaTY) 06 vT(a), SiaS^erai 6 ’Ay(tos) 
Siaivio(s), 4 v 0 a fc&i ,x(6v) xeixat p.VT)(isi(ov) |^appi pi v(ov) Ijpwu /(<v)/, ap^xepi (86) rt^xpa^ ^ipatoa 
(leyiXai, Siepxerai xax’ audjv ri)v 68(ov) T^)v 7t6xp(av) xou Xicoxou ||» x^v peyo-Xviv &vepxop.6v<u 8e?i£, EV 0 a 
x(ai)^ Pptiai? loxiv G8axo(s) OaufW), xaxavxa els xoGs 860 i(x TO Xwv(as) xoGs (J.eydiX(ous) p6oov to6t(<ov) 
aviouoa ^ xoia^xr) 6865, cLv t4v p( 4 v) apiarepck a 4 x 6 s TtapuTtexp^aa ptlxpis &v x(ai) Ttepi 6xe£vou 
auv laoxE^wpai, 6 || 27 86 8e^a xai Ttp 4 s Suapas 6vt4s tou Tteptop t ^o(x(6v)ou eoxiv, avepxexaL npi(s) to 
SEVOT a(peta, 8U«n x6 (irti xauxa fuax6nouX(ov), Siagaivet x^v xo6[x6av, x(ai) xaxavxa eis d|v x% 
ll 0 Ta(xi(as) 686v, iv^pyExa^ eis xa ScS^poxauaia 6a,aa auxi 86?i& x(ai) 6vx6s || 28 xou TtepLop^o^ou, 
xaxavxa eis toGs Ttp6no8as tou fiouvou, xXivet Se^i TtXay^^ouoa, 6a (86) Apiowpi x 4 v ( 3 ouv( 6 v), x(ai) 
ououoa x(a)x(a) x 4 PpA X o(s) TtX^^et xf) peyiX(' 0 ) [^vj Tt6xpa ^ U x(a)x(a) x6 &xpov xou ^TteXoivo(s) 
xou « S to npofcxe.ov, nepiXa(i6avouaa x^v PpGa.v || 29 xoG xo.oGxou xa 0 i<T[x(a)xo(s) ptexa tov 6xeTae 
a|XTceX6v((ov) anAvx( W v), X£ opa<p6( £ ov), 6n ( upo ? 6p(cov) S6v8p(cov), xou Xt,vou x(«i) tov 6v «4to 8 t xai(H 
aTcavx(tov) • TtEp^ 0 ouTO youv x 4 t 01 outov &n(av) xiOtapta, x(a)x(a)6aivE t M xou pEy(i)X(ou) Xixxou, 6 v 0 a 
Tt6xpa t W 4 X« «m p*^ 8G0, x(at) x«-||*Wa e£; T 6v noTapt(8v) tov 68poptuXciv( £ ov) xax’ aux 4 v », x6v 
ETC vco u po^u wva, x(od) au^TCEpaa^gAvoutra auxiv t6v etc^vco uSpofxuXcov(a), xX£vet x(a)T((Jc) to 
^pioxep( v) (i po(s) xaxEp X opi(ev)o) xax’ aixois 8^) xo6s TtpGnoSas twv 6xeit7e ( 3 ouv£v, x(ai) 8iax6pvou(Ta xov 

l6v(avl ( sJ~ aV T ' *T t'-f ™ V T T 6t(< ° V) P ° Uv( “ v) *“ te PXV(ev)ov, la ip^xepa xax^vxi x(6v) 
TtXaxivi ) TT S t! * eiT a ^ 6 AV7 JP ts ‘ E: ( 0V ) (AapH-iptvov • Siaxlttroutra 8’ a30i S ' x6v pieyav ^uaxa x&v 
1132 ,(s ^ |J ’ 6V /< ^ la T ° 7t *P w P< 6 l 4 {sv)ov ipuTTEpa (86) xas 8uo Ttlxp(as) piOpiai(as) piaxayt s- 

otxu as , xaxep X opi(ev)o) (86) 6a Se&i n(6v) x(ai) evxis xou Ttepiopiopiou x6 xou MixXa apiTtlXtv, xlpivoutra 
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(84) tov pey(av) ptiaxa t% € Ayl(a?) Mapfvfo) &pot(wc) x(al) ttjv 68(ov) t}jv ayooa(av) st? t4 KaT&pTLOv, 
xaTavTa elc; X[0(cov) p4y(av) arcop( 6 v), o3 7 upoi 6 vTt pixp(ov) 8 poq ecm p4y(ac;) x(ai) pertSc TaoTa eTepofc), el< 
ofx; || 33 eyey 6 vetarav peT* a££v 7 ]c; axaupot * SteXSouara yoov to 7 cepLopL£ 6 p(ev)ov & 7 e(av) t6 <3l7t& too mSpyoo x(al) 
too Xt[x(£v)o(^) ap£&p(ev)ov, TeXeoTa a30i£; d<; tov alyLaX(ov) x(a)T(a) t('J)v) TO 7 eo 0 ecr£(av) twv /K/Xt 6 av£(cov), 
ev ole; it jtl kXy]ct£ov too alyLaXoo exxX^artoc 7 caXai<it, pv 7 ]peL(ov) p4y(a) papp&pLVov x(al) ap 7 eeX(Lov) 4vt4<; || 34 
too rcspLo pLorpoo t4 Xey 6 p(ev)ov TOO MmXuXT] ■ x(al) r\ p4v x(a)T(a)ypa<p-?) afiTT], too te *n;opy(oo) 8t]Xov(6)t(l), 
TYjq x^p( ai 0 *( a 0 ttJc; etp 7 ]pi(ev 7 ]^) TO 7 to 0 ecj£(a^). ’'Etl (84) 7 cpo(ff)acpLep& zi<; t^v elp 7 ]p(ev 7 ]v) pov(y]v) ev Tfj 
TOTro0ear£a t% Kax(%) 'P&xecoc;, eIq to x^plov T0 ^ rioTapoo eXat(a^) a, Staxoar^ac;), a)arauT(co^) x(al) vacal 
|| 35 apoy8aX4(ac;), ev rfj TO 7 eo 0 ecr£qc Tfj ootco Xeyop(ev) 7 ] too 0eoX6y(oo) t& /t e/ rraXaux ^.copticpuoc tcov 
KotXaSLvdcS(cov) <xal> too IWoo, opoo o 7 ]\ ’Ereel (84) avcoT4pco epv7]a07]V &tl 8 wfcTa!fc sotl pept,x$] i] 
TOtpoucra o7e60earLc; tcov xaT* epaoT( 6 v), X4yco x(al) SiaT&TTopaL t ; va t<x rraiSla 00^ || 36 t4 7 tp&(<;) aoTooc; poo 
yp&ppa xal prjpa TOXpa 87 ]XoL, oOc; av40pe^a xal exo 7 t£aarav reoXXa xal crov48papov xal aoWfpyqarav Y]fuv 6 arov 
9jv SovaT^v xal ecp<jtV 7 ]cr(av) 7 uar 6 TaTo£ te opoo x(al) eovoiiarTaTOL 7rp6(^) 7]p,(a^), 7epo04p(ev)oE, reoXX&xu; x(at.) 
auT(Jt^ 4v 8 iacp 6 poL£ xlvSovolc; toc<; 4ocot(cov) || 37 i^ox^;, SiaTTjpcovTat txStevdxXTjTOt, aSLf&creierTot., eXeoOepoi x(ai.) 
&x(a)r(a) 8 otiXcoTOL 6ltz6 toxvt6^ poo Tcpoarc!b 7 roo oroyyevLXoo Te x(al) (kXXoTploo, txXXa 8 *}) x(al) kn aoToo too 
elp 7 ]p( 4 v)oo povaarT 7 ]p(£ou) poo, 06 povov a^Tol x(al) ol 7raT8ec; aor(cov), aXXtk x(al) ot ^yxovot, x(al) 7raara 
4<p* yeveA ’ etoiS^) || 38 (84) «ot 6 ^ IpaOTOV ave04pY]v Tcp toiootco povaarT7]p(£co) x(al) tV 7]peT£p(av) 
^ox(t]v), elai (84) oStol x(at) 7 tat 8 £a poo x(al) aSeXcpot poo x(al) t^^ 7 ]peT4p(a^) coarTrep eep7]V 
xal pooXopat Uva (&ar) 7 rep 4v poo ^crav ix^P ta, ' c ' 01, epoo o{St<w xat peTa 0(fcvaTOV * x{al) excel aoTi^ 

el^ t^]v etp7]p(4v7]v) 3cxoop-|| 3 & 6£^co pov(v]v) x(al) 7r(aTe)pa exT7]arApY]v x(al) av^ 8 oxov tov x( 6 pto)v x(al) 0(eo)v 
x(al) ar((OT^)pa ^jpaiv *I( 7 ]aoo)v X(pLorTo)v tov IlavToxpATOpa, (&ar) 7 cep ev xfj 7 rapo 6 (XY) l^wfj obT(o^) &ari x(at) 
peTa t^jv ep^v t&v 4v04v8e dt 7 raXXay))v avaTe0etp(4v)m &07cep x(al) Tcpoaav7]pT7]p(4v)ot, aoT 6 ) tw 
I lavToxpdcTOpL *I(y]aro)o x(al) t^ xar || 40 aoTov eipY]p( 4 v) 7 ] pov®, aoTol p(4v) ^pi(0 aoT(V) 

7 c£crTtv xal < 5 ty& 7 t(Tr]v) elXtxptVT], oo X 6 yco 7 rapotx£(ac;) t) 8 ooXe£(aq) Tt,v 8 q, aXXa paXX(ov)*eXeo0ep£(a<;) x(al) t9\<; 
Sova^ 7 cept 0 AXv(je 6 )^. *Av p^vtoi peTa t(*>]v) 4p(^jv) a 7 co 6 £coariv t) tcov olxel(cov) Tfe t) tcov aXXoTplcov x 6 pco(q) 
too t6tcoo xaTaarTaq || 41 47r-#]peLav TOOTOtq e7rayAyot Ttva 7 ) 8tev6xX7]ortv J t 6 p(4v) povaarTY]pLov (J>?) oixeloo^ 
6 cpe(Xet Totkooc; 7 repL 0 iX 7 reLV t4 xal avTt-Xap6AveCT0(at), aoTol (84) x^Xlv arovepy(eTv) x(al) aovTp^xeiv et^ ta 
too povaarT/jp(£oo) X^P^ gp(t]v) x(al) too IlavToxp^Topo^), el^ 8 v ave04p7)v aoToo^. || 42 El (84) tl<; 
to6t(cov) pooX7]0e£7] 7 ) iXXaxoo peTOLx^araL 7 ] 4v0a ^ooXolto a7ceX0(etv), 454arTCO aoTcjj t6v re &pTceX6)v(a) 1 t6 
6 gttc£tlov x(al) &XXo ei tl ei^ t4v 7 cap 6 vTa too povaorT 7 ]p(too) t 6 xov exTTjaaTO 8 La 7 Cpacyap(ev)co a 7 reX 0 (etv), p^ 
4 xovto^ &8eiav tlvo^ tcov too povaarT7]p(£oo) xcoXoarat ^ 8La-|| 43 arertTaL xaT^ tl t&v tolo4t(cov) * -tX(^v) 
6cpe£XooarL, x^tv te evTao0a &cn x&v Te aXXaxoo, pv.7]pove6ovTeq tcov evTao0a 8iaTpL0cov x(al) t^ ay^7c(7]0 
x(al) eop(ev)et(a^) fy; ev tc») 7 rap 6 vTL 7 rp 6 (^) toot(oo^) eTce 8 eL^ap 7 ]V vacal co^ xolvo(^) ^(aT^p x(al) <5t8eXcp6(q), 
pepv7]Gr0(ai) x(al) t% 7]peT4p(a^) +oxt]<; || 44 Sarov epxsTat d<; T^v Tcpoatpeoriv aoroov xal tt]v eoap4arT7]GTLV. El 
84 tl^ TaoTa TtAvTa 04p(ev)o(^) reap’ oo8(4v), tcov ^jpeTep(cov) X4yco if) tcov aXXoTp£(wv), pooXT'jOeCT] p(4v) 
axopcoarat 0e£oo^ x(al) 7rpoarxov7]Too^ xP uaro ®°^(^ ou 0 ^yoo^ 8l’ &v y]pLV 7] napoocra eoay^ V7}ao^ rrapa tcov 
|| 4e xpaTLGTTCov poo x(al) ay£(cov) ao0evTCOV xal paartXe(cov) 46pa6e607], tcov (84) *?)peTep(cov) (5LXoy7]ar(a^) 
8iaTayp(a)T(cov) ToXp7]oreL(ev) *5] tcov too povaarT7]p(loo) toloot(oov) 8LXa£(cov) a7CoarTep7]oraL t 6 olovoov i) 
47rr]peL<kv TLva 7 rpocrayay(etv) aoTq) nepl r))v too elpv]p(4v)oo vaoo too Ilpo8p6poo, too rropyoo, || 46 too 
( ppooploo, too Xip(4v)o(q), t r\(; X^p( a 0 x ( a 0 T0 ^ Tcpoorxopco04vTO^ aprlto^ aoT<j> t6tt:oo 8LaxaTOx(V)) ^ 
eip7]p4v(oo^) tx8eX<poo^ xal TeaiSla poo ^ evoxX^arat ^ xardc Tt SLaaeurat. aoToo^, 8 tocooto(^), x&v oxoio^ xal 
9), 47eLor7etltoraLTo p(4v) 7ep4(^) 4aoT(6v) || 47 toc^ ipa^ tcov tlt)' 0eo(p6pcov rr(aT4)poov xal t&v 8irc’ alwvo(?) ay£cov, 
p^ toxt] (84) eX4oo^ ev Tfj cpo6epql rjpepa TT); xp£ar(eco^), xa0’ ^v p4XXop(ev) TcAvTe^ yopvol x(al) 
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T£Tpax , r)M<7fx(6v)cH 7iapaaT^crecT0(ai) Tcp P^|a(oc)ti tou X(piffTo)u X6yov a7Co8d>crovTE? evxau0a 7te7tX7)fXfjte- 
|| 4B X 7 )xap.(ev). rf O0(ev) x(al) tA Ttap(ov) yeyovo? ypAfxpia e7te8607) xfj woXXAxu; SiaX7)cp0e£cr T ] aeSaeyfjLla fxovfj tou 
x(up£o)u x(al) @(eo)u x(al) a(o>T7j)p(o)? Tjfx&v ’I(t)cto)G X(picrro)u toC riavTOxpaTopo(c;) etc; aa<p£Xet(av), p. 7 )vi 
AuyoGcrrco a 7 ) (tvSixT[,ci>v)oe; 

|| 49 + '0 SouXo(?) tou xpaTaiou xou ay£ou TjfxoW ottj0(ev)T(ou) x(al) (3aenX(£to<;) ’Ito(dtv)v(v)^) 6 fiiy(a?) 
7tpifjtoxupio(?) 

+ *0 7 Tp£OTo{^) twv ev Tto 'Ay(tcu) "Opsi e7s(6acrfx£tov) fxov(fiv) AwpoOso? £epo(p,6v)ax(o?) 

+ ‘0 xa07)youpi(svoc;) tt)? e7e6a<Tfx£(a?) paaiX(ix7jc;) (jLey(A)X(>)?) xal || 50 Eepa? Aaup(a?) Eu0ufjuo(?) 
£epo(p,6v)ax(o?) 

+ *0 xa07]youpi(ev)o(?) ttj? ocr(£ac;) x(at) tepa? pacytXfixTj?) (Aovpj?) tou BaT07te5(£ou) PaXaxTtcov 
iepo(pt6v)ax(oc;) 

+ '0 xa07)you(Jt(ev)o((;) ttj? (7e(6a<Tfx£a?) x(at) Eepa? pacriX(ix7j?) ptov(%) twv ’ISVjpcov KaXX£vixo(c;) || 51 
Eepo(fx6v)ax(oq) 

+ '0 xa07)youfx(ev)o(?) Tvj? C7e(6acjfx£a?) 6a<jiX(ix$)?) fxovft?) tou ’Etj<pLyfx(ev)ou K£XXlc 7 to((;) 
£epo(fx6v)ax(o?) x(od) 7tv(eufxaT)tx6c; 

+ f 0 xa07]youp(ev)o(c;) tt)? Espa? xal (3aaiX(tx7j<;) fxov^?) tou XeXavTaptou AapuocvA? £epo(pL6v)ax(oc;) 

|| 52 Alyco x(at) touto, OTtep pe P £Xa0(ev) x(a)T(oc)ypacp7jvai evt6(?), || 54 fvot, e&v ex twv Suo ptou w(ai)- 
|| 55 S£cov, tou naXat,oXoyo-|| 5e 7r:ouX(ou) x(ai) tou Aouxa, 7repi-|| 67 Xetcp0v) ev x(ou) toc S6o, || 58 e^ fx(sv) t a 
aSeX(p^T(a) <5arep || 5fi fxeXXa) TcotfjasLV el? 7up6cr<o7T:(ov) P auT<ov, axoufx6£^Yj (Se) x(al) sE? || 61 to fAovaad)p(iov) 
^ ei? Ttov |[ 62 pieTox£(o)v) tou fxovaaT7]p(£ou), ol-|| 63 ov §6£[ot xaX(ov) Tcp6(t?) ava 7 i:au-|| 64 cuv ccGtou <a>ote 
x(a)t(a)piveiv. 


L. 1 cf. Jn 6,27 || ]. 3 exe£vou<; : -el- post corr, supra -et- j| cf. Matth. 25,20-23 || 1. 13 [iCTawodJoa? : lege 
p,eTE7ro£v)CTa I) i. 14 t 6 ntaxupov TOU "ASou : cf. Prov. 9, 18 || 1, 16 AvAxtuti? : -i 1 - post corr. supra - 7 )- || 1. 18 lege 0e£a || 
1, 19 warn : A- post corr. supra s- || 1. 28 tou 4 : t- post corr. supra 7 t- || 1. 36 ciuvi£Spap,ov : o- post corr. || 1. 45 
eEpyjpivou : -p- fortasse post corr. || 1. 47 tu^t) : oi scriptum supra - 7 ) lege tGyoi II cf. Hebr . 4,13 || 1. 49 lege 

•JTptpLpLtXTQptO?. 
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ii. ACTE DU PATRIARCHE NIL 


aiyiXXuoSes ypapp a 0 - 33-34, 58) 


mai, indiction 9 
a.m. 6894 (1386) 


Le patriarche Nil confirme les dispositions testamentaires prises par le grand privnicier Jean. 

Le texte. — A) Original (archives du Pantocrator, n" 4u). Parchemin blanchs, 460 X 360 mm. 
Plusieurs plis horizontaux peu marques (rouleau aplati). Assez bonne conservation ; quelques petits 
trous, qui n’affectent gu£re le texte; seul le bas du document est vraiment endommage : des trous 
d’usure ont fait disparaitre une partie de la signature de Nil (la comparaison de la photographic 
Millet avec celle prise en 1973 montre que le document s’est deteriore depuis le debut du xx f siecle), 
ce qui subsiste de cette signature est efface a plusieurs endroits. Encre ocre fonce pour le texte, par 
endroits p&lie, marron pour la signature. Iota souscrit, 1. 52. — Sceau de plomb (vu sur place) 
attache au document par un cordon bleu ; a Pavers : la Vierge avec le Christ en medaillon ; au revers 
+ NEI|AOCEAEQ©Y ; NeTXos eX£to 0(eo)u. — Au verso , notices (lues sur place) : 1) ’Erci vfaou 
0&aou. 2) Ttjs ®&CTou. — Album : pi. XII. 

B) Copie ancienne (archives du Pantocrator, n° 5u). Parchemin, 735 X 364 mm. Tres bonne 
conservation. Encre noire. Croix de saint Andre au-dessus du pr6nom Itoawjqq (1. 2), tilde en dessous 
du mot auTOxp&ropoq (1. 42). La copie est fidele ; le scribe a commis quelques erreurs insignifiantes (cf. 
apparat). La signature du patriarche n’a pas ete repartee sur la copie, peut-£tre parce que 
Vinlitulalio , identique, a ete recopi6e (cf. pour un cas analogue Darrouz.es, Begestes, p. 332), ou bien 
parce qu’elle etait deja abimee a l’6poque. — Au verso , notices (lues sur place) : 1) Tt)? 0&ctou. 2) Aloc 
©<£ctou, 3) XLytAXuIiSeq t?j<; ©^ctou. 

Editions : Ged£6n, Ekkl A/., 19, 1899, p. 164-166; Pantocrator n° VII. 

Nous editons l’original, sans tenir compte des editions precedentes, en signalant en apparat les 
principales divergences de la copie (B). 

Bibtiographie : Darrouzes, Begestes , n° 2800; Medvedev dans Viz, Vrern ., 32, 1971, p.226 

n° 7. 

Analyse. — Inliiulcttio du patriarche de Constantinople Nil (1. 1). Le grand primicier Jean, 
gambros de l’empereur [Jean V] et fils spirituel bien aim£ du [patriarche], a fait plusieurs donations 
au monastere imperial et patriarcal du Christ Sauveur Pantocrator, qu’il a construit depuis les 
fondations k l’Athos, pour la prosperity de l’eglise et le soutien de ses moines (1. 2-4); il a [en outre] 
offert au monastere, dans l'ile de Thasos, l’eglise de Saint-Jean-Prodrome, qu’il a 6difiee, la tour 
qu’il a construite, Tenceinte (phrourion) qui l’entoure avec les maisons a l’interieur et tous leurs 
droits, le port au-dessous de la tour compris dans [1’enceinte], le territoire alentour et la terre 
voisine, arable et en friche, jusqu’au kathisma dit Proasteion ; a Kake Rachis, 200 oliviers et des 
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amandiers dans le village tou Potamou, et les champs en friche des KoiladeinadSs et de Gianos au 
lieu-dit tou Theologou, en tout 78 [modioi]; en apportant en don ces [biens] au monastere, il les a 
consacres a Dieu, dune fagon digne de l’amour qu’il nourrit pour lui, qui a protege sa vie et lui a 
donne la prosperity (1, 4-11). II a etabli un acte, ou il a exprime sa volontS concernant [ces biens], 
comme s’il allait mourir, acte qu’il a appele aphierdsis et paradosis a Dieu; cet acte comprend 
diverses clauses detaillees. Pour resumer, il y est d’abord indique la delimitation de la terre; y sont 
mentionnSs : 1 echelle du port au Nord de la tour, 1’eglise de [Saint]-Georges, Brachadia, le lieu-dit 
Mega Brachos, Saint-Sisinnios, le rocher de Chidtes, deux vignobles —• le grand primicier s’est 
reserve de disposer de 1’un, l’autre, a l’Ouest, est compris dans la delimitation —, les xenolapheia, la 
route de Potamia, Siderokapseia, le ruisseau des moulins a eau, la vigne de Mykelas, le lieu-dit 
Klibania, une ancienne eglise pres de la mer, la vigne de Mpileles (1. 11-22). Ensuite, [le grand 
primicier] prend des dispositions concernant ses hommes (anthrdpoi) a [Thasos], qu’il appelle [ses] 
enfants, qui l’ont beaucoup aids en exposant dangereusement leur vie : [il stipule] qu’eux-mSmes et 
leurs descendants seront libres a l’Sgard de toute personne, parente [de Jean] ou etrangSre, et de son 
monastere; qu’ils soient tous consacres au monastere du Pantocrator; qu’ils aient pour [le 
monastere] la m£me fidelite et la meme affection qu’ils montrent pour leur seigneur le grand 
primicier, le monast&re devant, dans la mesure du possible, les secourir et les defendre comme ses 


propres enfants; si, apr&s la mort du [grand primicier], ils sont inquietes par celui qui assumera le 
gouvernement de Tile — que ce soit un parent du [grand primicier] ou un etranger — et qu’ils 
veuillent partir de [Thasos], qu’il leur soit permis de vendre les vignes, les maisons et tout ce qu’ils 
[y] auront acquis; que chacun d’entre eux fournisse annuellement au monastere, 6 titre de taxe et en 
temoignage de soumission, deux ducats par stremma de vigne pour la cire de l’eglise, comme il est dit 
dans un autre acte du grand primicier, qui a ete lui aussi prSsente au [patriarche]; pour le reste, 
qu’ils soient libres, qu’on ne leur reclame rien, et qu’ils conservent l’affection et la soumission dues 
au monastere (1. 22-32). Le [patriarche], ayant accepte toutes ces [dispositions], agreables 4 Dieu et 
utiles aux [moines] du [Pantocrator] — ceux qui y sont maintenant et ceux qui leur succederont —, 
et souhaitant qu’elles soient sdres et confirmees, delivre le present acte, en vertu duquel cette 
donation et cette consecration a Dieu seront 4 I’avenir intangibles, et le monastere du Pantocrator 
possedera tous [les biens] qui lui ont etS donnSs par le grand primicier; le [patriarche] les a ici 
dSsignes brievement (&< b ojcfoum * sptT pacp%), ma is dans l’acte [du donateur] ils sont decrits en 
detail; [les moines] auront la faculty de louer (fcAWvai) cette terre, de la faire labourer et 
ensemencer; .Is en percevront les revenus (tA? fctw ap*la« xal t* elooWjiuna), ainsi que ceux de tous 
es autres biens (klemala) qui leur ont ete cedes, en y effectual, en tant que proprietaires, [les 
ravaux] qui leur seront utiles ; personne n’aura le droit d’enlever quoi que ce soit des [biens] cedes, 
que e grand primicier a retablis (ouv«r^«wtTo) avec beaucoup de peines, d’habilete et de vaillance, 
s etant expose lui-m6me [aux perils] de la guerre depuis qu’il a re S u l’ile [de Thasos] par chrysobulle 
de 1 empereur [Jean V] pour la liWrer des inf.deles qui 1’avaient reduite en esclavage-l’ile souffrait 
Lalors] beaucoup, ce que savent les gens du voisinage et les voyageurs; personne, que ce soit un des 
parents du [grand primicier] ou un Stranger, n’aura le droit de s’emparer de ces biens; le grand 
primicier a en effet requ le droit de les laisser a qui il veut, sa decision devant Stre respectee; et 
puisqu il a offert ces [biens] a Dieu, qui l’a aide a les acquSrir, cette [dScision] merite non seulement 
d Mre acceptse et louee, mais aussi d’etre observee, pour que ces [dispositions concernant ces biens] 
emeuren intangibles. Ceux qui lui succederont dans file apres sa mort auront autorite sur tout le 
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reste, comme l’exige l’fitat (&<; 6 8y)p6(no<; &7EaiTSL X6yoO, mais se tiendront eloignes de cette terre 
delimitee, avec ses hommes et biens, ainsi que des autres biens sis en divers endroits, qui ont ete eux 
aussi offerts audit monastere, car leur maitre les a consacres a Dieu pour le salut de son &me (1. 32- 
48). Et pour que personne, en raison d’une mauvaise inclination et detentions malveillantes, ne 
lese lesdits [biens], ne leur retire quoi que ce soit et ne s’expose au ch^timent divin que les saints 
canons prevoient contre les sacrileges, le [patriarche] prononce f excommunication [du contreve- 
nant], suivant les saints dogmes de I’Eglise de Dieu, Gelui done qui s’emparera avidement et 
injustement des [biens] qui ont et6 consacres [au monastere] restera sans pardon dans [cette vie] 
pour son injustice et son sacrilege, et dans la vie future sera puni de supplices insupportables (1. 48- 
52). 

L’acte du grand primicier qui a ete presente au [patriarche] comportait en t6te (&vo>0ev ev t to 
(jieTdb 7 C 6 )) ceci, que Ton avait oublie d’ecrire dans le texte : si fun de ses deux hommes (paidia), 
Palaiologopoulos et Doukas, [lui] survit — ou bien les deux —, qu’il ait les adelphaia que [Jean] aura 
institues a leur nom — s’il le fait —, et qu’il reside au monastere ou dans un de ses metoques ; cette 
[clause] aussi doit 6tre valable, pourvu que le grand primicier fasse ce qu’il faut dans le monastere en 
faveur desdites personnes, le [beneficiaire] devant manifester la soumission qui convient aux moines 
et son attachement au monastere, comme un de ses moines (1. 53-58). Conclusion; date (1.58). 
Signature du patriarche de Constantinople Nil (1. 59-60). 

Notes. — Nous avons deja 6voque le present document en commentant notre n° 10 (cf. les 
notes a cet acte). S’il y a ici certaines omissions dans la delimitation du domaine 16gue a Thasos, 
e’est que la delimitation est donnee en abrege (1. 13, 36); notre document mentionne les reperes les 
plus importants ainsi que les biens inclus dans le domaine offert au Pantocrator, a l’exception 
seulement de la vigne de Melachrinos et de Kontocher^s (notre n° 10, 1. 24) et d’un moulin a eau 
(ibidem, 1. 30). Pour le reste, dans cette version abregee, on repere des extraits de notre n° 10 ; et Ton 
retrouve facilement, dans notre n° 10, les passages auxquels il est fait allusion dans le present 
document (cf. par exemple 1. 11, qui correspond aux 1. 5-6 de notre n° 10; de m&me, confronter les 
1. 40-42 de notre document, relatives & fhistoire de Thasos et au rdle que Jcan y a joue, aux 1. 12 sq. 
de notre n° 10). 

Le present document apporte quelques informations qui ne sont pas contenues dans le 
testament. 1) Le grand primicier avait etabli un acte ( gramma , 1. 30) concernant ses «hommes», 
ou il etait ecrit que ceux-ci devaient payer au Pantocrator, chaque ann6e, deux ducats par 
stremma de vigne qu’ils detenaient, pour la cire necessaire a Teglise; Jean avait fait confirmer 
cet acte par le patriarche Nil (1. 29-31); il est possible qu’il soit fait allusion & ce document dans, 
notre n° 10, 1. 36, mais, si e’est le cas, le contenu de ce gramma y est passe sous silence : dans 
notre n° 10, on voit que les hommes de Jean ont pour seule obligation de prier pour fame de 
leur seigneur (1. 43). 2) Notre document fait 6tat (l 43-44) de la liberty qu’avait le grand primicier 

de leguer ses biens a Thasos; ce privilege est en effet mentionne dans le chrysobulle par lequel 
file lui avait ete concedee en 1357 (cf, Introduction, p. 8). 3) Il est precis6 dans le present 

document (1. 6-7) que fenceinte entoure le port de Marmarolimen ; notre n° 10, 1. 21, n’est pas 
clair sur ce point, mais cf. Introduction, p. 48-49. 

Par ailleurs, le patriarche, en commentant les dispositions testamentaires de Jean, precise que 
fintention de Jean d’instituer des pensions viageres pour ses «enfants» n’est toujours pas r6alisee 
(f 55 etTrep xat Tcoi^tm, 1. 56 £av p.6vov... ranker*] 7tXy)po<poptav dc; xb povacrrfaiov). 
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Prosopographie. Sur le patriarche Nil (1. 1, 59-60), qui a occupe le trdne de Constantinople de 
1380 a 1388, cf. PLP n° 11648 (avec bibliographic). Sur le grand primicier Jean (1. 2; mention de sa 
fonction seulement 1, 16, 26, 30, 35-36, 39, 43, 53, 56), cf. Introduction, p. 7-12. Sur ses hommes ou 
«enfants» (1. 23 , 54), voir notre n° 10, notes. 

L. 3 : dans le present document, le Pantocrator est appele monastere patriarcal; cette epithete 
ne figure dans aucun des actes ant6rieurs que nous connaissons; mais notre n° 23 permet de penser 
que le Pantocrator avait acquis le statut de monastere patriarcal depuis sa fondation (cf. les notes a 
cet acte et Introduction, p. 13). 

L, 9, t(') tz&Xoli Xtopo^pL. : le scribe a visiblement hesite sur cette expression ; on constate dans le 
document trois anomalies : l’abreviation de Particle (un x surmonte d’un accent aigu) et un blanc 
apres chacun des deux autres mots. 

L. 18, too xotouxou xaBtorpaxot; : il s’agit de Proasteion, cf. notre n° 10, 1. 28-29. 

L. 54, dtSeXcpdcToc : cf. notre n° 10, notes. 

L. 56, 7rX7]potpop(av : le mot 7iX7]po(pop(a, qui signifie «assurances, « certitudes, d^signe ici un acte 
de garantie, a propos d'adelphala ; le mot en vient m&me k designer un adelphalon dans un acte de 
1400 (MM II, p. 353) et dans un inedit de Vatopffdi de 1405. 

Acles meniionnes . 1) Actes de donation (7rpofjxopwaa(; 1. 3, cf. 1. 47-48 7rpoaxupw0£vTwv) du grand 
primicier Jean au Pantocrator : entre autres, vraisemblablement, notre n° 9 et les donations 
auxquelles il est fait allusion dans notre n° 8. 2) Acte (gramma 1 . 11, 13, 53, 54, grammaia 1 . 36, cf. 
1. 9-10 &v£0eto xal 7cpocrex6pwee, 1. 12 &<pt£pw<7tv... xal 7rapa$oatv, 1. 23 &tax£0Exat, 1. 34 7rapdt&oatv xal 
atptepwcuv, 1. 44 7rapE&wx£v) par lequel le grand primicier a legue au Pantocrator ses biens & 
Thasos = notre n° 10. 3) Acte (gramma 1. 30) du grand primicier concernant les obligations de ses 
hommes vis-a-vis du Pantocrator : perdu (cf. plus haut). 4) Chrysobulle (1. 41) par lequel Thasos fut 
concedee a Jean, [mars 1357] : perdu; cf. Introduction, p. 8, et nos n° 9, Acte mention^, et n° 10, 
Actes mentionnes, n° 1. 

+ NelXo<; eAew 0 (eo)u dtpxtE7r£axo7to<; KwvaxavTtvoumiXEwc; N£tx<; TcofXTjc; xal otxouptevtxffs 

7r(aT)pL^px>]<; + 

|| + O 7tEpL7r607]TO(; yafi,6po<; tou xpaxtaxou (xal) t£y£ou pou affxoxpdtT(o)p(o<;) £v <xy£w 7rv(EUp.ax)t 
aya7T7]Ti(; utff$ rr\<; %wv p,ETptffT7]xo<; piyac; 7cptp.pux7]ptot; 6 xu(p) Tw(dtvv) 7 ]<; || 3 tzoXIol pt(^v) (xal) &XKol xtva 
icpooxupAaa; tt) asBaapia paatAtxyj (xal) *(aT)piapxtxij ptov/j tou x(up£o)u (xal) 0(so)u xal a(amj) p(o)* 

l(tiao)\j X(ptaxo)u TOU IlavToxp&Topo<;, ^v hx |3£0pwv II 4 dtvyjyetpEV h tw <fcy£w Spstxw w A0w, Trpff^ xs 
t^)v tou vaou wpatffxyjxa xat su7i:p£7retav (xal) po7]0etav (xal) 7tpofjtY]0ELav xwv £vaaxoup,Ev(wv) affxT] ij>u^wv, 
^7] || 5 xal 6v &%EtpEV &V TVj 0£X(7CO TOfcvCTETTTO V Xal 0£tOV Vai>V TOU Ttpiou pou EvSo^OU 7TpOtp-r)TOU 

7cpo8p6pou (xat) Pa7maTou *Iw(avvou) (xal) 8v wxoSffpnqaE rcupyov || 6 exeT, to rcepL affxov eppoffptov <$t 7 tav [xexa 
ye twv ev affxw obaipixwv xal ti^vtwv twv affxwv Stxa£wv xal TrpovopUwv, xffv Xtp£va xffv uTtff xffv Ttupyov || 7 
TOptoptftnevov Trapse xoffxou, t^v 7te P 1 xauxa *<hpav & 7 caaav xal x^v im' a6 t% St^xouaav yfjv {k £ py6v re xal 
Xepoalav pi*pt tou xa0£apaxo<; tou || 8 Asyopivau npoaaxEtou, xal Itl {t*^v} £v tt] TO7ro0ea£a t% Kax% 
| v x & X wp£w ToC noTapou iXata? Staxoo£a^ (xal) &puySaX£ac;, h tt] TO7ro0E-|| 9 a£a tou 0eoX6 Y ou 
t( ) 7rd:Xat x^patpt. twv KotXaSetv^Swv (xal) tou Tiavou, 6fxo0 e68op,7]xovTaoxTw * Tauxa TrdtvTa tp^pcov 
av£0 E To xat 7tpocr-|| 10 ExupwaE t^ py]0Etav] povv) (xal) 8t* a^T% dttptspwaE tw 0(s)w, dt^wc; ^auxou (xocl)-off 
Tpecpst 7rp&£^ Tffv 0(eo)v ^wto ? TrotT^evo^ Trap^ off S^xa tr(wx^)p(o) ? ^pwv ||u xal ©(eo)u x^v te t% 
X7)p7]CT(tv) (xat) cpuXax^v (xal) t)v zayt TiEpl xffv p£ov euSatpov£av effTjpyexYiGT], xal ypaptpa l 7 rot 7 ]aaTO Itrl 
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Toii-Toi? xV)V re || 12 PoiXTjotv f)v efte Tcepl xi Ttpaypa xaXto? 8 ta 0 £pevo? (xal) &a7uep dlv el xeXeuxwv 

9 jv, (xal) atpiiptoa(iv) xouxo xaXicra? xal raxpaSoatv el? 0 (e 6 )v • || 13 ev & Si) ypippaxt xal &XXa p(iv) 
7xepie£XY)7txai xaxa pepo?, to? ev xecpaXalto §e emeiv mpcoxov p(iv) 6 xi)? yij? 8y)Xouxat 7teptoptapi? ' xal 
cpY)er(iv) to? || 14 &px £ xai card xij? npo(p) itpxxov xou Tttipyou axiXa? xou Xtpivo? xal xou tcXy)<j£ov rppeaxo?, 
aup7ceptXap6avet xiv vaiv xou peyAXou Tetopylou, avip-|| 16 xexat el? xa Bpa/dtSia, (xal) xaxavxa el? xi 
Xeyipevov Mey(a) Bpifyo?, StaSeyexat xaoxt)v 6 "Ayto? Etalvvio?, Stepxexat x(r)v) Tcexpav xou Xttoxou xi)v 
peyaXajv, || 18 xaxavxa et? xou? 8uo peyiXou? ap 7 ceXtova?, tJ»v xov piv ev aptaxepot? 6 piya? 7tpippixi)pio? 
exp£xir)ae pixpi? &v xal Ttepl auxou Statrx^rjxat, || 17 & Sk ev Se^tot? (xal) ixpi? 8uapdt? i£ E S 607 ) (xal) evx6? 
ecrxi xou 7 tepioptapou xoixou, avepxexat el? xa ^evoxatpeta, xal xaxavxa el? ttjv xr,? Iloxapla? 686v, || 18 
&v£pxexai el? xa Bi8i)poxa^eTa, nhyaiti^Ei ri)v peyiXirjv 7texpav, xal 7teptXap6(4yEi xi)V flpuatv xou xotouxou 
xa 0 £<rpaxo? pexa xtov exeTcte aprceXtovtov || 10 araivxtov, x«pacp£tov, irctopotpiptov SivSptov, xi)? Xyjvou xal xtov 
Xowrtov 8txa£tov, xaxaSalvei 8ta xou [J-eyaAou Xixxou, xaxavxa el? xov 7roxap.ov | 20 xtov iSpopuXtlivtov, 
Staxlpvei xov ex xtov exeT (Jouvtov xaxEpxipevov piyav £iaxa, StaxiuxEt xov plyav puaxa xtov TtXaxivcov, 
7iepiXap.6i4vei xi xou Mu-|| 21 xif)Xa aprciXtov, xal xaxavxa el? atopiv piyav X£ 0 tov, xeXeuxa el? xov alytaXiv 
xaxa xV xoixofleolav xtov KXt6av£tov ev ol? eax(iv) exxXr)a£a mxXaiot TiX-qalov P xou alytaXou, pvajpetoy 
(j,eya pappiptvov (xat) ap 7 t£Atov xou MtuXtjXy) evxi? xou Ttepiopiapou ' (xal) ouxto xi)v xij? yij? xaxaypatpi)v 
7tapa87)XoL Erteixa 8s P xal 7tepl xtov exeT av(0pt!)7t)tov auxou, ou? 7rat8£a xaXeT, 8 iax£ 0 exat, to? TtoXXa 
auvSpapivxa? auxto xal ev Stacpipoi? xtvSuvot.? xot? eauxtov 7tpo0ivxa? (J/u/a?, || 24 Iva euplaxcovx(ai) (xal) 
auxol xal to 4 vxe? oi 7taT8e? auxtov xal ij ecpecy? yevea eXeuGepoi xal &xaxa8ouXtoxoi &n 6 xe auyyevixou auxou 
7tpoatI)7tou (xal) aXXoxplou || 26 xal ini xou SvjXtoGevxo? povacmjplou auxou, « 3 j<ri 8e Tcdtvxe? Iixetvoi 
aSiionacrroi (xal) a^toptaxoi (xal) avaxeBetpevoi x^ 7tavxoxpaxopix?) aeSacrpla povv), || 28 xal S^toai 7tpo(?) 
aux^v xooauxTJv ttIoxlv (xal) axopyljv inicryjv (xal) Ttpo? x8v auG^vxvjv auxtov e6p£tjxovxai 8eixvuovxe? xiv 
plyav Tcpippixrjpiov, dtpelXovxo? xal || 27 xou fiovacrxriplou rcepi0dtX7reiv auxou? to? I'Sta x^xva xal x% 8uyax>j? 
45 iouv Po7)0ela? (xal) SetpevSeutreto? • eivTtep pexa xl>v auxou Givaxov Ttapii xtvo? xou x(i)v) || 28 dtpxV x^? 
vvjaou Xa66vxo? cruyyevou? auxou t) aXXoxplou euptoaiv exfipeiav ij 8tev6xX7)tr(tv) (xal) emep p 0 iiXovx(ai) 
^eX 0 etv xtov exef, extoaiv &8eiav (xal) ap-reeXtova? (xal) &-|| 2B enr/)Xia (xal) el xi 7tpoaexx-/)travxo £xepov 
ex7iOLeia0ai axtoXux(to?) 7rotvxti7tacr(. (xal) &vep7to8loxto? * exaoxo? 8 k xouxtov Tiapeyy xax* eviaux^v xiptv 
xIXou? (xal) 07 toxay>)? npip xi || 88 povaax^ptov U7tip exiaxou axpippaxo? ap-xeXlou auxou SouxAxa 8uo 8ta 
X7jpiv el? xr)v exxXYjalav xou povaaxTjplou, xaOto? 8i’ exepou ypippaxo? 6 peya? 7tpippixY|p(i)o? || 31 Xeyei, 
eptpavia 0 £vxo? ^8t) (xal) auxou xrj ijptov pexpiixTjxi, el? 81 xot Xomoc Ttivxa euplffxtovx(ai) !Xeu 0 epoi (xal) 
(kva7ualxir)xoi, crto^ovxe? (xal) xYjpouvxe? x(’l)v) itpetXopivY)v oxopy(tfjv) (| 32 auxtov (xal) u7toxay9)v (xal) eUvotav 
el? xi povacrr/jpiov. *A S^j 7tiivxa a7to8e^apev7) i) pexptixT)? Y)ptov to? OeotptX^ (xal) Oeipeaxa (xal) el? 
olxoyoplav ovxa xtov ev xto povaaxrjplto || M tjtuxtov, xtov xe vuv xal xtov pex’ auxou? x(ijv) povijv 
StaSe^opivtov, (xal) flouXopivY) xi piiat(ov) exetv auxa (xal) oxepyov (xal) axaxiXuxov, xi xapov (xal) aCxv) 
otytXXttoSe? auxYj? a7to-|| 34 Xuet yptippa, 8t o 5 (xal) iv aylto 7tapaxeXeiexat 7tv(eupax)t e^etv x(l)v) 
7 tapii 8 oa(tv) (xal) iktpiiptotrtv xauxr)v x(i)v) el? xiv x(upto)v Tjpcov (xal) 0 (ei)v xi apexa7to£7)xov, xi 
& 7 tapacn 4 Xeuxov xal xi pivtpov || 36 el? x(ou?) e^? &7tavxa? (xal) Sfr)vexet? xpivou?, xal xaxixetv xi)V ev xto 
aylto 8pet xto "A 0 to xou ITavxoxpiixopo? aeSacrplav pov(r)v) mivxa xauxa xa SoOivxa aix?) napa xou 
p(e)y(A)Xou || 38 7tpippixY)plou, & to? iv ayr^mv. p(iv) 7tepiypatpY)? •)) pexptixY)? Y)ptov evxauOa 7iaps8r)Xtoaev, 
ev Se toT? ypippac(tv) exelvot? el? 7tX<ixo? StaXap6<ivovx(aL), xal pexot || 37 nicr)c, aSela? xal e^oucrla? 
exStSivai aux(v]v) xy v y7]v xal xaxaxtipvetv xal xaxaG7celpetv, (xal) in aux^? (xal) xtov HXXoov aTrdtvxcov xtov 
7xapaSo0evxtov aux^ xx>)p((i)x(tov) || 38 exeT Xap€iiveiv xal a7tocpipea0at xa? e7rtxapTcla? xal xa etaoS^paxa, 
(xal) to? Setnrixt? aux(tov) e7tl xoyxoi? StevepyeTv xi ouvxetv(ov) St’ aix^v) XutrtxeXi? (xal) OitpiXtpov, (xal) || 38 
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ptyjSspuav syeiv aSsLav xLva xwv a7i:dvxwv atpEXEtv (xal) knoaTvaaca xl tX7co xoux(wv) xwv 7rapa8o0lvxwv, Steep 
6 pisya; 7cpLpLpLLX7)pLo; TtoXXol; tcovol; (xal) x 67 col; xal || 40 ISpwcrL xal olxovopita xal av8p£a awpLax^x)?] 
auvEcrryjaaxo, sauT&v 7cpo8o6; eI; 7roXEp^u; xal p^x a C xal tp6vou; e!; 6xou7TEp euy)pYex^07] x9jv vyjcyov xauxyjv 
7rapdc || 41 xou xpaxtffxou (xal) ayfou piou auxox(pd)x(o)po; Sia ctettxwv auxou xpuao6ouXXwv, tva x(9]v) 
eXeuSeptav auxyj yaLplav\rcLi SsSouXwpLlvT] U7 t 6 xwv aGlwv I0vwv (xal) xaTe7iSLyopLsv7] || 42 (xal) TcoXXa 
Tuaaxoucv) 8 e(,vS, <Sc7xsp ou^ ol 7cXy]cr£ov ps,6vov aXXa (xal) rccScvxe^ ol exel 7rapi6vxE; e7c£ffxavx(at,) ’ ouxe youv 
auyyEVEL’ touxou ££ecmv 6Xw; oGte aXXoxptw xlvl X e ^P a II 43 tcXeovsxxlx(9]v) epiSaXeiv xoi; xxyjpLacu xouxol; ■ 
SdEiav y(dp) efyev o pteya; '^ptfxp.L>cir)pLO^ xauxa &ixep cb; eTLpT)x(at) u7rexx7)traxo repot; 67uep f}ouXex(aL) 
7cp6aco7Tcov xaxaXt,fJL-|| 44 7r^vcLV (xal) x6 axlpyov ^x eLV ^ap* sxelvou 7cpax0(lv) * 6xt 81 xai 8ea7r6x7) (xal) 
0 (e)w yjpiwv xauxa 7cape$cox(ev) t #0(ev) (xal) t(tjv) dppwyyjv ecrxev el; x(9]v) xx^ct(lv) xoikwv (xal) x9jv 
po7)0SLav, || 45 oux arroSox^ ptdvov ecxxat xouxo (xal) lyxwpLL(wv) a^tov, aXXtx (xal) xy]p9]ff(ew;) (xal) cpuXaxyj; 
E7cl xw StapLEVEtv &vsv6xX7]xa xauxa 7cdvxa (xal) aStacmaxa. Ata xouxo (xal) rcdvxe; ol xyjv || 46 vyjctov xauxyjv 
StaSe^opLEvot pLExa xov aGxou Gdvaxov xwv pL(&v) aXXwv a7cdvxwv Sp^outxLV cb; 6 87]pi6cuo; a7catxEt X6yo;, ttj; 
Se ye TCEpLOpLiJopLlvy); xatixyj; || 47 y?j; (xal) xwv xxTjpcdxwv (xal) xwv dv(0pW7r)wv, dcXXcx 89) (xal) xwv ev 
S tatpdpot; x67eoi; SXXwv xx7]pidxwv x6v eLpyjpLlvov xp67rov ex^ VTC0V (xal) auxwv (xal) x9j Sy)Xco0e£cnQ 7xpoa- 
|| 48 xupw0£vxwv piov^ acpl£ovx(aL) 7ravxsXw;, cb; xw 0 (e)w. dcpLEpwGIvxwv 7eapa xou xoGxwv 8 e< 77 t: 6 xou ^u^lx?]; 
evex(ev) Eauxou ^OTjOfilai;, "Iva par) xt; xp67rou || 49 xu^wv oux aya0ou xal pLoyOyjpa; 7cpoaLp£aEw; 
xaxaSuvatrxfitav £7ray<4yy) xoT; Elpyjpi^voL; (xal) &(pEXY)xat xl xouxcov (xal) sauxov exBw x^ a7r6 0 (eo)u xoXAffet 
xal xLpLcop(l)a || 50 ■fjv ol lepol (xal) QeTol xavdvE; xaxa xwv LEpoauX(cov) StayopeGouaL, (xal) ^dtpo; emxLpLlou 
(SttpopLcrpLou yj pL£xpL6xy); 7)pLO)v excpcovEL xax exeIvou xol; 0e[ol; E7copL£v7] || 51 S6ypLa<Tt x^; EXxXyjcrla; 0 (eo)5. 
"O0(ev) (xal) 6 7uXeov£Xx(LX6i;) (xal) Trapa x6v xou Stxalou X6yov apTracra; xl xaiv (b; SsSy)Xcox(aE,) 
a<pLEpo)0^vxcov ptEVEL [x(ev) x<xvxau0a x(^)v) || 5a aSixtav (xal) xt]v LEpoauXtav xaxl^cov 7uapa rcavxcx; 
aa-uyxdipyjxo;, strxaL 8^ (xal) el; alcova; ev xg) pleXXovxl xaT; acpoprjxoL; xoXa£6pi.EVo; (SacrdcvoLt;. 

II 53 ’EtUeI 8e EV xtb ^pLCpaVLaG^Vx(L) X^ Tjpiwv pLEXpl6x7]XL yp(ipLpL(a)xL xou pLsy^Xou TCpLpLpuxyjplou &VW0EV ev 
xai pLEX6)7cco 7rpocr£xEtxo (xal) xouxo, 8 8L^Xa0E xaxaypacp^vaL || 54 evx6; xou yp(4pLpLaxo;, e^ov otfxco;, tva ex 
xwv 8Go 7tat8£cov auxou, xou IlaXaLoXoyo7rouXou (xal) xou Ao6xa, Etxv 7 uepLXEt 90 ^ ev tj (xal) xa 8uo, e^t) pl(ev) 
xa aSEX 9 d:xa 6gql || 55 fiv Ttotyjay) el; 7:p6aco7]cov auxaiv, et7cep 89] (xal) 7 C 0 L^aeL, axoupLS^yj 8£ (xal) el; xo 
pLovacxx9)piov 9] el; Sv xwv ptExo^tcov auxou Et; avtoauenv auxou wctxe xaxapL^veiv, || 66 09 eIXel e^elv (xal) 
xouxo x& ffx^py(ov), lav pt6vov cb; 8e8y]Xwx(at,) 7C0L7jay] 67cep xwv ELp7jpLlv<wv> 7 cpoaw 7 uwv 7 cXy]po 9 op£av el; to 
pLovacrx9]pLOv 6 ptlya; 7cpLpLpLLx9)pto; xa0d>; || 57 ScaxdtxxExaL, xou 7upocrd)7uou sxe£vou crcb^ovxo; (xal) 
ex7cX7)pouvxo; x(9jv) 7rpoCT^xouoav u7roxay9)v (xal) E67te£0ELav x(9]v) x(a)x(a) pLova^oG; (xal) ^y^Tryjv el; xd 
ptovacrW]piov wo7eep si; || 58 xwv sv auxw ptova/wv. Touxou y(ap) x<^p( LV ) (>tal) x6 7 uaplv olylXXlwSe; [yJpipLpLa 
x^; 7)pi(wv) pLExpilxTjxo; d7toXlXuxaL fo' dcrcpdXELav, x(a)x(d) pL^va MdLOV xyj; 0' (lv8lxx(.wv)o; xou ,; oG w°° ^ 
8 0U exou; + 

|| 6B + NEIAOS ’EA^n ®(EO)T ’A[PXIE]IltSK[OnOS KQNSTANTI]NOYn6(AEQS) || 60 
N6 a? tAmHE KAi OIKOY[ME]NI[k6s nATPlAP]XH£ + 

L. 5 (XOU : om. B || 1. 9 x«p&«pi. : /oipitpi B (cf. not.) || 1.15 xa[vJravTa B || raiirfjv : sc. o84v cf. n» 10,1. 24-25 || 1. 33 
pat6eov B || auxa : aAd|v B || 1. 38 Si’ : ek B || 1. 45 T7)p^o(soi;) : TT)pfyj0ai B II 4vav6xX7)Ta B || 1. 49 iTtayirf] B || 1. 54 
8%ov : ex ov "™? B || 1, 56 67cip : unh B || lineas 59-60 om. B. 
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i2. ACTE DES RECENSEURS SEBASTOPOULOS 

ET CHEILAS 


Yp£|i|ia (1. 12) 


avril, indicfcion 11 

[1388] 


Les recenseurs de Lemnos mettent le Pantocrator en possession de certains biens situes dans Hie, 

Le texte. — Original (archives du Pantocrator, n° 1(3). Parchemin, 150 X 322 mm. Quatre plis 
horizontaux, trois plis verticaux moins marques. Assez bonne conservation; petits trous et 
dechirures, quelques taches d’encre. Encre noire, plus foncee pour les signatures. — Au verso , outre 
la signature du protovestiarite Pal6ologue (editee a la suite du texte), notice i "PTIspl Aufxvou. 
Album: pi. XIII. 

II existe une traduction moderne du document (archives du Pantocrator, sans n° de catalogue) . 
papier, 230 X 360 mm; encre marron; la premiere lettre est a l’encre rouge; la signature de 
Sebastopoulos est imit£e ; la traduction porte un titre : y Eyypotcpov 7wcpaSoTLx6v xal twv cruv6pwv 
STjXomxov tqu Kp<l)Tou ^pucro6o6XXou A^)p,vou p.ETacppaa06v. Le scribe y a ajoute certains 
eclaircissements. 

Inedit. Nous editons 1’original. 

Analyse. — En vertu des pouvoirs qui leur ont et6 conferes par l’empereur [Jean V], [les 
recenseurs de Lemnos] mettent le monastere imperial du Christ Sauveur Pantocrator en possession 
des champs libres et imperiaux qui se trouvent pres de son metoque a An6 Chorion, a proximite de 
la terre [qu’il detient] par chrysobulle ; delimitation ; sont mentionnes : la vigne du [Pantocrator], les 
champs de Branas Pentarktes, KydOnaia, les champs de Kartzamplas, le mont de Kedros, la terre 
de Skepamaia, Yexampelon de Tzaousios, la terre du [Pantocrator] detenue par chrysobulle, soit 
750 modioi de terre (1. 1-8). Une autre terre a ete donnee au [monastere], a Akte; delimitation; sont 
mentionnes : la route d’An6 Ghdrion a Akrdterion, la terre donnee aux Pisparagenoi, le rivage [de la 
mer], soit 300 modioi de terre (1.8-10); en outre, a ete donne aux [moines] le p^turage 
(mandrostasion) a Akrdterion, qui a sa propre delimitation, avec la bergerie (mandra) et la terre 
(vopa&Loda yyj) tout autour (1. 10); il a ete decide que [les moines] verseraient au fisc, pour ces champs 
et ce p&turage, 24 hyperpres. Le monastere doit detenir ces [terres] comme ses autres biens et en 
percevoir tout le revenu (1. 10-11). Conclusion, adresse au monastere, date (1. 11-12). Signatures, en 
partie autographes, des [recenseurs] Phdkas Sebastopoulos et Jean Prigkips Cheilas (1. 12-13). Au 
oerso } signature, en partie autographe, du protovestiarite Paleologue (1. 14). 

Notes. — L e nom de Lemnos n’est pas mentionne dans le document, mais on comprend qu’il 
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s’agit de cette lie grace a l’ensemble des toponymes cit6s, qui apparaissent dans d’autres actes 
relatifs k Lemnos (nos n DB 15, 20 et 26; cf. aussi la notice au verso de notre document). — Sur les 
biens du Pantocrator a Lemnos, cf. Introduction, p. 39-42. 

Parmi les biens dont le Pantocrator vient d’etre mis en possession, le domaine de 750 modioi & 
And Chdrion est pris sur des terres dibres et impdriales* (1. 2). ’EXebOepot semble designer des terres 
non imposees; on voit en effet, dans notre n° 15 (dans le present document la formulation n’est pas 
claire), que l’impot annuel de 24 nomismata dfi par les moines au fisc ne greve que leurs deux autres 
biens, la terre de 300 modioi k Aktd et le pdturage d’Akrdterion, alors que la terre de 750 modioi, 
qui est la aussi appelee «libre» (n° 15, 1. 6, 21), n’est pas imposee ( ibidem , 1. 12-13, 28). On peut 
penser que cette terre etait devenue bien de l’empereur ou du fisc parce qu’elle avait ete liberee de 
l’impdt. 

Prosopographie. Phdkas Sebastopoulos (1. 12) ; en juin 1387, recenseur general de Lemnos, il 
etablit et signe seul un inedit de Vatopedi; en avril 1388, lors de l’etablissement de notre document, 
il a un collegue, Prinkips Cheilas; en novembre 1394, a nouveau recenseur general de Lemnos, avec 
Alexis lagoupes et Georges Theologies, il etablit avec ses collegues notre n° 20; il est mentionne 
dans plusieurs actes du Pantocrator (dans notre n° 15, 1, 2, a propos du present document, dans nos 
n os 21, L 5, et 22, 1. 22, & propos de notre n° 20 : oikeios de Manuel II; cf. notre n° 26, 1. 4-5), ainsi 
que dans un inedit de Vatopedi de juin 1442, date k laquelle il etait deja mort (1. 112 exeTvoc;). Notons 
que ce dernier document mentionne aussi, parmi les anciens recenseurs de Lemnos, un Manuel 
Paleologue Sebastopoulos (1. 7, 53, 74), m&Xai, a7coYpa(pebc; mort a cette date; nous ne savons pas s’il 
s’agit d’une personne diff6rente ou si Phokas £tait un des noms de Manuel Sebastopoulos, — Jean 
Prinkips Cheilas (1. 13) : notre document est le seul acte conserve parmi ceux qu’il a 6tablis; il avait 
ete actif a Lemnos avant Sebastopoulos : l’inedit de Vatopedi de 1387 mentionne Cheilas comme 
ayant dej k fait un recensement avec R6manakes (?), et l’on apprend par notre n° 20 (1, 6-8) qu’il 
avait effectue, avec Theodore Paleologue et Jean Meizomates, la delimitation et la mise en 
possession d’un domaine du Pantocrator avant l’etablissement de notre document; dans d’autres 
documents du Pantocrator, il est appele Doukas Cheilas (notre n° 20, 1. 7, 10; notre n° 26, 1. 5), et 
seul notre n° 15, 1. 2, donne son nom complet : To&vvou Aouxa IIpLYY^os too XetXa. Sur le college 
Sebastopoulos-Cheilas, cf. aussi Laora III, App. XVIII, notes, — Le protovestiarite Paleologue 
(1, 14) s’appelait Theodore; il 6tait l’oncle de Manuel II; il fut k6phale de Lemnos a partir d’une 
date qui est anterieure a 1388 (notre n° 20, 1. 6-7 ; mentionn6 aussi dans notre n° 26,1. 5); il occupait 
encore le poste de kephale de Lemnos en avril 1394 (MM II, p. 267) et vraisemblablement en 
novembre 1394, date de notre n° 20 (cf. 1. 7 : eu; xscpaX^jv 6vro<; xod r6rs tou v>)(j£ou, a propos 
d 6v6nements anterieurs); en janvier 1415, on trouve un Michel Paleologue exer§ant la fonction de 
katholike kephalk de Lemnos (acte de Vatopedi edit6 dans Greg. Pal., 3, 1919, p. 434-435). — On 
retrouve les noms des proprietaires Branas Pentarkl^s (1. 2) et Kartzamplas (1, 3) dans la plupart des 
documents du Pantocrator constituant le dossier de Lemnos (cf. Index s.uu.). Le nom Pentarkles est 
atteste en Macedoine dans le premier quart du xiv e siecle (Lavra II, n° 109, 1. 223 ; Chilandar n° 84, 
1. 112 : Nicolas P.). Sur Kartzamplas, cf. les notes a notre Appendice. 

L. 3, et<; rfyv ux&Xav tou (Souvou tou K£$pou : nous comprenons qu’il s’agit d’un ressaut de terrain 
(dans notre n° 20, 1. 44, on trouve t& oxaXta tou fiouvoO tou KeSpou, et dans notre n° 26, 1. 16, t-^v 
oxaXEav tou pouvou tou K£vtpou); notons aussi 1’expression av^sTon, etc; T(k 7 rpo 7 ^oSa tou 'EXaStxoii (x£av 
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axiXav, dans les deux inedits de Vatopedi relatifs a Lemnos, de 1387 et de 1442. Sur le village 
K6dros, cf. Introduction, p. 39-40. 

L. 5, l£dcp 7 reXov : le terme a ete interprete comme designant une vigne abandonnee dans 
Lavra IV, p. 142, une vigne situee a l’exterieur du village (Wohnsitz) par Dolger ( Schatzkammer , 
p. 52 : de e^wAp-TOXov, par opposition & £a(<i>)ap 7 teXov, qui serait une vigne pres de ia maison); cette 
seconde interpretation nous paratt plus plausible; en effet, dans un inedit d’lviron du xv si6cle, 
^dtpTOXov semble distingue de TraXantpuiEXov, terme qui, lui, designe bien une vigne abandonnee (t8 
TOxXaidcp 7 reXov tou Aipvtou xal to e^apraXov too MapouXt&vou). Notons que le mot exampelon 
n’apparait, dans l’etat actuel de la documentation, que dans des actes relatifs 6 Lemnos ( Lavra III, 
n DS 125, 164, App. XVIII; inedits de Vatopedi de juin 1387, juin 1442, mars 1463; inedit d’lviron, 
cite ci-dessus; nos n oa 12, 15, 20, 26). 

L. 5, tou TOxoualou : nous ne savons pas s’il s’agit d’un nom propre (cf. G. Moravcsik, 
Byzanlinoturcica II, Berlin, 1958, p. 309) ou d’un haousios. Notre n" 15, 1. 10 et 25, donne la legon 
T£a<r£ou; dans nos n os 20, 1. 49, et 26, 1. 20, on trouve un AXSavkrjg a sa place. 

L. 6, tt)v TptySva : la forme du mot, qui est repris dans la traduction de notre document et dans 
notre n° 15, 1. 10 et 26, fait difficulty; nous comprenons avec Dcilger ( Schatzkammer , p. 52) qu’il 
s’agit d’un terrain triangulaire. 

L. 9, rWapaYT)voi : habitants du village Pisperagos, sur lequel cf. Introduction, p. 39. 

Acles meniionnes. 1) Chrysobulle (1. 2, 7) [de Jean V], anterieur 6 1388, en vertu duquel le 
Pantocrator detenait une terre a Lemnos : perdu; cf. Dolger, Begesten, n" 3183 («apr6s mai (?) 
1386»), 2) Acte d’attribution (8o0etoav 1. 9) d'une terre aux habitants de Pispfiragos . perdu. 


+ 'An 6 ty)<; 7cp6<; 7)p(a<;) £Xe7)poaiSv(7)i;) tou xpaT(atou) (xal) ay(£)ou t)(j.(giv) au 0 (£v)T(o)u (xal) 
pacnX(ew(;) 7tapa8£Sopev 7tpl>(<;) to pipos -rij? os(6aorp£a<;) (xal) &y(1*q) ( 3 a<TiX(tx 9 j<;) pov( 5 )e) tyji; tie, fivopa 
Tipiop(£v7]<;) tou x(up£o)u (xal) 0 (eo)u (xal) a(wTY))p(o)<; *jp(fiv) ’I(r)oo)u X(p«tto)u tou IIavTOxp(S;T(o)p(o<;) xA 
Tiepi to pet6 X iov auTou U 2 t<1c ei? x6 'Avio Xop(tov) suptax6p(ev)a eXe^Oepa (xal) pa(ot)X(ix)(k X («p<l:)<p(t)a, ™ 
7iXr)(atov) T(rjs) Suit 0e£ou (xal) ae7rr(o)u X puao6o6XX(au) Toik(ou), xx Stp X 6p(ev)a And tou Sutixou 
xspt6pou tou ap7t(e)X(tou) aikou (xal) TtXY)(a£ov) SvTa t&v roxpa tou Bpava t(o)u FLvTapxXTj X (o>pa)cp(£wv), 
&7i:ep II s xpaTwat t8v sxsTcte 7tpo(i;) Siiotv 7taXat(8v) Tp6 X aXov £co<; t(t)<;) KuSo>va£(a<;) el? to; X (wpi 4 )<p(t)a t(o)u 
Kap<ap7tXa t<x et? t(V) ox<£X(av) t(o)u Pouvou tou KeSpou, eka <jTpe<povT(at) 7rpo(?) v6tov (xal) euplaxouot 
t 8 povo7rdtTtov x 6 et? t6 peaov j|* tou X top(£ou), ff Tp^(povT(at) np i(?) AvaToXi? Sta tou tolo6t(ou) 
povoroxT(tou), < 5 cxoup 6 ££outnv 2 u? t X ? Y?j? tt]? Sxe7wcpva£(a?), ewai to povorok(iov) iptaxepa £vtA? tou 
7reptopt£op(£v)ou, Tepvoucri TCpo(?) avaToX('l)v) rl)v yTjv Sxe 7 tapvat(a;), a-|l 5 vep X ST(at) et? to 

^a X o>v67r(ou)X(ov) Tafrrfo?), T^pvouat touto, xaTep X ovT(at) (xal) e6p£axouat t6 povo 7 i&T(tov) (xal) t6v ^6axa 
Stcou t6 ^dtp7r(e)X(ov) tou T^aoyatou, XapSivpuot xb toiout(ov) povoTt<iT(tov) itpi(?) SpxTov, eka 
aTp^ovT(ai) a 30 t? || 6 npop avaxoX^, (xal) E^ep X ovT(at) sip xb po[v]ox<iT(tov), EpTcepiXapSivouatv Ivt 8^ (xal) 
t(-I)v) TptySva t % Sxe7rapva£(ag), (xal) axoup6K(ouatv gon; tou ^>uaxo<; tou ouvSpou xi\c, yr\c; t?)? rcapa tou 
p6p(ou ? ) xik xbxfc) Mac, pov% ||» Sw Ostou X puoo6o6XXou xa T e X op(^7)q), Xap6<ivougt tSv toloutov faiaxa, 
(xal) &v^p X ovT(at) 7rpS(g) Suatv k o? tou Suatxou p^p(oug) tou TtepiSpou tou ap7t(e)X(£ou) a^Tou e£<; t8v 
7raXatoT P 6 X aX(ov) 60 (ev) (xal) %£aTO • (xal) £vi yyj poS(ta>v) ^Taxo<r(£<ov) || 8 irevT^xovTa. 'Qacc6 t(co<;) e 8 o 0 t) 
aGT(rj) (xal) ^£pa ek t(t)v) “Axt£v, &PX^H ^ ° 8oC ^ And t(o)u ’’Avw 

Xtop(£ou) ek xb ’AxpwTT)p(tov), (xal) xpaTouoa * 6 x 6 StiXou, ScptoTspa x 6 7reptopti;6p(svov), xavavTa pi X pt ||® 
xal tou 9paypou tou StatpouvTog to ’AxpwT7)p(tov) (xal) r>)v y^v tyjv SoOeTaav xok IIiaTOXpayifjvofc;, eka 
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Xap6dcv(ei) xov aiyiaA(6v), (xat) xpaxoucra afixiv M\ou xaxavx(a) £v 0 a (xal) x^v apx^v eDoqtpe* (xal) evi y7) 
|| 10 fio8£(wv) xpiaxoafav 6po£(<oc;) eS60(tj) afix(ou;) (xal) x6 evx^ tou ’AxptoxY)p(£ou) l8io7tepi6piax(ov) 
pavSpoaxacy^ov) jictA x(yjc) pavSpat; (xal) x(fjs) 7iepl aux(T)v) vopaSia£(a<;) yyjc; * U7i£p < 5 >v Srjxa ^(copa)<p(£cov) 
(xal) tou pavSpoaxaafou ex^x^aav a7io8£8o(ar)G(ai) [I 11 7rp6e; xo fx£poc; tou Sy](jlo<t£ou (u7tep)7r(u)pa 
elxoenxeaapa. (Kal) ouxox; 6cpe£X(si) x6 p£poc; x( 9 jc) TOtaux^c;) ae^aapiat;) (xal) ay(£at;) pov(y]<;) xaxl^siv xa 
xoiauxa (doc;) (xal) xa Xoltc^ aux&v xxyjpaxa (xai) x(^v) II; auxtov 7 Taarav (xal) 7 iavxo£(av) a 7 io(p£psa 0 (a[ l ) 
Kp6c7o§ov. ’E7r[sl] || 1Z (xal) xouxou x(^)p( tv ) eyey6vei (xal) x6 7iap(ov) 'qpexepov yp^ptfxa 7Tp6(^) xo pepo<; t(%) 
cre(6aap£ac;) (xal) ay(£a<;) xauxfat;) p.ov(7fc) Si’ affcpc&Ae^av), x(a)x(a) pvjva xov ’Anp^iov) x(9]<;) ia* 
(£v8lxtl&v)o<;. 

+ *0 SouXot; xou xpax(at)ou (xal) ay(£)ou 7)|jl(wv) au0(ev)x(o)u (xal) (3aaiA(£<oc;) <J>cox(ac;) 6 
Se6aerr67touAo(; + 

|| 13 + ‘0 SouXot; x(o)u xpax(atou) (xal) ay(£ou) r)pt(tov) ati0(ev)x(ou) (xal) pagtX(ecot;) 'Iowfcvv^ IIp£yxtt(/ 6 
XetXac; + 

Verso : || 14 + '0 JouXo§ xou xpax(at)ou (xal) ay(£ou) fy(<ov) au0(lv)x(o)u (xal) (3aaiX(4co<;) 
7rpa)To6e<TXLap£x(v)£;) o IlaXaLoXoyot; 


13. ACTE DU PROTOS JEREMIE 


YP<W a (I. 31) 


septembre, indiction 1 

[1392] 


Le protos Jeremie rtgle un differend entre le Pantocrator et Karakala k propos de leurs biens states 
pr& de Chrysonpolis. 


Le texte. — Copie ancienne (archives du Pantocrator, n° 3<j>). Papier, 437 X 313 mm. Trois 
phs verticaux, un pli horizontal. Conservation mediocre; les bords sont endommag6s; vers le bas, 
dechirures le long des plis verticaux; taches d’humiditfc. Encre noire. — Au verso , notice (lue sur 
place): Aia xa X“P a< pi« tov ETpiipwva Sia too Kapax&Xou. — Album : pi. XIV et XV. 

InediL 


e. Une querelle s 6tant elev6e entre les monasteres de Karakalou et du Pantocrator 
jet de leurs champs situes dans la region du Strymon, pres de la ville de Chrysopolis, les moines 
e arakalou ont porte plamte b plusieurs reprises aupres du [prdtos], qui convoqua les moines du 
antocrator; ceux-ci se rendirent [sur place] pour s’expliquer; les moines de Karakalou etant eux 
aussi presents, on chercha des t6moins dignes de foi en raison de leur 4ge, de leur conscience et de 
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leur reputation, pour qu’ils indiquent, sous peine de sanctions spirituelles, les limites [des domaines] 
de chacun des deux monasteres. On trouva [quatre temoins habitant] Chrysopolis (liste), Stylianos 
du village Orphanion — qui etait present lors de la premiere delimitation faite par Moschopoulos 
et le geron dit Dendroutzikos du village Proibista ; on demanda a chacun de dire ce qu’il savait a ce 
sujet, sous la menace de sanctions spirituelles et [en pretant] serment (1. 1-8). Deux d’entre eux 
declarerent qu’ils etaient presents lorsque Moschopoulos avait delimite ces [biens]; on constata que 
les limites des biens de Karakalou commengaient un peu en dessus de Teglise de [Saint]-Georges dite 
tou Oxyna, soit au palaioampelion ; vers l’aval du megas ryax , ce qui 6tait a gauche appartenait au 
Pantocrator, ce qui etait a droite aux moines de Karakalou, le megas ryax formant une sorte de 
linaite (diaireles) entre les deux (1. 8-11). Delimitation du domaine du Pantocrator ; sont 
mentionnes : des bornes portant le nom du Pantocrator, les biens de Chrysopolis, la ioumba et l’aire 
(&X<o) d’lanikas, les biens de Neon Gh6rion, [l’eglise] Saint-Georges; [les biens de Karakalou] 
s’etendent, [a cet endroit], a droite & perte de vue {kit Abtsipov) (1. 11-21). On demanda alors au geron 
de Proibista s’il savait lui aussi quelque chose a ce sujet; il declara, sous la foi du serment, qu’il 
n’avait jamais verse la dime pour ces champs, qu’il cultivait depuis son enfance, aux moines de 
Karakalou, mais a ceux du Pantocrator; les autres temoins confirmerent sous serment les [paroles] 
du gerdn . Les contestations prirent fin, tout etant eclairci (1. 21-25). Mais, attendu que quelques 
champs des moines du Pantocrator se trouvaient sur la droite en descendant dudit Oxynas, du c6t6 
des biens des moines de Karakalou, le [prdtos], souhaitant que le [migas] ryax forme une limite 
claire, demanda aux moines du Pantocrator de ceder ces [champs] a ceux de Karakalou, par respect 
de l’amour en [Christ] et de la conduite qui convient aux moines (1. 25-28). Les deux parties ne 
doivent plus se quereller a ce sujet, puisque cette affaire a ete examinee et la delimitation faite avec 
soin (1. 28-30). Conclusion, date (1. 30-31). Signatures du prdtos Jer6mie et de six temoins, dont le 
prdtopapas et le nomikos de Chrysopolis, et un prdtre (1. 32-36). Formule de corroboration d’un 
prelat, rappel de la date (1. 37-38). 

Notes. — Diplomatique. Notre document est une copie (toutes les signatures sont de la m6me 
main); son authenticity ne fait pas de doute (les limites du bien sont apparemment les mdmes que 
dans notre n° 16, qui est un original -— cf. Introduction, p. 31 —, et le document mentionne la 
cession par le Pantocrator d’un champ a Karakala). L’original, ou peut-dtre la presente copie, si les 
lignes 37-38 ne sont pas de la main du scribe, a dti dtre presente h un prelat (1. 37 tt) YjpeT^pa eikeXeiot) 
pour Stre valide, mais la signature'de celui-ci n’a pas ete recopiee ou n’a pas et£ portee sur la copie. 
— L’acte a etd 6tabli a Chrysoupolis (cf. les signatures des temoins 1. 33-34). 

Topographic . Le domaine ddlimite est celui de Ndsion ; cf. Introduction, p. 31-33 et fig. 4. — 
Sur Chrysoupolis (1. 2, 5, 33, cf. 1. 13, 16), situee pr£s de l’embouchure du Strymon, cf. notre n (> 9, 
notes. — Orphanion (1. 6) subsiste, b 9 km environ a l’Est de Pembouchure du fleuve (cf., sur ce 
village, Paysages , p. 222-223). — Proibista (1, 6, cf. 1. 21), aujourd’hui Palaiokdmd, est all km 
environ au Nord-Ouest d’Orphanion (cf. ibidem } p. 231 : Probista). — Sur Neon Chorion (1. 20), voir 
Introduction, p. 33. 

Nous connaissons par les documents deux biens de Karakala dans la r6gion du Strymon : 1) Le 
village tes Dekallistes (ou : Dekalista, Kalitza) pres de Probista, avec une terre de 600 modioi et 
6 bateaux sur une grande balta (vraisemblablement le lac d’Achinos); le toponyme est conserv6 : 
ruisseau Dekalistras rema, a 3,5 km environ au Nord-Ouest de Probista (carte topographique). 
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2) Le metoque dit Kryon Neron, ou les moines de Karakala avaient deux moulins a eau sur le 
Strymon et un droit de pdche; la localisation de ce bien n’est pas etablie ; on peut songer a Kryoneri, 
qui est aujourd'hui le nom d’un marais sur la rive droite du Strymon, a 2 km environ au Nord 
d’Amphipolis (meme carte); s’il en etait ainsi, c’est ce bieri dont il serait question dans notre 
document. Les possessions de Karakala sont mentionnees dans trois documents, dont deux se 
trouvent aux archives de Karakala : a) Un chrysobulle d’Andronic II, de juillet 1294 (Dolger, 
Begeslen , n° 2169), dont nous est parvenue une copie authentiftee par le protos Isaac (ed. 
P. Lemerle, Un chrysobulle d’Andronic II BCH , 60, 1936, p. 431-433, repris dans Le monde de 
Byzance : Hisioire et Institutions , Londres, 1978, n° XVII; Schatzkammer , n° 38). b) Un faux (cf. 
Dolger, Begeslen, n°2170) qui se presente comme la copie authentifiee par le m6me prdtos Isaac 
d’un autre chrysobulle d’Andronic II de 1294 (ed. Smvrnakeis, p.78-80); selon Lemerle, ce 
document repose principalement sur un chrysobulle original de Jean V ( toe . cit., p. 436-437); les 
falsifications qu’il contient ne concernent apparemment pas les proprietes du monastere dans la 
region du Strymon, c) L’acte Zographou n° 35, du debut du xiv e siecle, qui contient (1. 63-70) une 
delimitation sommaire de Dekalista. 

Prosopographie. Moschopoulos (1. 6, 8) est vraisemblablemerit Jean Moschopoulos, homme de 
l’eparque Monomaque, mort avant fevrier 1358, qui avait construit Un moulin sur le Strymon 
(Zographou n° 40 = Schatzkammer, n° 41 : copie d’un prostagma falsifie) et inquiete les moines de 
Ghilandar (Chilandar n° 157, 1. 90; PLP n° 19368, d’apres Facte de Zographou). — Sur le prdtos 
Jenhmie (1. 32), cf. les notes a notre n° 14. — Le protopapas de Chrysoupolis Jean Blentakis (1. 33) 
est inconnu ; en mai 1387, le prdtopapas de la ville s’appelait Ddmetrios (Esphigmenou n° 28, 1. 2). — 
Le nomikos T7}c; Ssoococttou tc^Xeox; de la 1. 34 est le nomikos de Chrysoupolis (m&me expression a 
propos de Chrysoupolis 1. 33); l’omission du nom de la ville et de celui du nomikos peut dtre imputee 
au copiste, 

L. 35-36 tou pocuXova Pou<7T&ps : le terme «mevlana», litteralement «notre seigneurs, «notre 
maitrei) (cf, Encyclopedie de l 3 Islam 1 , Leiden - Londres, 1936, III, p. 418), est l’equivalent du grec 
au0£vT7)<;, c est un titre qu on donnait & des personnes ayant fait des etudes, surtout theologiques ou 
juridiques [communication de M me Irdne Beldiceanu-Steinherr]. Dans les archives athonites 
publiees, on trouve une autre mention d’un mevlana, dans Esphigmenou n° 30, 1. 4 (le grand 
mevlana Ha'ireddin : tou peycxXou pocuX<ova tou XaptaT^vTj). Dans notre document, on reconnait, sous 
la forme grecisee du prenom du mevlana, PouaT&pe, le nom musulman Rustem, d’origine persane. 

+ At^ocTTatria t^ 9 jv x(al) Si£ve£i<; p£aov T7)<; tou Kapocx&Xou pov(yjc;) xal tou IIavToxp<&T(o)po(<;) rcepi 
t6v x<xtoc tov Stpiipovoc xcopacp[(cov) ocutcov 7i;X7]g£ov T?j<; || 2 Geoa^dTou 7c6X(eco<;) Xpuao7cSX(E<o<;), ’'EyxX7]<nv 
ouv 7tpi(<;) Yjpac; 7rept toutou oi KapocxaXTjvoi sTconfjaravTO x(otl) 6aca£ x(al) Sic; x(al) tuoXX&x(ic;), x(al) 
$LEpy)vua< 4 ts 0 a || TCEpt toutou x(al) touc; navroxpaTopTjvouc; * x(ai) 8^] 7capey£vovTo a 7 coXoyY] 0 y)a 6 p(Ev)ai o[ 
IIavToxpaTop7]vo£, TtapaysyovSTtov » x(al) t&v KapaxaXy)v(o>v), ^7]-||^0y)aav Agi6iu<rroi p 4 prupec, 
te xp6vou x(oci) auvstSyjc^scoc;) x(ocl) tyJc; e^coOev cpy)pY)£ to ^'iSttlcftov ex ovte S) papTup^aovTEc; pETtx smTtpiou 
Wp(cov) || s tcov povaoT7jp£(o)v) Ta 8po6£aLa. K(al) Eop^Tjcrav ino.piv ttjc; Xpuao7c6X( E coO 6 TContEp^, 
6 6 B P av “<; x(al) Ay)pV)Tp(toq) 6 2ep66tcouXo<;, too || 6 tou *<op£ou T ou ’Opepavtou 6 STuXiav6(<;), 

k x(al) si? T^v) Tcpdwjv TOU MooxoTcodXou Sta X & ? rp(t») tcov tou>6t(<ov) ouv6p(<ov) rcap^v, dbco & tou 
xwpou T% npotStaTa^ || 7 6 yepcov o6tco . xaXoup(Ev)o? AevSpouT&xoc;, x(al) y)pcoT^) 07 )<xav rcspt toutou 
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p.(e) T (a) c^oSpou e7rt.TLp.Eou x(al) AXXyjc; ev6pxou tu^ov a&aT7)p6T7)T0<; ebreEv ei tl || 8 7repi xo6xoo ct6vol8ev 
exatrxot;. *0 p.sv o5v 2xuXLav6(t;) x(al) 6 Kav&7tXY]<; eItcov gx; eUpirjTai |x(e)t(<x) &7rLTLp.£ou 6 tl 6ts xauxa 
Stex&pi^sv o Moctx6tcouX(o<;) II 9 TrapYjfjav x(at) a&xoE * x(al) E3p£0Y]aav Ta tf3vopa twv KapaxaXv)v(&v) 
SLxaE(wv) txpx^p-Eva p.Lxp(&v) AvwGsv xyj<; £xxXy]a£ac; tou p.(e)y(A)X(ou) rewpy(Eou) tou o6-|| 10 tw xaXoup.(sv)ou 
tou ’O^va, ^jy(ouv) arco tou 7raXaLoip.TceXEou 1 x(al) StaSaEvovTa tov exeTcte p£ya £uaxa, o3 Ta p&v apitrxspa. 
xaxa6a£vo<v>TO<; || u start tou navTOxp&x(o)p(ot;), Ta 8s 8 $E>ia. twv KapaxaX-yjv^v), p6aov syovrsc toar7TEp 
SiaLpsTYjv &XXr]X(cov) tov toloutov p.(s)y(a) p3axa • xaTavTwa(Lv) (o5v) || 12 Ttx 7ravxoxpaTopLva ibtoua pixp(0 
t riQ ni^poiQ t^tl£ EtJ9payLop.(Ev)’ir] 9spet to tou navToxp&x(o)p(o<;) ovop-a^ elxa yapp-axE^ovTat aptoTspa 
x(a)x(a) || 13 tov exeToe p.(6)yav xpy)p.v(ov), ecoctl piv Segta Ta xpuao7CoXmxa S£x(a t )a, 8ux6aEvoua(Lv) 
sxepav rc^Tpav t)tlc; t(*?)v) xauir^v 9^pEt || 14 o9pay£S(a) tou IlavTOxp(iT(o)p(oc;), slTa xXtvovTa 7r&Xtv 7rpo(t;) 
Av£eTX 0VTa ^tov 8ta6a£voua(Lv) 7r£xp(av) sxspav cr9pay£Sa cr&^oucrav x(9]v) op,o£(av) T xal || 13 xaT icr6Ty]Ta ttjv 
atjx(^)v) 7rp6(t;) eTEpav cnrjp.s?ov xaxeTvov 9£poucrav x& ocut 6, xaG’ ■yjv x(al) Stax^p-vouaUv) £xspov £>uaxa s^Eaou 
(iva-|| 16 6a£vovTa 7rp6(t;) To3p6av, 8e£ta piv &x oVTa Ta XP utT0 ’ n:0 ^ E,TLX ^ S£x(aL)a, aptcrTspA 8e x6[uj 
7repiopL^6p.(Ev)ov, &La6a£voua(Lv) x(^v) e-|| 17 TEpav xo6p.6av x(at) to^Xlv 7rp&(<;) &XX7)v, ApicrTfipA 7 t£vt(o)t(s) 
94poufjaL t 6 7repLopL^6p.(Ev)ov, av6pxex(aL) x(a)x(a) atop(3v) xwv exetas XEGcuv, xa-|| ls 6* 8v auv^pxovxaL oSol 
StAtpopoi, xXEvouct(lv) tc&Xlv aptOTepA, x(al) xaTavTwa(tv) sit; tyjv tou ’IavExa xoup.6av, x(at) 8ta6a£vouciL x^v) 
|| 19 &Xw to6tou tou ’IavExa, stxa yap.pax££ovTa tz 6 l\lv apLarxspa avaGaEvouat xiv p.(4)y{a) pouv6v, e&vxa Ss^La 
Ta SEx(aL)a tou || 20 N 4 ou XcopEou, x(a£) 8LspxMev)a exstoe 7tavT(a<;) (3ouvo3c; xaTavTwa(Lv) a80i? eU 
ELpY]p.(£v)ov "Ay(Lov) recopy(LOv), < ? > e5aTCXoup.(ev)a x{a)r(a)6a£vovTO(; || 21 etc &7TEipov "'EvGa x(at) 6 

etp7]p.(4v)o(; npoL^LOTavit; sxslvoc; y4p(cov), supsGelc; x(al) x(a)T(a) t^x^v epcory)0E^ st tl x(al) auT&<; 7TEpt 
toutou II 22 ouvolSev, e^sTtce P.(e)t(<x) ETTtTLpEou x(al) opxcov 9ptxT0)v 3 tl 7raLSL60EV sxeiva xaXXtepywv Ta 
Xtop^ia ouS^ote 7rpo(c;) Tout; Ka-|| 23 paxaXy)vo3(; mt; 4x toiSt(o)v) Sex^Tat;, aXXa 7rp6(t;) toOi; 
riav/To/xpaTopLvout; dtTrsSESou. s Ev toutolc; ol &XXol p-^pTupet; Ta tou y^povTot; || 24 exeEvou 
sm6e6aLWCT<ip(Ev)oL Sl* 4v6pxou 7rXYjpo9op£(a(;) x(al) auTot x(al) twv ev auTCov stutlp.l[(wv)] Ta p.STa^u 
dcXX^X(wv) a7rEXu-|| 26 ffav xa crxtivSaXa x(al) xat; 7 te P l tout(wv) <a>P9L6oXE(ac;), yupv(-}jv) t(V) aX^0EL(av) 
7rapafTxV)cravTEt;. *Ettel & dtTTO twv Se^ttov p.epwv xaTEpxop.(sv)w || s3 ^v^Gev eipTjpivou tou ’O^uvou x(al) 
7rp3(t;) xa S£x(at)a xaiv KapaxaXyjvwv ^aav p.epLxa xwp^9 ta t£>v nav/xo/xpaxopY]v(wv), T * v X01 " 

|| 27 ouxov p3axa 7r£pL9avefTxaxov x(ai) aSL&xo7rov optov elvat ^ouXop.(ev)oL Y]^LCocfap.(£v) xou<; llavxoxpaTopL- 
vo6t; x(ai) aTXE^ocpt-1! 2S crtxvxo xauxa 7rp^(<;) xo6c; KapaxaXvjvou^, cuftoi T7]<; x(a)x{a) K(upio)v ccf^TV/]^ x(ai) ttjc; 
69’£LXop.(4v)Y]t; tolc; p-ovaxoTt; xaxa(TT£ia(ECO£;). ToEvuv x(al) o9sEXoo-Pa(iv) ap-903 xa p.ep7) (iSL4v6xXir)Ta 
piveiv, p.7)TE 7cp&(0 8LX0ffxafr£(a(;) 7repi to6tou x^pEcrai ocpelXovTe^ p.v)Te 7cpo(t;) 4x4pa^ eyxXTjcTELt; || 30 te x(al) 
dc7roXoy£(at;), ettelS^ x(al) <kxpL6(wt;) xA ttj? xotauxYjt; u7roG4a(sco(;) s^xaaxaE te x(ai) SLaxexwpLffxaL. EU yAp 
x('?)v) Tcspt toutou aa9tiXELav || 31 syEy6vEL x(al) x6 7rap(ov) ypAp.p.a, p.7)VL Se7rxe(p.6)p(£co) (lvSlxtl)o!>(v)o(; a 7 ) 1 ’, 

|| 32 + *0 Ttpwxot; xou *Ay(£ou) ’'Opout; Iepsp.£(a?) Lepop.6vaxoc; 

|| 33 + t 0 7tpa)T07ra7r(a£;) 0Eoa6aT(ou) tt 6 X(eco(;) Xpuao7r6X(eo3£;) Icp(Avv)y|<; Leps(u<;) & BX^vtAxlc; 

p.apxu[p](cov) U7r(4)yp(a^a) 

|| 34 + f O vopixoc; 0EOfr6crr(ou) tc6X(eo)£;) aup.apxup(cov) U7r(4)yp(a^a) 

+ ©s68copot; LEps(u(;) ’Ap-TreXat; urc(4)yp(a^a) 

|| 35 + AY]p.YjTp(tO£;) SoXopwv U7r(4y)p(a4 | a) 

+ *0 supLCFx6p.(sv)o£ eU xat; 5ouXe£(ac;) 6 Aouxat; 6 crxXA6ot; xou p.auXova || 36 PouffT^ps p.apx(upwv) 
U7r(4)yp(a|a) 

+ rsd)py(to?) AuyepLvoc; (jup.apxup(wv) U7c(4)yp(at^a) 

|| 37 + *0 Ep7repLELXY)p.p.(4v)o£; 7cepLOptcfp.6{<;) T?j *?)p.eT4pa euxeXsEa 4p,9avLcrGel(; xal 7r[a]pa xwv 
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«t«TOC-n)o4w(ov) el? t(V) Tota6T7)v 67t60eo(iv) aXY)6wA(<;) f^ap-rup^el? || 38 (xat) iTtapa-rco^TO?, 
£wysype«rrai x(al) itap’ Y)(J.«v et; dca<p<iXeiav, |a7]vA(;) (xat) (tv8ix-u)6(v)o; -rot,; -rot? Sr)Xoup.(^)ot?. 

L, 1 T^V 1 : lege ?<ov || 1. 9 apx6|ieva : accentus cancellatus supra -s- || 1. 11 Staip^TYjv : accentus cancellatus supra 
-T)- II 1. 15 lege x&xetv»|v || I. 29 /ejp'ijoat || 1. 38 i5ttoY^rP a " Tat II iv T0 ^ '■ iv ' r4 ?- 


14. ACTE DU PRCTOS JER£MIE 


ypappa (1. 40) 


novembre, indiction 1 


[1392] 


Le protos J^remie confirme au Pantocrator la possession de ses dependances au Mont Athos. 


Le texte. — Le document nous est connu par deux pieces. 

A) Original (? cf, notes; archives du Pantocrator, n° 8a), Parchemin blanchi, 650 X 305 mm. 
Tres bonne conservation; un petit trou, qui n’affecte pas le texte. Encre noire pour le texte, noire et 
ocre pour les signatures, En bas du document, notice ancienne : + Ile(pl) t a xeXla t<x evSov el; t 6 
f 'Ay(t.ov) *Opo;+. — Album ; pi. XVI et XVII, 

B) Copie ancienne (? cf. notes; archives du Pantocrator, n° 9a). Papier, colle sur papier, 
412 X 281 mm (largeur maximale conservee). Plusieurs plis horizontaux. Mauvaise conservation : le 
bord gauche, tout le long du document, est d^chiquete en dents de scie, ce qui a entraine la 
disparition de 10 a 30 lettres sur chaque ligne; des taches d’humidite ont fait p&lir l’encre, qui par 
endroits est effacee; le papier est froisse. Encre noire pour le texte, ocre pour les signatures. Le 
scribe a corrige certaines fautes d’orthographe ou d’accentuation. — Au verso , notices (lues sur 
place) : 1) EiytXXiov St,aXap.6dvov... 2) Ilept tcov xa0tap,dT(o>v). 3) IIapaxcopy)T7)ptov too p.ovo8p£ou,., — 
Album : pi. XVIII, 

Edition : Pantocrator n° XIII, d’apres une copie vraisemblablement faite sur A (date erronee : 
1398). 

Nous editons A, sans tenir compte de l’6dition, en signalant dans l’apparat les principals 
divergences de B, 

Bibliographie : Dionysiou , p. 69 (l’auteur rectifie la datation donnee par L. Petit), 

Analyse. — S’il est louable d’entreprendre des oeuvres agreables a Dieu, il Test tout autant de 
les sauver lorsqu’elles sont menacees de disparaitre (1, 1-3). Certains ont construit depuis les 
fondations le monastere athonite du Pantocrator, d’autres l’ont maintenu en bon 6tat, notamment 
ceux des [Hagiorites] qui en avaient la possibility et les moines du monastere; celui-ci a £te 
recemment victime d'un dommage qui menace de lui faire perdre son integrity, mais, a la demande 
des moines et avec l’accord des kathigoumynes des monastyres athonites, le [prdtos] a juge bon 
d’[aider le monastere a] recouvrer ce qu’il a perdu et de lui rendre la surete. En effet, le feu utilise 
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pour les besoins des moines, s’etant repandu subitement, a brule et detruit, entre autres, les actes 
(SixonctpaTa lYYP ac P a ) en ver tu desquels [les moines] detenaient de fagon inebranlable leurs biens et 
metoques sis a l’Athos. Le [prdtos], qui partage la preoccupation des [moines] et a le meme but 
qu’eux, pour montrer sa reconnaissance envers Bleu, cede a nouveau audit monastere [du 
Pantocrator] ses metoques sis a la Sainte Montagne, a savoir Rabdouchou, Phakenou, Phalakrou, le 
Sauveur, Saint-Demetrius dit Skelopodare et Saint-Auxence, qui avaient ete achetes par feu les 
fondateurs, cedes au monastere par le [protos du moment] agreant a leurs prieres repetees, ou acquis 
d’une autre fagon. [Les acquisitions s’etaient faites] avec l’accord du [protos] et avaient ete 
confirmees par les actes qui ont disparu : le monastere, en train de se constituer, avait un grand 
besoin d’aide, surtout de la part du [prdtos], qui souhaitait avant tout maintenir la perennite et la 
prosperity de la Sainte Montagne (1. 3-23). S’il convenait a cette epoque que le [prdtos] fournisse [au 
monastere] ce qu’il n’avait pas, il ne serait maintenant ni charitable ni juste que la perte des 
documents entrame pour le monastere celle de ses [biens]; il a ete decide par Lous que le present 
[document] suffira, a la place de tous ces actes [perdus], a assurer au monastere la possession desdits 
biens; le monastere ne sera inquiete ni par l’un des protoi a venir, ni par aucun Hagiorite, mais il 
possddera ces [biens] etemellement, avec le droit de les cultiver, d’y effectuer des ameliorations et 
d’en jouir en maitre absolu et incontestable (1. 23-30). Il devra seulement fournir au Prdtaton pour 
chacun de ces biens, r6guli6rement et de bon grd, le vin et l’huile [dont la quantite] avait ete stipulde 
auparavant. C’est en effet en s’acquittant de toutes les redevances qu’il s’assurera la paisible 
possession de ces [biens] et fermera la bouche a tous ceux qui pourraient tenter de l’inquidter (1. 30- 
34). Le [prdtos], toujours desireux d’aider ce monastere en raison des bonnes dispositions de ses 
moines a son egard et de [sa] soumission aux regies de la Sainte Montagne, mais incapable de 
subvenir a ses nombreux besoins, surtouL maintenant qu’il a subi de grands dommages du fait de 
l’incendie, voulant neanmoins lui donner un temoignage concret de son affection en r^pondant a la 
demande que les [moines] lui ont adressee et que les kathigoumenes des monasteres athonites ont 
appuyee, etablit, pour la stirete des [moines], le present acte qui remplace tous ces [actes perdus] 
(l. 34-40). Date (1. 40). Signatures du prdtos Jeremie et de cinq higoumenes de monastdres athonites 
(1. 41-48). 

Notes. — Diplomatique . Il n’est pas facile de se prononcer sur la nature des deux exemplaires. 
Certains elements suggerent que B est une copie : il prdsente par endroits un texte fautif (cf, 
apparat) et comporte une glose concernant l’ancienne appellation du kellion tou Somjpos (1. 14 de 
B : riaXo&wpo06ou bocaXou), que Ton peut attribuer & un copiste, et une addition 1. 18 de A, apres 
l’enumeration des metoques (cf. apparat); la signature georgienne de l’higoumene d’lviron est 
omise, et certaines signatures contiennent des fautes ; outre celle du prdtos (accent aigu sur rcpniToq, 
probablement pas d’esprit sur *Ay6ou), la signature de l’higoum&ne de Vatopedi (une syllabe du mot 
PownXixTte est omise) et celle de Theodose de Chilandar (une syllabe de trop dans le mot ieromonah). 
L’exemplaire A, qui est sur parchemin et comporte toutes les signatures, pourrait fitre I’original; 
mais d’autres hypotheses sont possibles. 

Prosopographie , Le prdtos Jdremie (1. 41) : N. Oikonomides a distingue deux prdtoi Jeremie 
( Dionysiou , p. 69 ; cette distinction a ete reprise dans Protalon , p. 140, n 08 70 et 72 = 74) : le premier 
serait atteste entre septembre 1392 (notre n° 13) et fevrier 1393 (Esphigmenou n° 30), le second 
d’octobre 1394 (notre n° 19) a aodt 1395 (ChiL Suppl. n° 10) et a nouveau en juin 1398 (Kullumus 
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n° 42). Mais la comparaison entre les signatures de Jeremie sur les documents Chilandar n° 160 et 
Esphigmenoa n° 30, attribues a Jeremie [I er ], et celles qui sent apposees au bas des documents 
attribu^s k Jeremie [II] dont l’original est conserve, notre n° 19, Dionysiou n° 7, Kutlumus n° 42 et 
la copie de notre n° 16, authentifiee par Jeremie, suggere que le signataire pourrait iire partout la 
mime personne; du moins les differences qu’on y constate ne sont pas si grandes qu’on puisse 
affirmer 1’existence de deux prdtoi homonymes; il nous paratt plus vraisemblable qu’il n’y a eu 
qu’un prdtos Jeremie dans les annees 90 du xiv e siecle ; son protat fut interrompu vers la fin de 
1395, puisque Jean le Kalybite est atteste en novembre 1395 (. Prolaton , p. 140 n° 73). — Euthyme, 
kathigoumene de Lavra (1. 42) : cf. notre n° 10, notes. — Macaire, metropolite, higoum^ne d’lviron 
(1. 44-45), occupait sans doute cette fonction encore en 1394 : il est mentionne, comme metropolite 
et kathigoumene, dans nos n oa 16 (L 7) et 17 (1. 19); un homonyme signe en grec, en octobre 1400, 
comme hieromoine et pneumatikos, les deux exemplaires de facte destine aux monasteres de 
Dionysiou et de Saint-Paul (cf., sur ce document, Dionysiou , p. 205-206). — Dositheos, 
kathigoumene de Vatopedi (1. 43), et Theodose, higoumSne de Chilandar (1. 46-47), sont egalement 
mentionnes en 1394, dans nos n os 16 (1. 7-8) et 17 (1. 18-19 et 20). 

L. 11-12, 36-37 ; sur l’incendie du Pantocrator, cf. Introduction, p. 16. 

L. 16-18 : sur Rabdouchou, cf. Kutlumus , p. 414; sur les autres kellia mentionnes dans le 
present document, voir Introduction, p. 3-5. 

L. 31-32, x8v &vco0ev xexay^evov olvov xk xai xd eXatov : sur les redevances en nature fournies 
annuellement au Pr6taton par les kellia de l’Athos, cf. Pr6taion } p. 122 et n. 125. 

L. 44 . 45 , signature georgienne : Moi, le metropolite et higoumene du monastere georgien 
Macaire, je confirme ce document. 

Acles mentionnes . 1) Actes (StxaL<o[xaxa Syypacpa 1. 13, grammaia 1. 20, 24, 26, cf. 1. 40) en vertu 
desquels le Pantocrator detenait ses biens a TAthos : perdus au cours de l’incendie. 2) Acte(s) de 
vente (6crit(s)? cf. s^vlctxocl 1. 18) de biens a l’Athos aux fondateurs du Pantocrator. 

4-Kal x& xcov 0eap£cxcov &p£a<T0a£ xi,va x&v erauvex&v, xai xo SLaxyjpTJaaL yeyov6xa xcov ou 
[jle[X 7 tx£cov * x6 8& || 2 xai npiq cp0op<xv xai <k 7 tcfcXeLav pXe7covxa ETCavaXotgelv, xa; foa; olfxaL x<kpix<t<; ™ ™ 
7 tpoxax(fcp-|| 3 £;avxL xai £ 7 iavaaco<ra[jL(£v)(o 7tapa 0(eo)u 7rpo£eveT. T^)V xa0’ ouv aeSaarpiav ayi.opELxi.x'ijv 

[xov^v xou || 4 navxoxp&xopo<; gxepot, fiiv ex pdeOpcov avrjyeLpav, £xepot, Bk x(<x!) pi^pt T0U v ^v 8tax*)pou<NV 
iTOXpaCTcjtXeuxov, || B StXAout; xk 7 :&vxa<; (pyjfju xob<; ev x& ffe6aa[jL£co xotixco ^Ofplet. x(al) pouXofAev(ou<;) x(ai) 
8uvoc[jtiv(ou(;), &XAa xai ||® auxou; xoi5<; ev a5x?j xl[jucox&xou<; [xovaxou^ 1 el 8£ xl x(ai) 7cp6<; cpOopav apxtco; 
auxyj x(al) ^Tjfxtav || 7 ex xtj^ xou exOpou xaxoxexv£a<; ouv£6y) xai x^)V axepai,6xY)xa xaux7)<; TCepLaLpsTv dc7retXeT 
x(al) (&<;) et 7 tETv || 8 &xpoTY)pt,£^EE,v, &XX’ x&v xolouxcov fxova^cov xai (3 ouXt) x(al) yvcbfxir) xai 

&7to$ox?j x&v ||® 7 tavo(JLoox&xoov xa0y)youfx£vcov x&v xa0’ ^(a^) ayLopei,xLx(tov) aeSaafiicov [xovcov, 
e'rcavaAaSe'LV x<k || 10 i'xoSA'qO^vxa 8eTv 'fjyTrjcr&neOa xai x6 <xacpaX&<; eKavaacoaaa0at. xfj pt,ov9J. s E7tslS-?] youv 8ta 
x<k<; || u Y)[xex£pa^ afjtapx£a<; e£ dtTtpocrSox^jxou x^ 7rp6<; XP e ^ av T0 ^ t^ovaxolt; 7rup axtjtxxco^ tkva^av ^XXa x^ j| 12 
xcov &vayxa£<*)v auxot<; xaTExauoE x(ai) Y)<pdeivL<TE x(al) xa xoiv AytopeLxixcov xxtj^xcov x(al) [xexox£cov 
ouvaTcdoXecTE || 13 Sixatctpaxa fcyypacpa, 8 l' t 6 (ippay^ x(ai) rcdcyLOV el/ov xvjt; auxwv vo[x9j(; xe x(ai) 
xaxacrxeae(co^), || 14 r?]v exe£vcov 7 tEpi xa xotauxa i^Xouvxec; cnrouS^v x(ai) 7rp6^ xiv 8[jlolov axoTcdv 

ouvStaviox^pLEVOL x(al) t 6 9el(ov) || 15 xap£?ecr0(at.) U7r^p &v eOEpyexoiijjisOa xaO* IxtjtoxTjv pouXofxevOL x^pt-'ro^ 
(&<;) eweTv pav£8a [jLLxpdtv, || 16 7rapa8i86a[x(ev) a60t<; 7rpX^ x^jv p7)0ETcrav [jlov))V xa xax^t xi ''AyLOv ^Opot; 
[Jiex6xt.a, xou xe Ta68oi^x ou II 17 9^^ x(ai) xou OaxTjvou, xou OaXaxpoC xe x(ai) xou S(cox?j)p(o)^, xou xe 
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*Ay£ou AyjpYjTpLou tou xaXoup(sv)ou <E>XY]Xo 7 ro 8 dp(y)) xal || 18 tou *Ay(£ou) Au^evt^ou, & toT<; p(£v) aoL 8 £poL<; 
exslvol^ x(ai) paxapkxt; e^dwtcrraL XTYjTopcrLV, x(a£) 7 rapaxXY](jE(n || 10 7 rpo<; Y]p(a<;) 7 i;oXXa!<; x(at) a^LOicreatv 
exe£vol<; 8loi t$)v TOLa 0 TY]v aTCEXap£<J 0 Y] povyjv, 7 ] x(at) dXXmc; nc^q tu^ 6 v ^ to6t6>v || 20 xaTdax eal,c = 
7 repLE 7 COLY] 0 Y], 8k x(al) ectt^p^Oy] x(al) toT<; t)8y] SLacpOapstcn. ypappaaLV sTCEXUpdiOy], 7r?j psv H 21 8l’ 

exs£v(ou<;) ox; E , LpY]T(at), tcy) 8e Sl& t piov^v, StpTi xot0LC'Tcx[XEVYjv x(a£) tcoXX?]<; rcapd 7cdvTtov Seo^vyjv T(yj<;) 
Po7]0E[a<; || 22 x(oci) cyuvSpopyjt;, pAXlcttoc 8k Trap’ yjp&v, ol<; x(al) t 6 EdTaaOai to "AyLov ’'Opoq touto t 6 
OaUfXacrTOV s6xTOCl6tOCTOV x(al) T0 TCpO<; || 23 T& fSsXTLOTa £7rEXTE£ve(T0aL 7rdvT<OV 7TpOTt,p6TEpOV jjv. T6te p(&v) 
o3v 'ia{u>q) 07TEp OUX S^E TOUTO 7Cap* Y]P&V E7UXOpY]-|| 24 Y7]0Y]VaL 6 Moq a7TY]TEL GKon6q ' vuv 8k T& aS0L? TY] 
ocTcoxTY]CTEt t£>v ypapp^TCOv x(al) rauTa xivSuveGelv || 26 auva7roxTY]aaci0at t9)v pov^v outs T?j<; 7i;v(supaT)Lxyj<; 
fafkirtiq 9jv o5te t&v 0spLT6>v, aXXd 8sTv ox; ex xolvou auv0Y]paTO<; || 26 EyvoiciTat 7 ra(JLV dpxELV t 6 uap6v &vtl 
tc&vtow touto ypapp^Tcov t6 appaysc; te x(oa) raxyLov 7repL t^v t&v py)06vTGiv |j 27 xtyj^Atcov xaTdax 5 ^ 
Xap£(jacy0aL ty] pov?], x(a£) oGte 7cap’ outlvoctouv twv pET^etTa rcpdjTOiv sttpoL tov TUX^VTa || 28 SiaasLcrpiv, 
0 8ts TOxpoc t&v ‘AytopELTtov tlv6<; 7tot£ SisvoxXY)0YjvaL, aXV 09 e£Xsl TauTcx xocT^xstv avoccpaLpsT(o><;) || 29 p^XP^ 
&v 6 7 rap 6 iv SLapxotY] atov, fit8siav sxouaa xaXXLspysTv, PeXtlouv x(al) %pbq r))v t&v PeXtlcttwv E7ra-|| 30 vdyeLV 
E 7 r£SoatV, VEpECT0a£ TE (XXOiXUTOX; ola TEXsLa Ss07c6tL? x(ai) OtVapcp£XEXTO<;, TOUTO p6v0V YCOCpEXELV st^ t6 || 31 
IlpcOT^Tov dvuaTEp^TOit; ocpeCXoucra, U7TEp exoccttou tcov tolouto^v XTYjpdxtov t^v dvoiO(ev) TETayp(£v)ov olvov 
t£ || 32 xal t6 sXaiov ETo£p(to<;), euyvoip6vco<; te x(al) xaXoOsX^' evteuOev yap x(al) t^)v toutwv 
da<paXsaTEpov xa0^sL vop^jv, 7 tav || 33 to utcep auTWv EToipox; TCap^xouaa 6<pXYjpa x(al) 7rdvTa<; toG^ 
pouXY]0Y]aopEv(ou<;) tafoq) TaijTY] 8i 6xXou yevEC0at || 34 Std to6twv E7uaTop^ouaa. ^HpeTt; toEvuv, (<5>q) 
dvco0(sv) ei / pY]T(aL) 1 el x(a£) toc sEx6Ta ctuvteXeTv t^ TOLatky) pov^ pouX6ps0a || 35 tc^vtote, Std te t^)v 7rp6<; 
Y]p(a<;) aydTCYjv t£>v svacrxoup^voiv auryj, Std te t*?jv Kp^ to "Aytov "Opot; EU7TE£0ELav xal |j 36 UTOTay^v, dXX* 
oG Suvdtps0a, TCoXXoiv p(&v) auTY]<; 8 eop£vy]< x(al) pdXiaTa vuv T 6te t^)v TOia6TY]V utt^ctty) ?Y]p£(av) || 37 GttA 
TCUpG^ (d)^) OCVOiT^pOi SLE[XY]7rr<XL, ^p(cov) 8^ ou8e TWV pLXp<OV E^txvoup{£v)tov 1 tcX^v ETTEtS*)) touto x(aE) 

a^Tol || 38 Yj^oioav x(ai) oE TCavoaL^TaxoC pou 7 r(aTs)pE<; x(al) xa0Y)yoGpevoL Ttov as^aap£<ov dytopELTLxoiv 
cuvuTTst^av povtliv, || 39 x(a!) YjpEt^ 6 7Tp0^ auT^v (ptXTpov &voi0£v Tpscpop(ev) ^pyoL^ ^Sel papTupyjaaL x{aL) 
7 rpdypaaLV, ^Sy) x(a£) t 6 7rap0v || 40 auToT <5 ivTt toIvtcov Ixetvtov ypdppa 7 TETCOL^xap(Ev) siq iaepAXsiav, pyjvi 
Nosp 6 pL 6 i (Lv8lXTL63VO^) «W + 

|| 41 +*0 7 TpwTO<; tou *Ay(ou "Op(ou(;) *IepEp£a<; Lspop 6 v(a)x(o<;)+ 

|| 42 + e O xa0Yjyo6pEVo<; ty)<; aE( 6 aap£a(;) x(a£) LEpa<; paatX(LXY](;) peydX{y]^) Ad 6 pa<; EGOuptot; 
LEpopov(a)x(o<;) + 

|| 43 + e O xa 0 Y]yo 6 pEVo<; r?)(; as( 6 a(rp£a<) xal iepaq pacjiXLx^ psy(d)X(Y]?) tou BaTOKsSEou pov^<; 
Aoct£0eo(; LEpop 6 vaxoc; + 

|| 44 + me nitripoliti da kartvelta monastrisa ma-|| 4B ma makari da vamtkiceb ama dacerilsa 
|| 46 4 - Igoumen’ 6(es)tnyei crkyje velikie obiteli Hilan-|| 47 dara ieromonah Theodosie + 

|| 48 + *0 xa0y]youp(Ev)o<; t(^<;) ae( 6 aap£a<;) §adLX(Lx^<;) po(vyj<;) tou ’Ea<ptyp(^v)ou Aa(ui )8 Lepopdva- 

X°C + 

L. 7 &xepaL6TY]Ta : dxaLpatoTirjTa cum -s- supra primum -«l- B H 1. 13 povyjt; B male || 1. 16 ^YjOe'Lcrav pov^v : acc. 
post, corr, B |i 1. 17 £o>T7jpo<; : , .*7®, , TTaXoScopcoQ^ou ^xrraXat B |] KY)Xo7co8dtpy) : sic A B || 1. 18 post Au£evr£ou : x(al) 
B |1 Sl : . ,. B || 1, 19 toGtcov : toGtov B || 1, 21 pov-fjv : acc, post corr. B || L 22 t 6 4 : om. B || 1. 26 touto ypappdTeov ; 

fortasse legendum toGtojv ypAppa cf. 1. 40 |j dcpay£<; {acc. post corr.) B |( 1, 31 toioutoiv : -co- post corr. supra -ov~ B [j 
I. 37 7mp<k : -6- post corr. supra B || I. 41 7i]pd>To? B || I. 43 (3ct<nxYk B || Hneas 44-45 om. B || l. 47 [i]eromo{na}nah 
B. 
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15. CHRYSOBULLE DE MANUEL II PALEOLOGUE 


XpuaogouAAos Aoyos aout, indiction 1 

(1. 4, 20, 34-35) a-m. 6901 (1393) 


Manuel 11 confirme au Pantocrator les droits du monastere sur ses biens a Lemnos et exempte deux 
d’entre eux de PimpSt qui les grevait. 

Le texte. — Original (archives du Pantocrator, n w 2($). Parchemin blanchi, presentant une 
languette au sommet, 620 X 490 mm. Plusieurs plis verticaux. Mauvaise conservation : trous, dont, 
certains, dans la partie gauche, sont importants et affectent le texte. Encre noire pour le texte, 
rouge pour la signature, les trois logos^ le mois, le quantieme de Tindiction et le dernier chiffre de 
Tan du monde. Le sceau a disparu. — Au verso , notices : 1) + T^ A£p,vou xptm$6ouX(Xov), 2) (plus 
rdcente) Xpta66ouXo Atifivoo. — Album : pi. XIX. 

II existe, dans les archives du Pantocrator, une traduction moderne du document. Papier, 
740 x 520 mm (selon Dolger); encre noire pour le texte, rouge pour les termes de recognition, 
comme sur l’original; la signature et les trois logos sont habilement imites; la premiere lettre du 
texte est ornee. Le document porte un titre, lui aussi a Tencre rouge ; T& 7 tpooTov xpo^66ouXXov tt)*; 
Arjp.vou [xexacppaaG^v ex tou eXXvjvixou xchv^v StdcXex'rov. Comme c’est le cas pour la traduction de 
notre n° 12, le scribe a, ici aussi, ajoutd entre parentheses certaines precisions. 

Edition : Schalzkammer , n° 12. 

Nous editons l’original en signalant dans l’apparat les lectures divergentes les plus importantes 
de F. Dolger (D), 

Bibliographie : Dolger, Begesten } n° 3239. 

Analyse, — Les hieromoines et moines du monastere imperial sis a l’Athos et dit du 
Pantocrator se sont rendus aupres de Tempereur [Manuel II] et lui ont presents un acte de mise en 
possession (eyypa^ov dTraypatpix^v toxp&Soctiv), etabli par les oikeioi de Tempereur Phokas 
Sebastopoulos et Jean Doukas Priggips Cheilas, relatif a tous les biens que le monastere possede & 
Lemnos; ils ont demande un chrysobulle [de confirmation], pour plus de surete (1. 1-3). Agrdant leur 
demande, 1 empereur delivre le present chrysobulle, en vertu duquel le monastere du Pantocrator 
possedera, conformement audit acte de mise en possession, les champs «libres» sis a And Ghdrion, 
pres de son metoque, a proximite de la terre [qu’il detient] en vertu d’un chrysobulle de [Jean V], 
p&re de Tempereur, Delimitation; sont mentionnes : la vigne du [Pantocrator], les champs de 
Branas Pentarakles, Kyddnaia, les champs de Kartzamplas, le mont de Kedros, la terre de 
Skeparnea, Yexampelorx de Tzasios, la terre detenue par le [Pantocrator] en vertu dudit chrysobulle 
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[de Jean V], soit 750 modioi de terre. [Le monastere] doit posseder ces [biens] en toute liberte, 
exempts de tout impdt, comme il les a detenus jusqu’a maintenant; personne ne pourra empi6ter 
sur eux, ni inquieter le monastere, qui a le droit, en tant que maitre absolu, d’y faire ce que bon lui 
semble sans en etre empech6 (1. 4-15). Selon ledit acte de mise en possession, une autre terre, a Akt6, 
a ete donnee au [monastere] contre le versement d’un imp5t (e7U t£Xel). Delimitation; sont 
mentionnes : la route d’And Chdrion a Akrbterion, la terre donn6e aux Pispiragenoi, le rivage [de la 
mer], soit 300 modioi de terre; en outre, a ete donne aux [moines] le p&turage (mandrostasin) a 
Akroterion, ayant sa propre delimitation, avec la bergerie (mandra) et la terre (vop.a?Hafix yri) tout 
autour; il a ete decid6 que [les moines] verseraient au fisc, pour ces champs et ce p^turage, 
24 hyperpres; 1’empereur ordonne que dorenavant ces [biens] soient eux aussi fibres et exemptes 
dudit impbt annuel de 24 hyperpres, dont il fait don audit monastere du Pantocrator; celui-ci 
possedera tous ces [biens] sans 6tre inquiete et en percevra tout le revenu (1. 15-20). Reprise de la 
delimitation de la terre de 750 modioi a Ano GhOrion (m6mes repdres mentionnes), fibre de toute 
charge, de celle de 300 modioi a Akte, et mention du paturage a Akroterion, ces deux derniers biens 
etant d^sormais exempts de l’impdt annuel des 24 hyperpres qui les grevait (1. 20-34). Conclusion, 
adresse au Pantocrator, date (1. 34-36). Signature de Manuel [II] Paleologue (1, 37-38). 

Notes, — Diplomatique. La grande ressemblance des trois logos avec le -X6yo<; de la signature 
a conduit Dolger a penser que les logos seraient de la main de 1’empereur (Schatzkammer , p. 50); 
mais ceci irait a l’encontre des habitudes de la chancellerie imperiale (cf. F. Dolger- 
J. Karayannopulos, Byzantinische Urkundenlehre , Munich, 1968, p. 118-119). Dolger note 
(Schatzkammer, p, 50) que c’est dans notre document qu’apparatt pour la premiere fois binsertion 
dans un chrysobulle d’une delimitation detaillee et souligne que cette delimitation a ete 
textuellement copiee, d’aprfes 1’acte des recenseurs presente par les moines, sans que soient corrigees 
les fautes de syntaxe ni les expressions populaires que cet acte contenait. Dolger ne connaissait pas 
notre n° 12, qui est 1’acte des recenseurs en question, et qui vient confirmer sa remarque. 

On se reportera aux notes £ ce document a propos du vocabulaire utilise dans les delimitations 
qui sont reprises ici ainsi que sur les personnes citees dans le present chrysobulle : les recenseurs 
Phbkas Sebastopoulos et Jean Doukas Prinkips Cheilas (1. 2), et les detenteurs de biens Branas 
Pentarakles (1. 7,23), Kartzamplas (1. 8, 23), Tzasios (h 10,25 : pour tzaousios ?). —Sur les biens du 
Pantocrator a Lemnos et sur le village Pisperagos (habitants mentionnes 1. 16, 31), voir 
Introduction, p. 39-42. — Sur l’imposition des biens mentionnes, cf, les notes a notre n° 12. 

Actes mentionnes . 1) Acte de mise en possession (^ypatpot; aTCoypacp^ ^apASocric; b 2, 

a 7 ioYpa<pix-?} TcapotSociL^ L 3, 6, 21, mxpa&mx&v YP^PP a b 30) etabli par les recenseurs 
Phdkas Sebastopoulos et Prinkips Cheilas = notre n° 12. 2) Chrysobulle (b 6, 22) de [Jean V], en 

vertu duquel le Pantocrator detenait une terre a Lemnos : perdu ; cf. notre n° 12, Actes mention¬ 
nes, n° 1. 3) Acte d’attribution (So0etcrav b 16, 31) d’une terre aux habitants de Pisperagos : 

perdu; cf. notre n° 12, Actes mentionn&s, n° 2. 

[+ ’Exel o l ev] ty) x(<x)t(cx) to ficyi-ov Spoq t6v ’'AGo StaxeLfx(£v)Y) creSaapJa [aovyj ty)<; paatXfetat;) [xou ttj 
slq 6vop.a t[xco[x(ev)t) tou x(upfo)u [xou xal ®(eo)u xal a(coT^)p(o)^ I(7]cro)u X(pLaro)o xal eTuxexXY)fx£vY] tou 
navToxpdcTopo? aaxo{i[x(Ev)oi iepop.6vaxoi xal [xova^ol || 2 av^papiov etq t9]v paatX(elav) p,ou xal Eveqxivicrav 
aurJj EYYp a( P 0V auoYpatptx^v Tcap&Soaiv t&v oIxeiwv tyj paotX(Efa) pou, tou tg xu(p)ou Ocuxa tou 
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Se6aaT07r(ou)X(ou) xat xu(p)ou > l6)(avv)ou Aouxa nptyytxo; Toy XetXa, nzpi &v xEXT7]T(at) TtavT(cov) || 3 
Stxatcov x(a)T(a) vyjaov Ayjpwov xok auTou; etpy^Ev)-/] aESaaptta ptov^, xat toutou *apH s^TTjaav 
xat xapexaXEcrav tva bni tt) TOLaur/] aTtoypacptxyj xapaSoaEi xop£acovT(at) xat xpuao6ouMov auTyj; Sta 
TtXeiova at^dAstav auTtov, || 4 vj PaatX(e£a) ptou t$)v auTtov euptEVco; xpotjSsSapt£v 7 ) ^TTjatv xat xapaxXyjatv 
tov xapSvTa xpuer66ouXXov A6rON stux^Y^ £7u6pa6Euet auTot;, St’ o 3 euSoxeT, 0ea7ct£et, xpoa- 
IpTdcaast xai Stop£ET(at) tva 7 ] x(a)T(a) to &y(iov) opo; tov ’'A 0 co Stax£tpt(£v)y] (TE6acrpLta ptovy] x(^) 
PaatX(E£a;) ptou 7 ] st; ovoppa Ttptwptevr) Toy x(up£o)u ptou xat 0 (eo)u xat cj(coT 7 j)p(o)<; ’I(y]ao)u X(ptaTo)u xat 
E7rtxexX7]pt(^v)yj tou IlavToxpaTopo; xaTsx^J, x(aMa) t?jv xep£X/]t|Hv || 6 tt j; StaXy] 90 e£a 7 ]<; axoypa9txyj<; 
xapaS6a(Eco<;), roc xspi to ptET6xtov auT(yj;) £t; to ’'Avco Xcoptov EuptcrxapL(£v)a eXeu 0 epa x^po^pta, Ta 
xXyjatov tt); Sta 0 e£ou xat asTCTou xpucro@o6XXou tou ay(£ou) ptou au 0 (Ev)T(ou) x(at) paatX(£co;) tou c^otSiptou 
xai || 7 ptaxapkou tou 7i:(aT)p(6)c; tt j; paatX(e£a<;) ptou y% toutou, txpx6pt(ev)a a n[b] t(ou) S[u]tixou xsptSpou 
tou aptxsXtou auToy xat xXv)(a£)ov ovTa tcov raxpa t(ou) Bpava tou IlEVTapaxXyj x coac pK cov )) &^ £ p xpaTtoat 
t(6v) EXEtaE 7Tpoc; Sucnv xaXat(6v) Tp6^aXov £(jo; t?); KuScovata; || 8 [ctt; Ta x^pacpta tou K]apT^aptxXa t& etc; 
t^)v axdtXav tou f5ou[vou] tou K£Spou, ska aTp£<povT[at] xp6; v6tov xat Euptcrxoucrt to pu)vomxT(tv) t6 e£; to 
pt^tr(ov) tou xup£ou, tiTpE9ovTat Tcpi; avaToX(a<;) Sta t(ou) Tototkou ptovo7taTtou, axoupt6££ouatv loo; ttj; yyj; 
T 7 j; 2 x£xap-|| 9 [vea;, stoat t 6 puivoxaTtv] aptcrrEpa evto(;) tou 7 tEptopt£op^Ev)ou, TEptvouat xp6; avaToX^v ttjv 
yyjv t yj; 2 xsxapve(a;), av£pxeT(at) st; to paxov67c(ou)Xov Taur/];, TEptvouat touto, xaTEpxovj(at) xat 
etipfaxouat to ptovoxaTtv xat t{ov) jbuaxa Itcou t 6 e^dcpt-XEXov || 10 t[ou] T£acrt[ou], Xapt6avouat rb Tototkov 
ptovo7tdtTtv xp&; ^pxTOV, £ka aTpecpovxat a 5 Gt; 7 icp 6 ; avaToXci;, xat E^pxovT(at) st; t 6 pLovo 7 tc£T(tv), 
lpL7rsptXapt6avouatv evt£>(;) xai ttjv Tptytovav Tyj; SxsTcapv^a;), xai axoupt6£^ouatv eco; tou || n [pua]xo; tou 
auv6pou Tyj; yyj; tyj; 7tapa t(ou) ptEpou; tyj; auTyj; 0 et(a;) ptovyj; Sta t(ou) £tpy]pt(^v)ou 0 e(ou xat cte^tou 
X puao6o6XXou xaT£xopL(^v)y];, Xapt6(ivouat t6v toioutov puaxa, xat dtv^pxovT(at) 7tpo; Suatv £co; tou Suatxou 
pt^pou; Tou?:ept6pou tou apL7tsX£ou || 12 [auTOu st]; t(6v) 7taXatoTp6xaXov 60 sv xai %$aTo * xat EVt y^ ptoS£(cov) 
i: 7 tTaxoatcov 7 tsvTy)xovTa, KaTEX'O °^ v Ta ^ Ta rcdtVTa EXsuOspa xa 06 X(ou) xai ava 7 ra£TyjTa xai &veu Ttvo(;) 
Sy]ptoataxou pdcpou;, xa 0 a>; xai EUp£ax£T(at) ptEXp(t) tou vuv xaTE-|| 13 [xouaa TauTa] £7ti t^; auTyj; 
EXEU 0 Ep£(a;) xat vEptopt(ev)y), ptyjSev6(;) tcjv £xtc( 4 vtcov ^ovto; &Sstav xaTa7caTEtv auTa 7} xaTaSuvaaT£((av) 
6Xco; TOtEtv, aXXa k^vtcov 6(p£tX6vT(cov) StaTyjpstv t^v TotauTTjv ae6aapt£(av) ptov^v dtVEv6-|| 14 [xXy]To]v 
xa 06 Xou, srt te aStaaetarov xat tc^vtt) avE7ryjp£aaTOV E7ti xaTox^ xai voptyj tcov Toto6T(cov) 7rcivTO)v 
Stxa£(cov), ala T&etov o 5 aav Sea7c6Ttv Exoutjfav) bn 3 tSs£(a;) 7iot£rv E7ici toutoi; axcoXuT(co;) xai 
(JcvEpLTtoStaTco; 7ravTa || 15 Ta SoxouvTa auTyj. ’E^si Se x(a)T(a) Tyjv tou SyjXco 0 £VTo; 7tapaSoTtxou ypaptptaTo; 
7t£p£Xy)^tv sS 60 y) aux^ £7ti teXei xai ETepa yyj e£; t^v *AxtV)v, t^ti; &px£Tat a7t6 tt); oSou t^; aTicayouay]; a7to 
t(ou) ’'Avco Xcop£ou b£; t 6 ’AxpcoT 7 ]-|| 16 piov, xat xpaxouaa auTo St6Xou, aptaTEpa t 6 7tEptopt^6pi(Ev)ov, 
xaTavTa piixpt xai tou cppayptou tou StatpouvTo; rb ’AxpcoTTjptov xai t"?)v y^v t/)v So 0 staav Tot; 
nta7upayy]vot;, ska Xapi6av£i t6v atytaX(6v), xai xpaTouaa || 17 auTov St6Xou xaTavTa sv 0 a xai t*$)v apxV 
EllXyjcps, xai svt y^ pioS£cov Tptaxoaitov, optotco; IS 607 ] auTOt; xai to evto; tou *AxpcoT7]p£ou £StoxEpt6ptaTov 
ptavSpoaTciatv ptsTtit tt); ptavSpa; xai tti; xepi auTo vopta-|| 18 Sta£(ac;) y^;, UTOp wv SyjTa xwpa9£tov xai tou 
fxavSpociTaatou £T&x 07 ]crav (kxoStSSvat xp6; t b pt£po; tou Sy]pLOCTtou (uxep)x(u)pa sixoatT^croapa, suSoxst,- 
xpociT&craEt xai Stop£^£Tat 7) paatX(e£a) ptou tva xaT^iQ TauTa arco t(ou) vuv || 19 xai st; to e^; £XEu 0 £pa 
xa 06 X(ou) xat avaxaky]Ta arco t(ou) £ipy]pt(Ev)ou ett)ct£ou teXou; twv sixoatTecracipcov (u7rep)x(u)pcov * 
euepysTEt yap auTa pacrtX(E£a) ptou xpi; r?]v STjXcoOetcrav aE6aapt£(av) ptov^v tou a(coTyj)p(o); X(pttTTo)u tou 
I lavTOxp^Topo;, 09 e£Xet || 20 o 5 v xaTE^siv Ta]yra 7 c&VTa ^vevo^X 7 )t(co;) xat aStaafEtaTto;, t]^]v eJ; auTwv 
xaaav xai xavTo£(av) axo9Epopt(£v)y] xp6croSov avept7icoS£aTco; xapa xavT6;. Tyj youv ia^ut xat Suvaptet tou 
xapSvTo; XP ucro ^ ou ^ou A6rOT |[ ai t^; (3a[atXE£a; ptou xa]0££et yj E£py]pi(£v)y] ae6aaptta ptov?) tou 
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c(wTrj)p(o)s X(plctto)u tou FlavToxp&Topop, xaxa t!)v 7tep£X7)4'(i.v) t 5)<; 8taXY)ip0e£aY)? &7toYpa<piXY)? 
7tapa86a(eco?), Tilt Ttepl tA pterA/iov aur?)? el? tA ”Avco XcopCov tpApioxApteva AXeAGepa xcop<MI 2 V“> tA 
KXy)[ff£ov] ty)? Stilt 0e£ou xal oextou xpuaoSoAXXou tou ay£ou ptou aA6(£v)T(ou) x(al) |3aotX(£<o?) toO 7 t(aT)p(A)? 
TY)? |3occ7iXei(a?) ptou tou ocotS£ptou xal ptaxapkou yY)? tociSty)?, &pxApt(ev)a dtTto t(ou) Sutlxou rceptApou tou 
aptxeXtou auTYj? xal 7tXY)a£ov Svxa Ttiv || 23 7tap.lt tou Bpava tou nsvTapaxXyj ywpatpttdv, &nep xpatwat tAv 
exetae TtpA? SAatv TtaXat(Av) TpoyaXov geo? ty)? KuStova£(a?) ei? T a ytopatpta tou KapT^aptTtXa Tilt ei? ty)v 
trxtiXav tou pouvou tou KgSpou, elxa t7TpgtpovT(at) 7tpA(?) ||»* [vAtov xal] eAp£axouat tA ptovoTtctT(tv) tA e£? to 
Iliffov TOU ywp£ou, aTpecpovT(at) Ttpo? avaToX(i?) Sta t(ou) toloutou ptovoraxTtou, axouptg^ouatv eco? r?j? y?j? 
t(%) Sxe7tapve(a?), stoat to ptovoTtaTtv aptoTepa evtA? tou 7tEptopti(opt(gv)ou, Teptvouot || 25 [xpS? avaTo]X’J)v 
TY)V yYjv TY|? Sxe7tapve(a?), avepyeTat el? to paxov6x(ou)X(ov) TaAr/)?, Teptvoucrt touto, xax^pxovT(at) xal 
£t5p£<TxoutJt tA h-ovoxAtiv xal t(Av) ptiaxa oxou tA l&cpiTteXov tou T£aa£ou, XaptSAvouat to TotouT(ov) 
p.ovoxtiT(tv) ||» [xpo? &] P XT 0 V, eTta tiTpgtpovTai a56t? 7tpA(?) avaToXAt?, xal A^pyovtat e£? tA piovoTct^tv), 
eptxepiXaptStivouatv AvtA(?) (xal) rl)v Tpty<3v(av) ty)? Sxexapv^a?), xal AxouptS^ouotv geo? tou (Stiaxo? toO 
auvApou t(y)?) yYj? t(y)?) Ttapa t(ou) ptlpou? ty)? «Aty)? ae6aapt£(a?) || 2 ’ ptovij? StA t(ou) 0e£ou x(al) oextou 
ypuao6ouXX(ou) xaTsyopt(gv)Y)?, Xapigavouai tAv toiout(ov) ptiaxa, xal avspxovT(at) xpo? SAcrtv eco? tou 
S uatxou ptepou? tou xeptApou tou aptxEXtou auTou el? tov xaXatoTpoyaXov fiGev x(al) Y^p^aTO ■ xal evt y5j 
(xoS£tov gxTa-|| 28 xoa£(cov) xev^xovTa. KaG^et o3v Tauxa TtavTa eXeAGepa xaGAX(ou) xal avaxa£TY)Ta x(al) 
&veu tivA(?) SYjptocnaxou (3ap(ou?), xaOto? x(al) Eup£oxeT(at) ptixp(t) tou vuv xaTgyouaa TauTa xal veptopt(Av)Y), 
( XY)S£vi(?) twv dtTttivT(cov) ^outo? &8et(av) xa.TaxaTEtv atiT* i) xaTa8uvatTTe£(av) 6Xto? || 2 ® xotetv, aXXa 
xavT(cov) otpEtXovT(tov) StaTYipstv rljv T0tauTY)v ae6aapt£(av) ptovV avevdxXYjTov xa06X(ou), g T t T g 
aStiiaEtc7T(ov) (xal) ttAvty) <ivexY)pgaaTOV ini jyj xaTOX?) x(al) vopt^ tcov TOtouT(tov) n&\n{w) Stxa£(cov), ola 
T^Xetov oJoav Sea7t6T(tv) gx°ua(av) l n ' a Se£(a?) itotstv ekI toutoi? axtoXiiTCo? || 30 xal &vepi 7 toS£aTco? tz&vtol toc 
S oxouvTa auT^. 'flaaiiT(<o?) xaG^et gXsuOgpav xa06X(ou) x(al) dtva7ta£TY)T0v xal tV ini TeXet SoOeta(av) auTY) 
exgpav yYjv e£? t^v ’Axt^v, x(a)x(i) t^v tou Sy)XcoG£vto? 7tapa$0T(tx)ou yp<4ptpi(a)To? 7 tep£XYnJi(tv), -^t? 
&pxer(at) kn6 t (%) 6Sou tyj? || 81 dtTtayoiitJY)? ixtco t(ou) ”Avco Xcoptou el? tS ’AxpcoT^ptov, x(al) xpaTouaa 
auTA St6Xou, tipicrTeptJt t 6 7teptopt^ ( c(ev)ov, xaTavm pt^xp(0 x(al) tou tppayptou tou StatpouvTo? tA 
'AxptoTYjptov xal <ri)v yYjv ty)v So0e“o(av) Tot? nto7ttpayY)vot:?, eka XapigdcveL t(Av) a’tytaX(6v), x(al) xpaTOuoa 
|| 82 auT(Av) 8t6Xou xaTaVTa ev0a x(al) rljv apxV etXY)tpe • (xal) evt y^j ptoS£(cov) [Tpta]xoo£(cov) • g T t Si xal tA 
evtA? tou ’AxpcoT7]p£ou IStoTteptAptoTov ptavSpoa-TaCTtv pteTot (xal) t(y)?) ptivSp(a?) x(al) ty)? Ttepl «uto 
vo(iaSta£(a?) y% • Tot yap a7toTax0gvTa x<4p(tv) t(%) toikAty)? yi)? (xal) || 88 tou piavSpoaTao(£ou) S£So?rGat 
7tpA? t(Av) SYjpiAotov ETY)o£(to?) (uTtgp)Tt(u)p(a) elxoatTAtiaapa euepyeTEt rcpA? t?)v TotauTYjv ptovl)v y) (luaiX(da) 
ptou. 'OcpetXet o5v xarix(^v) Tau T a TtivTa avevoxXY)T(co?) x(al) aStaae£aT(co?) napSt ttovtA?, t^v ££, auTcov 
xaa(av) x(al) 7tavTo£(av) ot7totpe-||«po(L(gv)[Y)] ii:pA<To8(ov) avepiTtoStarto?, pe}) eup£oxouoa el? touto Ttapa Ttvo? 
rwv (XTttivTcov xa T a8uvaoTe£(av) 1) A7tY 1 pet(av) -rf)v TUxouoav. El? yip ty)v Ttepl toAtou S^Xtoatv x(al) e£? to 
e?y)? ptAvtptov x(al) StYjvex^ x(al) (3e6a£(av) aatp<iX(etav) xal A Ttaptov xpua66ouXXo? || 38 A6rOS t^? 
(JaaiX(e£a?) ptou eTtexopY)yY)0Y) x(al) E7te6pa6eA0Y) ty) 7toXXtixt? 8taXY)<p0e£oY) oegaapt£a ptovY) tou a(toT^)p(o)? 
X(ptoTo)u TOU riavToxpttTopo?, ot7toXu0el? x(a)T(ot) ptYjva AfrOTSTON rrj? AvtoTapt(Av)Y)? IIPl^THS || se 
lyStxTttovp? tou e^axtaxtXtoCTToC evvaxoatoarou IIP^TOT Itou?, £v & xal tA YjpigTepoV eAaeSA? xal 
0eo7rp66X7)TOv UTTECTTjpLyjvaTo xp^TO<;+‘ + 4* 

II 37 [+M]ANOT^A ’EN X(PIST)n Ta 0(E)a niST^S BAEIAEfS KAi II 33 AtTOKPATOP 
'PQMAt(aN) '0 nAAAIOA6rOE + 
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L. 2 nptYxiTuo^ t(o0) XocXa D || I. 3 TtXefcova D |[ 1. 5 xupiou - tou : om. D (( 1. 7 toutou : lege TauT/]$ || Sucnxou D || 
auTou : ocut(&v) D lege auTTjs || xparcocft : xparoucrt D || 1. 8 v6t(i)ov D || 1. 8-9, 9, 10, 24, 25, 26 2xe7rrapv£a<; D || 1, 9 to 
[ iovo7t:aTiv] apiaTEpa : apiem:p(k to ^ovarc&Tiv] D || fax^nouhov : pa/ovoTcXavov (?) D || 1. 15 ette£ Ss : E 7 tsiS^ D |j 
’Axttjv : a^TTjv D || 1. 16 auTo : auT^) D || toic; : 7rp6<; D || I. 17 {j.avSpo(nr&<Tiov D || 1. 18 SSjTa : SfjOev D || 1. 19 auTa : om. 
D || 1. 20 r))v : om. D || 1, 25 paxov67i:X(avov) (?) D || 1. 33-34 a7rocpepoucra D. 


16. CHRYSOBULLE DE MANUEL II PALEOLOGUE 

XpuaogouXXos Xoyos janvier, indiction 2 

(1. 26, 30, 34-35) a .m. 6902 (1394) 


Manuel II confirme au Pantocrator les droits du monastire sur ses biens en Macedoine et & Thasos. 

Le texte. — A) Original (archives du Pantocrator, n° ty). Parchemin, 620 x 420 mm. Tres 
bonne conservation ; quelques taches d’humidit6 n’affectent guere le texte. Encre ocre pour le texte, 
rouge pour la signature, les trois logos, le mois, le quantise de l’indiction et le dernier chiffre de 
l’an du monde. Tildes sur certains prenoms (1. 6, 7, 17, 21). Le sceau, qui a disparu, etait attache au 
document par un cordon bleu, conserve, qui traverse par huit trous les replis du parchemin. — Au 
verso, notice : +Tou Mapp,ap(ou xpua<S6ouX(Xov). — Album : pi, XX. 

B) Copie authentifi6e, contemporaine du document (archives du Pantocrator, n° 3<[<). 
Parchemin, 780 X 287 mm. Tr&s bonne conservation; petites taches d’humidite le long du bord 
droit. Encre ocre, plus foncee pour la formule et la signature d’authentification. Blancs apres les 
trois logos et avant la mention de la signature impSriale. La copie est fidele. — En bas du document, 
tSte-beche, notice (lue sur place) : + ’Icrov tou xpuooSouXAou twv t % irrepirjas [izxoylatv +. — Au verso, 
notice grecque mentionnant des SwatcopiocTa de Thasos (vue sur place et non transcrite). — Album • 
pi. XXL 

11 existe, dans les archives du monastere, une traduction moderne du document, dont nous ne 
possedons pas de photographic; elle est edit6e dans BCH, 3, 1879, p. 402-406 et dans Pantocrator 
n ° VIII Ws ; le style rappelle celui des traductions de nos n° a 12 et 15. 

Editions : G6de6n, Ekkl. AL, 19, 1899, p. 185-186 ; Pantocrator n° VIII; Zfipos, Jus I, p 696- 

698. 

Nous editons 1’original sans tenir compte des Editions pr6cedentes, en signalant dans l’apparat 
les principales divergences de la copie (B). 

Bibliographie : Dolger, Begesten, n° 3242. 

Analyse. Les hieromoines et moines du monastere imperial sis a l’Athos et dit du 
Pantocrator se sont pr6sentes & l’empereur [Manuel II] un certain temps auparavant et lui ont 
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rapporte que, du fait de l’incendie qui s’etait produit dans ce monastere, les chrysobulles du pere de 
l’empereur, [Jean V], relatifs a leurs domaines (xTr]p.aT<4 re nod CnroairAaeii;), avaient disparu avec 
leurs autres titres de propriety; ils ont demande 4 obtenir, a la place de ceux-ci, un chrysobulle de 
[Manuel II] [confirmant] tous ces [biens]; mais l’empereur, ne se contentant pas de leurs seules 
paroles, leur a ordonne de retourner [ft l’Athos] et de se procurer un temoignage 6crit du prdtos de 
l’Athos et de [inoines] venerables [confirmant] leurs declarations. Conformement 4 l’ordre imperial, 
ils sont partis, puis sont revenus aupres de [l’empereur] et ont presente un document du prdtos de 
l’Athos Jeremie etde cinq kathigoumenes de monasteres athonites (liste), revfitu de leurs signatures, 
et mentionnant en detail les [biens] que possfede ledit monastere et pour lesquels il avait obtenu 
lesdits chrysobulles [de Jean V] (1. 1-9). Liste de ces biens : 1) Le village dit Marmarion sur le 
Strymon, avec le gue (poros), le droit de peche (haleia), ses moulins (mylolopia) et la riviere. 
2) N6sion ; delimitation (sont mentionnes : Zastrion, l’ancien gue, le puits de Dragotzes, les biens de 
Chrysopolis, le lac [d’Achinos], la limite d’Ostrozfenikos, la source dite localement Bomplitzos, une 
route imperiale, la source dite Liambroukos, la limite tou Kosma, les biens du village Lokkoubikeia, 
la toumba d’lanikas); y sont inclus des palaiochdria , [notamment] Palaion Pegadin et Lokkoubikeia, 
avec tous leurs biens. 3) A Chrysopolis, un monydrion dedie 4 la Vierge, des maisons, des vignes et 
l’huilerie (^ip^XapeTov). 4) Le village Bompliane 4 Lykoschisma avec tous ses biens, de Saint-Jean- 
Chrysostome jusqu’au Thermopotamos. 5) A fileutheroupolis, un monydrion dedie au Pantocrator, 
des maisons, des vignes, des champs et un moulin a eau. 6) A Christoupolis, un monydrion dedie a la 
Vierge Kammytzidtissa, des maisons, des vignes et des champs. 7) Le palaiochdrin dit Paparnikaia 
avec la terre qui lui appartient depuis toujours. 8) Le vivier 4 Papagiania, sur le Mestos. 9) Les 
[biens] offerts plus tard audit monastere par feu le grand primicier [Jean], notamment la tour dans le 
port de Thasos, l’eglise du Prodrome qu’il a construite depuis les fondations, une ancienne eglise de 
Saint-Georges, la terre de Marmarolimen, des vignes, des jardins et un moulin a eau, une autre terre, 
s’etendant d’H6braiokastron jusqu’4 Sid6rokauseion, Proasteion en entier jusqu’4 Sainte-Manna et 
4 la vigne dite tou Mpilelfe, le monydrion des Saints-Anargyres a Kake Rachis, avec des vignes, des 
champs, des oliviers et des amandiers au lieu-dit tdn K61adendn (1. 9-24). Ayant presente ce 
document, les hieromoines et moines susmentionnes ont 4 nouveau demande 4 l’empereur, pour plus 
de surete, un chrysobulle remplagant ceux [de Jean V] et tous leurs autres titres de propriety perdus 
(1. 24-25). Agreant leur demande, l’empereur delivre le present chrysobulle, en vertu duquel le 
monastere du Pantocrator possedera desormais les [biens] decrits ci-dessus en detail, avec tous leurs 
droits et privileges, en pleine propriete, selon le contenu des chrysobulles de [Jean V] qui lui avaient 
6te delivres pour ces [biens], comme il les a possedes 4 bon droit jusqu’4 maintenant, sans Stre 
inquiete par qui que ce soit (1. 25-34). Conclusion, adresse au Pantocrator, date (1. 34-36). Signature 
de Manuel [II] Paleologue (1. 37-38). 

Notes. — C’est probablement peu apres l’incendie, qui entraina la perte d'une partie des 
archives du Pantocrator (cf. Introduction, p. 16), bien avant Remission du present acte (cf. 1. 2 7tp6 
xoupoo), que les moines du Pantocrator se presentment 4 Manuel II pour demander un chrysobulle 
remplagant ceux de Jean V, que le feu n’avait pas epargnes. On notera qu ils ne montrerent pas les 
documents relatifs 4 Thasos qu’ils possedaient, notamment le testament du grand primicier, dont ils 
avaient, sinon l’original, du moins une copie (notre n° 10), et l’acte de confirmation du patriarche 
Nil, dont l’original est aujourd’hui conserve (notre n° 11). Immddiatement aprds l’obtention du 
chrysobulle (notre document), le mfeme mois (cf. la fin de B), les moines en firent faire 4 l’Athos une 
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copie validee par le prdtos Jeremie (B), qu’ils presentment par la suite au patriarche Antoine pour 
obtenir de lui un acte de confirmation, qui est notre n° 17. 

Diplomatique . On notera que les logos de l’original presentent une grande ressemblance avec la 
fin du mot naXaioXdyos de la signature, comme sur notre n° 15 (cf. les notes a cet acte). — Sur les 
chrysobulles de Jean V, cf. Introduction, p. 15, 

Topographie . Sur les biens du Pantocrator en Macedoine et a Thasos, voir Introduction, p. 31- 
34 et 36-39. Sur Ghrysoupolis (1. 16, cf. 1. 11, 15), cf. notre n° 9, notes, Mestos (1. 20) est une forme 
mddidvale du nom du fleuve Nestos. 

Prosopographie. Sur le prdtos Jerdmie (1. 6), qui authentifie la copie B, Euthyme de Lavra (1. 6), 
Dositheos de Vatopedi (1. 7), Macaire d’lviron (1. 7) et Theodose de Chilandar (1. 7-8), cf. notre n° 14, 
notes. L’higoumene d’Esphigmenou Arsene (l, 8) n’est connu que par le present document et notre 
n° 17 (cf, Esphigmenou , p. 31). 

L. 11, SsJpdt est a corriger en aptoTepA : cf. Introduction, p. 31. 

L. 17, T&p. 7 ]XXapeLOv : huilerie; cf. Du Cange, s.ov. T^ptXipto^, appuSapm^ (fabricant d’huile). 

Acies mentionnes. 1) Requite (ecrite?) des moines du Pantocrator, en vue d’obtenir un 
chrysobulle (cf. 1. 2 <xv£<pepov, 1. 3 e£r]T7]<7av xa1 Tcapex&Xecrav), avant janvier 1394. 2) Titres de 

propriety (dikaidmata 1. 2, 25) en vertu desquels le Pantocrator detenait divers biens : perdus au 
cours de l’incendie, 3) Chrysobulles (1, 2, 9, 25, 32) de [Jean V] confirmant au Pantocrator la 
possession de ses biens en Macedoine et a Thasos, [apres 1384] : perdus au cours de 1’incendie ; cf. 
D6lger, Regesten, n° 3182 («vers mai 1386»). 4) Ordonnance (horismos 1. 5, cf, 1. 4 Stcoptcraxo) de 

Manuel II, demandant aux moines de se procurer un acte du prdtos, avant janvier 1394 : perdue; 
cf. Dolger, Begesten } n° 3181c, 5) Acte (syypaipos papxupEa 1. 4, 5, 24) du prdtos Jeremie, attestant 

que les moines du Pantocrator possedaient les biens pour lesquels ils avaient obtenu les 
chrysobulles, [peu avant janvier 1394] : perdu. 6) Acte de donation (cf. acptepcoOevTa 1. 20) de biens 
a Thasos par le grand primicier [Jean]= notre n° 10. 

+ 01 ev TTj x(a)T(a) xd flty(iov) opoc; t(ov) ''AOco 8 t,axet,p(£v) 7 ] aeSaopEa pov?j (SaaiX^tac;) pou xyj dc, 
Svopa Ttpcop(^v)7] too x(up£o)u pou x(al) 0 (eo)u xal a(toT7j)p(o)t; *I(7]ao)u X(ptcrTo)u x(al) E7uxsxXTr]p(ev)7) tou 
riavToxp(i:T(o)po^ &<rxodpevoi Eepop6va^oi xal pova^o£, &va8pap6vT£t; || 2 eI? t^]v pa<7iA(e£av) pou Ttpo xatpou, 
&v£<pepov aux?) 67ccot; 6 tco t(ou) aup6£vT0<; £p7tpY)<Tpoo die, r?]v TOtauT7]v pov^v {XTc 4)X£T0 p£T(X TCOV &XXcov 
TadxT]^ Sixauopt&Tttv xal &Ttep exexT7]T0 0 eta xal crETCTa j(pua66ouXXa tou <xy£ou pou || 3 au 0 (£v)T(ou) x(al) 
PaotX(£co<;) too n(aT)p(i)^ t?]<; pa<7i,X(e£a<;) pou tou &ot$£pou xai paxapExou knl to^ Tcpoooutrtv aur?) xTY)pa<r£ 
te xai dTcoaT&aeci,, xal eiJqT7]a(av) xai 7 tap£x£Xe(Tav tva &vt s exetvcov Tcop£acovT(aL) ^pua66ouXXov ttj<; 
paatXe£(a^) poo || 4 stc! Tcacu toutoi,^ * ^ paaiXsEa pou ou pouXop(£v)ir) Tcpo^ p6v(ou^) auT&v apxeaOqvai 
tou^ X6yout; r SicopiiraTo Ttp&s adT0u<; < 5 b<r&v U7co<TTp£^avT£<; 7cop£acovTat tEyyp af pov papxup£(av) e<p* olt; X^yoocn,, 
tou t£ ocucot^tou TtpcoTOu || 5 tou 'Ay^ou) *'Opou<; xal &T^ptov <kv( 0 p<lm)<ov yep6vT(cov) xai edXa6Sv. Kai 
to£vuv aTceX 06 vT£(; xaT<k t(&v) 6piop(&v) t% PacnX^Eac;) pou, p£Ta xauxa rciXtv <xv£8papov eic; adr^v xai 
£V£<p£vtaav ^yypaepov papxupiav tou t£ 6<tuot(£)tou || 6 rcptoTou t<ov xax(a) to 5 cy t ov 6po^ tov j 'A 0 co 
ae6acrp£(cov) povcov tyjc; PaatX(e£a;) pou iepopovixou xo(p)ou 'IepEpiou, tou xa 0 ir)youp(^v)ou Tvjt; ae6aop£(a^) 
x(ai) Upa^ pey(i)XTr)<; Aaupa< TtpLa»T(a)Tou UpopovAx(ou) xu(p)ou Ed 0 up£ou, tou xa07]yoopevou t% 
<re6a(Tp£a^ || 7 xal i£pa<; p£y(i)X(r)5) povq^ tou BaT 07 tES£ou Tiptoox^TOu Upopova^ou) xu(p)ou AoctlOeoo, tou 
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£epcot(i4)tou p(y]t)potcoX£tou xal xa0Y)Youp(lv)ou ty)<; tcov Tgfacov povYjc; xu(p)ou Maxap£ou,^ tou 
xa0Y)Youp(sv)ou TYji; tou XsXavTaptou povYjc; tl(j.lcut(A)tou tEpopovdx 00 xup(ou) 0eo8o-||%£ou, xat tou 
xa0Y]Youp(lv)ou tv]<; aEga<jp£(a«;) pov% rffi p«oiX( E £a < ;) pou x(al) l7tixExXY)p(lv)Y]c; tou 'EacptYp(£v)ou 
ti(jucot(A)tou £ E pop.ovaxou xu(p)ou ’Apcrsvlou, tucitoup(Iv)y)v Tat? aikwv o£xetoxe£poi<; iWoYpacpaoc; xal 
StaXapgAvouaav outcooI x(a)r(i) P E P°P 4 tlv« xa-|| 9 Te X ^ h(« 1) vipwnxi 8Y)Xco0Etaa aegaapla pov/), bp* ol? 
7tatri xal btopbaTO toc ElpY)plva oE7tTa xal 0Eta xP UCT ^ 0U ^ a - X<up£ov t6 Xey6p(ev)ov Map pap to v ev tco 
TtoTapfi TO) Stpiipovt pETOt tou *6pou xal TY)4 a\zL(u.c,) x(al) tcov || 10 puXoWcov afoot! xal tou uoTapou. T6 
TE Ny)<t£ov, <kpx6p(ev)ov axo t(ou) ZaaT P £ou xal xaTaSaTv(ov) 8td t(ou) iraXatou Ytlpou xal SfJjxov eU Tote; 
XiY^a?), sv0a x(al) 8pta slat uaXata, efra xX£v(ov) dptarTspd 8taga£vst nkfysiow tou tppEaTo? tou ApaY^Y), 
|| u tA xpuaoTtoXtTtxa S£xata ecov Ss^ttk, xal xaTavTa Icoe; tou psY(&)Xou xpY)pvou, eka 8taa X t£ov am t(ou) 
tc6pou pea(ov) t)]v X£pvY)v avepxeTai scoc; tou cruv6pou tou ’OaTpo£>)v(xou, 7tsptop££ov 4vto? tyjv Toupgav 
exe£vy]v Ttauav, || 12 sspxsT(at) ttqv u7r6ppEiav xaT tcroT(r))Ta p£ X pt xa ' L T °u ^’'IT'Opalou OSaTO? tou outwi; 
buxcop£(co<) XE Y op(lv)ou BopTtXtT^ou, exeTOev xaT^pxeTat 7tpo<; fuiaxa $Y)p(6v), sfra yW^^t X P^ 
ivlaxovTa fjXtov, xal Stlpx^at t6v exeTtc pGaxa, || 13 dvlp X ETat Etc; r6 SforpaTov, xaTaSalvst -ri|v 688v rl,v 
PaatXtxV 7tXY)a£ov tyjc; Toupga?, veuov aptOTepa ttjv Mpav oSov, xaTsp X 6p(Ev)ov 8ta t(ou) Ixeicte aevvdou 
uSaTO?, EpTEpt^xov x(al) ri)v ToAp&tv avcpxoTat r))v 686v || 14 Se^td, StagalvEt rfr TuaXtoupaJav, 

(StvagalvEt Ttpop d)v exeTGev tcov X£0cov acope£av Sid rfe Toflpgac;, xaTavTa zic, m)T>) v o3t “ 

Xeyop(£v)t]v AtApgpouxov, exeT0ev avspxsTat t^)v (3aaiXixV 88ov geo? tou auv6p(ou) || 16 tou Koapa, 
7TEptop£l^ov Ttaaav vopV tou X o)p£ou -rijp Aoxxou6txE£(ai;), StEpxET(at) ttjv tou ’Iavtxa TOtSpgav x(a)T(a) t6v 
IxEtae Ttov X(0tov atop(6v), zlxa xX£vei xal 8t6 PX ET(at) Stdt tcov Ixeicte TOupScov ewv ^tptaTEpa Ta 
XpucroTtoXtTtxdt || 16 SCxata 1 stalv Ep7tEptstXr)ppsva xal sTEpa 7caXatox<opt*. IlaXat(6v) IlY)Yi5t8(tv) xal r] 
Aoxxou6£xEta pETOt 7t(ivT(cov) tcov 8txa£cov xal 7tpovop£cov auTcov. Et? tt|V XpucrAicoXiv povuSp(tov) e’i<; 8vopa 
Ttpcop(sv)ov T% TtavdtYvou pou SscmoKxO IP 7 xal 0eopy)Topo<;, otxV|paTa, ApitEXcovap xal To^ipr]XXapetov. 
K(a)r(a) ™ Aux6axtapa X top£ov Y) BopTcXiav^) p£Ta tcov Stxatcov xal Tcpovoplcov auTou, Y y)v ^pTtEpt^xo' 1 ^ 
TOU *Ay(£ou) *lco(«fcwou) TOU XpOaOdT^pOU geo? || le TOU 0eppO7tOT<4pOU. ’Ev T7) ’EXeu0EpOU7t6X{et) pov£)8ptov 
Et? 8vo pa Ttpcop(ev)ov tou FlavTcxpcStTopo^, olxi^p(a)Ta, dtpirEXta, x^piicpta xal uSpopuXcova, &7tep xaT^oum 
p£ x p(0 TOU vuv. ’Ev TYj X(pttTTo)uTr6Xet pov68piov zk ovopa Tt-|| 19 p^^ E vov vr& Tcav&Yvou /pou/ Seoico£v(y)<;) 
xal ©EopVopo? TYjs KappuT^tcoTlffT)?, olxY|p(a)Ta, apTCEXta xal x“P £ kp La - TtaXatoxcoptv 8 XeY ET (at) 
IlaTtapvlxata psTa rfa TtEpto x^ xal yvjc; •?)<; xaT^ei xal vepeTat E^apxY)?. |l zo ’Ev tco rcoTapco tco M8cttco to 
e£? rl]v IIa7taYtav£(av) ^tgAptov. Ta a<ptepco0£vTa uaTepov Ttapa t(ou) pey(A)X(ou) 7tpipptx7)p£ou exe£vou ty) 
EtpY]p£VY] povrj, xy( ouv ) t(8v) ev tco Xtp£;vt TY)? v^o™ ™PY°^ t(8v) avEYEpGevTa lx P<40pcov II 21 6tc’ 

EXslvOU va(ov) zk ovopa TtpCOp(sv)oV TOU Ttplou IvSI^OU TTpOCp-^TOU 7tpo8p6pOU xal pa7tTL<TTOU ’Ico(i£tvv)ou, xal 
Stepov vaov 7caXat(8v) zk 6vopa T tpcip(Ev)ov tou *y(M ev86^ou pEYaXopdpTupo? xal^ Tpo7tato<p6pou 
rECOpY(£ou), y^v 6<TY]V 6 Map-|| 22 papuXtp)iv rapi^et, dpxEXwva^, x^tuou? xal uSpopuXcova • STEpav yyjv Atco 
t(ou) 'EgpatoxduTpou £co? tou StSYjpoxauaetou, aXXa 8 y) xal auTi to IIpodcjTEtov fiXov p^Xp(0 x ( a ^) 

*A Y £(a?) Map£vY)? xal tou dpiceXtou tou XsYopIvou tou || 23 MtuXy^y) ■ sic; t^v KaxYjv 'Pdxiv pov68ptov sic; 
Svopa Ttpcopsvov tcov d Y £cov xal 0aupaTOupYcov ’AvapYupcov psTcx tcov dpicEX£(cov), tcov X wpacp£(cov), 
eXat(cov) tI x(al) dpuySaXwv x(a)T(d) rl)v TO7to0Ea£(av) t^v Xsyop^v^v t(cov) || 24 KEXaSYjvcov. T^v Y °uv 
TocauTYiv &YYP a< P 0V P«pTupt(av) outco TauTa StspxopEVYjv EpcpavlaaVTsq o£ SyjXcoGIvte? IspopAvaxot x(al) 
povaxol, I^TYio(av) x(al) icapExiiXea(av) a30u; ty]V pacuX(E£av) pou 't'va, ixvtI tcov StaipOapIvTCOv exe£v(cov) |i 2B 
0e£(cov) x(al) getttcov xpuaogoiiXXcov x(al) twv dXXcov Ttdvr(cov) StxaLcopaTCov auTcov, 7 top£crcovTat enl 7taat 
toutoi? xpuaogouXXov au-rijc; Sid 7 tXE£ova dacpdx(stav) auTcov. Kal 8-?) tyjv tout(cov) ^TYjatv xal TrapdxXY)a(tv) 
Eupsvco^ 7 cpotTSE-|| 2 ^ap(ev)Y] •£) paatX(E£a) pou, t(8v) TrapSvTa xpui8§ouXXov A6rON lmxopY]Yet x(al) 
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ImSpaSsusi auxoTi;, Si’ o5 suSoxsi, 7rpouTi4<T(iei, 0e<j7t££si xal 8iop££exai i'va rj xaxi xi &y(iov) (Jpoi; x(6v) 
”A0<o SiaxEi-pp^v)?) as6aap£a pov}) x$js |3amX(e£a<;) pou yj el? Svopa xipwp£v?) xou x(up£o)u piou xal ®(eo)u 
x(al) a(cox5j)p(o)<; T(t](to)u X(pioxo)D xal £raxexXi)p(£v)T] xou navxoxpAxopo? xaxsxr] xal am) x(ou) vuv x(al) 
eic, xo xi xaxa plpo? £vo>0ev Y£Ypa(ipi(lv)a pexa xrj? vop-rji; x(al) toplox^? || ss auxSv x(al) &jv g/ouai 
7ravxwv Sixa£cov x(al) xpovopiwv xup£(coi;), Seammxcoc; xal ava<paip£x(coi;), xaxa xljv 7 iep£X 7 )ij<(iv) x(al) ioxuv 
xal SiSvaptv xwv 7tpo6<&vxwv aux^j etu xouxot? 0e£cov xal aeTtxwv xpucragouXXcov xou oly(£ou) pou au6(£v)x(ou) 
II 89 xal PaaiX^co?) xou 7r(ax)p(i)c; x% (3aoiX(e£a?) pou xou aoiSip.au x (al) paxap£xou, xa0eb<; s6p£axex(ai) 
p^XP(0 T0U vuv xauxa xaxsxouaa xal vepop£vr) xal xa0<l)? euXSy(o)?) Sixaiouxai bt’ auxoi?, mxpa pr)8£v8(<;) 
x&v amxvxcov euplaxouaa ettI xt) xaxox?) xal || 30 voprj x(al) Sea7toxe£a xoux(wv) x9)v xuxoua(av) 8iEv6xXr)aiv Tj 
emqpsi(av). Trj youv Eaxui xal Suvapsi xou wapSvxoi; xpucoSoiSXXou A6rOY x% |3aaiXs((a<;) pou || 31 xa0e£si 
xal VEpajS^oExai rj SiaX^<p0ewa <rs6aap£a pova] xou Ilavxoxpiixopo? xal ino x(ou) vuv xal eI? xo s£% xa 
xaxa p^poi; avtoOev Y e YP a PP^ V0C pexa xrji; voprji; x(al) Ttepwx'/jc; aiixuv xal &v sxouai toxvxcov Sixa£(cov) || 32 
xal 7tpovop£(ov, xup[(< 0 £;), Secmoxixw? xal &va<paipsx(o>,;), x(a)x(a) xrjv TtepiXapKiv) xal laxuv xal Suvapiv x<5v 
Ttpo6i4vx(uv) auxrj ItcI xoiixoi? 0s£(cov) x(al) asmrcov xpuoogouXXcov xou ixy(£ou) pou au0lvx(ou) x(al) 
PatnX(sa)^) xou 7taxpS(?) x% paaiX(s£ai;) pou xou aoi8£p(ou) || 33 xal paxaplxou, xa0d)c; e6p£oxex(ai) p^XP(0 
xou vuv xauxa xaxfyouaa xal vepopIvT] xal xaOtb? euXSy(w<;) Sixaioux(ai) in aiixoT?, Ttapa pajSevot; xoiv 
amivxcov eup£axouaa etu xaj xaxox?) xal voprj xal SecrTCOxeia xoiixov xt)v xu-|| 34 XoCa(av) SievSxXyjoiv t) 
E7T7)pEiav. Eli; Y<xp X7)V Ttspl xouxuv S^Xoxitv xal pSvipov xal 8ir)vexrj xal ps6a£av iafpiXsiav ctexoptjytjOt) 
xal EitE6pa6su07) xal 6 Trapwv xpuo66ouXXo? || 35 a6T02 xt)? paaLX(E£a<;) pou xyj toXXAxk; SiaX7)<p0E£a7) 
asSaapfa xauxYji; pov?j xt j eI? ovopa xtpcop(Ev)T) xou x(up£o)u pou xal 0(so)u x(al) a(cox^)p(o)<; ’I(tj(io)u 
X(piaxo)u x(al) E7ax£xXT)p£vT) xou Ilavxoxpikxopo?, a7roXu0 e £ ? || 36 xaxa pijva ’lANNOYAPION x^e 
Evujxap£vr)(; AEYT^P(AS) IvSixxiwvo? xou E?axLCX^i.oaxou evvaxoaioaxou AEYT^POY gxou<;, Iv Si x(al) 
x6 r)p£x(s)p(ov) euoeS^i; x(al) 0so7rp66Xif)x(ov) UTCE 07 )pr)vaxo xpixoi; + 

II 37 + MANOYftA *EN X(PIST)H TQ 0(E)D niST6s BASIAEfS || 33 KAi AfTOKPATQP 
'PDMAi(QN) '0 IlAAAIOA6rOS + 


A la suite de la signature, B ajoute : 

+ To Ttapiv ”oov avxL6X7)0ev xal s6ps0^v x(a)x(i) Ttdlvxa ^w^ov ra rcpwxoxSmo aiixou utce T P«'P^ 
(xal) reap spou ei? ao<p4X(Eiav), || prjvl xal (lv8ixxi)w(v)i xoTi; avaYEYpappEVOi?+ 

|| + 0 7tpcoxo<; xou 'Ay£ou ”Opou^ ‘Ispspla^ EspopSva^oc;+ 


~ L ‘t 3 1 ; om - B II 7 ’I6^pt)V B || 1. 11 : lege apicrrepi cf. not. || 1. 12 m)YEpa£ou B || ^epiv B II 1. 15 

ocoptev B || 1. 18 npejpEvov : om. B || 1. 20 ™ PY ov B || t. 22 S t Sr,pox«uo£ou B || I. 36 post xpAxoc : ^cov Si’ EpuBpSv 
Ypappixuv t6 • B || 1. 38 IIaXeoX«5Y0<; B || B ^ta^av : -a- post corr. supra H P 
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17. ACTE DU PATRIARCHE ANTOINE IV 

aiyiAXiuScs ypa^ia (1. 65, 100) j u ' n > indiction 2 

CTiyiXXiov (1. 104) a m ' 6902 ( 1394 > 

Le patriarche confirme au Pantocrator les droits du monast^re sur ses biens en Macedoine et a 
Thasos et exhorte les moines a suivre la r&gle cenobitique. 

Le texte. — L’original, non retrouve, existait encore dans les archives du Pantocrator, en tr&s 
mauvais etat, en 1926 (n° 4+, parchemin, 650 X 390 mm selon le Catalogue ). 

II en existe une copie de chancellerie, incluse dans le registre des actes du patriarcat (manuscrit 
Vindob . hist 48, aux f os 86 v »88 r ; voir la description du manuscrit dans Darrouzes, JRegistre ; le 
document y porte le n° 58 des actes du second patriarcat d’Antoine). 

Editions: MM II, p. 216-220, d’apr6s le manuscrit de Vienne (a.m. : «690l»); MOller, 
Historische Denkmaler , p. 237-243, d’apres le manuscrit de Vienne (a.m. : 6902); Pantocrator n° IX, 
d’apr&s l’6dition MM. 

Nous 6ditons la copie mentionnee ci-dessus, dont les photographies nous ont 6te communiques 
par le p6re J. Darrouzes, sans tenir compte des Editions precedentes. 

Bibliographie : Pantocrator , p. xm (rectification de la date de l'edition MM); Darrouzes, 
Regesies , n° 2963. 

Analyse. — Intiiulaiio du patriarche de Constantinople Antoine (l. 1). Preambule. 11 est utile 
de donner son appui aux bonnes actions, pour que leurs auteurs ne soient pas oublies et pour qu ils 
soient imites par ceux qui aiment Dieu, surtout lorsqu’il s’agit de moines (1. 2-6). Expose. Deux 
hi^romoines, del^gues par les moines du monast&re imperial et patriarcal du Christ Sauveur, sis a 
l’Athos et dit du Pantocrator, se sont presentes au [patriarche] et lui ont rapports qu’ils avaient 
auparavant demand^ k l’empereur [Manuel II] de delivrer un chrysobulle [confirmant leurs droits 
sur] les domaines (xT/jpocra xou uTCocrrdtaeu;) de leur monastere, a la place des titres de propriety qu ils 
avaient detenus, entre autres des chrysobulles du pere de l’empereur, [Jean V], qui avaient 6te 
defcruits lors d’un incendie. L’empereur, garant de la justice, ayant refuse d y consentir s ils ne 
prouvaient pas leurs declarations par le temoignage d’hommes dignes de foi, ils etaient partis, 
s’6taient procure un temoignage 6crit du prdtos des monasUres de l’Athos Jeremie et de cinq 
kathigoumenes (liste) qui l’avaient signe, et l’avaient pr6sente k [l’empereur] (L 7-23). Liste des biens 
mentionnes dans ce document comme propriety du [Pantocrator], pour lesquels le monastfere s’etait 
procure les chrysobulles [de Jean V] : identique a celle de notre n° 16, sauf 1 omission, dans le 
present document, du monydrion k Eleutheroupolis (1.23-52). Ce temoignage 6crit avait suffi a 
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l’empereur, cjui avait accorde aux moines le chrysobulle demande, afin que le monastere joult 
desormais des [biens] pour lesquels il s’etait procure les chrysobulles [de Jean V]. [Les moines] ont 
montr6 au [patriarche] la copie de ce [chrysobulle] et l’ont prie de leur delivrer un acte [de 
confirmation] (1. 52-58). Dispositif, Agreant leur demande, puisque cela sera utile pour le monastere 
et que l’empereur, gardien et dispensateur du bien, leur a deja donne satisfaction, et pour que le 
monastere ne soit pas prive a l avenir de ses proprietes faute de documents montrant quels sont les 
domaines qui lui reviennent, le [patriarche] ordonne, par le present acte, que le monastere possede 
lesdits domaines -— ceux qui lui ont ete offerts d’abord par feu le grand stratopedarque Alexis et 
d’autres, ainsi que ceux [offerts] ensuite par feu le grand primicier [Jean] avec tous leurs droits, 
en toute propriety en vertu des anciens titres de propriety et des chrysobulles [de Jean V], et en 
vertu du chrysobulle de [Manuel II] recemment delivre; le monastere conservera chacun de ces 
biens sans etre inquiete par qui que ce soit (1. 59-75). Clause parlieuliere . En offrant au monastere les 
[biens] enumeres, feu le grand stratopedarque et son frere avaient etabli un reglement (t6tcov xocfc 
xav6va), d’apr^s lequel les moines du moment et ceux qui viendraient apres eux devraient vivre 
selon le regime c6nobitique tel qu’il avait ete present par saint Basile ; le [patriarche] ordonne que ce 
reglement soit respecte dans le monastere, qu’il ne soit permis a aucun moine de posseder quelque 
chose en propre, etque tout soit commun ; si un des [moines] pretendait ne pas tolerer cet ordre des 
saints peres et reclamait le bien qu’il avait offert au monastere ou possede au moment ou il y etait 
entre, [le patriarche] i’exhorte a renoncer a ses intentions, a ne pas donner aux autres le mauvais 
exemple et & rester fidele au reglement du monastere (L 76-90), En outre, les moines du 
[Pantocrator] ne seront pas inquietes par le prdtos du moment ni par qui que ce soit, car leur 
monastere est patriarcal; pour toute chose, ils suivront les m6mes usages que tous les [moines] qui se 
trouvent dans des monasteres patriarcaux, a [l’Athos] et dans les autres dioceses, Les domaines 
consacres au monastere par feu les fondateurs et d’autres seront inalienables, et personne, parent 
des fondateurs ou stranger, ne tentera de s’en emparer, sous peine d’excommunication (1. 90-98). 
Conclusion, adresse au Pantocrator, date (1. 98-101). Clause ajoulee . Attendu que le monastere 
possede k Eleutheropolis le monydrion du Pantocrator, des maisons, des vignes, des champs et un 
moulin k eau, [biens] qui figuraient avec les autres dans le chrysobulle [de Manuel II], mais qui ont 
6te oubli6s et n’ont pas ete inclus a leur place dans le present sigillion , le monastere doit posseder ces 
[biens] k fileuthSropolis de la m&me fagon (1. 101-106). Mention de la signature du patriarche de 
Constantinople Antoine (b 106-107). 

Notes. — Par le present document, le patriarche ne fait pas que confirmer les biens du 
Pantocrator. En rappelant aux moines 1’obligation de respecter le regime cenobitique (cf. les notes a 
notre n° 22), et surtout en garantissant au monastere Tindependance due a son statut patriarcal (cf, 
1. 92 du present document), Antoine montre l’intention d’exercer son contrdle sur le monastere. On 
voit les m&mes dispositions dans notre n° 22 et surtout dans notre n° 23. Cf, Introduction, p. 19, 

Prosopographie. Sur le patriarche Antoine IV (1, 1, 107), qui a occupe le tr6ne de Constantinople 
de 1389 a 1390 et a nouveau de 1391 a 1397, cf. PLP n° 1113, — Sur le prdtos Jeremie (1. 16-17), 
Euthyme de Lavra (L I7-18), Dositheos de Vatop6di (appele ici Theodose, 1.18-19), Macaire 
d’Xviron (l. 19) et Theodose de Chilandar (1.20), voir notre n° 14, notes; pour Arsenios 
d’Esphigmenou (1. 21), cf. notre n° 16, notes. — Sur les fondateurs du Pantocrator (1, 95, 97), te 
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grand stratopedarque Alexis (1. 66-67, 76) et son frere le grand primicier [Jean] (1. 45, 67-68, cf. 

1, 76), voir Introduction, p. 7-12. 

Sur les biens du Pantocrator en Macedoine et a Thasos, voir Introduction, p. 31-34 et 36-39; cf. 
aussi les notes a notre n“ 16. 

L. 27, corriger Ss^ni en apLcrxspa; cf. Introduction, p. 31. 

L. 89-90 : allusion aux quarante martyrs de Sebaste; voir H. Delehaye, Propylaeum ad Acla 
Sandorum, Synaxarium Ecclesiae Consianiinopoliianae, Bruxelles, 1902, p. 522-523 (9 mars). 

L. 92-93 : sur le statut de monastfere patriarcal, cf. notre n" 23, notes. 

Ades menlionnes. 1) Requite (ecrite?) des moines du Pantocrator, en vue d obtenir un 
chrysobulle de Manuel II (cf. fjxTjcavxo 1. 10, TtapixXrjaLV 1. 61), avant janvier 1394; cf. notre n” 16, 
Actes mentionnes, n" 1. 2) Chrysobulles de [Jean V] (1. 12, 23, 57, 70) et autres titres de propri6te 

du Pantocrator (donations d’Alexis et Jean, cf. 1, 66-68, 76) : perdus au cours de l’incendie ; cf. notre 
n° 16, Actes mentionnes, n 08 2 et 3. 3) Acte (Isyypatpo? pap^upta I. 16, 53, 55) du protos, 

mentionnant les biens du Pantocrator, [peu avant janvier 1394] : perdu; cf. notre n° 16, Actes 
mentionnes, n D 5. 4) Acte de donation (cf. I. 45 <£q>ispci06vxa) de biens 4 Thasos fait par le grand 

primicier [Jean] = notre n° 10. 5) Chrysobulle (1.54, 72, 104) de [Manuel II] confirmant au 
Pantocrator ses biens en Macedoine et a Thasos —notre n° 16; copie (icov 1.57) de ce 
chrysobulle = notre n" 16 B. 6) Requite (ecrite?) des moines du Pantocrator (diesis 1. 59, cf. 
£8e’f)0Y]Cfttv xal 7 capex&Xeffav I. 58), visant a obtenir le present acte, peu avant juin 1394. 

+ ’Avxwvlo? eXecj 0(eo)u apxis7t£arxo7co? KGivcjxavTivoo7r6Xeto? Ne(a?) 'Pcopv)? xal oixoupevcxi? 

rc(aT)pi(4px>l?+ 

l^+Ti? x&v &ya0(«v) avSp&v xal etc’ ayaOco yivop£v(a?) 7 TP<££el? STUxupouv xcuv &vayxaLOx(a)x(cov) 
&v EtT) ■ otixco yap Sv oiix <4vaypa7txoi || s p6v(ov) aSxat xoT? psxa xauxa ytyvoLVxo xal pvf)pn)v laasl xou 
xaXou tp£poutrai xot? xaika? xax<op0cox6<r(iv), aXX’ fjSnj xal || 4 TcoXXoi? &XX(ou?) xcov (piXoG^wv) ISoi xi? 
svxsu0(sv) rcpd? p£pY]cr(iv) touxojv xal ^5)Xov xexLvr]psv(ou?), wv roivxci)? epyaata x(cov) tcrtov ytvex(ai). 
|| 6 El youv tc P 8? Tcdcap arcXtop xouxo XuaixsXi?, rcoXXoi paUov ev at? Sfjpo? 8Xo? av8p(uv) ex fipiyouc, 
xco 0(e)w xa0LEpo04vx(«v), 11“ &v x6 emouSa^pevov (}£o? eixaivexi? EX TcoXtxela? povayiaTj? xal oSA? 
Tcpi? Apex^v xal aydwmpa • <?>v oux e£coO(ev) || 7 Sv)7rou xal f] vuv •fjptv xaxa uxottov Tcpoxetp^vq, exoucra 
x?|V dtpyijv ouxwfft. TSv x(a)x(&) xi &yiov 8po? xov ’’AGco svaaxoup(£vcov) || 8 xfj cce6aap£a PacuXixv) xal 
Tc(ax)piapxixr) povfj x9) el? 8vopa xip<up(£v)7) xou x(uplo)u xal 0(so)u xal o(cox^)p(o)? T)p(tiov) I(r)<xo)u 
X(puTTo)u xal Era-|| 9 xexXT)pivT] xou IlavToxpdiTopo? Silo TLVE? foxiXeyivxc? oEepipdvaxoL av^epov si? x4)v 
Y)p(oiv) pExpL6x(T])x(a) Ava8pa-|| l0 p6vxe? evxai>0a dip repo xaipou xivii? f]xf)(ravxo Ttapa xou JayEou xai]] 
xpaxloxou xal aylou pou auxoxp&xopo? || J1 0 elov xal oetcxov emxopa)<yvi>0TivaL xpuaoSouXXov x?) xax 
aiixoti? Is pa xauxi) xaL oegaxpta povrj etcI xoT? Trpoaouff(iv) || 12 aoxvj xx^paai xal xat? utcoctxiWiv <fev0’ 
&v etxev etcI xoiixoi? Sixaiwpdxtov, ev ot? 0s~a xal asirxa XPu®66ouXXa || 13 eixoptoaxo xou 7c(aT)p(6)? xou 
xpaxtaxou xal aylou pou auxoxpdcxopo?, xou paxaptxou xal aotSlpou, e7xet8T)Ttep xauxa || w &ixd)Xovxo icpi 
xaipou ipTcprjapou sTciaupSdvxo? auxrj • xal exetSVjTcep oux e3pov xiv paaiXla repo? xauxa xaxa7CEL0Tj, || 15 
ixs ax&0pT)<v> 8vxa xou 6p0ou xal xi)? SixaLowivT)? xav6va, et p-f) xa Xsy6p(ev)a papxupt(aL?) &^LoX6yuv 
av8p(<5v) aTcoSe^Eiev, || ia <JltcsX06vxe? lyypacpov IrcoptaavTO papxuplav xou xs 6<rudx(a)x(ou) reptoxou xuv 
xaxA xi AyLov 8po? xov "AOu Eepwv xal || 17 ae6aop£cov pov(wv) lspopov<ix(o)u xup(ou) Tepsptou, xou 
xaOrjyoup^vou x% <je6aap£a? xat tepa? Aafipa? xipiwx(i)x(ou) || 18 ev tepopovixoi? xup(ou) Eu0up£ou, xou 



132 


ACTES DU PANTOCRATOR 


xa07]YoufjLevou -nj; oe6aapt£ce<; xal lepa; ptovv]; tou BaTT07teS£ou TtpucoT(a)T(ou) || 19 £v lepopuvcfcxot; xup(ou) 
©eoSoatou, tou Upwt(A)t(ou) pt(7]T)po7roX£Tou xal xa07)Youptevou tt); tcov Tg^jpcov puwyj; xup(ou) Maxap£ou, 
tou || 20 xa07]YoupLevou ttj; tou XeXavT(a)p(£ou) fxov(^) TtpucoT^Mou) ev tepopu>v<fcxoi; xup(ou) ©eoSocrtou 
xal tou xa07]YoupL(ev)ou ttj; tfe6a<Tpt£(a;) || 21 (3acLXtx9j; xal 7r(aT)ptapxtx(vj;) puwvj; tou *Eo9tYpt(£v)ou 
TtpucoT(a)T(ou) ev lepoptovdcx 0 ^ xu p(°u) ’Apasv£ou ■ xal a50t; £7taveX06vTe; || 22 eve9c&vtcy(av) auTco Ta^T7]v 
vxlc, olxetoxe£pot; auwv u7roYP<x9at; 7TtaToupL£vv]v xal t dcSe StaXap^avoua(av) || 23 &Tt xax^et v] py]0etoa 
ae&xapua ptov:q, £9 oT<; &pa tt]v apxV x(al) Ttk os7TT(k exetva xputro6ouXXa £7roptcraTo, || 24 Xcop£ov t 6 
XeY^ptevov Mappu&ptov ev tw 7toTap,co tco STpupiovt piex3t tou 7c6pou xal T?j; aXe£(a;) xal t(cov) pt,uXoT07r£cov 
|| 25 autou xal tou 7roTaptou, T6 te NtjctIov, apx^pievov arco tou Zacrrp£ou xal xaTaSatvov Suit tou 7raXatou 
7t6pou xal Stvjxov || 26 el; t3c; XtY^(ot?) 5 £v0a opta etal 7raXata, elTa xXTvov aptoTepa §La6atvet Tc\y\atov tou 
9p£aTo; tou ApaY^T], t& || 27 xp Uff °TCoXtTtx& Slxata ecov Sel;t(fc, xal xaTavTa eco; tou pieY^Xou xp7]ptvou, 
elxa 8taax££ov hto tou xopou || 28 pi£aov r^v XtpLvvjv av£pxeTat £co; tou auvSpou tou *OaTpo£y]v£xou, 
7reptop££ov £vto; tt]v To6pt6av £xe£vy)v || 29 7taoav, EipxeTat r?jv timSpetav xaT* ta6T7]Ta tou 7t7]Ya£ou uSaTo; 
tou outco; £7ttxcop£co; XeYoptevou BopL7cXt“|| 30 T^ou, exet0(ev) xaTepxeTat 7up£; puaxa £v]p(6v), sXtol YapLptaT^et 
?tp£; av£ffx° VTa ^tov, xal Mpxexat tov || 81 exetce ptiaxa, av£pxeTat et; to 8£crrpaTov, xaTa6a£vet r)jv 
o8£v r$jv (SafftXtx^v 7rX7]o£ov tv); TouptSa;, || 32 veuov apterrepa rJjv £T£pav oS6v, xaTepx6ptevov St3t tou 
£xetcre aewaou tiSaTo;, £pwept£x°v xa ^ II 33 rouptSav aur/jv, avepxeTat r>)v 6Sov Se^tcfc, 8ta6a£vet r)jv 
f® B7 r 7uaXtoupa£(av), avaSatvet repot; t*>jv | || 34 exeTo-e tcov X£0cov ocope£(av) Suit t^; 6^t]X^<; To^ptSa;, xaTavTa 
el; rl}v tctjy^v o(jtco XeYoptevTjv Aufcp^pouxov, || 35 exei:0(ev) avepxeT(at) t*?)v (3atTLXtx*>)v o^ov £co; tou ouvdpou 
tou Koopia, 7teptop£Cov Traoav vopr?)v tou x w P^ou || 36 ttj; Aoxou6txe£a;, StepxeT(at) t^jv tou ’Iavvtxa 
ToupLSav xaTa tv]v exetoe tcov X£0<ov acopetav, elT« xX£vet xal || 37 St£pxeT(at) Stot tcov exetoe Toupcgcov 
ecov apterrepa Ta xpucroTtoXtTtxa S£xata * etfflv epLTreptetXvjpLpL^va || 38 xal ^Tepa TtaXatoxcopta, t 6 riaXat(6v) 
nvjY^tov xal 7] Aoxou6£xeta pteTa TravT(cov) tcov 8ixa£cov xal 7rpovopi£cov auT(cov). || 39 El; ttJjv Xpua67roX(tv) 
piovuSptov el; Svopta Ttpcaipievov t^; 7ravu7reptjcYVou pcou Seairofvijq xal ©eopiTjTopo;, || 40 olx^pi(a)Ta, 
apcxeXcova; xal rd T^upccXapelov. K(a)r(a) t 6 Aux6ax^oi x^pfav ij BopLTrXtav^) pieTtic tcov Stxalcov || 41 
xat 7tpovo[iicov auTou, Y^]^ cptTceptexov a7e6 tou Ay^ou Icocivvou tou XpucrocTTOpiou £co; tou ©eppLo/7to/TdcpLou. 
|| 42 Ev T7] X(pt,cFTo)u7T:6Xet ( pcovuSptov el; 6vopca TtpLcopL(ev)ov t^; /7ravu7rep(jc/[. Jyvou ptou Secnro£v7); xal 
©eo^Topo; xal e7UxexX7)fx(£v)ov || 43 ttj; KapcpLUT^co^aaTj;, olx7]pL(a)Ta, apL7r£Xta xal x«>p4<pta. T6 
TtaXatoxcoptv 6 X£yeT(aL) Ila7rapv£xaia pteTa t^; || 44 7reptox>j; xal vopLyj; auTou xal t^; y^? ^ &Z 
apx^; xaTexet, xal v£pLeT(at), ’Ev tco uoTapioo tco Meotco r6 el; || 45 tv]v Ila7taYtav£av pt6<4ptov. Ta 
a9tepco0evTa uerrepov 7rapa tou pteY(ci)X(ou) 7rptpLpux7jp£ou exe£vou t^ elp7]pL(£v)7] || 46 piov^, ^(ouv) t(6v) 
£v TCO Xt^£vt T7j; vtjoou ©t^CTou TtupYov, t^v aveYep6£vTa £x (3c^0pcov 6k' £xe£vou vaov el; || 47 6vopca 
Tt,ptApt(ev)ov TOU Ttpt£ou evS6?ou 7tpo9^Tou 7rpoSp6pL(ou) xal (SaTiTtoTou # Ico(Av)v(ou), £t( £ )pov va(6v) TtaXat(ov) 
et; 6vopLa TtptcopL(ev)ov || 48 tou ocylou ptou £vS6^ou pieYaXopLapTupo; xal Tp07rat096p(ou) TecopY(£ou), y^v 
6o7]v 0 Mappi.apoXip(.*>)v 7uept,exet, apL7reXcov(a;), || 49 x^7r(ou;) xal uSpopuiXcova; * eT£pav yr\v oltzo tou 
E6patoxacrrpou pLexp(t) xal tou StS^poxauatou, aXXa S')} ( xa l) auT6 || 50 t6 IlpoacrTei(ov) 8Xov pt.£xp(0 xal 
T^;^AY£(a;) Map£v>j; xal tou apL7reX£ou tou XeYopL(ev)ou tou M7rtX7)X^ • el; r>)v Kax(*)jv) || 51 Tdcx^v 
pU)vuSpt(ov) st; ovopta TtpLAfi(ev)ov tcov <xy£cov xal 0auptaToupY<ov laTpcov *AvapY6pcov pteTa tcov apL7teX£cov, 
|| 62 tcov xwpa9£cov, £Xai(cov) te xal aptuY^aXcov x(a)r(A) t(t]v) TO7uo0ec7£(av) t^)v XeYopt(£v)7]v tcov 
KeXaSy]v(cov), Htivi || S3 8*>j pLapTupfa £yyp^9co apxea0£vTo; tou xpaTtcTTou xal <xylou ptou auToxpcicTopo;, 
el; t£Xo; ^xe || t8 7rapa tcov ptovax(cov) atT7]0(ev) xal 0etov auTot; xal oe7rr8v £xop7]Y^^] XP ucr ^ ou ^ ov 
^ap auTOu, St ou || S^ Trpocrr&ffoet xal Stopt^eT(at) cS)^ 3cv x(a)T(a) t(*>)v) eYYpa9ov ptapTupt(av) tcov 
v)Xco0evt(cov) xaTexv] xat v£pcy]Tat || 5fi ^ TOtaiiiTT] oe(6aCTpt£)a ptovT) a7u8 tou vuv xal el; to e^vj; &Ttva xal 
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|ji X p(i.) xou vuv xaxd X ouaa fjv, sip’ oT; || 57 t <4 xe elp7]p.(ev)a SixaLd>fi.(a)xa eT X e xal xa aeTtxa X pua66ouXXa 
iTOptoaxo- oi 8-}) x6 taov e[i<pav£aav<x>(e;) || 68 X7) Tjptoiv piexpidxTjxi £ 8 e-q 0 Y]aav xal 7rapexdtXeffav xal 
Yp<Stp.p.(a)xo; aiYtXXi<!>8ou<; xu X (etv) 7tap’ atix?);. || 59 'H youv (i.expi6x7]; T|(iuv auvf) 0 u; xyjv xouxojv 
TtpooSe^apulvY] S^Y)a(tv), Side xe x6 XoatxeXA; || so xij; xax" auxou; xauxrj; ae(6aapia;) (AoVTj; x(al) x(ov) 
ctxotc(Av) 8? Iv TcpooipitoL? ippidr), ind xal 6 xpdxtaxo; x(al) P-.ou || 81 aiixoxpaxtop npb r,p.wv 

f» 87 v x-Jjv 7iapAxX7)<riv auxwv 7ipoaSe!;dcpi.(ev)o;, oldc xt; xou xaXou xal X7)8efi<bv (xal) tpiiXa? | || 02 xal 7tpopi7]0eo; 
xal fiAXiaxa ev oT; 6 0 (eo); xtptaxai xal 0Epa7CEUex(ai), xa xaxa yvd)(i(7)v) auxoT; 8 <p 0 Y] TteTtX-rjpMxd);, || 63 
< 5 K &v t±+i xai; piexa6oXaT; xou xaipou xcov nxiraj; 7 ] (J-ovr) axepv) 07 j pi-J) Trpoaivx(cov) auxr) 8ixai<op.(A)x(<ov) 
8y]XoiSvx(o)v) II 64 xlva xa 7tpoaxup<u0lvxa xauxT) xx7]p.(a)xa xal 87101 xal 8aa, 7TapaxeXeuex(ai) xai aux7) 
8ia xou 7tap6vxo; ||* 5 auxa)? criYiXXiMSou; YP'WO*)' 70 ? xaxd X eiv xyjv 87)Xto0Ei«av xaiixvjv ae6aapi£(av) 
(j.ov(->)v) xa 8 v)X<o 0 evxa || 66 udivxa auxTj; xx-rjpiaxa xal xa; UTtoaxdaei;, xA; xe rcp6x(e)pov TTpoaxuptoOsloa; 
auxyj Ttapd xe xou pieY(dc)X(ou) || 67 axpaxo7teBdcp X ou exetvou xop(ou) ’AXe^Iou xal aXXov xivwv, aXXa 84 ) 
xal n'ac, vScrxEp(ov) xa; xapi xou pieY(dc)X(ou) npi(x-||« 8 (*tXT)p[ou exetvou, fieff 8>v 8 X ouai 8ixa£wv (xal) 
Ttpovopi(cov xal n 6 .cn j; &XXr); vop% auxwv xal 7repio X 7j;, || 89 xup£(u;) (xal) Se<T7toxix&;, avaepatpexw; xal 
tvximaidumMi, x(a)x(«Sc) xftv) iwptXYj+iv xal la X Av x(<ov) || 7 ° TiaXaiYev&v 8txai W( x(di)x(<ov) Ixelvwv xal xwv 
in auxoT; 0 e((<ov) xal ctexxiSv X puao6ouXXtov 8ia6aa(av) || 71 eE, exetvou p.A X p(i) xoO vuv aSiAaeicxAv xe 
xal de 7 rapdt 0 pauox(ov), xal 8x1 x(a)x(a) x(t]v) e7Ei X op7)Y7)0eiCTav || 72 apx£<o; B8vap.1v xou 0 e(ou xal as7cxou 
X pucro6o6XX(ou) xou xpaxtaxou xal ixyIou [xou aiixoxpax(o)p(o;), xal || 78 7rapa (i.7)8evo; xuv axAvxtov 
EU P 7)CTEiv E7cl XT) xaxo X ^ xal SsCTTtoxela auxwv x^jv xu X ouffav || 74 8i£v6 X X7)a(iv) 1) ETxfjpEiav. Tauxa p.(Av) 
o5v ouxco xpoSdcvxa xA xupo; S?ei xal ( 3 A§at(ov) || 75 xal 8xaax(ov) xwv xpoaAvx(o)v) x?) xouxAxtj p.ovvj 
&8idt7n-wx(ov) auxij xal Ava<pat P Ex(ov) 8iax7ipK)0fyreT(aO. II 78 ’EtceI 8A 6 ^(a;) oxpaxoxe8d:p X T); Axewo; 
xal 6 xouxou aAxA8E(X(p)o; xaj xotauxr) xpoaxupouvxe; || 77 piov^ 8 aa 7 tep eipT)x(at) xiiitov e££ 0 evxo xal 
xavdva xoT; evaaxou(i.(£v)oi; auxT), xoi; x6xe o 3 <ji || 78 xal xoT; p.Ex£ 7 teixa, xoivoStaxw; ^v xal x?j; 
7roXixe£(a;) xa 3xy); ittyeoQ at xal xt); x<4^sw; || 79 6 (x8y(a;) ev UpAp X at; BaaJXeto; Siwploaxo xoi; 

(iova X ixw; ^v AXo(J.(Av)ot;, xouxov xAv xiirt(ov) x(al) || 80 x(ov) xavdva 8 iaxpaxE~a 0 aL xt) xoiaiixY] ae(6aap.l)a 
piovT) TCapaxEXeuEx(ai) x(al) rj (AEXpidxY); 7)(J.ojv sv &yio> || 81 7tv(eu[xax)i, xal p. 7 )Sdva xwv p,ova X <ov in’ 
a8s£(a;) e X elv 18l6xxt)x6v xl x(al) E8l6 pp lO[jlov xxr)aacj 0 ai || Ba ev aiixxj, 6 Xk 6 Ttdvxa stvai xoivi xa xap’ 
Axdcaxou 8ia7cpaxx6p(Ev)a xa 0 w; Aaxt xpdxoi; xoi; || 98 p.ova X oi; • el M xt; xwv ev aux 9 j in (j,txpo^u X £(a;) 
xiv6; r) olaaouv alxl(a;) lOeX^aei xt); auvoS£(a;) || 84 xauxr); aTtoaxipx^aat, Pap£(w;) e X <ov 8?je(ev) JtpA; 
x( , l)v) xoiadxijv AiuxaY^v), ^v ol 8£x(t]v) (pwaxTjpo; || 85 StaXdp.if'avxe; ini yr]<; GcocpApot 7t(axd)pe; exuitdiaavro 
xal E^0y)xav, x(al) ava^xyjaat xA ISt(ov), || 88 8 xt)v ap X -{)v ^ Ttpoaexdpcoae xt) jaov^ X xaxd X wv e la^X0(ev) 
el; auxvjv, xouxov •fyfi.SL; H 87 e7tiaxe7tx6(x(ev)oi iJ;u X ix6i; 7tapaivoup.(ev) x(al) eLO7)Youp,e0a x8v xotoux(ov) 
dtTtopplcjiai cixottov || 88 (xal) (x*?) 7tapd8eiY|J.a xoT; &XX01; Yevea 0 at xax(6v), dXX’ e|ip.dv(etv) xvj xd:?ei x(al) 
toss'- x<o xuxo) xw | || 89 xxj; ptov^;, (ie(iVT)|i(dv)ov xou svaTtoXe^GAvxo; exelvou xtj; xip.l(a;) xwv (xapxdpwv 
xeaaapaxovxdtSo; H 90 <ka 0 svela epuaew; xal 8ti xouxo xwv axecpdvwv Ax7te7tx<ox8xo;. Oii (at)v aXXa xal 
avevo X XT)x(ou;) || 91 xal aveTC7)peaaxou; eupbxea 0 aL x(ou;) evaaxoupt(£v)ou; auxT) p.ova X (ou;) 6 n 6 xe xou 
x(a)x(a) xaLp(ou;) e6ptoxo[i(dv)ou || 91! itpdjxou xal &XXou iravxd;, &xe 7t(ax)piap X tx7j; oCoy); x 9 j; xax’ adxoA; 
lepa; xaiixrj; ptovij;, (xal) o( 5 x<o || 98 StaxeX(eiv) adxou; etp’ &na.ai xa 08 i; xal ol XoitcoI roiv<x>(e;) 8aroi 
unb piovaaxV)p(ia) xuyX^ouol 7t(ax)piap X txa || 94 xaxd xe xo "Ay<ov) "Opo; xouxo xal ev xai; Xomai; 
E7ta PX lai;. "Qaxe 8-jj xa dt<ptep« 08 vxa (xal) TtpoffxupwOdvxa || 95 xt] pov-fj xadxT) xxv)p(a)xa n<x.p 6 xe xOv 
xx7)x6pwv exelvtov xal HXXou tcavxA; avaTtdoTtaaxa || 96 8iapiAveiv xal ava<palpexa arc" adx?);, xal p.7)8eva 
xtvdt xwv aTCavxwv 7) xwv iE, alpt(a)xo; xtov || 97 xxTJxdpwv exelvwv i) SXXwv xwv 8 £<o 0 (ev) 7tXeovlxxtv X etpa 
xal & P 7taYa xivrjaat xax’ adxwv || 98 (JouX^OTivai, xal pdpo; 9 ptx<b8(ou;) &fopw|ioa ix<pa)vou(i(ev) Av iyico 
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7 tv(eufjiaT)L. Toutou yap x«p( LV ) II" *™XzXu™i tTJ 8t)Xo>0s£c 77] ffe(6aer(it)a PaenXixT) xal 7t(aT)piapxwdj (JLOVij 
T7) ek 6vopia TLfJL6)fJL(ev)7] tou x(up£o)u II 100 ^(itov # I(i)ffo)y X(pLCJTo)u x(ai) £7uxexX7)fx^7) tou riavToxpaTopo? 
xat to 7 cap(ov) trtytXXLwSse yp^fxfia || 101 yjfiwv (AeTpiAryjTOi; 8l acrcpaXeiav, x(a)T(<3c) fjujva ’Iouvlov t^ 
(j(*s) (lvSlxtlcov)o <; tou ,<f^P 0U etou<;. ’E7cel && || 102 s6picrxeT(ai) xar^oucra vj 

TotauTT) cje(6aa[i£)a fiovT] x(al) ev ttj ’EXeu0epo7i:6XeL jAOvdSpcov tou navToxpaT(o)p(o$), || 103 o[x^fjt,(a)Ta, 
afjLTT&La, *(al) uSpoptdXcova, &nsp <o<; fxapTup7)0eVTa fJLET<fc twv aXXcov -?jcrav || 104 ev tco oe 7 tTO) 

XpuaoSoiSXXfo xaTaypacp6fx(ev)a, IXa0(ov) 8k xat oux ET^GiQaav ev tco 7tap6vT(t) (jLytXXtco || 10B ev tco t^tcco 
ev & xocl Ta Xoltox xocTayptkpovToa xrvjfi(oc)ro: f dcpeCXei xat Taura toc ev T$j ’EXeu0epo7r(6)X(eL) || 10fl xaT^ew 
7} fiovyj xaTOt r?)v fads Tcrav TauTTjv lct^uv x(at) 7uep£X7]tJ>LV. 

EI^s xac Scoc TLfi£(a<) || 107 7c(aT)piapxixY)<; X £L P^ ’ *Avtcovlo<; eX^co ®(eo)u ap^LeTctaxorcos 
KcocyTavTLVou 7 r 6 X(eco<;) Ne(a<;) TcofX 7 )<; (xal) otxoopcevix 6 <; Tc(aT)pe(jtpx 7 ]<;. 

L. 3 cpepoucrae ; -p- posL corr. || 1. 10 aylou xat : p supra a supra x~ || 1 . 15 XeySpieva : 
accentus cancellatus supra Xe- j| 1. 23 pov*#) : acc. post corr. j| 1. 25 NTjeriov ; -o- post corr, supra -co- |j ], 26 xXTvov ; 
acc. post corr. || 1,27 : lege apcoTepA cf. not. || l, 71 post corr. || 1. 75 SLaiTjpTjO'qasTaL : accentus 

cancellatus supra -pvj- || I. 82 Tp 67 rot<; : pro Tp&rcos. 


18. ACCORD ENTRE LES MOINES DE KUTLUMUS 
ET CEUX DU PANTOCRATOR 

YP<Wa (1. 18, 21) septembre, indiction 3 

€ipr,viKiv YP<Wa (1. 21) a .m, 6903 ( 1394 ) 


Les moines de Kutlumus et ceux du Pantocrator rdglent un differend relatif & 1’utilisation de l’eau 
d’un ruisseau situe pris de Rabdouchou. 


Le texte, — Original (archives du Pantocrator, n“ llot). Papier, 279 X 308 mm. Plusieurs plis 
honzontaux, Assez bonne conservation; petits trous et dechirures sur les plis et aux bords, et 
quelques taches, qui n’affectent presque pas le texte. Encre ocre. L. 7 et 17, des mots ont ete 
soulignes par un lecteur. Au verso, notice recente : + Auk tou PauSouv ou (autre main) to vep6v 
1395. - Album ; pi. XXII. H 

Inedii, 

Analyse. — Tous les chretiens doivent pratiquer l’amour du prochain, mais ceux qui se sont 

8 au Christ et mis a 1 ecart des troubles du monde doivent accorder tous leurs soins a cette reine 
es vertus, conformement aux paroles de l’Ap6tre et au dernier commandement du Sauveur allant 
de son plein gr6 vers la mort (1. M). Comprenant bien ceci et desireux de le mettre en application, 
es moines des monastdres imp6riaux et patrtarcaux du Christ Sauveur Pantocrator et de Kutlumus 
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se sont efforces de mettre fin aux querelles qui les opposaient, pour vivre paisiblement le reste de 
leurs jours (1, 5-7). Ils avaient eu auparavant de graves disputes au sujet du [ruisseau] qui descend 
au monastere de Kutlumus et au monydrion de Raudouchou ; des enqu^tes avaient ete faites sur 
place, les deux parties s’etaient reunies, de longues palabres avaient eu lieu sans resultat, et cette 
question est restee pendante jusqu’a maintenant. Les kathigoumenes et les autres pretres et geronles 
des deux monasteres se sont recemment reunis, ont reexamine l’affaire et, alors qu’auparavant 
enqu&tes et palabres n’avaient abouti a aucun arrangement, ils se sont reconciles; les deux parties 
ont decide que les moines de Raudouchou doivent nettoyer soigneusement le ruisseau qui [amene] 
l’eau [a leur monastere] et entretenir les citernes (goumai), pour avoir l’eau dont ils ont besoin; s’ils 
entretiennent le ruisseau et les citernes comme il a ete dit, mais que l’eau ne descende pas jusqu’a 
Raudouchou et qu’il soit evident qu’ils eu manquent, alors, avec l’accord du kathigoumene ou du 
dikaio de Kutlumus, qu’ils prennent l’eau qui leur est necessaire dans 1’autre [ruisseau], celui qui 
descend a Kutlumus (1. 7-15). [Les deux parties] ont note que le monastere patriarcal de Kutlumus 
exploite depuis plusieurs annees la colline situee au-dela et a l’Est du ruisseau [de Raudouchou], oil 
il avait eu une vigne ; cette vigne n’existe plus, parce que le temps s’est ecoule, [mais] tout le monde 
a ete d’accord pour que ledit monastere possede pour toujours cette colline, qui s’etend jusqu’au 
torrent situe plus a l’Est (1. 15-18). Apres avoir discute et accepts ces points, les deux parties ont 
juge bon de les confirmer par ecrit, pour que le present accord (praxis) soit a l’avenir respecte; les 
moines desdits monasteres doivent se conformer a ce qui a ete mis par ecrit, que personne n’aura le 
droit de transgresser; si un arrogant maiintentionne r6clarnait quelque chose de plus, que, sur 
presentation du present acte, il ne soit pas entendu, et qu’il soit soumis par I’autorite a la sanction 
spirituelle qui convient (1. 18-21). Conclusion, mention des signatures des deux parties, date (1. 21- 
22). Signatures, en partie autographes, de l’higoumene de Kutlumus et de huit moines [du m£me 
monastere] (1. 23-27). 

Notes. — Uaffaire. Avant Tetablissement du present document, un conflit avait oppose 
Kutlumus, voisin de Rabdouchou, au Pantocrator, proprietaire de ce kellion, au sujet de 
l’utilisation de l’eau des deux ruisseaux proches de Rabdouchou et de Kutlumus ; on comprend que 
le ruisseau qui descendait jusqu’a Rabdouchou avait un debit non seulement intermittent (mention 
de citernes) mais tres faible, et que les moines de Rabdouchou etaient souvent contraints de 
s’approvisionner en eau dans le ruisseau, plus abondant (?), voisin de Kutlumus, ce que les moines 
de ce monastere consideraient comme une usurpation. Les moines de Kutlumus acceptent 
maintenant que ceux de Rabdouchou puisent eventuellement dans le ruisseau proche de Kutlumus. 
En echange, les moines du Pantocrator reconnaissent les droits de Kutlumus sur une colline pres de 
Rabdouchou. Divers actes tardifs temoignent de nombreux conflits entre les moines du Pantocrator 
et ceux de Kutlumus au sujet de Rabdouchou (cf. Introduction, p. 23-24). 

Diplomatique. Le present document comporte la signature de l’higoumene de Kutlumus et de 
huit moines qui ne mentionnent pas le nom de leur couvent, mais qui doivent &tre eux aussi moines 
de Kutlumus. Nous comprenons que Kutlumus aussi a reQu un exemplaire signe par l’higoum^ne et 
les moines du Pantocrator (cf. 1. 21-22 allusion a un document signe par les moines du Pantocrator), 
acte qui n’a pas ete conserve (cf. aussi Kutlumus , p. 311), —Aucune des signatures du present 
document n’est de la main du scribe, mais certaines d’entre elles semblent avoir 6te 6crites par une 
m&me main : la signature de Matthieu (1. 24), de Macaire (1. 25), de Niphdn (1. 27), peut-6tre aussi la 
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fin de celle de 1'higoumAne JAremie (1. 23). — Le present document a AtA utilise en 1547, lors d’un 
nouveau conflit entre le Pantocrator et Kutlumus; la partie relative a l’eau de Rabdouchou a AtA 
recopiee dans l’acte dresse a cette occasion (cf. Introduction, p. 23 et n. 61). 

Prosopographie, L’higoumene JerAmie (1. 23) est peut-Atre le mAme que celui qui est mentionnA 
en 1387 dans Kutlumus n° 39, 1.3; cf. Kutlumus, p. 311 et Index s.u. 2 'Iepspla?. Les autres 
signataires de notre document sont inconnus. 

L. 21, xou 7tpo<TTaTouvTO<; aAxAv : il s’agit soil de l’higoumene, si le document fait allusion aux 
rapports entre les moines et leur higoumene, soil du protos, s’il est question de rapports entre les 
higoumenes et les autorites athonites. 


+ Kal TtAvxe? pAv o£ xA o(ojT 7 ])pLov S^Ap^ot xTjpuypa xal TO xpcaxiv Svopa Ai;ta>0AvT E ? xa X^jcxe 
XpeoaxTjxS? 6<pellouc(u) Ttpo? xoA? ttXt^ov g zetv AyArojv <3? vopou xal Trpo 9 7 )x(aiv) ||* o3aav xetpAXaiov ■ oi 
U xAv xpmxAv too K(up£o)u KuyAv ivaXagAvxe? x(al) xwv too X(pccxo)u T^pAxtov xotvo>vol |3ouXApevot 
x(al) Travro? xapa X A8ou? miyxe£««o? AaAxoA? ATroaxfjaavxe? xal ||» xdW xoaptxoiv 0op86<ov Aijco 
Y E Yov6x E? , ttAvto? x(al) xaiix^ x^ [AaatXlSo? xSv Ap.xSv txoX^jv AtpelXouatv x^v bzip.ilML xal 6 
v6po ? x(a)x(a) xr,v ’AtuootAXou cpuvijv iv xA || 4 (-iya^a*)? xAv uX^alov d>? Aauxovi) 7rXr)poCx(a t ) • S0 E v x(al) 6 
ini tov Axa8ato>v OAvaxov ApxApsvo? xa8-n,v xeXeuxAav AvxaX^v SeScoxev XAyov « slp^v x*v Ap*v 
atpletpL uptv>>. || 6 Taux’ o5v xal fo* oi ev rat? a.gaap£at? pactXetxat? x E x(«l) ^ptapxtxal? pcovac? xo3 
re x(upto)u x(at) ©($ 0)0 x(al) a( W X7j)p(o) ? Va>v ‘Ifoooju X(ptaxo)u xou navxoxpAx(o)p(o?) x(al) xou 
KouxXoupoAcn, AaxoApsvot e8 vok>3vt E ? ||« (xal) 9 uXAxx E tv oxxeASovxe?, TC aaav SxAiatv x(al) Ap<pt6oXlav xal 
xapaxV Jv ea/opev Ttpo? aXX^Xou? A<T7rou8Aaap E v Ax pAaou Ttotfjaat, 6aAv AxapAyo? el? xA A£ E t? xA? Xsitto- 

" ^ ^ ° 5v ™° ™ xaxepxcpAvou Sv xe xij oeSacpia pov* xou 

KouxXoupouav, x(al) el? xA f^Sptov xou Pau8oA X ou oA xa? Tuyausa? etyopev ||> Ttp6x( E )p(ov) & X llm ( ■ «0 E v 

7 ™°™ lav W»^v«ov xal xa>v Suo pepcov auvaxOAvxov x(al) paxpaiv XAycov XaXoupAvcov I)v 3 o,p E v 
txXAov ouS E v • nyerAdy o 5 v pA Z p(t) xou vuv ||» xA AS t 6 p 0 W xov. ’Apx£o>? 8 A aptpotv x«v povac^plcuv . 1 ? £v 
awe ouowv, et xe 0 E to)xaxot :r(axA)p E ? ^jpoiv ol xaOxjyoApevot xal o£ XetTtol eAXagst? Aepet? x E x(al) 

itX' rTT -^ " 10 ^ ' i7t ° 9 " eW? ’ (Xal) ° iX ^ al - np ^ ov ) 

Lus etl n 1 - Y0t 0 ‘ ^ VT0Te ^°^®vot 8 top 0 t!)<rat, xou 0 (eo)u tt)? slp^rj? eASoxouvxo?, AptpAxepot 

uovavol x “ P T T } e ™^«pev xal elp^vegaapev ■ el'rtapev o 3 v xA 880 pApot Ax aup<p<Avou fva ol 
povaxol xou PauSouxou exxaOepouv xAv pAaxa xAv e X ovxa xA 88 o.p p ET A ^aax,? ||» A^tp E X E £a? x(al) vA 

tZlZT'^ Y fT* ^ h r VSp8V Sj[d ^ aiT “ V xpe£av ’ S - V Yo3v 

bz& Z Z Z "T X 1 X(a0 1,13 ^ XaTlp ^) 0S “P ™0 P^SoAxou, &axs xxaat S^Xov 

tZtS T6Te ^ ^ ^Y-P-ou 0 xou Stxaloj x^? a.gaopta? 

-(ax)pt-|| apxtx,? pov,? xou KouxXoupoAa, vA XapSAvouv o£ xou PauSo^u Ax xou AxApou 3 Saxo? xou 

rzt°r 1 - r *' 8 ”- *» ■«»-»«*. 

Atcov aJo c 1 / ?ni ^ 6 EtTXEV EV T ° UT °’ X “ l ^P(0 ^ou vuv 08 aA)^x(at) A Ap 7 C E X(bv StA xA xGv 

^ ^ ^ *‘ 5 

u7tAa t „ , Y PouvA? lo>? xou ?T)poXAxou TOU Av to AvaxoXtxw pApo? xoAxou ||M 

iff*v x(a[) o'; Jr- Ttp,Jt etn6uT6 « Kal ^ptavr*? SeTv oj oOcij.eo itfal) Si4 r? ixuaooo petaut.w, 
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£vexev 6<pe£Xo[JLev ot Tai^ avtoT^pco pyjOetaau; (xovatt; &axo6|jtevoL to! c, YeYP a ( JL ( JL ^ VOL ^ ^pL^vsiv, 7tX£ov oux 
li;ei t£<; &Stav 7tepeTl:pO) x w p(^ v )* II 20 xiq <5>S ptiardtSsXtpo^ x(al) 7tXeov£xT>)<; &TEp6v ti 7tap(3t tou; 

YEYP®^^ 0 ^ e7a^y)T..., va <k7u07t£(jL7EET(ai) flbupaxTO^ tou £y]T£|i.aTo<; l(A 9 aveL^o(isvou tou 7tap6vTO(; 7]pLST^pou 
|| 21 x(al) t 6 <&p[jt,6^ov £7 Ut£[juov 7rap3t tou TtpoerraTOuvTOc; aurov Xv)^eT(aL). Ai& ti touto xal t6 

7 tapov eEpyjvyjxov yP^-E^ 0^°^ od S^o [xoval 7tS7toi,y)x6Te(; efe 8 i-|| 22 Y)vex*^ x(al) p,cmpiOT£pav &a<p4Xsi.av 
Ixptva^ev e^elv auxo xatq UTroYpacpoaq pe6auoaavTE<;, ev [jlyjvl 2e7TT(sp,6)p((<o) (JvStXTit5v)o<; &tou^ 

£ oG "^ oC TplTOU + 

|| 23 +*0 xa0y)You[jtevo(; ty)<; os(6aapia(;) xal lepa<; /7t(aT)piapxix9j<^>/ (jlov% tou KouTXou(jLo6<nr) 
’Iepep-^at;) lspop.6vaxo<; + 

|| 24 + TewdcSiot; £spo|jt,6vaxo<; 

4- MaxOaTo^ iepofi,6vaxo<; 

+ Iepe(Jt.£(a^) tepo(j(.6vaxo(; 

|[ s5 + ’0 ek&x i0 ' zo $ fepofxov&xots £&66(ai;) 

Max&pio<; [jtova^6t; 

Tcoavvbao^ ([xov)ax(6<;) 

|| 26 + K6ppiXXo^ lepO(x6vaxo^ 

|i 27 + N( 90 >v £epo[jt,6vaxo(; + 

Lege : 1. 1 xaXeVaOat. || xpewaTtxw^ It 1. 4 cf. Gal. 5, 14 ; Bom. 13, 9 || lege XiyoiV II cf. Jn 14, 27 || 1. 5 lege e5 voouvxet; 
|[ 1. 6 || 1. 8 6xX^aet.<; || 1. 9 auveXOouacov : pro auveXGivxcov || lege ot xe || l. 17 xotvyj j| 3. 18 pe0’ || 1. 19 p.ov<xt<; : -t» 

post corr. || 1. 21 ti ; lege tqi j| 1. 23 KouxXoupoticng : K- post corr, supra B, 


19. ACTE DU PROTOS JEREMIE 


ypdpLpLa (1. 16) 


octobre, indiction 3 

[1394] 


Le protos Jeremie regie un differend entre le Pantocrator et Makrou au sujet d’oliviers situes pres 
de Saint-Auxence. 

Le texte. — Original (archives du Pantocrator, n° 10a). Papier, 345 X 293 mm. Plusieurs plis 
horizontaux, pli vertical au centre. Conservation mediocre; dechirure le long du pli vertical, taches 
d’humidite, en particulier aux bords du document. Encre marron clair pour le texte et ia signature 
du prdtos, plus foncee pour les autres signatures. Tildes sur certains pr6noms (1. 2, 5, 8, 9); en fin de 
ligne, le scribe a par endroits trac6 de grandes lettres pour atteindre la marge. — Au verso , notice 
recente : [ , 'E]YYP at P 0V x6 x£XX(ov tou ‘Ay£ou A^^evt^ou. — Album : pi. XXIII. 

Inedil. 
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T p moine Gerasimos, qui detient le kellion de Makrou, s’est presente au [protos] et 
Analyse. -L ^ ^ moines du p antocrato r au sujet des oliviers qui se trouvent 

arapportequdest ^ tient au Pan tocrator - et le kellion de Makrou; il a dit 

entre Samt-Auxence q ont ugurp6 deg oliviers qui sont dans les biens de Makrou. 

notammentquelesmom onfc plaid6 la longue possess ion [de ces oliviers] : il. en 

Us moines “ de {a?on incontest ee, sans que les [predecesseurs du pr6tos Jeremie] aient 

avaient ete pr p n> ^ ^ ^ Doroth6e avait evoqud cette question, il avait lui 

souleve la mom j au accord6 [au Pant ocrator] la possession et la propnete [de ces 

T ll(. l-5) m Mais [*e prdtos Jeremie] a voulu examiner .’affaire au fond et faire apparaitre toute 
° 1Vier ,, ,, t t aue ledit protos [Dorothee] n’avait pas tout elucide; Gerasimos, tenu de fournir 

la vente d au q de 6senter deg [temoins] d ignes de foi, qui justifieraient ses 

ZJZL U :^e»« girontis <,„i. plu.ieu^ „n» 6 . s .up.rav.n, d«e„u e 

Tu TZmt Auxence - bien du Pantocrator - et qui, ayant ete interroges sous menace de 
6 ei °e n spkitut out seu.ement rdpondu que Gdrasimos avait possddd le grand olivier prds de 
1’abside de Saint-Auxence, tandis que les autres [oliviers] qu'il reclama.t appartena.ent aux mom., 
du Pantocrator (1. 5-10). Le [prfttos] a compris que c’etait la vente, vu Page avanc6 des temoms, la 
menace d’excommunication, et surtout le fait que les temoins avaient 6te Puentes par le plaignant 
Gerasimos • il a decide que Gdrasimos aura Polivier situe pres de 1’abside de Samt-Auxence et le petit 
Tolivier] qui se trouve a c6te, sans dire inquiete par les moines du Pantocrator; ceux-ci auront es 
oliviers qu’ils avaient possedds auparavant sans en 6tre empechds par qui que ce soil, comme es 
temoins l’ont clairement dit. Aucune des deux parties ne doit ddsormais inquirer 1 autre ; les prfitoi 
a venir doivent respecter cette decision, puisque l’affaire a ete reglee sans parti pris m e our e a 
trouve une solution juste et legitime (1. 10-15). Conclusion, date (1. 15-16). Signatures du prdtos 
Jeremie et de trois higoumenes (1. 17-20). 


Notes —Diplomatique. Le scribe du document, qui s’exprime dans un grec particuliferement 
correct, a ecrit, un mois plus tard, un autre acte du protos Jeremie, Dionysiou n» 7 (mSme ecnture ; 
cf notre pi. XXIII et Dionysiou , pi. XII); le mfeme avait d6jf> probablement red.ge, en 1392, le 
document Chilandar n« 160, qui est aussi un acte du prdtos Jeremie (Pecriture ressemble beaucoup & 
celle du present document, et l’on remarque en outre les mteies particularities en fin de ligne que sur 
notre document — cf. Le Texte). 


Prosopographie. Le moine Gerasimos de Makrou (1. 1, 7, 9, 10, 11) est atteste comme higoumene 
de ce monastere entre novembre 1394 {Dionysiou n° 7) et juillet 1407 (Vatopedi inedit); sur le 
personnage et son etablissement, voir X&nophon, p. 215-216. Sur le prfitos Dorothee (I. 5), cf. 
notre n° 10, notes. — Sur le prdtos Jeremie (1. 17), cf. notre n° 14, notes. — Theodoulos, hidromoine 
et pneumatikos, higoumdne de Stephanou, dikaiou (1. 18) : sur le personnage, attests entre janvier 
1375 (Kutlumus n« 31) et decembre 1400 (notre n° 24), ecclesiarque de Karyes en 1389 et peut-dtre 
en 1395, dikaiou du prdtos en 1394 (seule attestation dans notre document), cf. Proialon, p. 161 et 
n, 466, 468, p. 163 ; ajoutons qu’il signe aussi, comme hieromoine et pneumatikos, Dionysiou n 7 (le 
nom de son couvent n’est pas mentionne, mais la signature est bien la mdme). Sur le monastdre de 
(kyrou) Stephanou et sa prosopographie, voir Sainl-Panleleimon, p. 113. ■ Jacob, hieromoine et 
pneumatikos, higoumdne de Chairontos (1. 19), apparalt entre aout 1387 (Kutlumus n° 39) et janvier 
1400 (Dionysiou n“ 9); sur le personnage, cf. Kutlumus, p. 394 ; sur le couvent (tou Charontos ou tou 
Chairontos), cf. Saint-Panteleem&n, p. 47; il n’est pas exclu que ce soit le mdme Jacob qui signe, 
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comme hieromoine et pneumatikos, sans mentionner le nom de son monast£re, Dionysiou n° 7 : 
Tacte est signe par tous les autres signataires de notre document. — Damianos, hieromoine, 
higoum£ne de Menetze (1. 20), signe une serie de documents entre janvier 1389 et janvier 1400 (dans 
1 ordre chronologique : Chilandar n° 159, Zdgraphou n°51, le present document, Dionysiou n° 7, 
Chil. Suppl. n» 10, Dionysiou n» 9; cf. Dionysiou , p. 207-209); sur le monastere de Menetze, cf.’ 
Kullumus , p. 342. 

Sur le kellion de Saint-Auxence (1. 2, 8, 9, 12), voir Introduction, p. 5. 

+ npoay)X6e t yj euxeXeta 6 to xeXXtov xou Maxpou xax£xtov povaxA? repimpo? xal eIttsv 8xt 

£ X £L Sieve?iv pexa xwv Flavxoxpaxopr)v(o)v) Txepl eXatwv, at elatv dtvot peaov xou || 2 *Aytou Au£evt£ou, 
6n£ P ktm 7xavxoxpaxopr)v6v, xed xou xeXXtou xou Maxpou ■ eIke yap 8x1 iWpax^aav to pi xwv 
navxoxpaxopvivoiv £xei<je £XaTat at etaiv et? xa Btxaia xou ||* Maxpou. Atapr)vu0£vxe? oSv o£ 
navxoxpaxopv)vol x^jv &vo>G£v xe vopfy TrpoegiXXovxo xat Sxt 0 1 np6 jjp&v 6ot<hxaxot Trpcoxot X6yov xiv 
xuy6vxa oux extvrjaav, || 4 iXX’ (tet'xopev 7)peT?i>, sftprjaav, «x-tjv auxoiv Seartoxetav aTOpaaiXeuxov xal 
aSiev6xX7)xov • Sptp? extvr)0r) 7tept xouxou U7t60 E at? xapa xou 6aicoxaxou exeIvou jtpcoxou xou xu(p)oO || s 
AtopaGeou, xat eaxYjce xat aiixi? xa aiivopa Siayop^ua? ai50t? xal napaSotli? rtjv SvwOev vopyjv xat 
SeoTtoxetav l)v et^opev)). "Opto? xal 7] pet? yupvouaat xty U7t60ea(tv) ||« &xpi6£oxepov PouXt)0£vxe? xat r})v 
Txacav Txepl xoiixou Steuxptvrjcrai aX^Getav, xat piXtaxa eneiS) (xat) 6 Sy)Xo)0et? oauhxaxp? Txpuxo? xaOapiv 
xal ivaptp£6oXov x-tjv || 7 xepl xo6xou 6n60eo(iv) ou Sieoi^oev, 8>? ££ &XXt)? ap X % xi rapt xo6xou ^exdtaai 
7)6ouX>)0Y)pev 1 xat et xtva syet 0 Tepiatpo? papxuplav, TOpayayetv • 6 8£ xal TOpayayetv a^to-|| 8 7x£axou? 
87x£axexo xat et? ircep auxi? &7ratxe£ ouptpowjaovxa?, xat rcap^yaye Stio y£povxa? ot 7xpd xp6vcov fyjav 
eyxpaxet? xou 7tavxoxpaxopY|vou xeXXtou xoii 'Ay(lou) Aii&vxlou, ot xal £po)-|| 9 x7)G£vxe? pexi emxtplou 
aXuxou xs xat <pptxd)Sou? oi>8£v exepov ijxexp.tvavxo et p^j 8x1 x)jv et? xo &y(tov) pfjpa xou 'Ay(fou) Au^evxtou 
eXatav psyiX^v £v£pexo 6 Tepiotpo?, || 10 xa? Be &XXa? rtept &v e^xet 6 Tepiatpo? £v£povxo, gtpyjaav, ot 
Ilavxoxpaxop>)vo£. O0ev ^)pet? xat xou yrjpco? xtov papxuptov (xat) &k6 tt;? £xtp&)V^)o(e<o?) xou 
Aepwptapou, || n (xal) piXtcG’ 8x1 auxi? nap^yaye xouxou? 6 eviytov Ttepl xotixou Tepiotpo?, v6 iXy)0£? 
ovx(co?) exptv pepa0r)x8xe?, xov pev Fepiatpov x^jv £Xatav ly_£'.v xal v£pea0at <&7re-|| l2 <p7)vipe0a xtjv el? xo 
ay(tov) P?jpa xou Ay(tou) Au^evxtou pexa x% 7xXYjatov auxl)? ptxpa?, p7)B£v eiifptjcrxwv ep7t68iov TOpi xuv 
IIavxoxpaxopif|vtov x8 xu X 6v, xoti? 8k navxoxpaxopx)v(o8?) || 18 xa? XotTxi? £Xa£a? 4? xat Ttpoevepovxo 
ixwXtixo)? Txapa 7xavx6?, xa6<u? ot 8>)X6)0£vxe? Steoitprjaav pipxupe?. “OOev xat oiSel? otpetXet ttX£ov 
x(a)x(a) xou ex£pou xtv^oat, II 11 aXXa 8tap£vetv ipipco xa p£pv) aBtevBxXvjxa xat etpijvixa' BtpetXouct 8£ xat pt 
PeG 5 6atd)xaxot Ttpwxot x>jv Ttapouaav apexax£vr)xov ax£pyeiv U7t60eatv, etoiBx) || l * xt) xou X(ptoxo)u 
X“Ptxt aTO0w? xat aSBXoj? xat Stya xtvo? ExtxaXuppaxo? TtpoeoT) xat t 8 npooijxov viptpov xal SCxatov 
7r£pa? etXrjtpev. O0ev xat et? xr]v 7cept xouxou || M io^piX(etav) xal xi 7tap£v e^ex£0y] ypippa, pTjvl 
’Oxx(to6)p(£o)) (IvStxxttovJo? y' + 

|| 17 + 'O 7tpwxo? xou 'Aytou "Opou? 'lepepta? tepop£vaxo? + 

|| 18 + '0 eXixtoxo? £v iepopov(<i)xot? x(at) rtv(eupax)txoi? 0e68ouXot?] x(al) ^yo6pevo(?) xou Sxetpivou 
x(al) Stxeou + 

II 19 + ‘0 eXi X i'Oxo(?) ev iepopovix(oK) xat 7rv(eupax)txoT? ’I&xw6o? tepopivayo? xat ^youpevo? xou 
Xatpovxp? 

|po q. *Q eXaxtaxo? £v tepopovix 01 ? Aaptav6? xat ^yo£p(ev)o? xou Mvjv^x^t) + 


L. 5 lege yupvcoaat II I. 10 rrfc : -tj- post corr. 
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20. ACTE DES RECENSEURS SEBASTOPOULOS, 
IAGOUPES ET THEOLOGITES 

28 novembre ) indiction 3 

[1394] 


Les recenseurs de Lemnos delimitent les biens du Pantocrator dans Hie et mettent le monastere en 
possession d’une bergerie a Phakos. 


Le texte. — A) Copie authentiflee, contemporaine de l’original (cf. notes; archives du 
Pantocrator, n° 4(3). Parchemin, 605 X 225 mm. Plusieurs plis horizontaux (rouleau aplati). Tres 
bonne conservation; deux petites taches dans la partie superieure du document. Encre noire pour le 
texte et les signatures. Tilde sur les chiffres (1. 14, 16). Blanc devant le texte des signatures de 
l’original (1. 68). — Au uerso, notice : + T>)<; vyjctou A£pvou. — Album : pi. XXIV et XXV. 

B) Copie ancienne non authentiflee (archives du Pantocrator). Papier, 439 X 316 mm. Trois plis 
horizontaux. Assez bonne conservation; dechirures aux bords, dont une, en bas & droite, affecte 
quelques lettres du texte, petits trous, quelques taches. Encre marron. Les trois quarts de la 1. 18 et 
le premier quart de la 1. 19 ont etd laisses en blanc, mais rien ne manque dans le texte (cf. notes). 
Tilde sur quelques chiffres, Cette copie porte un titre ; + To iaov xou Ypa[ip.(a)xo<; x( 7 j<;) 

ae6aapi(a<;) H- ov (%) tou x(up£o)u x(od) 0(eo)u xal a(o>T7j) p(o)<; Tjp&v I(t)<to)G X(picn;o)G xou 
n(av)xoxpax(o)p(o<;) +; elle presente par rapport a A des divergences assez importantes (cf. apparat 
et Diplomatique). En haut k gauche, a c6te du titre, une main recente a ecrit, en soulignant le mot, 
AiAcpopov, — Album : pi. XXVI. 

II existe, dans les archives du Pantocrator (n° 5|3), une traduction moderne de ce document, qui 
n’a pas ete photographiee, 

Inedit. 

Nous editons A en signalant dans l’apparat les principales divergences de B. 

Analyse. — Les moines du monastere imperial du Christ Sauveur Pantocrator, sis a l’Athos, 
avaientregu, un certain temps auparavant, par chrysobulle de feu l’empereur [Jean V], un village 
abandonne (palaiochorion) a Lemnos, situe au bord de la mer pres du village Pisperagos, avec ses 
biens et la terre qu’avaient d6tenue ceux qui y avaient habite ; cette terre fut alors delimitee, bornee 
et remise aux [moines] par le protovestiarite Theodore Paleologue, oncle de l’empereur [Manuel II], 
kephale de l’lle, par Doux Cheilas, Jean Meizomates et d’autres archontes; [les moines] y 
construisirent une tour et y installment des hommes k eux, des etrangers inconnus du flsc; ils 
jouirent de ce [bien] pendant quelques annees (1. 1-9). Ensuite, [Phdkas Sebastopoulos] et Doux 
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Cheilas regurent l’ordre de proc6der au recensement de [Lemnos]; s’etant rendus sur place, ils 
trouverent que les [moines du Pantocrator] possedaient la terre qui leur avait ele attribuee par le 
chrysobulle; comme elle ne leur suffisait pas, [les moines] demanderent en outre aux [recenseurs] une 
terre prise sur les biens, voisins, du fisc et de l’empereur, et ceux-ci leur en donnerent 750 modioi; 
[les moines] demanderent aussi une autre terre, a Paranesia, et [les recenseurs] leur y donnerent 300 
modioi, la terre remise [alors] faisant [en tout] 1 050 modioi; ils leur donnerent aussi, k Paranesia, 
Akroterion avec le bercail (mandrotopion) et le paturage, contre versement annuel au fisc, pour les 
[biens de Paranesia], de 24 nomismata (1. 10-16). Apres quoi, le kathigoumene du [Pantocrator] se 
presenta a l’empereur Manuel [II] Paleologue, le pria de faire une donation au monastere, et obtint 
— l’empereur ayant manifesto son habituelle bonte — un chrysobulle exemptant le monastere de 
I’impdt (telos) de 24 hyperpres que [les recenseurs] avaient fixe pour la terre qu’ils avaient remise 
{1. 16-21). L’empereur s’etant recemment rendu a [Lemnos], le kathigoumene vint le voir et 
demanda que le monastere regoive un paturage (nome) et une bergerie (mandra) a Phakos pour y 
garder et faire paitre ses moutons ; l’empereur offrit la bergerie et le paturage et ordonna aux 
[recenseurs], qui avaient regu de lui une ordonnance les chargeant de faire le recensement general de 
Hie, de prendre soin de tous les [biens] de ce monastere — ceux qu’il detenait en vertu du 
chrysobulle du pere de l’empereur, [Jean Y], ainsi que ceux qui lui avaient ete cedes lors du 
recensement [precedent] — et de lui donner en outre la bergerie et le paturage de Phakos, qui lui 
avaient 6te recemment accordes (1, 21-28). Conformement a l’ordonnance imperiale, [les recenseurs] 
se rendirent sur place et trouverent la terre que [les moines] possedaient en vertu du chrysobulle [de 
Jean V] et qui avait ete auparavant delimitee. Delimitation ; sont mentionnes : le sentier pres de 
Sainte-Marina, les champs de Stremmbnites, Strompolythros, la tour, le champ de Kartzamplas, le 
mont tou Korakou, un chateau-fort (kasiellos) inclus dans le bien delimite, la vigne du 
[Pantocrator], la route publique qui va vers Konteas, la terre des Pisperag^noi et d’Albanitfes, le 
rivage [de la mer], l’6glise en ruine [Sainte-Marina] (1. 28-42). Delimitation de la [terre] voisine, de 
750 modioi, remise par [les recenseurs]; sont mentionnes : la vigne du [Pantocrator], les champs de 
Branas Pentarkles, Kyd6naia, les champs de Kartzamplas, le mont de Kedros, la terre dite 
Skerpan6a, les champs donnes a Philomates, Vexampelon d’Albanit6s, une route publique, la tour 
(1, 42-54). Delimitation de la terre de 300 modioi k Akte de Paranesia, remise [auparavant par les 
recenseurs]; sont mentionnes : la route d’And Chdrion a Akroterin, la terre donnee a Tompr6s, 
Anaphane, Akroterion, la terre des Pisperagenoi, le rivage [de la mer] (1. 54-58); avait aussi ete 
donne alors au [Pantocrator] Akroterion avec le bercail et le p&turage, les [deux derniers] biens 
ayant ete imposes, comme il a ete dit, 24 nomismata par an, dont [les moines] ont ete exemptes par 
un chrysobulle de [Manuel II] (L 58-60). Delimitation du [bien] k Phakos, qui a ete donne 
recemment parce que [les moines] y avaient construit une bergerie, et pour qu ils fassent paitre [leur 
betail]; sont mentionnes : Mikros [Skopos], le rivage [de la mer], le lieu-dit Gastria ; le monastere le 
possedera desormais et y fera paitre son betail sans etre empeche (1. 61-64). Les [moines] du 
Pantocrator doivent posseder tous ces [biens], en vertu des chrysobulles qu’ils detiennent et 
conformement a l’ordonnance de I’empereur, que [les recenseurs] ont scrupuleusement appliquee 
(1. 64-67). Date (1, 67-68). Signatures des [recenseurs] Phdkas Sebastopoulos, Alexis Iagoupes et 
Georges Theologites (1. 68-69). 

Formule d’authentification, signatures autographes de trois metropolites (1. 70-73). 
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Notes. — Diplomatique. L’original est perdu. Le texte est connu par deux copies. L’exemplaire 
A a ete etabli £ Constantinople et signe par trois membres du Synode, peu apres l’gtablissement de 
[’original, entre 1394 et 1397, date d laquelle un des mgtropolites qui l’ont authentifie devint 
patriarche (cf. plus bas, Prosopographie). Bien que le document soit valide par trois mgtropolites, la 
formule d’authentification annonce une seule signature (irap 1 epoG; celle de Matthieu de Cyzique, qui 
signe en premier?). C’est aussi le cas de la copie de notre n" 23 ($ 7 roYp<jc<pto), signee par les memes 
personnes, alors que dans la copie de notre n° 21, que les mSmes metropolites ont aussi authentifiee, 
le scribe a maladroitement corrige gpou en La copie B est a plusieurs points de vue infgrieure a 

A, non seulement elle n est pas autbentifiee et omet m^me la mention de la signature des recenseurs, 
mais elle comporte plusieurs erreurs et omissions (da te incomplete, fautes d’orthographe, differentes 
de celles qu’on trouve dans A, sauts du m@me au meme : cf. apparat). Le blanc au milieu de la piece 
(cf. Le Texte) est troubtant; il pourrait suggerer qu’une falsification 6tait prevue i cet endroit. Nous 
ne savons pas si cette copie a ete faite sur l’original ou sur A. 

Desertion el reconstruction a Lemnos. Notre document suggere que Lemnos avait ete depeuplee : 
un village abandonne est mentionne (1. 4; cf. 1. 5), et 1’on voit l’fitat proceder A des distributions de 
terres, sans doute parce qu’elles ne sont plus cultivees, et visiblement dans le but d’encourager leur 
mise en culture; les beneficiaires sont des paysans (1. 48, 55; cf. notre Appendice) et le Pantocrator, 
qui a dej& regu en 1388, nous l’avons vu, des terres en partie prises sur les biens du flsc (cf. notre 
n° 12 et notes, et ici-meme 1. 12-13). Notre document montre qu’avant la fin du xiv‘ siecle file etait 
en tram d Stre remise en valeur; les moines du Pantocrator font venir des gens de l’exterieur et les 
mstallent sur leur domaine (1. 8-9), qu’ils prennent soin de fortifier pour assurer la securite de leurs 
pareques (1. 8). L’fitat ne semble pas intervenir autrement qu’en cedant des terres, et c’est 
desormais aux bengficiaires de prendre l’initiative pour les ameliorer (cf. Dionysiou n° 25, notes et 
Docheiariou n" 60, notes). On connait un cas analogue pour un autre monastere, Philotheou, dont les 
moines mstallent des pareques sur leur domaine et font des amenagements vers la fin du xiv« ou le 
debut du xv* siecle (Phil. Suppl. n° 7 et notes). La renaissance de Tile a dCl gtre lente : on trouve 
encore des gchos du declin demographique dans des praktika du xv« siecle (Dionysiou n» 25 de 1430, 
Docheiariou n° 60 du premier tiers du xv' siecle ; cf. Dionysiou n° 25, notes, ou ce declin est attribui 
g la grande peste du milieu du xiv' sigcle ou aux guerres, et les notes a notre Appendice ; cf. aussi, 
sur le dgpeuplement de Lemnos, Haldon, Limnos, p. 183-185). 

Prosopographie. Sur le protovestiarite Theodore Paleologue, kephale de Lemnos (1. 6-7), Doukas 
Cheilas (1. 7, 10) et Ph6kas Sebastopoulos (1. 69), cf. notre n» 12, notes. — Jean Meizomates (1. 7) ne 
nous est pas connu; un Meizomates etait voisin de biens de Dionysiou a Vouneada (au Nord de 
Lemnos); Dionysiou n- 21, 1. 60-61, et 25, 1. 108. - Sur Alexis Iagoupes et Georges Theologites 
os J’ C PLP n °' 7819 et 7512 res P ectivement ; ils sont qualiflgs d’oikeioi de Manuel II dans nos 
j ’ ’ 15, et 22, 1 21 " 22; un P are nt du premier, Georges Iagoupgs, exergait une fonction a 
emnos en 1406 (Saint-Panteleemdn n° 16) et a 6tabli, en 1407, Sainl-PanMekmon n» 17. Sur le 
pa ronyme Iagoupes. cf. Saint-Panlelebmdn , notes au n° 16, et Docheiariou, p. 169. — Matthieu, 
m ropohte de Cyzique (1. 71) de 1387 a 1397, est le futur patriarche de Constantinople Matthieu F r 
oc o re 1397-1410); cf. PLP n° 17387. — Macaire, metropolite de Nicomedie (1. 72) de 1386 h 1397, 

signe, apres octobre 1386, une copie du document Kutlumus n“ 38; cf. PLP n° 16268._Matthieu 

metropolite de Medeia (1. 73) de 1389 environ a 1405/9 : voir PLP n" 17366. Les archives de l’Athos 
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ont conserve la signature de Matthieu de Cyzique et de Macaire de Nicomedie au verso d’un inedit 
de Vatopedi, d’avril 1389 (photographie au College de France; cf. Darrouzes, Regesles , n° 2854); 
ces personnages ont signe un autre acte, peut-etre pour le mfeme monastere, de septembre de 1389, 
cette piece a ete collee sur le mfime papier qu’un acte du patriarche Joacheim de mai 1499, de sorte 
que seules les signatures des membres du Synode, qui sont au verso de la pifece, sont actuellement 
visibles (photographie au College de France; cf. Darrouzes, Regesles , n° 2867). — Le kathigoumene 
du Pantocrator (1. 16, 22) n'est pas nomme et n’est pas identifiable ; le premier higoumene atteste est 
Phfitios, en juillet 1407 (Vatopedi inedit; cf. Introduction, p. 53). On retrouve les noms de 
certains voisins du Pantocrator dans notre Appendice : Kartzamplas (1. 33-34, 44, 45), Albamt&s 
(1. 38, 49) et Tomprfes (1. 55). 

Topographie. Sur les biens du Pantocrator a Lemnos, sur le village Pisperagos (1. 4; cf. la terre 
des Pisperagenoi, 1. 38, 56), et sur ILonteas (1. 38), cf. Introduction, p. 39-42. 

L. 12-13, STipotrtac xal (3<xatXix9j<; y*)C : cf. notre n» 12, notes. 

L. 16, 59 : sur l’imposition des biens du Pantocrator, cf. les notes a notre n° 12. 

L. 21 : en 1394, Manuel II sejourna b Lemnos, qu’il essaya sans succes de vendre aux 
Venitiens : F. Thiriet, Regesles des deliberations du Senat de Venise concernanl la Romanie I, Paris- 
La Haye, 1958, n" 860; cf. Dolger, Regesten , n° 3246a ; Djuri6, Sumrak, p. 29. 

L. 47, vepoyXop.9) : la signification du terme nous est inconnue; notons qu’on le trouve dans 
d’autres documents relatifs a Lemnos : un acte de Vatopedi de 1415 (ed, Greg. Pal., 3, 1919, p. 434- 
435); un inedit de Vatopedi de 1442; Dionysiou n° 25, 1. 24; SP-NE; notre n“ 26, 1. 18. 

Ades menlionnes. 1) Chrysobulle (1. 3, 11, 26, 30, 41; cf. 1. 66) de [Jean V], anterieur a 1388 : 
perdu ; cf. notre n° 12, Actes mentionnfes, n» 1, et notre n” 15, Actes mentionnfes, n“ 2. 2) Acte de 

delimitation et de mise en possession (cf. 1. 5 MpoaxaT^O-r), 1. 8 7tape860r|oav, 1. 11 napaSoOeiaav, 1. 41 
SoOeToa xal opoaTax^Oelaa) de la terre octroyee au Pantocrator par le chrysobulle, etabli par 
Theodore Paleologue, Doukas Cheilas et Jean Meizomates, avant 1388 : perdu. 3) Ordonnance (cf. 
1. 10 diptaOTipev) de [Jean V] adressee a Phflkas Sebastopoulos et Doukas Cheilas, les chargeant de 
proceder au recensement de Lemnos, [peu avant 1388] : perdue. 4) Acte de mise en possession 
(1. 28 apographe ; cf. 1. 13, 14, 15 SsStkxapEv, 1. 58 s860n), 1. 14, 20, 42, 54 SoOetaa) de terres a Lemnos, 
6tabli par Sebastopoulos et Cheilas » notre n° 12. 5) Chrysobulle de Manuel II (1. 19, 60, cf. 1. 66) 

exemptant le Pantocrator de l’impbt qui grevait deux de ses biens = notre n° 15. 6) Ordonnance 

(, horismos 1. 25, 29, 66; cf. 1. 26 8ioptera|iiv/)i;) de [Manuel II], demandant a Sebastopoulos, Iagoupes 
et Theologitfes de proceder au recensement general de Lemnos, [peu avant novembre 1394] : perdue ; 
cf. Dolger, Regeslen, n° 3258 («peu avant 1396»; l’auteur ne connaissait que notre n° 21, de 1396, 
qui mentionne le meme document). 7) Actes de cession (1. 48 8o0£vxa, 1. 55 SoOema) de champs a 
Philomates et a Tompres; dates inconnues ; perdus. 

+ ’E 7 cel ol ev xi) asSaapla xal &y£a SamXix?) povrj too x(up£o)u xal 0(so)o xal c(coT?j)p(o)<; V(“ v ) 
T(y|<to)o X( P ioto)u TOO navToxp^xopop II 2 TY) xaxa TO fllyiov 6pop xiv "A0w 8tax£tp£vY) Evaaxotysvoi povaxol 
eiiEpyETf)0Y)(jav rcpi X p6v(uv) 0e(ou xod ' je7tToS H® XPwo6o6XX(ou) To5 x P aTaioC xal i V tou 
oAMvtdu xal (3aatX(£ox;) too dcotSlpoo (xal) paxaplxou ev xaixr) xf) Oeoo&aTto vfaw \\* 

iraXaioxJip(iov) ttXy)ctsTov too aEyoaXoo xal too ywpEou too IWSpayo?, e<kpyeTY]0ir)aav 8e xouxo pcxA xr|s 
vop7); xal Ttepi-|| 5 ox% aoxoo xal x% yYjc f)v xaTEfyov ol mri xaxoixouvTe? &v(6pom)o<. £v auxrj, ^ic, 89) y?) 
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Excopla 0 y] x6xe xal wpoaxax^Oy] ||® Trapdt xe xou 7 cspura 0 Y)xou 0 e£ou tou xpaxatou xat cxy£ou yjpt&v ao 0 (ev)xou 
xal ( 3 a<TtXeco? 7rpcoxo6E<jxtaptTOU xup(ou) ©eoSeopou || 7 xou riaXatoX6Y(ou), eI? xsya. X( 9 jv) Svxco? xal t6xe xou 
vt]o£ou, 7rap<5i Aoux6? xou XetXa, 7rapa MEt^opt&xou xup(ou) ’Ico(£vv)ou xal exepcov || 8 ap%6vxcov xal 
7 rapESo 07 )aav auxot?, av^yetpav 8£ 7 n 5 pyov evt6? xou xototfxou 7 reptoptffptou xal ^pspov av(0pco7r)ou? ||° 
otxelou?, £evou? xal xco 8y][xoct£o) avETUYvcooxout;, xal ofoajaav atixou? exeTcte VEptSptevot xouxo kizi /p6vot? 
xttrlv ' || 10 £7iEi.Ta S& eop£cr 0 Y)pL(ev) ptExoc xou Aouxo? xou XetXa 7roty)txat ev xyj v^crco x-Jjv a7TOYpa9Lx('?)v) 
E^croiatv, xat eX0ovte? eftpopL(ev) H 11 xax£xovxa? xat vEptopt£v(ou?) auxoij? x(^v) 8ta xou ctettxou 
Xpuao6ouXX(ou) 7rapa8o0et(rav Trpo? auxou? y^J v i ecrxsvoxcopouvxo (Se) || 12 ox; pt$j apxouay]? atixot? xauxyj? xat 
E^XTjaav a<p’ TjfJtcov xal £x£pav y^v &7t 6 xyj? 7tXy)crtaO)ij(T7)? auxot? Sy]pLO(7£(a?) || 13 (xal) ( 3 acnXtx(yj?) y*K, xal 
SeScoxaptEV auxot? ptoSl(tov) E7rxaxocr£(cov) TTEVx^xovxa * efrqxyjcrav 8& xal EXEpav y^v 6pto£(co?) ev xyj Ftapa- 
|| 14 v7]o£a xal SeScoxaptev aikot? xal exsute pio8£(cov) xptaxoa^cov), ox; Y^eff 0 at x^v SoOstoav auxot? 7rap’ 
■rjptcov y>)v pto8£(cov) ,av', || 16 SeScoxapiEV 8£ atixoT? ev xyj rTapavy]<j£a xal x6 ’Axpox^p(tov) pLextSfc xou exetcxe 
ptav8poxo7r£ou xal T 7 )? voptaStala? y?)S, x&^avxe? || 16 aiixou? xeXetv xax’ eto? U7r&p xouxoiv el? xo 8y]pt6cr(tov) 
(vopt£aptax)a xB\ Mexik S£ xauxa xou xtpLtcox(&)x(ou) xat 6s£ou av8po(?) xou 6fTt6Jx(<£)x(ou) xa 0 y)YOuptevou xyj? 
xot-|| 17 aijx7)<; ae(6aaptia?) ptovyj? avaSpaptSvxo? et? xov xpaxat(6v) xal kyiov y)pt(cov) au 06 vx(y]v) xal (SatnXga 
xup Mavou^X x(6v) IIaXatoX6Y(ov) xal 8 Ey]-|| 18 0 evxo? iJTrep xyj? ptov(yj?) xuxetv eikpYeffla? xat Scopea?, xat xyj? 
<ruvy) 0 ou? xou oiy£ou pa<rtX(£o)?) ^ptwv cptXav(0p<O7r)£a? xe xal xp*]txT6xy]xo? E7rt-|| 19 TUx6vxo? (xal) Troptaapilvou 
0 etov (xal) (TE 7 rr 6 v xpua66ouXXov s£? xo eup£axEcj 0 at x^v ptov(^jv) (kva7ratxT]xov xal avcoxspav xou e7Uxe- 
|| 2O 0evxo<; aux^ Trap* 7)ptoiv xeX(ou^) xcov 6txoatxECT(rap(o)v) \J7tEp7rup(oiv) X<ip(w) Tf\c> 8o0e£ct(y]?) Trap’ yjpi(cuv) 
Y^<; xat sXEu 0 spav Eup£aXEO 0 at xal 8taptsvEtv || 21 e£<; x6 xt)<; <k7ratxy)CTSO}<; xo^xcov * xal vuv 8& xou 

xpaxatou xal aY£ou T)pt(oiv) au0^vxou xal PaatX(£ox;) l 7 rt 8 y)ptVavxo<; ev x^ v^aco, || 22 (xal) xou xtpttoix(dt)x(ou) 
xa 0 y]Youptevou 7T(iXtv xaxaX«66vxco<; el? 7rpoax6v>jortv xyj? aYta? paatXEta? atixou xal atx7]ffapt£vou || 23 
euepYEX 7 ] 0 ?]vat xt] ptovyj vopt^v xal ptav8pav ev xco ^>axco Et? avtitTraucrtv xal vopfJjv xo>v 7rpo6(ix(o3v) x^? 
ptov(yj?), xal 7iaX(tv) euptEv(ou?) e7ut-|| 24 xux6vxo3? xvj? auxoxtvyjxou 7tp6? xo eOepyexeTv (xy£ou 

PaotXl(co?) Tjptojv (xal) So3py]ffapi£vY]? x^v pi^v8p(av) xal x(tjv) vopt(^v), || 25 (xat) 7rp6? vjpta?, exovxa? pt^v 0etov 
6ptopt(6v) xt)<; aY^ a ? paotXela? aixou xy) p^crat x-Jjv a7TOYpa(ptx^v E^crcocrtv xou 6Xou || 26 vr)a£ou, Stcoptcraptivy]? 

xY]p9jaat xal xa 7 rpoa 6 vxa xyj ptovyj xaiixyj 7 r<ivxa, xk xe 8 t& xou 0 e£ou xal txeTrxou xpuao 6 ouXX(ou) || 27 tou 
xpaxatou xal t^ou yj^cov au0(lv)xou xal paatX(eo>?) xou 7t(ax)p(6)? xou *y£ou patrtX(eoj?) aOxou xou &ot 8 £ptou 
xal ptaxap£xou xal x 8 t So 0 £vxa || 2& 8 t’ %Ex£pa? duroYpa<p(yj?), £xt $k Souvat iv xco d>axa» xal x(^jv) ptdlvSpav xal 
x^)v vopt(^jv) x^jv EUE P Yexy]0Etaav apx£(oj?) aWJ, t 8 o 6 x(a)x(a) || 29 x 6 v eI? xouxo 0Etov optapt^v) xyj? a T £a? 
paotXs£(a?) auxou Emox^vxe? exeTcte E(ipopt(ev) x^]v ^v xax^xouatv 8 toc xou treycxou || 30 xp uff o§o^XX(ou) y^ v 
^ ou^av oGxco?* &pXExat a 7 r 6 xou fiovoyraxlou xou TrXyjffETov xyj? V^a? Map£vyj? yrp 6 ? Poppdtv, || 31 6 ttou xo 
ouvopov twv x^pa^^v) xou SxpEptpuovfxou, av£px&xat 7rpo? Sutrtv 8 ta xou cruv 6 pou xou aiixou SxpEptptoivExou 
|| 32 xax eij0u xou SxpofX7roXtj0pou e^ x(-?jv) p^v x^pivet, xal xax£pxExat Et? xftv) o 86 v, XaptSdcvst xa 6 xyjv, 
xat tixp^exat || 33 yrp^ v 6 xov xaxtJt itp6c703U0v xou ynSpYou, xpaxet x^]v o 86 v axoiviov £v, xlptvet xa 6 xv)v St^t 
xou xcopa<plou xou Kap-|j x^apt 7 rXa 7 rpo? S^crtv, E^epxexat st? x 6 pax<wvtv sv0a xp 6 xaXa, XEptvst xouxo, 
xaxepxerat xal 7 tEpa xov puaxa || 3B xax e£06 tou ^ouvou xou Kop&xou, av£pxsxat xouxov, xax£pxexat 7 up 6 ? 
x& Popetv( 6 v) pt£po? xou xaox£XXou, 8 tepxexat || 3 ® (xal) eup£ffXEt pLovo 7 rdcx(tov), 7 TEptXapt 6 (jtvet evto? x( 6 v) 
xdoxeXXov^ xal Stti xou f^ovorraxtou dt^pxexat geo? x% XE<paXyj? || 37 xou dlpL 7 reX£ou xyj? ptov%, Stgpxexat Stdc 
Tyj? XEtpaXyj? xou afi.7ceXtou, supCerxet x(ov) puaxa Sv Xapt 6 <fcvet, xal E^pxex(at) || 38 ^co? xyj? Syjptoffta? o 8 ou xyj? 
7 rp 6 ? x 6 v Kovx£av, EV0a ^ y^ twv IIta 7 CEpaYy)vcov yj pL(e)x(a) *AX 6 av£xou, xpaxst x 6 aiivop(ov) || 39 xyj? xotaiixy)? 
Y^ xaxeu0u 7rp6(<;) avaxoXi?, xal l?£pxexat Et? xSv atYtaX(Sv), xpaxet 8 t 6 Xou x 6 v atYtaX(Sv), j|« xal 
e^pxexat el? x 6 (iovo^x(tov) xy)? 'Aylcu; Maplvyj?, yrapaxp^t t6 7 raXatoxX^(i(tov) pitxp( 6 v), xal E^plaxet x& 
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X<ap&<pta || 41 xoG XxpEpp<ov£xou, S0ev xal vjp^aTo. AGxyj s<rxlv yj Sta toG cts7cxoG xpucro6oGXX(ou) SoOeTaa xal 
opoarTaTYjOetcra || 42 7rp6xepov xt) povY). 'H reap’ Yjp&v So 0 etera 7 tXTf)(Tetov xa 6 x 7 ]f; &x eL oG^ca^ * &p%£xat dcTc6 
xoG SmtxoG {xep(ou^) || 43 xoG 7 tept 6 pou xoG ap7teX£ou xy)<; povYjt; frrcau xa x(top<S:)<p(i.a) Bpava xou nEvxapxXY] 
xal 7caXat<5t xpA/aXa, xpaxeT xa xpAxaXa || 44 7cp^ SGatv, avepxexai scat; KuS<ava£at; £v 0 a x< 3 t x(cap&)(p(ta) 
toG Kapx£ap7t:Xa e lq xa (rxaX£a toG (BouvoG toG KiSpou, || 45 crxpEepExai, upAf; voxov, xpaxst x& ^(cap(^)<p(toc) toG 
auxoG KapT^apL7rXa, xal Ep^exat &<af; toG povo7tax£ou toG peaov twv x( C0 P a ) 9 {^ 6)V )i Xap6ckvEt H 46 xA 
povo7cax(tov), xal (jxpEcpExat rcpAf; avaxoX&t;, (xal) &ta toG auxoG povo7cax£ou axoup6£CEt T'fyv yYjv x^v 
XsyopL^VTjv £xEp-|| 47 7cav£av ev 0 a xal vspoyXupif], 7tapa xaxeu 0 G x^v vEpoyXup(7]v), ea apterxepa to pov07t&xtov 
evxof; toG 7 tEptopt£opEvou, || 48 xepvei xy]v yvjv £xEp 7 tav£ac; r apterxEpa xA 7 rEptopt£ 6 pEvov, xa 8 o 0 lvxa 

x(<ap<S:)<p(ta) xw OtXop&xY], avEp/exat || 49 el^ xA paxci)v(tov), x£pvet aGxA, xax£px eTat> euGu 7tpA$ avaxoX&t;, 
E^ptaxEt povoTOStx(tov) Gtcou xA E^&pTcsXov xoG ’AXSavtxou, || 60 Xap6<S:vet xA povo7c&x(tov), (xal) axpecpexat 
TtpAf; popdcv, E^xa Sta toG E^apTCEXou xal xoG auxoG povo7xax(£ou) E^p^Exat 7tpAt; || B1 avaxoXac; ei<; x(*?)v) 
SYjpocrlav o8Av y)v XapS&vEt, xal cixpECpExat aGOtt; 7tpo^ fioppav xaxeuOG xoG 7t6pyou, (xal) Epxex(at) || B2 
xoG pGaxoc; xoG arcA xyjs xE 9 aX( 7 jt;) xoG ap7tEX£ou, Gx£p ecjxi aGvopov xy^ Sta xpucio6ouXX(ou) yvj^ X7]f; p.ov%, 
Xap6&v(Et) || 63 xAv aux(Av) £Gaxa, xal av£pxexat St’ auxoG &o>c; xoG ap7tEX£ou xal xtav xpox^X(cov), 60 sv xal 
Tjp^axo' fjxts £cttI poS£(tav) £7Cxaxoci£(<av) 7CEv-|| B4 xY)xovxa. 'Opofox; Bk. xal 7] et^ x^jv ’Axttjv x% 
riapav7]cr£(a^) So 0 Etaa yyj ^/el oGxco^ * (itp/Exai aTii xvj^ oSoG x% a*n:(6) j| 6B xoG "Avco Xcoplou el^ xG 
’AxpoxYjpLv, xpaxet xaGxTjv St’ 6Xou, ticpLa-xepa x6 7 CEptopt^ 6 fJLevov, 7 ) yvj Y) So 0 Etaa xco T 6 pi 7 cpYj, || 56 Sex; 

XT ]q *Ava9av%, elxa 8 l &. xy]^ aux7)^ 080G S^p^exaL x6 ‘AxpoxYjp^ov), y) y^ xwv nLcmEpayYjvoiv, 

apiaxEpa || 57 xo 7tEpLOpi^6fJLEvov, (xal) axoufiS^EL Scot; xwv xpox^Xcov xc 5 v StatpoGvxcov x6 *Axpoxf)pt.ov, 
aptcixEpa 6Xov p.E^pt xal xoG || BS alytaXoG * xal £cm yrj poS£(a>v) xptaxocr£(a>v) * eS60y) 8^ 6po£(o)c;) x6xe ty) 
auxYj povY] xal c5l7t6 xwv xpo^Xcov x6 ’Axpoxfjptov psxa || 50 too exslcte pavSpoxo7t£ou xal X 7 ]^ vopaSta£(a^) 
yY]^ * U7r^p &v ex£0y) p(ev) x^ povY] x£Xo<; cat; E’tpY]xai (vopl(jpax)a Elxocytx^aaapa ETYjatca*;, || fl0 eXEU 0 Ep<a 0 Y)cxav 
Si: Sl(5c 0 e£ou xal cte7txoG xp^cro€o6XXou xoG xpaxatoG xal ay£ou "?)p<av au 0 EVxou xal paeuXEtaf;. || 61 ^potca^ 
eSo>0y] auxY) Apx£co^ xal e£^ x6v Oax6v, e7tel avexxtasv ^xeioe p<ivSpav xal x&ptv vop(%), 6 7 tepLOptcip 4 ^ 
o 5 xo<;* || 62 a*n:6 xyJ^ pa^^vY]^ xoG MtxpoG Sxo7to)v xaxeu 0 u p^XP 1 xa ' 1 T0 ^ alytaXoG 7rp4^ poppav xal xa 
47CLCT0EV x 3 1 XsySpEva Taffxpla || 63 x 3 t xaxdt 7cp6cr6mov xoG 7teX(fcyou^ x^^ avaxoX(Y)^) ’ Iva xax6x wvTat xa ^ 
vepcavxai 7capt3c xcav ^ebeav X7]^ aGx(Y]^) povYjt; || e4 axcaXGxox; xal eI^ x6 e^y)^, TaGxa TccStvxa 6<pelXouctl xaxEXEtv 
(xal) v£pEd 0 aL ot xy]<; <TE6aap£at; pacnXtx^^) povYj^ || 65 xoG x(up£o)u xal ©(eo)G xal ci({oxYj)p(o)^ ^p&v ’I(y)cto)G 
X(p lctxo)G xoG Ilavxoxp(S:x(o)p(o^) xaxa x( 9 )v) 7tEp£XY)^tv xal SGvaptv xwv 7tpo<r6vx(tav) auxYj 0 e£cav || 66 (xal) 
£TE7rx6>v xp^cxo6oGXX<av xal xaxa xov ev xoGxot^ 0eTov 6 pterp( 4 v) xou xpaxatoG xal aylou *?)p<av au 0 £vxou xal 
Pa-H^cjtX^ca^), xY]pY)0^vxa tkxptfjcat; uap’ Yjpwv, xax3t x^jv etxocrx^v 6yS6Yjv xoG NoEp6p£ou rr\q Evt.errapev7]<; 
xp£xY)^ || 68 tvStxxicavo^. 

+ 01 SoGXot xoG xpaxatoG xal ay£ou '/jp&v au0£vxou xal pacriXsca^ || 69 Ocaxat; 6 LE@acjx67touXo^. 
’AX^to^ 6 *Iayou7CY]^. TEcIipyto? 6 0eoXoy£x7)^ + + 

|| 70 + TA TcapAv Iffov c5tvxt6XY]0(Av) (xal) eupe0ev e^ta^ov x(a)x(3c) n^vxa xco 7tpcaxoxG7tca U7teypAcpY) (xal) 
7tap* EpoG + 

II 71 + *0 xa7tetvA<; p(y)x)po7toX£xy]^ Ku^xou MaxOaTo^ + 

|| 72 + *0 xa7CEtvA< p(y)x)po7coX(Ot(y) 0 NtxopY)Se£(a^) U7r£pxtpo^ xal ^ocpxos tcActyj^ B(t)0uv(£a^) 
Maxcitpto^ + + 

|| 73 + *0 xa7tEtvA^ p(y]x)po7toX£x(y)^) MY)SEl(a^) Max0alo^ + 
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L. 3 xpuero66Aou B || vyjcjto : om. B || 1. 4 post rcaXaLo^wptov : x 6 X£y 6 p(£v)ov x 6 *Avci> Xtop(£ov) B || xou 

nuT 7 t£payo<; ; xou Xeyop,( 6 v)ou xou ’E7tL(T7t£payoi; B || I. 5 &v0p<imot, atir?) : ev atjxfii B || 1, 7 e£^ - v/jatou : om. B |j 

fivxox; : lege 6 vxo<; || 1, 9 otxier(av) B recte || 1. 14 post riapav 7 )a£a : x?j<; ’Axxfj<; B || 1. 15 post auxou; : opo£o^ B || 

vop&Stx£(a<;) B || 1. IB post f)p<ov : au0(6v)x(ou) B || 1. 19 ava 7 ta£TT]xov : avamicT 7 ]xov B || 1. 20 UTtepTttiptov : (voptapixtov) 

B || - yfjs : om, B || 1. 21 xt)<; : <& 7 t 6 T 7 jc B || I. 23 xod voji'fjv : om. B || 1. 24 post vofjnqv : atixYjt; B || 1. 25 GeTov : 0 post 

corr. A || 1. 26 xTjpyjfretv B || 1. 28 St* %ex£pa<; & 7 toypa(p 7 j<; : 7 tap* t](ji(<ov) a 7 roypacptx(wq) B || 1. 29 xax^ooenv : (jlsx^ouctl 

B || tou cre 7 rxou : 0e£ou B [j I. 30 yvjv : om, B || 1, 31 ertjvopov - £rpefAfjL<i)v£xou a : mjvopov xou XxpEpptov£x(ou), &ve pxex(aL) 
$l<5c tcov cxiijxwv xMpfaM^) T0 ^ 2xp£pfitev£x(ou) 7 tpo(<;) Sucnv B || 1. 35 post xax^pxexat : 8 ia xouxou B || xaoxeXXtou B 
II 1. 38 S 7 ](j.ocr£«(; : om. B || ’Emorcapayvjvtov B || tou ’AX 6 av£x(ou) B || l. 39 xpaxet - 40 xal 1 : oxp£cp£x(at) 7 tp 6 (^) [3oppav 
x(od) 8 ia xou atytaXou B |j 1, 40 TCaXaiOEXxX^enov B J| l. 41 ae 7 rxou : 0 e£ou B || l. 42 post povvj : yvj B || 1. 43 II(ev)xapxXa 
B || xal - Tp6xaXa 4 : om. B || xp^^aXa 2 : £xsToe 7taXoaoxp6x«Xa B || 1. 44 7tp&<; - otv^p^exat : av^pxEx(at) Sta xo6x(cov) 7 tp&<; 
Sueuv B || l. 46-47 T7j<; £xe7tapiv£a<; B || 1. 47 Ttapa ; lege 7tep* || 1. 47-48 £v0ot - 2xep7tav£a$ ; om. B || 1, 51 zk : 
Eup£ax(et) B || sp^exai : Axou(/6Ket B || 1, 52 Sufc xpoero6ouXXou ; StaxtoptaBrjenj^ B || 1, 53 x% xecpaX7j<; xou ap7teX[ou B || 

1. 56 > E7tiCT7tapay'/)V6>v B j| 1. 58 x6xe - povvj : xouxte B |[ ante *Axpoxy)ptov : £vx&<; B || 1. 59 ante T?j : 7tap* ^p(cov) B || 

ET7)tr£to<; : om. B f| 1. 61 ocvextutev : Ibcxioav B || otfxo^ : oCtox; ficpxex(at) B || 1. 62 Sxorcou B recte || PaaTpeTa B || 1. 64 
oe 6 acf(J!,£a<; paotXtx% : xotaixTjc tje 6 atrp,£ag B || L 65 xou 1 - IlavToxpcjtxopo*; ; om. B || 1. 66 £v - GeTov : eE<; xouxo vuv B || 
1. 67-68 xaxa - EvStxxtaivo*; : (jlyjvI No(ep 6 )p(£to) Tf\$ y 7 )? (Ev3ixxt6)v)o(; 4 - B || reliqua desunt in B. 


21. CHRYSOBULLE DE MANUEL II PALEOLOGUE 


XpuaogouXXos Xoyos (l 10, 29, 49) 


janvier, indiction 4 
a.m. 6904 (1396) 


L’empereur Manuel II confirme au Pantocrator ies droits du monastere sur ses biens & Lemnos. 

Le texte. — A) Original (archives du Pantocrator, n° 6p). Parchemin blanchi, 775 X 470 mm. 
Plis horizontaux peu marques. Tres bonne conservation; quelques petites taches d’encre et 
d humidite. Encre noire pour le texte, rouge pour les trois logos , le mois, le chiffre de l’indiction et le 
dernier chiffre de Pan du monde. Blancs correspondant a des changements de paragraphe (1, 21, 24, 
28, 29, 41, 43, 47, 48). Le sceau a disparu ; sur les photographies, on voit les trous par ou passait le 
cordon. — Au bas du redo , notice : XpuaogoX(Xov) ACpvou. — Album : pi. XXVII et XXVIII. 

B) Copie authentifiee, contemporaine de l’original (archives du Pantocrator, n° 7fJ). Parchemin 
blanchi, 600 X 470 mm. Bonne conservation; dechirures d’importance variable le long du bord 
droit, petite dechirure sur le bord gauche en haut. Encre ocre, plus fonc6e pour les trois signatures 
d’authentication. A certains endroits, mais pas partout, le scribe a respecte les blancs qui figurent 
sur 1 original. Les termes de recognition sont ecrits dans des espaces reserves; le trac6 cherche a 
imiter l’original; le scribe a aussi imite la fin de la signature de Manuel II. — Au verso , deux notices 
donnant le m&me texte (lues sur place) : X(Hao6oiAo t fa A£pvou. — Album : pi. XXXIa. 

II existe, dans les archives du Pantocrator, une traduction moderne du document (Catalogue 
n ° 9 P)» 9 ui n a pas ete photographiee. L'incipii est donne dans Pantocrator , p. 34-35. 

Editions: G6d66n, EkkL AL y 19, 1899, p. 156-158; Pantocrator n° X; P. Marc, Corpus der 
griechischen Urkunden des Mitlelalters und der Neueren Zeii , Rome, 1910, p. 15-19 (d’apres l’original). 
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21. CHRYSOBULLE DE MANUEL II PAL^OLOGUE (1396) 

Nous 6ditons l’original, en signalant dans 1'apparat les divergences de la copie (B), et sans tenir 
compte des editions precedentes, 

Bibliographie : D6lger, Regesten, n° 3259. 

Analyse. — Les moines du monastere du Christ Sauveur dit du Pantocrator, sis a l’Athos, se 
sont presentes a l’empereur [Manuel II] et ont rapporte que l’incendie qui s’etait produit dans leur 
monastere avait fait disparaitre, avec de nombreux autres [documents], le chrysobulle, qu’ils 
detenaient, de feu le pere de l’empereur, [Jean V], relatif a la terre dite And Ghdrion que cet 
empereur leur avait donnee a Lemnos, pr&s du rivage [de la mer] et du village Pispdragos, ou [les 
moines] ont construit une tour depuis les fondations; ils ont demande qu’un chrysobulle de 
[Manuel II] leur soit delivre a la place de celui [de Jean V], pour posseder cette [terre] en toute 
securite, et qu’on leur octroie en outre une bergerie a Phakos pour y garder et faire paitre leur 
betail. L’empereur a ordonne a ses oikeioi , Phdkas Sebastopoulos, Alexis Iagoupes et Georges 
Theologites, de se rendre sur place, d’enquSter avec precision sur les limites de cette terre, d’etablir 
un acte (praklikon eggraphon) en vertu duquel les moines obtiendraient le chrysobulle sollicite, et de 
mettre les [moines] en possession d’une bergerie a Phakos. Conformement k 1’ordre imperial, les 
[trois recenseurs] ont dresse un acte pour les moines, que ceux-ci out present^ recemment a 
l’empereur, demandant a nouveau que leur soit delivre ledit chrysobulle (1. 1-9), Agreant leur 
demande, l’empereur delivre le present chrysobulle, par lequel il ordonne que le monastere du 
Pantocrator possede a l’avenir la terre de Lemnos qui lui a 6te donnee par un chrysobulle du pfere de 
l’empereur, [Jean V], et qui est dite And Chdrion, terre situee pr£s du rivage [de la mer] et du village 
Pispdragos, ou [les moines] ont edifi6 une tour; [que le monast&re possede cette terre], libre d’impdt, 
sans dtre inquiete par qui que ce soit, comme il l’a detenue jusqu’a present a bon droit (1. 10-14), 
Delimitation de la terre d’aprks l’acte de Sebastopoulos, Iagoupes et Theologites : identique k celle 
contenue dans notre n° 20 (1. 14-21). Si jamais il apparait que le monastere du Pantocrator detient, a 
l’intdrieur de cette delimitation, pour quelque raison que ce soit, une quantite de terre plus grande 
que celle qui lui a ete octroyee par le chrysobulle perdu de [Jean V], ou bien que le monast&re n’a 
pas possdde jusqu’a maintenant toute cette terre a bon droit, la terre en surplus sera 
immediatement confisquee (1. 21-24). L’empereur ordonne en outre que le monastere du Pantocrator 
poss&de ddsormais, sans dtre inquiete, la bergerie de Phakos, qui lui a 6te remise pour son betail par 
Sebastopoulos, Iagoupes et Thdologites, conformdment a une ordonnance imperiale; ddlimitation, 
d’apres l’acte de Sebastopoulos, Iagoupes et Theologites : identique a celle du n° 20 (1. 24-28). Lea 
moines dudit monastere doivent posseder ces [biens] en toute tranquillite, comme il a 6te dit (1. 28- 
29), Reprise du dispositif et des delimitations (1, 29-48). Conclusion, adresse au Pantocrator, date 
(1. 48-51). Signature de Manuel [II] Paleologue (1. 52-53). 

Notes. — On se reporter a Introduction, p. 39-42, et aux notes k notre n° 12 pour les 
toponymes et les personnes cites dans le present document. Sur les trois metropolites qui 
authentifient la copie, cf. notre n° 20, notes. 

Diplomatique . Les logos de Toriginal ressemblent a la fin du mot naXaLoXdyo; de la signature, 
comme c’est le cas pour nos n os 15 et 16 (cf, notre n° 15, notes). La copie de cet acte a ete dtablie k. 
Constantinople avant octobre 1397 (cf. notre n° 20, notes). Elle a ete ecrite par le scribe qui a copie 
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L. 3 ypuco66Xou B || vfyrco : om. B || 1. 4 post TcaXatoy^ptov : to Xey6p(sv)ov t6 , 'Avw Xo>p(£ov) B || tou 
Ihawfeayos■ tou Xeyofjt.(£v)ou tou ’Ewicrw^payos B || I. 5 &v0p(i>7tot ev auT?) : ev auTto B || 1. 7 eE$ - vyjctEou : om. B || 
6 vtwc ■ lege '8 vto$ || I. 9 ofxLo(av) B recte J| 1. 14 post II«pavY)o£a : t% ’Axt? fa B |[ l. 15 post auToi? : ofxo£o? B || 
vou.<x8ix£(ac) B || 1. 18 post fjpwv : au0(6v>r(ou) B || 1, 19 AvawafrnjTov : avaw£T7)Tov B j| 1. 20 uwepwuptov : (vofxiop.ATa)v) 
B HvApiv - yfa : om. B || 1. 21 rf^ : awo tB [11. 23 xaE vop^v : om. B || 1. 24 post vo^v : afrnfc B || 1. 25 Oetov : 0 post 
corr A |[ 1 26 -njp^osw B || I. 28 &i’ %£Tepa<; awoypafp^ : wap’ Tlf^v) <kwoypa<pix(fi>£;) B || 1. 29 xa^youcnv : peT^oum 
BII tou aewrou ; 0s£ou B || 1. 30 y^v : om. B || l. 31 Cvopov - St? sfi.fi wvEtou 2 : mivopov tou STpefifituv^ou), avspxeT(ou) 
Suk tcov auTWV x(«o)p(flc)q>(£G>v) tou 2TpefXfxcovET(ou) wp&(c) Sucriv B || 1. 35 post xa^pysTat : $ia to6tou B || xaoTeXXtou B 
|| 1 38 &nu.offfe< : om. B || ’Ewuiwapayi]vfiv B || tou ’AXSavt^ou) B || 1. 39 xpaTet - 40 xaE 1 : <JTp£cpeT(ai) wp&fe) Poppav 
x(aE) Stot tou aEytaXou B || 1. 40 TtaXatoexxX^atov B || 1. 41 aewToC : 6e£ou B || 1, 42 post fiovyj : y9j B || 1. 43 II(ev)TapxXa 
B || xal - Tp6yaXfx 1 : om, B || Tp6xaXa 2 : ixeice 7taXaioTp6x<xXa B || 1. 44 7tp bq - iv^pyeTat : av£pxeT(at) Sta tout(wv) TtpA? 

B || 1. 46-47 ttjc; 2xewapiv£a$ B || 1. 47 wap<k : lege 7tepa || 1. 47-48 £v6a - SxspTtavla? : om. B || 1. 51 eEc; : 
s6p£ox(ei) B || SpyeTai : <Jcxoufi6££ei B || 1. 52 8ta xpuoogotfXXou : Staxcupto0TQCf7)(; B || 1. 53 -rij; xetpaX9j<; tou apteXEou B || 
1. 56 ’Ewtffwapayvjv&v B || 1. 58 t6te - fiovvj : toutco B || ante ’Axpo'djotov : svt^ B || 1. 59 ante tt) : wap’ %(&v) B || 
frnjatax; : om. B || 1. 61 dtv£xnafev : exTiaav B || o3to? : oCtw? &pxeT(at) B || 1, 62 Sxowou B recte || TacrTpeta B || 1. 64 
oe6aafi£a<; |3affiX»rij<; : ToiauxT)^ oe6acrfi£^ B || I. 65 tou 1 - IlavToxp&Topoi; : om. B || 1. 66 ev - 0eTov : ek touto vuv B || 
1. 67-68 xara - Ev8wti&vo<; : fi>]vE No(efi6)p(£ci>) t fj? y^ (EvStxrtoiv)oc; + B || reliqua desunt in B. 


2i. CHRYSOBULLE DE MANUEL II PALEOLOGUE 


XputtogouAAos K6yo$ (1. 10, 29, 49) janvier, indiction 4 

a.m. 6904 (1396) 


L’empereur Manuel II confirme au Pantocrator les droits du monastere sur ses biens a Lemnos. 

Le texte. — A) Original {archives du Pantocrator, n° 6(3), Parchemin blanchi, 775 X 470 mm. 
Plis horizontaux peu marques. Tres bonne conservation; quelques petites taches d’encre et 
d’humidite. Encre noire pour le texte, rouge pour les trois logos, le mois, le chiffre de l’indiction et le 
dernier chiffre de fan du monde. Blancs correspondant k des changements de paragraphe (1. 21, 24, 
28, 29, 41, 43, 47, 48). Le sceau a disparu; sur les photographies, on voit les trous par ou passait le 
cordon. — Au bas du redo , notice : Xpuao6oX(Xov) Tt\$ AEpvou. — Album : pi. XXVII et XXVIII. 

B) Copie authentifiee, contemporaine de Poriginal (archives du Pantocrator, n° 7(3), Parchemin 
blanchi, 600 X 470 mm. Bonne conservation; dChirures d’importance variable le long du bord 
droit, petite dechirure sur le bord gauche en haul. Encre ocre, plus foncee pour les trois signatures 
d’authentiflcation. A certains endroits, mais pas partout, le scribe a respecte les blancs qui figurent 
sur I’original. Les termes de recognition sont ecrits dans des espaces reserves; le trace cherche a 
imiter [’original; le scribe a aussi imite la fin de la signature de Manuel II. — Au verso, deux notices 
donnant le m£me texte (lues sur place) : XptaoSouXo AEpvou. — Album : pi. XXXIa. 

II existe, dans les archives du Pantocrator, une traduction moderne du document ( Catalogue 
n° 9(3), qui n’a pas ete photographic. L’incipi7 est donne dans Pantocrator, p. 34-35. 

Sdiiions: G£d66n, Ekkl . Ai, 19, 1899, p. 156-158; Pantocrator n° X ; P. Marc, Corpus der 
griechischen Urkunden des Mittelalters und der Neueren Zeit, Rome, 1910, p. 15-19 (d’apres Toriginal), 
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Nous 6ditons l’original, en signalant dans 1’apparat les divergences de la copie (B), et sans tenir 
compte des Editions precedentes. 

Bibliographie : DcJlger, Begesten , n° 3259. 

Analyse. — Les moines du monastere du Christ Sauveur dit du Pantocrator, sis k 1 Athos, se 
sont pr^sentes a l’empereur [Manuel II] et ont rapporte que l'incendie qui s’etait produit dans leur 
monastere avait fait disparattre, avec de nombreux autres [documents], le chrysobulle, qu ils 
detenaient, de feu le p6re de l’empereur, [Jean V], relatif a la terre dite And Chdrion que cet 
empereur leur avait donnee a Lemnos, pres du rivage [de la mer] et du village Pisperagos, ou [les 
moines] ont construit une tour depuis les fondations; ils ont demande qu’un chrysobulle de 
[Manuel II] leur soit delivre a la place de celui [de Jean V], pour posseder cette [terre] en toute 
securite, et qu’on leur octroie en outre une bergerie a Phakos pour y garder et faire paitre leur 
betail. L’empereur a ordonne a ses oikeioi , PhOkas Sebastopoulos, Alexis Iagoupes et Georges 
Theologites, de se rendre sur place, d’enqudter avec precision sur les limites de cette terre, d’etablir 
un acte {prakiikon eggraphort) en vertu duquel les moines obtiendraient le chrysobulle sollicite, et de 
mettre les [moines] en possession d’une bergerie a Phakos. Conformdment a 1 ordre imperial, les 
[trois recenseurs] ont dresse un acte pour les moines, que ceux-ci ont presente rdcemment a 
l’empereur, demandant k nouveau que leur soit delivre ledit chrysobulle (1. 1-9). Agr6ant leur 
demande, 1’empereur delivre le present chrysobulle, par lequel il ordonne que le monastere du 
Pantocrator possede a l’avenir la terre de Lemnos qui lui a 6te donnee par un chrysobulle du pere de 
l’empereur, [Jean V], et qui est dite And Chdrion, terre situee pr6s du rivage [de la mer] et du village 
Pisperagos, ou [les moines] ont edifie une tour; [que le monastere possede cette terre], libre d’impdt, 
sans dtre inquiete par qui que ce soit, comme il l’a detenue jusqu’a present a bon droit (1. 10-14). 
Delimitation de la terre d’apr&s l’acte de Sebastopoulos, Iagoupes et Theologies : identique k celle 
contenue dans notre n° 20 (1. 14-21), Si jamais il apparait que le monastere du Pantocrator detient, a 
l’interieur de cette delimitation, pour quelque raison que ce soit, une quantite de terre plus grande 
que celle qui lui a ete octroyee par le chrysobulle perdu de [Jean V], ou bien que le monastere n a 
pas possede jusqu’a maintenant toute cette terre a bon droit, la terre en surplus sera 
imm6diatement confisquee (1. 21-24), L’empereur ordonne en outre que le monastere du Pantocrator 
possede desormais, sans &tre inquiete, la bergerie de Phakos, qui lui a 6t6 remise pour son betail par 
Sebastopoulos, Iagoupes et Theologites, conformement a une ordonnance imperiale, delimitation, 
d’apres l’acte de Sebastopoulos, Iagoupes et Theologites : identique a celle du n° 20 (1. 24-28). Les 
moines dudit monastere doivent posseder ces [biens] en toute tranquillite, comme il a ete dit (1* 28- 
29). Reprise du dispositif et des delimitations (1. 29-48). Conclusion, adresse an Pantocrator, date 
(1. 48-51). Signature de Manuel [II] Paleologue (1. 52-53). 

Notes. — On se reportera a Introduction, p. 39-42, et aux notes k notre n* 12 pour les 
toponymes et les personnes cit6s dans le pr6sent document. Sur les trois metropolites qui 
authentifient la copie, cf. notre n° 20, notes. 

Diplomatique . Les logos de l’original ressemblent a la fin du mot Tl<xkoao\6yo<; de la signature, 
comme c’est le cas pour nos n Q3 15 et 16 (cf. notre n° 15, notes). La copie de cet acte a ete etablie k 
Constantinople avant octobre 1397 (cf. notre n° 20, notes). Elle a ete ecrite par le scribe qui a copie 
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notre n° 23. Sur une particular^ de la formule d’authentification (Ipou pour ^pfiv), cf. notre n° 20 
notes. 

Actes mentionn&s. 1) Chrysobulle (1. 2,12, 23, 30-31, 42) de [Jean V] accordant au Pantocrator 
une terre k Lemnos, avant 1388 : perdu; cf. nos n° 12, Actes mentionnes, n° 1; n° 15, Actes 
mentionnes, n°2; n° 20, Actes mentionnes, n° 1. 2) Requites (Icrites?) des moines du 

Pantocrator, en vue d’obtenir un chrysobulle {cf. 1. 4 TtapsxdiXeaav, 1. 7, 10 ^TTjaiv xat TOxpAxXTjatv, 
1. 9 TrapexiXeijav xal a30t?). 3) Ordonnance (horismos 1. 26, 45; cf. 1. 5 StcoploaTo, 1. 8 <jp£ti07)tiav) de 

Manuel II a Phdkas Sebastopoulos, Alexis Iagoupes et Georges Thlologites, leur demandant 
d enqulter sur les biens du Pantocrator a Lemnos et de mettre le monastere en possession d’une 
bergerie k Phakos, [peu avant novembre 1394] : perdue; cf. notre n° 20, Actes mentionnes, n“ 6. 
4) Acte de ces recenseurs (-TtpaxTtxAv eyypatpov 1. 6, 8, eyypatpo? ApoaTaTiapA? 1. 6-7, TtpaxTtxAv ypicppa 
1. 9, 15, 27, 34, 46) relatif aux biens du Pantocrator a Lemnos = notre n° 20. 


+ ’Enel ol ev -rSj xaxot to &ytov 8po? tAv "After StaxetpevT] aegaapla povij too x(up£o)u xal 0 (eo)u xal 
a (“ T ^)p( 0 )? I(h)(to)u X(ptaTo)u xal E 7 tixsxX 7 )p(ev)y] tou IlavToxpoiTOpop itoxoApevot pova Z ol avaSpapAvTe? 
el? -ri]V (JaatXelav poo avltpepov Area) ?, IpTtpiapou || a txupgdvTO? si? tyjv TOtauTTjv aegaoplav auToiv povvjv, 
penk woXXuv aXXcov dtnAXero xal tA TtpoaAv auTo~? o-etctov xpuaASouXXov too &y£ou poo auftevTOu xal 
PaatXsoi? too 7ta T pA? -rij? pacriXeta? poo tou aoiStpau xal paxapGou || 3 Awl -rij eAepyeTY] 60(07] tc P A? aAToA? 
Ttap’ ixe£vou rn xaTic-rijv OeAocootov vrjaov Aijpvov, 'Avv« Xtoptov Avopa&psvov, 7tX7](r£ov too alyiaXou xal 
too xwp£oo too IIiTOEpayo?, ev 0 a xal Ttupyov lx [S< 46 ptuv iv^yeipav, || 4 xal TtapexaXEtrav tva avri exe£vou 
7 top£o(i)VTai xpuaA6ouXXov -rij? PaatXela? poo el? aa<p 4 Xeiav auTtov IttI Tij TauTT)? xaToyij xal vopij xal 
SemtOTEia, eAepyett^oi SI xal e£? tAv <PaxAv ptlvSpav Slit vopi)v xal 4v4-||«twuciiv tcov Ipiuov aA™v, xal 
toAtou xAptv SiuplaaTO i| paaiXela poo TtpA? toA? olxelou? aAtij, t6v te xu(p) <&<oxav tAv SegaaTATtouXov, 
x[up] AXI^tov tAv JIayoA*7)v xal xu(p) r e (d>)p(ytov) tAv 0eoXo T £t7)v, tva Ttapaylvomat ||« Ixetae totuxAo? 
xal eupoxn xaOapto? peTot Atxptgou? e^etAoeoj? -ric Spta -rij? TotauTT]? auTtov yij? xal TtotVjatom TtpaxTtxAv 
eyypatpov toi? povaxot?, totrav steI tu toioAtoi ocutwv eyypAtpw Apo<iTa-|| 7 Ti<ip« eAepyeT7]0<oaiv oi povaxol 
XpuaAgouXXov -rij? (katXela? poo x«Ta ttjv aArwv ^ttjctlv xal TtapitxX7)<Tiv, Ttapa 8 o 0 ij SI auToi? Trap’ auTtov 
xal pitvSpa el? tAv KaxAv Stl vop-Jjv xal Atv47caua(iv) t«uv ?wtov || 8 auTtov • of xal TtapayevApevot l^crav 
xa 0 d)? &ip£o 07 ]tiav Ttapit paatXela? pou, Ttoi^oavTE? s£? touto xal TtpaxTtxAv lyypatpov tc P A? toA? 
povaxoA?- iprtto? SI avaSpapAvTe? ol pova X ol el? -rijv || 9 paatXelav pou xal IptpavloavTE? tA toloutov 
TtpaxTtxAv ypAppa TtapexdXeoav xal au 9 t? tva rtopfowvTat tA el P 7)pevov XpuoASouXXov t% pamXela? pou et? 
atnpaXetav aAToiv Ai? SeS^Xtorat. || 10 'H (iaaiXe£a pou t4)v auTuv eupevto? TtpoaSe^apIvT) ^T7)ti(iv) xat 
7iapaxXy)a(iv) tAv TtapAvTa xpuaAgouXXov A6rON l7rt X op^yet xat l7Tt6pa6eAet aATOt?, St’ o 3 eASoxeT, 
tcpootAtoei, ||» 0eo7t£^et xal Siopi&Tai fva -q xaTl tA ftytov Spo? tAv ''A 0 to Staxetp(lv)7) ae6aop£a pov)) tou 
x(upto)u xat 0 (eo)u xal a(co-rij)p(o)? ’I(7jao)u X( P wtto)u xal eraxexXripIvT) tou navTOxpilTopo? xaTl X v) rl)v 
xa T a t^v OcAcroicxTOV v/joov Aijpvov eAEpyETTjOetoav || 12 «pA? aA-rijv yijv Slit oetetou xpuooSouXXou tou iy£ou 
pou auOevTou xal paotXlto? T ou TravpA? tt)? paatXefa? pou tou <*oi8£pou xat paxapbou, J Avvto Xtoplov 
ovopaCop(lv)7), TcXTjalov tou alyiaXou xat tou Z wp£ou ||» T ou ntaTtlpayo?, Iv 0 a xat Ttupyov lx pAOpeov 
av^yetpev, avevo Z XVoi? xal 4 Staae(oro>? Ttapit tovtA?, IXeu 0 lpav n&VTr, xat itxaTarcicTTprov el? toA? I^yj? 
XpAvou? xa 0 ii? eA 7 )pyETf) 07 , t«6t7)v Ttaf, tou ||« 4 y£ou pou «A0Ivtou xal (AantXlto? tou TtaTpA? Trj? | 3 atrtXe£a? 
pou tou 01 pou xat paxaphou xat IvIpeTO TaA-nf)v Ixtote plypt tou vuv euXAyto? ■ -JJti? Si) yij xal xaTd plv 
Ti)v Ttep r)tjav tou 8t)-|| 16 Xo)0Ivto? TtpaxTtxou yp 4 pp(a)To? tmv oixe£tov t^ paotXela pou, tou te xu(pou) 
oixa tou e aoT 07 t(ou)x(ou), xu(pou) ’AXe^tou tou ’IayouTtT) xal xu(pou) re(to)p(y£ou) tou 0eoXo T £tou, 
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&pXet(<xl) dt7r6 tou [xovoxaTfou tou 7tXy](t£ov *Ay£(a<;) Map£vY)<; || 16 7rpo<; pop&v, Iv 0 a t8 cr6vopov tojv 
XcopacpLcov tou 2tpe[xcov£tou, avIpxETat 7rpo<; Stfatv Sta tou auv6pou tou auTOu £tpe|xcov{tou xaTEuGu tou 
STpo[X7ioX£0pou eU t}jv ^otXYjv $jv Tspivst, xal xaTepxeTat || 17 e£<; ty]V oS6v, Xa[x6&VEt TauTYjv, xal CTTp^9ET(at) 
7Cp6<; v6tov xaTOt 7rp6aco7rov tou -mipyou, xpaTEt t)jv 8&8v crx otv ^ ov ^ v j te H' vel TauTYjv Stot tou x<>>pacp£ou tou 
KapT^afxxXa 7rpl<; Sucrtv, l^lpxe^at) st<; to pax&vtv || 18 IvOa TpdxaXa, tIjxvel touto, xaTEpxeTat xal 7rspa 
tov p6axa xaTEU 0 u tou pouvou tou Kop&xou, otVEpx£T(at) toutov, xaTlpxET(at) xp8<; t6 poptvov pipo<; tou 
xacrrlXXou, StlpxeT(at) xal EiuptaxEt [xovox&tlov, || 19 7tEpLXa[x6(ivEL evt&<; tov x&cttsXXov, xal Sta tou 
ptovo7raT(£ou) &7rlpxET(at) lax; ty)<; xs9aXYj<; tou ot[X7ceX([ou) tyj? [aovyjc;, SiipxeT(at) Slot tyj<; xE^aX^t; tou 
dcpix(E)X(£ou), Eupbxei t8v puaxa 8v XapMvet, xal l£lpXET(at) lax; || 20 ty]<; S7][xocx£a<; SSou ty)<; np 6 <; t&v 
KovT^av, Iv 0 a y] y 9 j tcov ntaTcspayYjvcov y] [xetoc ’AXgavbou, xpaTEt t8 cr6vopov ty]<; TOtaikY)<; y7)<; xaT£u 0 u 
7tp8<; <$tvaToXdt<;, xal E^lpxET(ai) el<; t&v alytaX6v, xpaTEt || 21 StSXou tov atytaXSv, xal E^lpxe^at) eI<; t6 
[xovomicTLov T7j<; *Ay£a<; Map£v7]<;, 7 rapaTplx E L to 7raXaioxX^0Lov [xixp6v, xal EuplcrxEi toc x^pAcpta tou 
Etpe[xcov£tou, 80 ev xal */jp£aTO. nxv Emep evto<; tou || 22 tolo^tou 7 TEpiopta[xou &va<pav 7 j xotI 8ti xaTlyet Y) 
TotauTY] aE 0 ao[x£a tou IlavTOxp&Topo*; [xov^, r\ TtXEOvsxTtxcot;, yj Sl a7toypa9LX7j<; xapaSdaeax;, yj 
07icocySY)7tOTE, yYjv 7rXE£ova ty)<; EUEpyET 7 )-|| 23 0 e£aY]<; 7Tp6<; auTOu<; y 7 ]<; xapa tou otyEou [xou auOIvTOu xal 
PacxtXEox; tou 7iaTp8<; ty)<; (iJa<nXe£a<; (xou tou aotS£|xou xal [xaxaph-ou Sta tou axoXsa 0 EVTO(; ctetetou 
Xpu(ro6o6XX(ou) auTOu, ^ 8tl oux e-|| 24 v£[xeto t^jv yY]v aur^jv At7raoav Y) [xovy] extote [xlxP 1 to ^ v ^ v xa ^ 
euX6yax; xal SixaEax;, Y) 7rX££a>v yYj, SaY] ^tpa xal avacpavY], Ifva SrjpLoaiE^YjTai auTCxa x^P^ ^you tiv6<;. "Eti 
|] 2B 7ipoaT{jt(TCTEt xal Stop£^ET(at) YJ PaoiXsCa [xou tva xaT^x^ ^ TOiauTY] aESacxpiia [xov^j tou IlavToxp^Topo*; eI<; 
tou^ e^y)*; xP 6vou< S avevoxXY]T<jt><; xal <x8iacrE£crTC0<; 7tapa -rcavT^i; xal r?)v eI<; t8v <^ax8v SoOstaav || 26 7rp8<; 
aur^jv [XiitvSpav SlA vopi^v xal ava7iaua(tv) tojv ^clocov auTYj<; 8pt.(Tfxa) tyj<; pacnXetat; [xou 7 rapa tcov eipTjfaivcov 
oLxe£cov tyj PaaiXEta [xou, tou 2 jE 6 atTT 07 r(o 6 )X(ou), tou Iayou7iY] xat tou ©eoXoy£T(ou)" ^px E T(ai) Sfe xal 8 
7TEpto-|| 27 pLCT[x8<; auTYjt;, xaTOt t^jv 7rsp£XY]^LV tou StaXYjcp^^^^ 7 cpaxT(tx)ou yp(^[X[x(a)TO<; 1 a 7 r 8 tyj<; pax^^lQ^ 
TOU Mtxpou Sxo7TO)v xaTEU 08 [xlxp L xa ^ alytaXou 7rpo<; (Bop^v, [xetoc xal tcov S7ua0ev tcov XEyopivcov || 28 
Ta0Tp£cov tcov xaTOt 7tp6(T<07rov tou 7TEXdcyou<; ty)<; avaToXYjt;^ TauTa ocpEtXouCTt xaTlx^ v EV ^ eIpyjjxIvy] 
ae6aa[x£a [xovyj piovaxol e£<; toi!k; e^yj<; xp8vou<; xal Sect7t6^elv xal vl(XE:00aii dtvEvoxXYjTOx; || 29 xal & 8 ta<ye£cyTax; 
Trapa 7ravT8<; dx; Se^XcoTai, youv xal SuvcjcpteL tou 7rap6vTO£; xpuao6oiiXXou A6P0T tyj<; pacrLXE£a<; 
[xou xaOI^EL xaTtit to &yLov 8po<; || 30 tov ’'ABco StaxEt-fxIvYj orE6acr[x£a [xov*^) tou x(up£o)u xal 0(eo)u xal 
Cx(cOTYj)p(o)<; *1(7)00)6 X(pt0To)u xal E7riXExXY]fx(lv)Y) TOU IlaVTOXpaTOpO^ TY)V xaTa r?]V 0 E 6 aCO(TTOV VYJ0OV 
Ay][xvov EUEpyETY] 0 ETaav xp8<; aur))v yYjv Sta 0E7ttou ypu0o~|| 31 6ouXXou tou ay£ou [xou auSIvTOu xal (JacriXlax; 
tou 7raTp8<; ty)<; |SaatXE[a<; fxou tou aotS£[xou xal [xaxaptTOU tou *Avvco Xcoplou ovo[xa^o[xlvou, ttXyjgIov tou 
alyLaXou xal tou x^p(£ou) tou Ihaizkpoiyo ^ || 32 [xetoc xal tou 7iap* auTdiv tcov [xova^aiv avEyep 0 lvTO<; auT 60 t 
7r6pyou lx ptkOpcov, <xvevoxXy)tox; xal aStaaE^Tcot; xapa 7ravT8c ei<; tou<; e^<; xpSvout;^ eXeuOspa 7t&vty] xal 
axaTaTTticTYjTa, || 33 xa 0 cb<; EUEpyerr) 0 Yjaav TauTa xapot tou aylou [xou au 0 EVTou xal ( 3 aatXlox; tou rtaTpcx; ty)<; 
PaaiXstac; [xou tou aoiS£fxou xal [xaxaptTou xal xa 0 dx; EuXdyox; vl[xovTat auTa Ixtote [XE^pt tou vuv * || 34 ^Ttt; 
S"$) y^ xal xaTOt [xlv t)jv xEpCXYj^tv tou Sy)Xoo0Ivto<; 7rpaxT(t,x)ou ypcfcfx[xaTOt; tcov oIxe£cov ty) pacrtXsCa [xou t tou 
te xu(pou) (Pcoxot tou SE6a0TO7i(o6)X(ou), xu(pou) AXe^Iou tou IayouTH] xal xu(pou) Fecopytou tou 
©EoXoytTou, || 3B StpxeT(ai) dt7r8 tou [xovotoxtIou tou 7iXY]a£ov ty j<; *Ay£a<; MaptvYjt; 7 rp 8 <; j 3 opckv, 8 v 0 a t 8 auvopov 
tcov x^pacpitov tou Xtpe[xcov£tou, (StvIpxETat xp8<; Siiatv Stot tou cxuvSpou tou auTOu SrpEfxcovtTOu xaTEuOu 
TOU II 36 2Tpo[X7roX£0pou el( ty]v faxyp t!(Xvel, xal xaT^pxET(at) eU T^)V oS6v, XajxS&VEt TauTYjv, xal 
aTplcpET(at) 7rp8<; v6tov xaTOt 7rp60co7i(ov) tou 7i6pyou, xpaTEt ty]v 8S8v ax ow ^ ov TE ^vet TauTYjv Sta tou 
Xcopacp£ou || 37 tou KapT^aptTrXa tt P 6<; 86o(iv), s^pxeTOti sit; to ^ax^vtv Iv 0 a TpSxaXa, Tl|XVEt touto, 
xaTlpxET(at) xal xepa t8v p6axa xaTEU 0 u tou flouvou tou KoptStxou, otVEpxeT(at) toutov^ xaTEpxeTat irp8<; to 
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(3optv6v || 38 pi£po; tou xaaT^X(ou), SiepxET(ai) xal Euplaxet piovoTdmGv, 7 tEpiXapi 6 dtvei evto<; tov xocctteXXov, 
xal 8 ia tou piovo 7 taT£ou (XTCEp^ExaL ty)^ XE 9 aX 7 )<; tou api 7 r(E)X(£ou) t ptov^, SiEp^e^ai) Stot ty]<; XE<paX9j(; 
tou aptTreXfou, || 39 EupkxEt, t6v pGaxa 6 v Xapig&VEi, xal e5spxeT(at) eco<; tt)<; ^{loaiaq 6 Sou rf^q -rrpo^ tGv 
KovT^av, EV0a ^ y>j niaTTEpay^v&v y) pieTtx ’AXSavtaou, xpaTei tG auvopov ty]<; tolocGttj^ y9j<; xkte<u>0u 
|| 40 7 rp 6 <; dcvaToXt iq , xal e^pX ET (aO el<; tov aiyiaXGv, xpaTE? 8 i 6 Xou tov alyiaXGv, xal E^p^ETai ei<; t6 
PLOVOto£t(iov) rfj<; *Ay£a<; Map£vY]i;, naparpkx El iraXaioxX^fftov puxp 6 v, xal E^ptaxEi t tx x^P^^ta tou 
STpEpuov(£)Tou, || 41 60 ev xal yjp^aTO. IIX'Jjv E^Ttsp evt6<; tou toloGtou TTEpioptcrpiou (kvacpav^ tote 8 ti xaTE^ei 
-?) TOtaGTY) cTE&xapiia tou IlavTOxpiTopoc; fiov:/], ^ 7tXeovextlx£x;, r\ xal St* a 7 roypacptx^<; || 42 7 rapaS 6 aE 6 )^ } 
GttcoctS^tote, y5jv rcXsfova ty]<; EGEpyeTY)0E£aY]<; 7 rp 6 <; auTou<; yvji; 7 raptk tou ay£ou piou au0£vTou xal (3a(jiXE<o<; 
tou dtoiS£pLou xal piaxaptaou Sia tou a 7 roXEcr 0 evTO^ ctetttou ^puaogoGXX(ou) || 43 auTOU, ^ 6tl oux Ev£piETo rfyv 
yyjv auTTjv & 7 raaav f \ ptovv] extote pt^XP L T °0 vuv xal Sixaicx; xal EuXGyox;, 7 tXe£cov yrj, 6cty] (Scpa xal 
avatpav^, ?va 8 Y]piocrteGY]T(aL) ^wpk XGyou tivG;. 'QaaGrcot; || 44 xaO^EL xal VEpiY]0^crET(ai) 7 ] TOiauT 7 ) aeSacrpla 
ptov*#) tou IlavToxpdtTOpOi; X(pLcrTo)u avEVoxX^Ta ><; xal aSiacrECcrrcos 7 uapt 3 fc ixavToe; etq tou<; SbravTat; 
Xp 6 vou<; xal t})v eI<; tGv Oax 6 v SoOetaav 7rpo? aGr^jv || 4B pi&vSpav 8 ia vopt^v xal dcvtjc 7 raucr(tv) twv ?6uov aGTYfc 
opLaptw [ktnXElat; piou Trapa twv EipY]piEva>v olxsicov ty) (3aatXE£<a> piou, too £e 6 acrro 7 r(o 6 )X(ou), too 
’IayoGirY) xal tou ©EoXoyKou), ap^opi^v^v, xaTa tyjv || 46 TOptXY^iv tou StaXY)cp0£vTo<; 7 rpaxT(ix)ou 
ypdtpipiaTo^, a 7 r 6 rt ^ tou Mixpou Sxorc&v xaTeuOG (jlexP l ^ tou alyiaXoG 7 rp 6 <; popdtv, xal t a 

6m<j0ev Xsy 6 pLEva FaaTp£a T(Jt xaTa 7rp6CTO)7r(ov) || 47 tou 7 ueXayou<; t^ avaToX^. TauTa 6 «pe£X(el) xaT^xe^v ^ 
xaTiJt t 6 (Scytov 6 po<; t(6v) A0« aE 6 aapi£a piov-}) tou ct(<ot^)p(o)c; X(plctto)u tou IlavTOxpdtTopo<; xal Secttto^eiv 
xal vIptEoOaL eI? toG? !£?]<; XP^ou<; &7ravTa(; || 48 avEV0xX^T0i<; xal a 8 iacrs£<TTCo<; xaptSt 7ravT0<; <b<; SESrjXcoTai. 
Ek y^P T^JV TUEpl toGtou Sy)Xoct(lv) xal rf)v dq to G? e£>j? XP^ V0U ^ ptGvtpiov xal Slyjvex^ xal ^Egatav £X(T 9 dtXELav 
|| 49 xal 6 TOxpwv xpuaGgouXXo^ A 6 rOU t^; paatXetac; piou l:7UEXopY]yY]0Y] xal E7TE6pa6EG0Y) t^ x(a)T(a) tG 
&yiov 6 po<; t6v y A0co SiaXY]90E£crY] aEgatrfjia piov9] tou || 60 x(up£o)u xal 0(eg)u xal ct(cot^)p(o)? ’I(y]cto)u 
X(piaTo)u xal e 7 uxexXy]plevy] tou IlavToxpdtTopo<;, a 7 roXu 0 ek xaTtx pi^va *IANNOTAPIpN t^^ EVicrTapi^vY^ 
TETAPTHS ivSixtiwvoi; || 61 tou E^axicrxtXioaTou evvaxoCTiooTOu TETAPTOY ^toui;, ev & xal t 6 irjpi^TEpov 
eucte 6 ^<; xal 0eo7rp66XY]Tov u7TEOY]pi^vaTO xpdtTot; + 

ll M + MANOYftA EN X(PIST)Q TQ 0(E)fi niETOS BAEIAEtS KAi || 53 AtTOKPATOP 
'PQMAl(ON) *0 IIAAAIOA6rOE + 

Apres la signature, B porte : 

T 6 7 rap 6 v ictov &vtl 6 Xt] 0 (&v) xal eupe 0 ^v E^ia^ov x(a)Ta 7 n&VTa tco 7rpo>TOTU7U6) St* acr9AXeiav 67TEyp<&9Y] 
(xal) nap t?jpl(<5>v) + 

+ *0 Ta7TEiv6 <; p(y]t)po 7 coX£ty]<; Ku^£xou MaT0a?o<; + 

+ 0 TaitEivo^ p(y]t)po7ToX(£)t(y](;) NixopiY]Se£(a<;) 'onkpnyioq xal E^apxot; Trdccr/j^ Bt0uv(£a<;) Max6:- 
pio<; + + 

+ 0 Ta7CEiv6c [a(y]t) po7toXi t(y]M 7)8e£(a;) MaT0aiot;+-p 


U 3 Avvw - ivo(ja?6(wvov : /to Avco Xcop(H/ B || 1 . 3, 12, 31 tou alyiaXou xal ; om, B j| 1 . 4 xal 6 : xal xal B || 
Lb no»}o<dOLv w tout« B || eyyp^co auTwv B || 1. 12 y Avvco - 6vopia^opi£vY] : /"Avco Xcop(£ov)/ B |j 1. 16, 36 
SvSi 0 q°i U B ~4 ’ l f ™ 9 l : T epV& B 111 22 xoci 8t> B 11 *• 24 X* 1 Stxa£ ^ xal eGXGyco? B || 1. 27, 46 Sxotucov AB : pro 
1 W flntl * rt / ,, ^ vco X w p(£ov)/ B II 1. 42 post paoiX^co? : tou TcaTpGi; Pa(riXE£(a?) piou B || 

1. 52 ante Mavou^X : +^E X ov V ^puQpcov ypapipi^cov t6 • B || B ^pi(cov) : post corr, supra ^ou. 
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aiyiXXiov yp<W<* 0- 18, 52) l er fevrier, indiction 4 

aiyiXXicoScs ypdppa (1. 32) a ’ m * 6904 (1396) 

Le patriarche confirme au Pantocrator les droits du monastere sur ses biens & Lemnos, rappelle aux 
moines quMl faut respecter la regie cenobitique et garantit l’independance du monastere. 

Le texte. — Original (archives du Pantocrator, n° 8f$). Parchemin blanchi, colle haut sur has, 
725 X 357 mm. Tres bonne conservation. Encre ocre, plus epaisse pour la signature. De part et 
d’autre de Vintitulaiio, en lettres capitales, ornement compose de quatre points et de tiges. Tilde en 
dessous de deux mots congus comme un seul, L 4. Blancs correspondent & des changemerits de 
paragraphe 1. 11, 18, 42, 50. Le sceau, qui a disparu, passait par cinq trous au moyen d’un cordon, 
conserve, de couleur bleu. — Au verso, kollema signe en monocondyle (edite a la suite du texte). 
Album : pi. XXIX-XXX, XXXIb. 

II existe, dans les archives du Pantocrator, un faux fabrique principalement d'apr^s le present 
document (xvi e siecle, n° 6^; parchemin, 565 X 445 mm; bonne conservation, quelques laches; 
encre ocre). Le debut de ce document esi une copie des 1. 1-8 de l’original, avec de legeres 
divergences, surtout quelques omissions; par la suite, le scribe introduit certains biens du 
Pantocrator, tous mentionnes dans nos n 08 16 et 17, et le bien de Loggos, qui est delimite dans notre 
n° 28 (1. 5-13); la delimitation est reprise dans le faux. Apr&s cette interpolation, le scribe retourne a 
son modele — le present document — dont il copie les lignes 31-37 et 50-56. On note que non 
seulement il a saute le passage relatif au regime cenobitique et & l’independance du Pantocrator vis- 
4-vis des autorites ecclesiastiques, mais qu’il n*a pas copie non plus les passages relatifs aux biens de 
Lemnos qui sont decrits dans notre document. Nous pensons que cette piece a ete fabriquee dans le 
but d’inclure le bien de Loggos, qui est le seul pour lequel une delimitation soit donnee ; peu de 
temps auparavant, les moines du Pantocrator etaient en effet entres en conflit avec ceux de Saint- 
Panteleemon a propos de ce bien (notre n° 28), — Le document est edits dans Pantocrator n° XI, 
comme copie, «en tres mauvais etat», d’un original perdu; L. Petit avait vu qu’il posait des 
probl^mes et signale (p. 35) un passage qu’il croit interpote, le passage relatif a Loggos, 

Inedit . 

Bibliographie : Darrouzes, Begestes , n° 3018. 

Analyse. — Iniitulatio du patriarche de Constantinople Antoine (1. 1). Pr&ambule. S’il est utile 
de fonder des eglises et de les combler de donations, prendre soin de les sauvegarder ne Test pas 
moins, car ces actions ont m£me but, rendre gloire a Dieu. Ceux qui prennent soin des monasteres, 
qui s’appliquent a les restaurer, accomplissent une t&che salutaire a l’&me; veiller a la prosp6rit6 
d’un monastere a la m6me valeur que le fonder, et ceux qui peinent dans ce but seront considers, 
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eux aussi, comme ses fondateurs, car ils remplacent par des [biens] Equivalents ceux que les 
[fondateurs] ont consacrEs au monastEre et que le temps a conduit a la ruine (1. 2-11). Expose. Le 
monastEre imperial et patriarcal du Christ Pantocrator, sis a l’Athos, a perdu en une journee, en 
raison d’un incendie, tous les titres de propriete qu’il s’etait procures pour les domaines que de 
nombreuses personnes lui avaient prodigues en plusieurs circonstances. Le kathigoumEne et les 
moines ne se sont pas accorde le moindre repos avant de faire remplacer, par l’empereur et le 
patriarche, les [documents] consumes par le feu. Montrant pour leur monastEre un zEle admirable, ils 
se sont rendus a [Constantinople] k diverses reprises, et ont obtenu des titres de propriete, etablis 
par l’empereur [Manuel II] et le [patriarche Antoine] (1. 11-17), Les domaines pour lesquels ledit 
monastere a regu rEcemment un chrysobulle de l’empereur [Manuel II], et pour lesquels est delivrE 
le present acte de confirmation du [patriarche], sont les suivants : 1) And Chdrion a Lemnos, prEs du 
rivage [de la mer] et du village Pisperagos, ou [les moines] ont construit une tour depuis les 
fondations, feu le pere de 1 empereur, [Jean V], qui avait fait don de cette terre au [monastere], 
avait Emis un chrysobulle, en vertu duquel [le monastEre] la possedait libre [de toute charge]; 
conformement a une ordonnance de l’empereur [Manuel II], ses oikeioi Phdkas Sebastopoulos, 
Alexis IagoupEs et Georges ThEologitEs ont dElimitE cette [terre] et font enregistree dans facte (Ev 
toT? TrpoomxoTc) qu’ils ont etabli (1. 17-22). Delimitation : identique a celle contenue dans notre n° 20 
(1. 22-29). 2) La bergerie (mandra) E Phakos, remise au [monastEre] pour son betail par lesdits 
[recenseurs] sur ordre de l’empereur; d’aprEs le praktikon, le bien s’Etend depuis la crEte de Mikros 
Skopos jusqu’au rivage [de la mer] et inclut le lieu-dit Gastria (1. 29-31). Disposilif. Par le present 
acte, le [patriarche] ordonne que le monastere impErial et patriarcal du Pantocrator possede tous ces 
[biens] en pleine proprietE, comme il les a possEdes jusqu’a maintenant en vertu du [chrysobulle] du 
pere de 1 empereur, [Jean V], et de celui qui lui a Ete recemment dElivrE par l’empereur [Manuel II]; 
il ne sera jamais mquiEtE par qui que ce soit au sujet, soit de ses anciens [biens], qu’il a possEdEs 
jusqu’a maintenant sans trouble, quoique privE de titre de propriEte (le [chrysobulle] ayant Ete 
perdu avec les autres au cours de l’incendie, comme il a EtE dit), soit des [biens] rEcemment acquis, 
qui viennent d’Etre offerts par fempereur [Manuel II], dont le chrysobulle confirme aussi les autres 
[biens] (1. 31 37), Clause particuliere. Tous ces [biens] ont EtE attribues au monastEre selon la regie 
que saint Basile a ordonnE aux moines de suivre, et qui doit etre toujours respectEe d’apres les 
dispositions des fondateurs; personne, ni moine ni laic (oi ^oiQev), n’a le droit de s’approprier le 
moindre [bien] ni la moindre partie des revenus; le monastEre conservera integralement tous ces 
domaines, quelle que soit leur provenance (donations des fondateurs, des empereurs, ou de quelque 
Hagionte); [le patriarche] interdit aux moines de possEder le moindre bien en propre (J8i6ppu0p6v n 
xi^pa), tant a l’mterieurqu’ E l’exterieur du monastEre, car ceci ne convient pas au genre de vie des 
moines - en effet, en s’occupant de ses proprietEs, on nEglige les affaires communes et on ne 
parvient pas a exercer la vertu. Le contrevenant sera puni, non seulement comme sacrilege — c’est 
en effet un sacrilEge de s’approprier ce qui a Ete consacrE au monastEre et par la-mEme a Dieu — 
mais aussi comme destructeur du rEgime [monastique] tel qu’il a EtE inaugurE et Etabli par les saints 
peres, et il sera chasse du monastEre pour ne pas contaminer d’autres [moines] (1. 38-47). Le 
monastere sera mdependant des evEques d’HiErissos et des prdtoi de l’Athos; les exarques 
Lpa narcaux] ne rEclameront jamais ce qu’ils n’avaient pas fhabitude [de demander] sous les 
pre ecesseurs d [Antoine IV], et de son cdtE le [monastEre] continuera a manifester sa bienveillance 
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et son respect a 1’egard des exarques (1. 47-50). Conclusion, adresse au Pantocrator, date (1. 50-52). 
Signature du patriarche de Constantinople Antoine (1. 53-56). 

Notes. — En delivrant le present document pour confirmer au Pantocrator ses droits sur ses 
biens a Lemnos — evidemment a la demande des moines —, le patriarche saisit 1’occasion de 
rappeler que la r6gle c^nobitique doit Stre respectee dans le monastere; on se souvient qu’il a donne 
le m^me conseil dans notre n° 17, et nous verrons qu’il va encore le repeter dans notre n° 23; 
l’insistance du patriarche s’explique si Ton tient compte du fait que c’est § la fin du xiv c siecle que 
l’idiorrythmie, pratiquee, semble-t-il, depuis longtemps (cf. Gede6n, Aihos, p. 41, De Meester, De 
monachico statu , p, 78-79) mais jusqu’alors pen r&pandue, commence a s’introduire dans les 
monastkres athonites (cf. Beck, Kirche , p. 127); au xv e siecle, les autorites civiles et ecclesiastiques 
lutteront contre Installation de ce regime (cf. en 1406 le chrysobulle - typikon de Manuel II, 
Prdtaton n° 13, 1. 17 sq.; sur l’idiorrythmie, cf. De Meester, De monachico statu, p. 79-81, avec 
bibliographic). Antoine ajoute ici que le Pantocrator jouira des privileges d’un monastere patriarcal, 
en restant a l’abri de toute eventuelle reclamation de la part de P6v6que d’Hierissos, du prdtos de 
l’Athos, aussi bien que des exarques patriarcaux. Or nous verrons dans notre n° 23, qui est un acte 
du meme patriarche Antoine emis quelques mois apres le present document, qu’au moins les 
exarques ont effectivement tent6 d’exercer, vis-a-vis du monastere, un pouvoir abusif; il y a lieu de 
penser que de mauvais rapports entre les moines du Pantocrator et les autorites ecclesiastiques 
locales s’annongaient deja en fevrier 1396. — Pour le statut patriarcal d'un monastere et pour les 
exarques patriarcaux, on se reportera aux notes k notre n° 23. 

Diplomatique. On notera que le kollema au verso du present document est date du mois de 
janvier; le parchemin a du fetre prepare a la fin de ce mois, quelques jours avant le l cr fevrier, 
lorsque le document fut ecrit et sign6 par le patriarche. — Pour d’autres particularity 
diplomatiques de notre document (qualification, Elements de datation, signataire du kollema ), cf. 
Bibliographic. 

Prosopographie. Sur le patriarche Antoine IV (1. 1, 53), cf. notre n° 17, notes. — Sur les trois 
recenseurs cites ici, Phdkas Sebastopoulos, Alexis Iagoup6s et Georges Theologites (1. 22), cf. nos 
n 08 12 et 20, notes. — Le pr6tekdikos Jean Syropoulos, qui signe le kollema du verso, est un 
personnage bien connu gr^ice a une s6rie d’actes patriarcaux, qui permettent de retracer sa carriere; 
prfitekdikos jusqu’en janvier 1397 au moins (outre notre document, voir MM II, p. 292 de 1396-97 
et p. 272 de janvier 1397; cf., pour ce dernier document, Darrouzes, Offikia , p. 396 n. 1), il etait 
sakelliou ou sakellarios entre octobre 1397 et mars 1400 (MM II, p. 348, 354, 358, 367), grand 
skeuophylax en aoftt 1400, en m&me temps juge avec Oinaidtes et Ghrysokephalos ( ibidem , p. 424 : 
«chartophylax» dans l’edition, corrige en «skeuophylax)) par P, Lemerle, Recherches sur les 
institutions judiciaires a l’epoque des Pal6ologues I, Melanges Henri Gr^oire I, Bruxelles, 1949, 
p. 382 n. 1 — repris dans Le Monde de Byzance ; Hisioire el Institutions, Londres, 1978, n° XI; cf. 
Darrouzes, Offikia , p. 138 n* 3); il est egalement. mentionne comme grand skeuophylax, en 1400- 
1401, dans MM II, p. 428, et dans un document non date, ibidem, p. 485; a partir de fevrier 1400, 
Syropoulos est toujours mentionne comme diacre; cf. aussi, sur le personnage, Darrouzes, Offikia, 
p. 139, 319 n. 1. 

Pour les biens du Pantocrator a Lemnos mentionnes dans le present acte, voir Introduction, 
p. 39-42. 
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Actes mentionnes . 1) litres de propriete ( dikaidmata 1. 12; cf. 1. 36) que le Pantocrator detenait 
pour ses domaines : perdus au cours de 1’incendie. 2) Chrysobulle (1. 20; cf. 1. 33 ekdosis ; cf. aussi 
1. 36) de [Jean V] attribuant au Pantocrator un bien a Lemnos, anterieur a 1388 : perdu au cours de 
1’incendie; cf. nos n° 12, Actes mentionnes, n° 1 ; n° 15, Actes mentionnes, n°2; n° 20, Actes 
mentionnes, n° 1; n° 21, Actes mentionnes, n° 1. 3) Titres de propriete (dikaidmata 1. 15) que le 

Pantocrator obtint de 1’empereur et du patriarche pour remplacer ceux qui avaient ete brules : entre 
autres, nos n 08 16 et 17. 4) Ordonnance (horismos 1. 21, 29) de [Manuel II] adressee aux recenseurs 

de Lemnos, les chargeant de delimiter [An6 Chdrion] et de mettre le monastere en possession d’une 
bergerie a Phakos, [peu avant novembre 1394] ; perdue; cf. nos n° 20, Actes mentionnes, n° 6 et 
n° 21, Actes mentionnes, n° 3. 5) Acte (praktika 1. 22, prakiikon 1. 30; cf. 1. 29 SoOsttxa) de Phokas 

Sebastopoulos, Alexis Iagoupds et Georges Theologites, relatif aux biens du Pantocrator & 
Lemnos == notre n° 20. 6) Chrysobulle (L 17, 34, 37; cf. 1. 16) de [Manuel II] confirmant au 

Pantocrator ses anciens biens a Lemnos et lui en octroyant un nouveau = notre n° 21, 

’Avxdmo; sXew @(eo)u dpxte7t£axo7ro; KtovcxavTtvou7r6Xeto; N£a; ‘Pd)pyj; xal otxoupevtxd; 

7r(aT)piapx7]? 

|| 2 + Kal vacov pev £ep<ov xaTaaxEuat (xal) oixtaet;, 7tXyj0o; t 6 dva 07 ]p(d)T( 6 w) x(at) peyeOo; tco 
xa 0 tepouvxt XP^ XuaixeX6; (xat) xoaouxov 6ctov et; 0 (eo)u /etpa; to xaXXtepyjpa • || 3 xd 86 ye x(al) &XXou; 
Ttvdtg pex’ exetvov 7rept tyj; (puXaxvj; t&v xotouxwv (xal) cr(ci)T>])p£a; 8 iaycov££e<T 0 at xal 6710); &v exaoxov 
auxdW 7repto , <o£'y]xat 7rept 7rXe£<JTOU 7 roiei( 70 ai, oux || 4 eXaxxov 8rj7rou xou Tcpdxepov xd) e^exd^ovxt ‘ exaxepou 
y(&p) xd dydivtapa, tou te ty]v apx^v aveyetpavxo; 0 e£av pov^jv tou te 81a <T7rou8yj; xtOepevou x 9 jv 6xe£v7]; |J 6 
Siapovyjv, ou8(6v) 6xepov -i] xd 0 stov 81a xodxtov e£eupev£^e<T 0 at tt) auveXeucret 8^J7T0U x(al) ^aXpa)8£a twv ev 
auToa; 0 e£a)v dv8pdw dpexat; aptXXcopevcov ex^otote. || fl El youv p6ya toT; xd)v povdiv oExtaxat; (xal) xdiv 
^XXojv S>]7rou aepve£iov to eauxdW otxoSdpyjpa, ou8ev "?)ttov eaxat xot; E7rtpeXopevot; auxdW yj 7repl xauxa 
<ppovx£; * || 7 6xax6p<o y(dp) ^u^yj; a(a>x7))p£a xd ex xodxou 7rpaypaxeu6pevov. Ttve; 8’ < 3 cv eTev -J) 7rdvT<o; Soot 
7 rpo 0 upouvxat xot; foot; xd msodv avttrxav (xal) xot; 6 po£ot; e^taaOat xd <juv-|| 8 xpi 6 ev, 7) 8 ^ (xal) pdXttrra 
0Epa7re£a ou xaxo) xd xaxov 6); yj 7rapoipta, xaXco S6 xd xaxdv 0Epa7ceuouaa ; Tl y(dp) tou 7te(t6vto; t) (xal) 
90ap6vxo;x^pov yevoix &v; *Ei; &v 8yprou || 9 xd xe (iuv£crra<x0ai rfjv pov^jv d); to e£ ap^yj; 7repty£vexai, ot xe 
xaiv 8eux£pcw xouxwv dywvtaxal xcov \'a cov yspcov xot; 7cpd)xot; 6xs£vot; d^uoOyjaovxai, xat <S); exstvot || 10 
o 5 xo) 87] (xal) auxol xxyjxops; x(al) otxtoxal xyj; pov^; TrpoaxXyjOiQtiovxai, 6xt xd ^ap 1 exe£vcov aox^ 
7 rpO(Txupco 06 vTa (xal) 8t’ aux^; xd) ©(eJco XP^vco «p 0 ap 6 vxa a6xol xot; || u 6po£ot; dvsveuoavxo, Td) Xdyo 
xo£vuv ctxo 7 t 6 ; d); r\ x(a)x(d) xo Sytov 6po; xov ^AOco CTs6a<rp£a PaatXtx^) x(al) ^(axjptapxtx^) pov 9 ) ^ ex’ 
ov6p(a)x(t) TtpopEvy] xou navxoxpdx(o)p(o;) || 12 X(purxo)u (xal) 0 (so)u r)p(d)v), TroXXdiv TroXXdxt; 
E 7 rtxopy]yy](jdvxo)v cd)Tr\ <ptXox£p<o x et P^ yvwpyj xx^paxa, XP^H-(a)Ta, (xat) dvaXdyco; xot; xxyjpacrt 

Trpooxxyjoap^vy] (xal) 8txatcop(a)x(a) || 13 etc’ auxot;, ev pta 7 rdvxa a7rd)Xe(TEV 6p7rp7)<ipou E7rt(Tup6dvxo; auxyj * 
dXX 01 6vaaxo6pevot aux^ povaxol dpa xd) xa 07 ]youp 6 vai auxdiv, dxT7rep 7rotetv exl x&v || 14 6vap6xcov cpycov 
eto)0aCTiv, obx(<o;) ou86 vuv xot; ocpOaXpot; auxdiv 6yvcoaav Gttvov Souvat ^ xot; pXe^dpot; dvdTrauoftv), et py] 
81 aux6)v xd 7 rupd; Ipyov yeyev 7 )p( 6 v)a Pacrt^tx?) || 16 xdvxa xetpt (xal) 7r(ax)ptapxtx^ 6?td<ratvxo - xal p£vxot 
81 ; (xal) Tpl; E 7 rt 8 e 87 ]py]x 6 xe; xyj PaatX£8t xadxy] xd)v TrdXewv, 6v dXXot; p(iv) &XXa 8txatd>p(a)x(a) 
E 7 rop£aavxo 7rapd xe || xou xpax£axou (xal) ay£ou pou auxoxpdx(o)p(o;) (xat) x?j; ^p(d)v) pexpt6x7)xo;, xd 86 
vuv E7rl xotaSe xot; xx 7 ]paa(tv), E 7 ratve 0 evxe; ev dnaat xou ^yjXou (xal) x^; 7rpo0up£(a;) auxd)v & 7tepl t'Jjv || 17 
pov^jv auxdiv E 7 ct 8 e£xvuvTat. Etal 86 dpa xd xxV)p(a)xa, ecp* ol; vuv 7rapd te tou xpaT£oxou (xal) dy£ou pou 
auxoxpdxopo; 0 etov xal <T£ 7 TTdv E 7 re 6 pa 6 etS 07 ] xP^o'dSouXXov x>j || 18 £y] 0 e£<r/) oeSaapta pov^ x(al) xd 7rapov 
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(jtytXAiov ypAppa xt); ^p(wv) p£xpL 6 xT)xo; aTroXeAuxai, ettI xw avaTt 6 tTTracixa xT)pE~aQaL xauxa (xal) 
&va<pa£pexa, xauxa • || 10 x(a)x(a) x-)]v 0e6aw<ixov vrjaov A9)pvov, "Avw Xwp£ov otix(w;) 6 vopa£ 6 p(ev)ov 
ttXv)ct£ov xou alyiaAau x(al) xou xwplou xou niaTtepayo;, EV0a (xal) Trupyov ex p£0pwv av^jyEipfcv), e<p’ ole, 
xal Oelov auxT) (xal) || 20 creTtxov ETrs6pa6e80T) xpua 66 ouXXov Trap a xou ayfou pou paaiA^w; xou Tr(ax)p(3); xou 
xpaxtcrxou (xal) ay£ou pou auxoxp£x(o)p(o;) xou paxaptxou (xal) 4oi8£pou, Trap’ o3 8 ^ x(al) EOT)pyexT)0T) y| 
xoiaiixT) yrj || al Ttp3(;) aux-Jjv x(al) evepexo aux-f)v e£ sxelvou eXeu0spav tkSlvtt) (xal) &xaxartiixY)xov • ^tl<; 89) 
x(al) 8poffxaxT)0Ei(ia optapw xou xpax£axou (xal) aytou pou auxoxpax(o)p(o;) txapa xwv olxelwv auxou, || 
xup(ou) <l>wxa xou SeSaoxoTtouXou, xup(ou) ’AXe^tou xou ’IayouTTY) x(al) xup(ou) rewpy(£ou) xou 0soAoy£xou, 
xaxetrxp(£>0T) oux(w;) 3v xol; Trpa<x>xLXOL; of? ErroLTjoavxo • Hpxexai ktzh xou povoiraxtau xou TrAv)ti£(ov) XT)? 
'Ay£(a;) Map£v(i)?) || 23 Ttpi(;) (3oppav, Iv0a xi ativopov xwv x“P a 9 tt0V toG Sxpep.tov£xou, av3pxexai Ttpo(;) 
Suatv 8 xou truv 6 pou xou auxou 2xpepwv£x(oo) xaxeuOu xou SxpepTtoXlOpou el; xfy paxLV ^ T^pivei, (xal) 
xaxepxexaL || 24 el; xtjv 686 v, Xap&fcveL xauxrjv, x(al) cxpetpexai Ttp3(;) v 6 xov xaxa Trp 6 ffWTtov xou Ttupyou, 
xpaxei xt)v 68 ov ctxolvelov ev, xepveL xauxT)v Slol xou ywpaeplou xou Kapx^a(i.TrXa Trp3(;) Suolv, e^epXEx(ai) || 
el; x3 ^axwvLV 3v0a xpoxaXIa, xepvei xouxo, xaxlpxex(ai) (xal) TtEpva xov puaxa xaxeu03 xou |3ouvou xou 
KopAxou, Stpxexai xouxov, xax3pxexai Ttp3(;) xo |3opeLv3v pepo; xou xaaxeXXou, Silpxexai || 26 (xat) euplcrxei 
povoTrax(iov), TrepiAap 6 £veL evx3; xXv xaoxeXXov, x(al) Slol xou povo 7 tax(£ou) aTtepxexai ew; xt); xecpaA?); xou 
apLTteXlou x?j; povT);, Stepyexai x^)v xetpaX^v xou ipTreXlou, euptaxei || 27 x3v (Waxa 8 v Xap 6 £vei, (xal) 
e^pXExai ecu; xt); 8 T)poa(a; oSou xt); itp3(;) xiv Kovxeav, ev 6 a tj yv) xwv riioTtEpayTjvwv \ p.Exa ’AA 6 av£xou, 
xpaxEi xo ouvopov xt); xoLauxT); yT); || 28 xaxeuGu Ttpo(;) livaxoXa;, (xal) e^pxexai x3v alyiaX 6 v, xpaxei 
8 i 6 Xou x3v alyiaXiv, x(al) s^pxExaL el; xi |Aov.oTt&x(Lov) x9j; ‘Ay£a; MaptvT);, wapaxp^xei xi TtaXatoxXT)oiov 
pixp 6 v, (xal) eup£oxei || 29 x3 xoipii<piov xou 2xpep.wv£xou, 80sv (xal) l)p5axo. 'H el; xiv Oaxov SoGeloa Ttpo; 
aux^v pavSpa 81 a vop'Jjv (xal) (kv 8 LTtaucr(iv) xwv ^wwv aux?j; opicrptw xou xpaxtaxou (xal) ay£ou (iou || 30 
auxoxpax(o)p(o;) Ttapdc xwv 8 t)Xw04vx(wv) &px 8 vxwv, 6 Ttspiopiapo; U.pxExai, x(a)x(a) x(9)v) TteptXT)4nv xou 
exxe0evxo; Trap’ auxwv Ttpaxxixou, 4x3 xt); ^aytuvT); xou Mixpou Sxottou xaxeuOu p^ypi (xal) || 31 xou 
alyiaXou xpo; |3oppav, p E xa (xal) xwv 8xio0ev xwv XEyopi^vwv Taoxptwv xwv xaxa xp 6 owxov xou TtEXAyou; 
xt); avaxoX^;. Tauxa xoLyapouv Axavxa xapaxsXeiexai (xal) T) || 32 p.expi 6 xT); 'f)p(wv) ev ay£w irv(e 8 pax)t 81 a 
xou Ttapivxo; auxT); <tlylXXiw 8 (ou;) yp4(A|i,(a)xo; xaxEXEiv xal v3peo0ai rJ)v 8T)Xw0eioav 0e£av (xal) 
oe 6 aopL£av paaiXix->)v (xal) x(ax)piapxixV (J.ov>)v || 33 xou riavxoxp£x(o)p(o;) X(pioxo)u (xal) 0(eo)u V&v 
xup£(w;) (xal) 8 eoTroxix(w;), xa0w; cTxev auxa (xal) IvepExo p^P 1 «v, xax4 xe xV SxSotriv xou 4y£ou 
ppu paaiX3w; xou Tr(ax)p(3); xou xpaxtaxou (xal) 4y£ou pou [| 34 aOxoxpAxopo;, xal !£xl x(a)x(4) tJ)v lax^v xal 
7 tep£XT)tjTLv xou vuv lTtL6pa6eu0ivxo; auxT) 6 e£ou xal ereTtxou xpuoo 6 o 8 XXou xou xpaxtaxou (xal) ay£ou pou 
auxoxpixopo;, xal Ttapoc pT)8ev3(;) || 86 xwv aTcivxwv eupeiv aux^v TTWTtoxE x^)V olavSTjxiva 8 lev 6 xXt)cj(iv) x(al) 
ETr/jpeL(av) 1) ettI xoT; TrpwTjV *)) ettI xol; vuv Ttpooxupw0eiaiv auxT) • x4 p3v y(4p), el xal p^) 8lxa£wp4 || 3# xi 
eTte<p£pEXO he auxou;, 3pTrpT)opou ETtiaup 6 (ivxo; aixrj x(al) xouxou psx4 xwv &XXwv 4TtoXeo63vTo; w; 
cipTjxat, 4XX’ o 8 v ev^pexo auxa h, exe£vou pexpL xou vuv, xal 4 xaxa 7 t 4 xT)xo; || 37 ax3 Ttavxi; SlexIXsl x(al) 
4 vev6xXt)xo;, xol 83 euT)pyexT)0T) vuv Ttapa xou xpaxloxou x(al) ay£ou pou auxoxp4x(o)p(o;) 8 La Oetou x(al) 
CTETtxou auxou xpuoogouXXou, 8 8 -J) TrpooETtixupoi auxT) (xal) xa Ttp 6 xepov. II 38 ’AXX’ ETteiS)) TrAvxa xauxa A 
Trpooxex 8 pwx(aL) xt) 8t)Xw0e£<tt) tie 6 aop£a povT) xaxa xiv xuttov a3xoc e^e860t), 8 v 6 p3ya; 3v leptxpxai; 
BaotAELo; 3vexe£Xaxo xoi; povayLxw; !(t)v || 88 eXopevot; — xouxov y(4p) x(al) ol tt P <£>xw; x^jv xoia5xr)v povV 
4veye£pavxe; IxuTtrbaavxo (xal) 3|30T)xav 3v ainrr) 6 axe pexpi? aLwvo; 8iaxpaxeTd0ai auxiv — ouSel; xwv 
aTt4vx(wv) || 40 otpelXeL, ouxe xwv povaxwv otixe xwv e^w0ev, ISioTtot^oaffQai ^ ^ voixwv xal el; eauxiv 
diTtoxAEaaeai, oux3 xi kizh xwv eIoo8t)p4x(wv) auxwv otpexeplffaciOaL, || 41 4XX4 Ttavxa xauxa, e«xe kn6 xwv 
xxT)x 6 pwv xax^X0ov el; x^)v povTjv, etxe 4 tt6 xwv ay£wv pou (JatriXiwv, elxe kn6 xivo; aXXou xwv Ayiopetxwv, 
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4fis£o)w (xal) tkvatpatpeTa tcAv ra || 42 xr/)fx(oc)T(a) StaTYjpT^arovTai piovTji; ■ ou pi^v aXX’ ou( 8 e) l8i6ppL0pi6v 
TI XT 7 }pLa t 6 v [xova^ov xr^(jaa0(at) 8iaxeXeu6pL£0a pi^pi (*#0 toG ™x 6 vtos, || 43 oGte evtcx; tt]<; piov% o£)te 
£xto<; * Tc 6 ppw y(ap) touto r/jt; pcovaxtXYjs tcoXite^ te (xal) ct£(iv 6 t 7 ]to(; * tt) y(ap) WEpl t<x l 8 i 6 xTY]Ta 
9 p 0 VT£St Tk (xal) CTX 0 ^ ™ xotV£ ^ II 44 “P-eXouvcat x(al) ouSe tt]<; apET^; Epyaata xaTop0ouo0aL Suvarat. E! 
Se xt<; #XXo rcapa t& StaT£Tay[A(ev)a ttoi^ctsl tw 18uo cttoix&v BeX^a)^), Eupyjaret ®(eo)v [xa^fAsvov otfcoi; 
II 45 auTto xal uto pdcpot; sa^rai xal E 7 UT£|itov t% -^^(cov) ptETpt 6 r 7 ]TO(; oi>x lepoaruXot; (a 6 vov, t 6 y(otp) t ol ty] 
(Aovy] 7 Tpoaxupw 0 £vTa x(al) St*auT% t& 0(e)o) EStorcotcTaQat t£poouX(a || 46 ecmv, aXXtk x(al) 4; <p0o t% 
TcoXtTs£(a^} TauT7)<; 6 aov to et:’ atrrco, ?)<; ot 0socp6p<x 7 c(«t6)pe<; ^pi(cov) ^p^avTO x(al) xaT&p0a)arav xal TauTY]v 
Tote; epe^Yjs ev£TU 7 CcoaavTO xal e^07]xav, || 47 x(al) ax; 7tp66aTov ij'wpuSW t 7)5 (AovYjq £x6X7]0^CTETat, ?va p,*?) t% 
aurou Xiipt 7 )^ (xal) &XXo^ twI pi£TaSa>. "HTtt; &?] pcov9] x(al) avanipa 8taTY]pY]0Tf]<T£Tai am6 te tcov || 48 x(a)T(ofc) 
xatp(oij^) 7 i:pot<jTapLEva)v t % ExxX 7 )ff£a<; 'iEptacrou xal Si } x(al) tcov 6 £UO)t£t(cov) 7 TpcoTCOv twv ev tw 'Aylco 
*Opet pLovaiVj xal ou 8 £ TOxpa tcov 7)fxeTepcov ££(4pj(cov tcot£ || 49 fJapuv0Y){T£Tai ECp* oux klyt auv/)0ei(av) ouS& 
E 7 rl tcov Tcp 6 T)pi(cov) aytcoTtXTCOv (xal) aoi 8 £pLCov tt( aTjptapxwv, arco^opiivY]^ piivTot y£ (xal) reap’ auTYji; ty)<; 
Ttpo(^) t(ou<;) yjpLETEpoui; eg4px.ou<; || B0 o£xei 6 ty]t 6 <; te xal Ttpi^ (xal) aya7r/]<; (xal) avamxG<J£{co<;). "O0EV x(al) 
ek "rijv TCEpl toutcov to&vtcov S’qXcofftv (xal) (3£6a£coCTtv (xal) (fcarcpijeXEiav a 7 roX 6 XuTat t^ SY]-|| 61 Xa>0e£aY) 
orESacrpcta pacnXtx^ (xal) 7 r(aT)pi.apxix 9 j piovY) ty) Trepl t 6 &yiov 8 po? tov *'A 0 co rf} ett* ov 6 pt(a)T(t) Ttpicopi^VT) 
toG navToxpaT(o)p(o<;) X(plotto)G (xal) 0 (eo)u ^pcwv xat to 7 rap 6 v || 52 atylXXLov ypipcpia t^ ^piaiv 
pLETp!. 6 T 7 )TOc; i ev Erst E^axtcxLXtocTTCo evvaxoartoaTCo T£T(ipTco IvSlxtlwvo; TET&pTY); pcYjvl Osupouaplco 

TCpCOTY) + 

II s ® + *ANT£)NIOS ’EAto 0(EO)t ’APXIEnt-||«SKOnOS KONSTANTINOTII6AEQS ||« 
NfiAS *P£)MHS KAl OtKOTMENIK6S ||«« n(AT)PllPXHS + 

Verso : +’E8£0vj xaxa jx^va ‘Iavv(ou£)p([.ov) t(5]?) SM (EvStxTiwv)oq + '0 TtpwrlxSixo? Stdtxovo; 
IcofaVVY)^) 6 Sup67TOuXo^ + 

L. 8 cf. Prov. 17, 13 || 1. 25 fitpxeTac : pro (itv^pxeTat cf, n° 20 1. 35, n° 21 1. 18. 


23. ACTE DU PATRIARCHE ANTOINE IV 

YR&^a (L 7 ’ 32) avril, indiction 4 

a.m. 6904 (1396) 


Le patriarche garantit l’ind£pendance du Pantocrator i l’egard de l’eveque d’Hi6rissos, du protos 
de 1’Athos et des exarques patriarcaux. 


Le texte. A) Original (archives du Pantocrator, n° 12 a). Parchemin, presentant une 
languette a la base, 500 X 355 mm. Plusieurs plis horizontaux (rouleau aplati). Assez bonne 
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conservation ; le parchemin est froisse au milieu ; l’encre a p&li a certains endroits; petits trous, 
surtout dans les marges et sur la languette. Encre ocre, plus epaisse pour le menologe. De part et 
d’autre de Vintitulatio, en majuscules, ornement presque identique a celui qui figure sur notre n° 22. 
Pas de trace de sceau. — Album : pi. XXXII. 

B) Copie authentifiee (du m&me document? cf. notes; archives du Pantocrator, n° 14a), 
contemporaine de A. Parchemin, presentant une languette a la base, 530 X 335 mm. Bonne 
conservation; grand trou d’origine en haut a gauche, dechirure et deux petits trous dans la marge 
gauche. Encre noire pa lie, plus foncee pour les signatures. Tilde sous un mot compose, 1. 14, iota 
souscrit, 1. 19, Blancs, le plus souvent entre les diverses parties du texte. — Album : pi. XXXIII. 

C) Copie sur papier, dat£e de 1891 (339 X 211 mm), faite sur B (archives du Pantocrator, 
n° 13a), 

Editions : G£d£6n, Ekkl A/., 19, 1899, p. 224 et 229, d’apres une copie faite sur A ; Pantocrator 
n° XII, d’apr£s la meme copie; I. Oudot, Patriarchatus Consiantinopolitani Acta Sdeda , Vatican, 
1941, p. 126-133 (edition et traduction franchise de A). Schatzkammer , n° 96 : corrections a l’edition 
Petit d’apr&s A. 

Nous editons l’original sans tenir compte des editions prec^dentes, en signalant dans l’apparat 
les variantes les plus importantes de la copie (B) ainsi que les principals lectures divergentes de 
F. Dolger (D). 

Bibliographic : Darrouzes, Regestes, n° 3024. 

Analyse. — Intitulatio du patriarche de Constantinople Antoine (1. 1). Le [patriarche] a appris 
que certains exarques patriarcaux, envoyes en Occident revetus du pouvoir patriarcal, importunent 
les moines du monastere imperial et patriarcal du Christ Pantocrator, sis a 1 Athos, ceux-ci 
subissent egalement des vexations de la part de l’ev&que d’Hierissos et du prdtos de la Sainte 
Montagne pour ne leur 6tre pas soumis; quant aux exarques, ils reclament [des redevances] qui ne 
leur sont pas dues, ce qui ne s’etait jamais produit sous [Antoine] ni sous ses predecesseurs, le 
patriarche Calliste [I er ], qui avait consacre le monastere, avait etabli un acte valant reglement (oIA 

xavwv xat TU 7 ro^), mentionnant [les redevances habituelles], acte qui a ete perdu, avec les autres 
documents du monastere, au cours d'un incendie; il a done fallu que le [patriarche Antoine] 6tabhsse 
un autre reglement pour aider le monastere (1. 2-7). Attendu que le patriarche envoie des croix de 
consecration (itaTpiapxtxA ffraupoTt^ia) a toutes les figlises, et que les [fondations patriarcales] sont a 
l’abri de toute exaction venant des metropolites et des eveques locaux, en vertu des canons et de la 
tradition de l’figlise, le [patriarche] ordonne, par le present acte, que ni les eveques d’Hierissos m les 
prdtoi de l’Athos n'aient le droit pas meme d’entrer dans le monastere du Pantocrator sans 1 accord 
du kathigoumene ni des moines, ni bien stir d’inspecter le monastere, ni de lui reclamer, pour 
quelque raison que ce soit, le moindre [versement] : le [Pantocrator] est en effet independant, soumis 
seulement au patriarche ; les moines et pretres installes dans ceux de ses mStoques qui ont ete fondes 
comme stauropegia patriarcaux jouiront des m$mes privileges (1. 7-13). Les exarques patriarcaux, 
lorsqu’ils arrivent au monastere — qu’ils y viennent pour le secourir ou qu’ils s’y arrtitent en 
partant pour une autre destination —, seront regus avec bienveillance par les moines ; ils defendant 
le monastere et ses moines contre tous ceux qui Toppriment et, si les moines ont besoin de leur aide 
pour quoi que ce soit, ils apporteront une solution, pour autant que ceci releve de leur competence, 
sinon ils feront un rapport ecrit au [patriarche]; ils s’occuperont de tout ce qui releve de leur 
fonction selon les canons; ils respecteront la place du kathigoumene, qui presidera, en tant que 
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representant du [patriarche], a l’eglise et dans les conseils; mais si des higoumenes et des exarques se 
trouvent ailleurs, c’est 1’exarque patriarcal qui aura la preseance (1. 13-19). En outre, les moines 
doivent prendre soin d’envoyer au [patriarcat] le kartonikon, comme ils ont eu 1’habitude de le faire 
jusqu’A present, pour manifester leur soumission a la Grande Bglise, auquel cas personne ne le leur 
r^clamera, pas mtae les exarques; ceci est aussi valable pour leurs metoques, ou qu’ils se trouvent 
(1. 19-21). En ce qui concerne le comportement des moines : le [patriarche] recommande que 
1’higoumene (proestos) soit un modele de vertu; en tant que pretre, il recevra la confession des 
moines, il consacrera parmi eux des lecteurs qu’il enverra pour ordination, le moment venu, au 
prelat de son choix; il consacrera les eglises qui seront bAties dans le monastere ou dans ses 
metoques, comme stauropegia patriarcaux, de la fa$on dont le ferait 1’exarque patriarcal s’il etait 
sur place. Les autres [moines], qu’ils aient ou non regu 1’ordination (Upcojjivot. ml yepovTet; xat Xocixot), 
doivent vivre en paix et etre deferents a 1’egard de leur kathigountene, qui veille sur leur Sme; ils 
doivent respecter le regime cenobitique, la regie du monastere et la tradition des peres; qui 
s’appropriera un [bien] du monastere sera condamne comme sacrilege, car il aura soustrait ce qui a 
ete consacte a Dicu et aura nui a tous ceux qui auraient pu etre entretenus gr§ce a lui; qui acquerra 
un bien propre (idiorryihmon), meuble ou immeuble, sera juge par [Dieu] et expose aux maledictions 
des fondateurs, qui ont ete mises par ecrit, car il aura enfreint les lois divines et n’aura pas respecte 
le regime cenobitique institue par les saints pferes inspires par [Dieu] (I. 21-32). Conclusion, date 
(1. 32). Menologe autographe (I. 33), 

Notes. — Le Panlocrator, monastere patriarcal. Selon un acte du patriarche Antoine d’aout 
1391 (MM II, p. 156-157, cf. Darrouzes, Regestes , n° 2892), on distinguait, parmi les monasteres 
patriarcaux, ceux qui etaient fondes par le patriarche et ceux qui etaient soumis au patriarche apr6s 
leur fondation (cette distinction est deja evoquee dans le sigillion du patriarche Germain II de 1232, 
ed. Rall^s-Potles, V, p. 110-112). Les premiers, les stauropegia, etaient soumis uniquement au 
patriarche, dont 1’autorite etait exercSe par les exarques (cf. plus bas); le patriarche, qui seul etait 
commemote dans ces monasteres, veillait sur leur bonne gestion, sur les mceurs des moines, et 
percevait le kanonikon , en nature ou en especes (cf., sur le kanonikon , De Meester, De monachico 
statu, p. 115, 133), alors que 1’eveque local n’avait aucun droit, pas nteme celui d’entrer dans ces 
monasteres sans le consentement de I’higoumfene ; la consecration par le patriarche etait symbolisee 
par i’erection dans le monastere d’une croix benie par lui;■ restitution remonte au moins au 
ix° stecle (cf,, sur le statut stavropegiaque, De Meester, De monachico statu , p. 10-11, 119 sq.; 
Beck, Kirche , p. 129; Diongsiou , p. 65 avec bibliographie; Kutlumus , p. 395; voir aussi l’acte du 
patriarche Philothee de mai 1371, par lequel le statut patriarcal est accord^ a un monastere qui 
vient d 6tre fond6 et ou les privileges de ce monastere sont clairement exposes : MM I, p. 569-572). 
Les monasteres devenus patriarcaux apr£s leur fondation et apr^s ^tre restes pendant un certain 
temps sous la jundiction de l'evfique local jouissaient de la protection du patriarche mais 
conservaient leurs obligations k l*egard des ev^ques locaux : ils 6taient tenus de les commemorer et 
de leur verser des redevances; ce statut est decrit dans l’acte Kutlumus n° 40, 1. 4-6. Il ressort du 
p t document que le Pantocrator appartenait & la premiere categorie : il avait ete consacre par 
e patriarche Calliste I er , qu i avait etabli un acte pour le monastere (I. 5; il doit s’agir du sigillion 
, , . aU ^ aT1 ^ 0Cra t°r le statut patriarcal; cf., sur le sigillion que le patriarche envoyait aux 

etabhssements fondes par lui, De Meester, De monachico statu , p. 126-127); il n’etait soumis qu’au 
patriarche (l. 11-12), A qui il devait verser le kanonikon (1. 19). 
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En confirmant au Pantocrator les privileges d'un monastere patriarcal, le patriarche ajoute, en 
tant que protecteur du monastere, un certain nombre de clauses relatives k sa gestion et k la 
conduite de ses moines. Comme il l’a fait dans nos n° 8 17 et 22, le patriarche insiste sur l’observance 
du regime cenobitique (1.27-32; cf. les notes a notre n° 22). Notons enfln qu’il mentionne les 
metoques du Pantocrator : ceux qui ont ete consacres par le patriarche selon les m&mes modalites de 
stavropegie jouiront des mSmes privileges (1. 12, cf. 1.20-21); nous savons par ailleurs que ces 
privileges ne concemaient pas les d6pendances des monasteres stavropdgiaques qui avaient ete 
fondees par un particulier ou par un ev6que local; ces dependances restaient soumises 6 1 dvfique du 
lieu, qui avait droit a la commemoraison et au versement du kanonikon (cf. l’acte du patriarche 
Xip'hilin de 1197, ed. RALLEs-PoTLis, V, p. 101-102). Nous ne savons pas quels metoques du 
Pantocrator etaient stavropegiaques. 

Le Pantocralor el les exarques palriarcaux. Le present document fournit des informations 
interessantes sur le partage du pouvoir entre les exarques et l’higoumdne du Pantocrator. Les 
exarques (1. 2, 4, 13, 18, 19, 20, 25) etaient les d£16gues du patriarche, qui inspectaient les 
monasteres patriarcaux pour veiller sur les interns de l'Eglise de Constantinople en percevant le 
kanonikon et pour corriger eventuellement les erreurs spirituelles des moines (cf. De Meester, De 
monachico statu, p. 185-187, Darrouzes, Offtkia , p. 308-309, 313-314); ils confirmaient 1’dlection de 
l’higoumfene (cf. De Meester, De monachico statu , p. 234), lequel, librement elu par les moines, etait 
place sous leur autorite (cf. l’acte du patriarche Germain cit<§ plus haut), et ils pouvaient consacrer 
eux-memes des monasteres stavrop6giaques au nom du patriarche (cf. De Meester, De monachico 
statu, p. 125). Notre document sugg&re que les droits des exarques sur le Pantocrator etaient limits 
et que l’higoumisne de ce monastere jouissait de privileges qu’avaient en princ-ipe les exarques : si 
ceux-ci avaient le droit d’entrer au Pantocrator, qu’ils visitaient comme les autres monasUres 
patriarcaux, leur juridiction se bornait, semble-t-il, a df/fendre le monastere s’il subissait une 
vexation (1. 14-15); pour le reste, ils n’intervenaient pas dans ses affaires de leur propre initiative, 
mais seulement k la demande des moines (cf. 1. 15); ils s’occupaient aussi de «toute autre chose 
relevant de leur competence*, ajoute le patriarche (1. 16-17), mais cette formulation peu precise 
n’indique pas qu’ils aient eu d’autres droits. En revanche, l’higoumfsne etait considere comme 
reprfesentant du patriarche (ceci est dit explicitement 1. 18; cf. aussi 1. 25) et avait m&me, dans son 
monastere, la preseance sur les exarques. II 6tait charge par le patriarche de consacrer lui-mSme des 
stauropigia patriarcaux, alors qu’en principe c’etait l’exarque qui procedait k cette cerfemonie a la 
place du patriarche (1. 24-25); nous connaissons un autre cas d’un higoumene jouissant de ce droit 
de consecration, mais cet higoumfme etait en m6me temps exarque patriarcal (MM II, p. 157), ce qui 
n’etait visiblement pas le cas pour l’higoumene du Pantocrator. En outre, l’higoumfme du 
Pantocrator dfesignait lui-mlme les future pr£tres et les envoyait pour ordination, avec des 
tfemoignages ecrits ( marlyriai , cf. plus bas), k l’6v6que de son choix (1. 23-24 de notre document), ce 
qui relevait aussi des competences de l’exarque (cf. le sigillion du patriarche Germain, Ralles- 
Potl6s, V, p. 110). Les abus commis par les exarques aux d6pens du Pantocrator (1. 2) consistaient 
apparemment k reclamer des redevances supplementaires (cf. 1. 4); il semble qu’a la mSme epoque le 
monastere de Kutlumus ait lui aussi souffert du m6me genre d’exactions; c’est ce que laisse 
entendre l’acte Kutlumus n“ 41, de juin 1395. Il n’est pas impossible que ces abus aient un rapport 
avec l’installation, en octobre 1394, d’un nouvel exarque patriarcal pour l’Athos et Serrfss (cf. 
Darrouzes, Regesies , n° 2971). 
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Le prdtos el I’evSgue d’Hierissos. En tant que monastere stavrop6giaque, le Pantocrator etait 
completement independant du prdtos et de l'6v6que d’Hierissos. Notre document confirme cette 
independance et met fin aux pretentions abusives que ceux-ci avaient, semble-t-il, manifestoes 0 
l’egard du monastOre. Le protos avait vu son pouvoir se consolider, voire s'accroitre, & la fin du 
xiv' siOcle, comme le montrent deux actes du meme patriarche Antoine, de mars 1391 et d’octobre 
1392 (ed. Darrouzes dans Hellenika, 16, 1958/59, p. 140-141, 143-145; cf. Idem, Regestes, n 09 2884 
et 2911 respectivement): la juridiction du protos s'etendait sur tous les monasteres athonites (a 
I’exception, bien sflr, des monasteres stavropegiaques), dont il supervisait la gestion sans Otre lui- 
mSme soumis a l’inspection des exarques; il avait toute liberty d’accorder ou d’interdire a l’eveque 
d’Hierissos l’acces 0 la Sainte Montagne et n’etait soumis qu’au patriarche. Le Pantocrator, demuni 
du sigillion par lequel Calliste I w lui accordait le privilege de stavropegie (cf. 1. 5-6), qui n’etait pas 
renouvelable (cf. De Meester, De monachico stalu, p. 126), offrait au prdtos une occasion d’etendre 
son pouvoir sur un monastere qui lui avait jusqu’alors echappe. Le prdtos qui avait du essayer de 
s’immiscer dans les affaires du monastere n’est probablement pas Jeremie (atteste jusqu’en aout 
1395 et a nouveau en juin 1398, cf. notre n° 14, notes), qui semble avoir entretenu avec le 
Pantocrator de bons rapports et l’avoir aide a sortir de maintes situations difficiles (cf. nos n 09 14, 
16, 19). On ne voit pas en quoi pouvaient consister les pretentions sur le Pantocrator de l’evdque 
d'Hidrissos (1, 3-4 de notre document), qui de toute fagon n’avait droit a cette epoque qu’a la 
commdmoraison dans les monasteres athonites (cf. Darrouzes dans Hellenika, 16, 1958/59, p. 141 ; 
Idem, Regestes, n° 2884). 

ParticulariUs de la copie. Comme c’est le cas pour notre n“ 20 et la copie de no tre n° 21, la copie 
B a ete etablie a Constantinople avant octobre 1397 (cf. notre n° 20, notes). Elle presente, par 
rapport a A, des divergences notables, a certains endroits elle offre mdme un texte tout a fait 
different (cf. apparat). On pourrait se demander si cette copie ne reproduit pas un original perdu, 
different de A, d’autant qu’elle est datfee de janvier et non pas d’avril. Toutefois, cette hypothtse 
n’est peut-Stre pas n6cessaire : le fond du document ne change pas; la copie ne mentionne aucune 
garantie supplementaire pour le Pantocrator, et les additions qu’elle contient consistent surtout en 
precisions et en explications, sans doute dans le but d’aider les moines a mieux comprendre leurs 
droits et leurs obligations (comparer par exemple l’explication, donnee par la copie, sur la fagon 
envoyer le kanonikon au patriarche aux 1. 19-20 de l’original); la divergence sur le mois (janvier- 
avnl) peut 6tre attribute a une etourderie du scribe. — La formule d’authentification (qui, comme 
nous l'avons d6ja note, annonce une seule signature, cf. notre n° 20, notes) a manifestement ete 
ecnte apres que le document fut sign6 : celui qui l’a redigee a soigneusement evite d’ecrire sur la 
signature de Matthieu de Cyzique, qui deborde en partie sur cette ligne, et a ete oblige de couper le 
mot TtpaiTo-Tiiicw devant un accent de la signature. 

r /rZZ aP ' k ' SUP 16 Patriarche Antoine IV (*■ 1). <=f. notre n- 17, notes. Sur le patriarche 
a 's e [ J (. 5), cf. notre n» 5, notes. Sur les trois m^tropolites qui authentifient la copie B, cf 
notre n» 20, notes. v 

n L ' 18 ’ ff<PP * r ^’ L 23, (uppayltrai : sur la mppayi?, dans le rituel de l’ordination, cf. 

237-2qfi Z i ES ' P ' 89 ’ 91, et ’ 8 P ro P os de I’higoumene, De Meester, De monachico stalu, p. 132, 

- . es mots c<fpaytq et ^paylCw sont surtout employes d propos de lecteurs et de chantres : 

Darrouzes, Offikia, p. 87, 89. 
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L. 24, psTa papTupLwv : l'higoumene devait confirmer que les personnes destinees b entrer dans 
les ordres avaient Page convenable et qu’elles n’avaient commis, dans leur vie priv6e, aucune action 
leur interdisant l’ordination; cf. le sigillion du patriarche Germain, RALLfes-PoTLfes, V, p. 110 : toui; 
££¥)$ Eepao6at p^XXovTai;... el<; tout’ auxA -rcpoSiSaaet, peTa twv vevopLcrpIvwv papTUpiwv too te (llou xal 
-fjXixlai; aikwv...; cf. aussi, sur les marlyriai, Darrouzes, Offikia, p. 17 n. 1 (temoignage requis 
pour l’ordination), 371 et n. 1 (temoignages ecrits), 469. 

L. 26, Xai'xol : il s’agit de moines qui ne sont pas dans les ordres; cf. Darrouzes, ftegesies, 
n° 3024, Critique. 

Acle menlionne. Acte (1, 5 eyyp&pw? e^etsOy)) du patriarche Galliste [I cr J = vraisemblablement le 
sigillion conferant au Pantocrator le statut patriarcal (cf. notes), [avant aotit 1363] : perdu au cours 
de l’incendie ; cf. Darrouzes, Ftegesies, n° 2456. 

’Avt&vloi; eX£w ®(eo)u ap^teTtEoxoito? Kwv<JTavTLVOU 7 t 6 X£W<; Nsa<; 'PtipY)? xal oLXOupevLxS? 
7t(aT)pt(ipxV)e 

|| z + ’Ercel syv&piaev rj peTpt 6 TY]<; Y]p(wv) tlve? twv rtepi tyjv Siicnv aTco<jTeXXopi:vwv Tt(aT)ptapxtxwv 
E^pxwv tv)v 7 t(aT)piapxix-f)v svSuopevoi apxV 8 i’ oyXou ylvovTai toT? evamtouplvou; ty) x(a)T(A) t 6 &yiov 
gpo? II s TOV ”A0w oeSaapla paiiLXixY) (xal) TtMpiapxixY) povY) ty) e’u; ovopa TLpwp£vY) too 
navToxp<Mo)p(o<;) X(pioTo)u (xal) ®(eo)u f)pwv, paXiaTa Si: auxot? ^TtiTlOevTaL x(al) auvOXlgoumv 6 te 
0EOtpiX£ffTaTO(; ETtlaxorco c, 'Iepiairou (xal) 6 ooLWT(a)T(o?) || 4 7 tpWTO? twv ev tw 'Aylw ”Opei povwv, ol p(£v) 
w? p9) fmoxeip^vou; auTOL?, OL Sit ye Tc(aT)pLapXLxol E^apxoL raxpa tt)V auvY) 6 etav f)v elxov e7UXet.pouvTE<; 
Tcoieiv (xal) 7 r 6 ppw rauTY)t; awaLTouvTE? kE, auTWV, || 6 fircep ofixe ecp’ Y)p(wv) auxwv oSte e-rcl twv irpi T?)p(wv) 
ayLWTdcTWV Tc(aT)piapxwv E 7 tpax 0 Y|crav ev auToti;, f)Tu; 8-1] x(ai) eyyp£<p(w<;) e£et£0y] rcapa tou ayiWT(A)T(ou) 
(xal) aoiSlpou 7 t(aT)pu&pxou xup(ou) KaXXlcrTOU, na.p’ o3 Si) (xal) y] pov)) xa0L£pWT(ai), ||* (xal) ty) povY) 
7 cpooETE 0 Yj oldt tl? xavwv x(al) tutto; tol? ecps^C, SuwbXe'ro 8k (xal) auTY) pexa twv &XXwv SixaiwptiTWV T^ 
pov^? Ttpi xaLpou EpTupYjopou ETuoupSivTO? a^TY), X&VTEU0EV IS^ctev 67toygapp6v TLVa II 7 (xal) tutuov 
gTEp(ov) auTotp EXTE0^v(ai) vuv Ttapa ty)? •f)p(wv) pexpi 6 TY)Top e’k; ifcacpiiXeiav ty)? pov% (xal) (3oY]0ei(av), y] 
pETpiiTYi? Y)p(wv) Sia TOU Tiapovro? auT% TcapaxsXEUETaL ypapp(a)xop <5)?, eirecS); Y) Tt(aT)pLapxix-)) TtepLOE-)) 
II s t^? olxoupevix^p ayLWT(&)T(Y]i;) MEyaXYjp ’ExxXYjcrlai; ev t cat; Exaaxaxou tyjs olxoupEVYji; ExxXY|fflat<; 
Tt(aT)ptapxtxii KEpTtei aT(au)po 7 tYiyia x(al) r6 aSuicrELOTOV exouolv ex TuivTWV twv ev auxaip p(Y)T)p07roXiTWV 
te (xal) || 9 ETacx 67 cwv (xal) xoXu to Icrxupiv XEXTYjVTat xauxa ex te twv 0s(wv (xal) Eepwv xav 6 vwv x(al) Trj<; 
&VW0EV ExxXY)OLa(JTLX% auvY]0el(as) x(al) T^ew?, otpstXouaL (xal) ol x(a)T(a) xatp(oup) EYticrxoTuoL t^? 
exxXy)ct l(a?) 'IspLOCTOu II 10 x(al) ol 6 oLWT(a)T(oL) rcpwTOL TWV EV TW &ylw 8 pel TW "A0w OEgaarplwv x(al) iepwv 
povwv p)| 8 ^ xav eloaCai rc 68 a ev t^ pov^ xauTY) tou IIavToxpaT(o)p(o<;) X(pt<TTo)u x(al) ®(eo)u Yjpwv pi) 
pouXop(£v)ou tou xa0r|youp(Ev)ou (xal) twv ev airr, povaxwv, || u pV) tol ye 1) avaxpivai aoT(ofjp) •!) ^et Aaai 
x&v oTcwaS’fjnoTe vk xa T ’ afiT^v, 1) aTtaiT^oai kZ af)T% tI 81 ’ olavS^Tiva ty)v alrlav & X ?i (xal) ev3<; 

060X0G • I 8 la y(dep) ecmv auTY) (xal) xa0’ eauTfjv, ouSevl || 12 &XXw u 7 toxelp(£v)y) y) ty) rr(aT)piapxixY) TceptOTrf)' 
t?)v auT^v 81 Suvapiv (xal) Eaxuv 6 LpelXouo(iv) Eystv x(al) t& Tauxrip peT^ia, goaTrsp apa tw ru(aT)ptapxixw 
aT(au)po 7 tY)ylw evlSpuvTai, of te ev auTotp lepaTix(w<;) ^u7rY)peTo6p(e)v(oi) || 13 x(al) ol Epo<Txa0^p(sv)oL 
povaxol. Ol S£ ye xaT<i xaip(o3p) £m 8 Y)pouvTs<; exelae 7 r(aT)ptapxtxol ^apyoi, f) a utA touto 

napayev 6 p(ev)oi (3oY)0el(ap) evexa ty]<; povYjp, y) aXXayou a 7 tepx 6 p(ev)ot xaxewe xaTaXucrai avayxaoO^vTep, 
|| 14 aap^vw? 7 tapa twv povaxwv rtpooSexOfjoovTaL (xal) peTa 7toXXY]? ty)<; 7 tepixapela<;, x(al) ty)? 
rcpoffYixo 8 ar)<; aEoXaiiaoucu 7 tap’ auTWV ayircY)? x(al) olxeLwcrewp ■ ol Si: ruAXiv 8 ecpev 8 e 6 aouaiv aur>|V (xal) 
toui; II 16 ev ty) povij povayofii; Smb ttAvtwv twv emTL0ep£vwv auroTp x(al) uuv0Xi66vtwv, x(al) et tl Si: aXXo 
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avayyeX 07 j 7rapa tcov fxova^cov auTOL; Se6p.(ev)ov ty); 7tap* ocutgov J}oY] 0 e£a;, 6aov pt(£v) el; r^)v auTcbv ep^exat 
SiovapL^v), || 16 X^ETat 7cap* autcov ty]v 0epa7ce£(av) x(al) tyjv SiopOa>a(tv) J 6aov Se T?j; evteu 0 ev E7tLcrTaa£a; 
(xal) SLaxp£a(eco;) SeeTaL, 7capa7ce(XtJ/oucrt. touto eyyp&9(co;) 7tp6; tyjv vjfx(cov) fXETpL6TY]Ta * E7UfjLeXY]aovTaL Se 
x(al) 7 c&vt(oov) tcov &XXcov tcov 7cpo-|| 17 ay]x6vTCov afoot; xavovLx(oo;) x(al) vofjL£fjL(co;), TY]pY)aouaL Se (xal) tov 
tou xa 07 )yoi>fx(£v)ou tStcov avETtacpov ev te tv) EXxXy)(a£)a (xal) Tat; &XXai; auvt^Eat (xal) gt 6 lgzgl x(al) 
xa 0 eSpaL;, x(al) oux apTraaouaiv auT^v ouSe 7 cpoxa 0 £aovTai tou xa 0 Y]y(ou)pL(£)v(ou) * || 18 t67cov y(ckp) exeToe 
ava 7 uX 7 )pciov ty); Yjp.(oov) [Xetpl6ty]to; 6 xa 0 Y]youp.(ev)o; tyj; |aovy];, ty] a9pay£Si x(al) xaptTi tou 7 tavay£ou 
(xal) ^<i) 07 totou TT^EUfJUXTo);, ex7c£vt(oov) tcov exELae 7 uapa 6 aX 6 vT(cov) 7upoaTYja£TaL (xal) auTou tou e^apxou, 
aXXaxou 8£ ev 0 a &v eupeOeLev || 19 ^youfx(ev)o£ te (xal) &;apxoL, 6 7 c(aT)pLapxixo; &;apxo; toutcov 
7 cpoaT 7 )aETau ^Eti ocpe£Xouaiv oi [xova^ol 9 povT£^etv Trepl tou auvY) 0 (ou;) xavovLxou, 67t(co;) EVTau 0 a 
7 capa 7 cep. 7 C 7 )Tat xa 0 (cb;) £ 0 o; autoT; hzl te tcov 7tp6 ^(x(cov) aytcoT(a)T(cov) 7 t(aT)pLapxcov || 20 x(al) £9* 
Y]pt(cov) a&Tcov OL%pi ty j; afytepov, el; [xapTuptov T/j; UTEOTayyjc; v)v 09 e£Xoua(Lv) el; t(yjv) &yLCOT(&)T(Y]v) 
M(s)y(A)X( 7 jv) ’ExxXy]a£av cb; 7c(aT)pLapxixo£, x(al) o6t(co;) &va7caLTY]TOL SLaTY]pY] 0 YjaovT(aL) x(al) 7capdt tcov 
e^pxcov x(al) 7cap* (ScXXou toxvto; x«pw toutou • t6 S’ <x6t6 || 21 touto SiaTY]p7]0Y]aETai (xal) el; t< k [XETS^La 
aurcov 87COU &v eTev. rispl S£ ye ty); evtg; tcov fxovax&v xaTaaT&a(eoo;) x(al) SLayooyYj;, 7c(aT)pLxoo; 7caaL 
7 capeyyuaTaL y) pietpl6ty]; Yjpt(aov) ev txy£oo 7 cv(eu[xaT)L cbarav 6 ji(ev) 7 cpoeaTOo; ty); || 22 ^lovy); TU7to; u 7 tapxY] 
tol; SXXol; x(al) 6SY]y6; (xal) 7uapaSety[xa 7rp6(;) dpyaalav T?j; apsTYj; — «u[xel; y(6cp) egte to (ScXa; t^; 
yYj;» 6 K(6pto); ecpr) npog t(ou;) Trotfx^vac; Sy)7Tou t(ou;) ev tuoXXol; x(al) oX£yoL; tcol^vCol; —, 6; Sy] (xal) 
69 e£Xel || 23 o(jt(co;) excov (xal) tw tepaTtxco xaTaxoa[jLo6[jL(ev)o; dcgt^^aMi), e£ SeYjaeL, x(al) XoyLa[xo6; 
avaS£^aa 0 aL tlvo; t&v ev t^ pov?) povaxcov x(a)T(a) t*?)v apx«£(av) auvY) 0 ELav, x(al) avayvcoaT(a;) a9pay£aaL 
a?u6 tcov ev a^TY) x(al) tout(ou;) Trpo; Sv &v || 24 po^XYjTaL tcov ocpxLepecov TcapaTreptcJ/aL xaipou xaXouvTo; plet 3 c 
papTupicov SLa x et P 0T °v£av * x(al) t(o 5 ;) aveyeLpopivou; S& 0 e£ou; vaou; auTCOv, e*lte evt6; tyj; [xovyj; elolv 
dr£ ev toT; pletox£ol; auTCov, 7 cpo-|| 25 Tp^ 7 CETaL (xal) TOik(ou;) y] ptETptSTY]; y][jl(cov) xa 0 Lepoua 0 aL 7cap auTou 
xa 0 co; eotlv e 0 o; £7ul aT(au)p 07 T/]y£co 7 i(aT)pLapxtx 60 , xaO^j; EfxeXXe touto 7coly]ct£lv 6 7i(aT)pLapXLXo; e^apxo; 
efeep E7ce§Y)[xet exeTae. 01 S£ ye Xol7coL tc^vte;, tepcop^vJoL || 26 x(al) y^povTe; x(al) Xalxot, S9e£XouaL pt(ev) 
x(al) xa 0 eauT(ou;) b^ew t^v 7rv(eu[xaT)LX7)v Traaiv 6p,6voLav x(al) elpi^vYjv v)v 6 K(upio); yj(jl(oov) x(al) 0 (e 6 ); 
cb; xX^pov Y]p,LV xaT&LTtev, a7uoSLS6vaL Se (xal) too TcpoaT&TY] x(al) xa 0 Y]you(jL(ev)co auTOOv r>jv avYjxouaav 
euX^-|| 27 6eLav x(al) tl^v x(al) EU 7 ie£ 0 eLav, aypu 7 rvouvTL U7c^p toov c(;uxcbv auTOOv x(a)T(tJt) t6v [i^yav eItueiv 
a7coaToXov, tyjpouvts; 7cp6 ye tcov (ScXXcov &XP 1 ( xa ^) auTWV teXeutyj; t^v xoLvo6Lax"?)v xaTcitaTaa(Lv) y)v 
exouql (xal) t6v tou povaaTYjp(£ou) t6tcov || 28 x(al) t^v twv 7t(aT£)pcov toov ay£cov TcapcitSoaLV, ^ x(al) 6 0 (e 6 ); 
ETceu9pa£vETat U7uep 7caaav &Kk yjv Staycoy^v Te (xal) 7CoXtTe£av tcov [xovaxcov * e£S£vac y(ap) exaaTOV auTCov 
pouX 6 [xe 0 a co; el tl; U7cep6tx; tSv xav6va toutov a9ETEp£aeTa£ tl || 29 toov t^; [xov^; ^ lSlopl 0 [jlov XTYjaerac 
xivyjt6v t) ax£vy)Tov LSL 07 coLY]aA[i(ev)o; aUT& 67ccoaS*/)7coTE, 6 [jl(ev) too tcov tepoauXoov xaTaSLxaa 0 Y)aeTaL 
xaTaxp£[x(a)TL 00; (ScrtoxJ; toov tco 0 (e)cb acpLepco 0 £VTWv (xal) 7toXX(ou;) || 30 ocSlxoov o£ epeXXov ex toutou 
T pa 9 Vea 0 a|, 6 Sk co; Tcapag^Y); tcov 0 e£oov vSfioov x(al) ScaT^ecov xp^aMai TcapSc tou fjL(e)y(dl)X(ou) 
xpLTou, Trap o 3 Tt&VTe; ol 0 so 96 poL 7c(aTe)pe; y)pt(tov) exeTvol (xal) SMoxcxXoi e(jL7Cveua0^VTe; tyjv || 31 
XDLVogLaxV Ta^TYjv TcoXLTElav avETUTcdoaavTO ’ TO y(Scp) xaB’ laUT^v o 5 to; Avaip^q egtI toov 0 s£oov to6tcov 
^TCOTUT tcoaecov, Sl 6 (xal) toov apcov exetvoov evoxo; ^aTaL 4 S ol 7 cpcoT(e)p(ov) avEye£pavTe; rf)v TOia^TYjv 0 e£av 
p.ov'Jjv eyyp^9(oo;) || 32 e^ 0 evto etcI SLafxovY) ty j; 7 roXLTe£(a;) TauTYj; x(al) 9uXax^. "O 0 ev x(al) el; t^jv Tcepl 
toutcov 7CcS:vt<ov Sy)Xcoctlv (xal) E7UXpd:TeLav x(ac) aa9^XeLav x(al) t 6 7iapov ypapcpa ty); yj[jl(6ov) (jletpl6ty]to; 
a 7 uoX£XuTat, et(ou;) tetocptou + 
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23. ACTE DU PATRIARCHE ANTOINE IV (1396) 

P MHN(l) *AnPIAA(tQ) ('INAIKTlftN)OS A' + 

Apres le menologe, B porte : 

T6 TTOtpov faov avxtSXv}0 ev x(al) eupsG(ev) sgidcCov x(a)x& tc&vtoc xco TrpmxoxuTTto St* aa<p&Xetav 

uTcoypdtcpCi) + 

+ '0 xa7reLVog p.(Y)x)po7roX£xY)g Ku££xod MaxOaTog + 

+ *0 xa 7 USLvag fjt(y]T)pQTcoX(£)T(Y]<;) Ni>cop.Y)8e£(ag) u7tepxt,{iog xott. k?apX 0< 5 TO&G7)g BtOuv^ag) Max&- 

pLOg + + 

+ '0 xa7reLVog pifoTjpoTcoXK 1 ^) MY)8e£(ag) MaxGatog + 


L. 3 xal aruv0X£6ou(jLv : om. B || 1. 4 xdiv — p.ovdW : tou 'Aylou "Opoug B || <bg 2 — V : Ttdppo TYjg auvY]0et(ag) fa B 
|| fenixeipouvreg — xauxYjg : om. B || I. 5 farep — 1. 6 Icpe^g : ^v xal ettI TtoXXotg y^St] xpfiwtg sH^ov ett£ re xt5v rcpd 
tkytOTtiTWV xal aoLS£[xa)v 7i(ax)pLapxdW x(al) (jL&Xioxa | tou ayLWT&Tou xal ao£8£p,ou 7t(ax)pL&pxou xu(pou) KaXXtaxou, 
7rap* oft 8 y] xal tj [aov^ xa0Lepa)TO t^jv ap^Yjv, ^ xa ^ eYYP^?^ e^eQevto ot xTTjropeg TYjg xouxuxYjg povYjg B || 1. 6 
SLxauop&xov — xatpou : &v el^e SixaLa)p,(&)x(<ov) B |[ u7t6Ypa[xp6\* n D |j 1. 7Jsx£pov ^ ..eXo. D || Ixepov — p,ETpt.oTY]Tog : 
auxolg xal xav6va 7iapa xvjg Y]p(wv) pexpLdxYjTog IxTcOetvaL B || TYjg povYjg : rwv ItpE^Yjg B || 1. 8 ExxXYjdtatg : fevoptatg B || 
I. 9 post &VO0EV : xal f^apXYjg add. B || 6<pe£Xoum xal ol : ot re B || 1. 10 elad^wcri B || too 1 — : om. B || 1. 11 yj* — 

^ET&crat. : avaxplvaxuv vj B^erAffoaL B || avaxpTvai : <tocoxptvai D || aTtaLTYjaat ~ tI : &7raiT%jo>ai B || 1. 12 aXXw — 
7TEpL07rrj : tcov aTrtfcvxcov Ixlpo Y) tyj Y)p&v psTptdTYjTt, xal p6v7] u7roxetp(£v)Y] B |[ 6 tpe£Xoucrw e^ew : ex^ CTt B It*- 13 °& “ 
7iapaYev6pEVOL : etteI Si xal rapl xtov 7 r(ax)ptapx(t-xd)v) | E^p^oiv StaXa 6 etv S£xatov^ ou Y a P TCpoavjxov arco tcov 

fitXXcov arc&vxwv Se^evSeuelv auxYjv xal Emp,eXELa0ai twv 7 rpocnr]x 6 vTO)v auxYj xavovtxwg xal 8 ixa£cog, xoug 8 e 7 ]p.£xepoug 
lav Paplog | E7UT£0Ec6aL xotg ev auxYj xal ow0X£6eiv xal xa pri) Beovxa amxtXELv e£ aGxdW, y) 8 y] xal Tuspl to 6 t«v 
8Y]0^oEx(aL), 8 8")) xal ximog eaxaL Etg xo e^Yjg xal xavdiv ’ 6 xara xatpoug l 7 uSY]p.d)v bxsloe | ££otpxoc; ^(axjpt-apxtxog, 1) 
otI xouxo) rcapaYsvdfjLEvog B || a7rEpxdp.(ev)og B II avayxaoQElg B || 1. 14 T^poa8EX0Yjaex(at) B || 1. 14 xvjg 2 -—1.15 ®P5C e ^ a J ‘ 
Ixt &v eOeXcoolv slg poY)0£Lav auxdiv (xvayY^XoGot xouxo ol govaxol 7rp8g auxdv, xal x8 pev Etg xY)v auxou ■fjxov B II 1. lo 
81 : 8 yi D || 1. 16 nap’ auxwv : om. B || 1. 16 x^g — l. 17 vopdpog : unlp e-|xelvov, slg x^v ^pdiv pETp(.6x(Y])xa 7tapa7rtgi|jY], 
x*?]v slp^vY]v sv ^-rcacrt. Sta^uXATTOiv xdiv govax&v * p*>) 8t.a xouxo 81 8 xl 7r(ax)ptapxixlg l^apxog, xwv povax&v elpY]VY]v 
IX^vxwv xal xou xa0Y)Youp£vQU, | auxdg &XXov x(a)x &XXou StavaoxYjcret euI xco TroptaaaOal xl xal dtKOXEpS^cat lx xY|g 
tiEx* iXX^Xov dxXYjOEOig B || l. 17 xYjp^aEt 81 yt B || ^Youplvou B || «vlna 9 ov : om. B || ouv^em xal : om. B || 1. 17 xal 
— K 18 i&v : xal ouveXeucteolv, Ag x 6 ttov ava7rXY]pouvxog x^g ^)p.(d>v) gETptoxYjxog xou xa0Y]Youp,(lv}ou IxeTcte ex rr \g 
X£Lpoxov£(ag) xal x^g a^payESog x^g SqOe^yk auxd) xf) Sa) P Ea xal x^ptxt | xou^TtavaYlou xal ^coottolou 7w(eupaTo)g ‘ fev 
yap xaTg Tr(ax)ptapXE.xaLg YCtiaatg govaig ol xa0Y)YoupEvOL xiv x 6 tt(ov) (iva7TXV]pou(n xou ujaxjpt^pxou ’ ev0a 8 jz.v aXXaxou 
B || 1. 19 E^apxot : E^apxog B |[ xoGxov : IxeEvojv aKavxwv B 1| 1. 19 ext — 1. 21 eIev : ItceI SI xal Trspl xou ^xavovtxoo 
avYjoO^vat Slxatov, 8Lax E XEu6^E0a xal Ttepl xodxou, wo&v ol pova^ol xaxa xl ETUxjDar^cravJ apxatov^eOog auxotg xaxa 
xouxo TrapaKEpTrooLv auxo elg xo 7r(ax)ptapxetov, ^ M xtvog xcov pova^wv TYjg povYjg, $ gET 1 auxou xou e?«PXOU; e&vttep 
oux lx wtyLV euxdXwg (jlex &XXou Trlpt^at | auxd, xal avaTralxYjxot. SLaxTjpdivTai arc! 7ravx8g x^pw xouxou, 67CEt8Y]7Tep xal 
vuv xouxo TTOtELV axcoXuxcog piXXouaL xa0d)g E7To£Y]oav auxo 7roXXd:xt.g xal 7rp6xEpov* 8 8^) 8taxYjpY]0*rjo£T(at) j xal slg xa 
aexdxta aGxYjg 8 ttou &v &ai B || 1. 20 x8 8* aixl : x.... D || 1. 22 cf. Malik. 5,13 || 1. 23 xal 1 — Se^oei : om. B || 
dtvaS^aaSaL ; S^aaOai el Se^oeL B || ptovaxdiv — ouv^eiav : om. B U l. 24 TcapaTrl^et B || 1. 24 xat — 1. 25 exeloe : 
om B || l 24 88 : xe D || 1. 26 8©E£Xoutyt — Traatv ; ix^i (jl 8 v xal xaG 1 sauxoug | x^jv xotvljv naa1 7Tv{eup.axJtxV)v B || p,ev 

xa l : .D || cf. Jn 14,27 || toStSdvat : aTroSiSwai B || 1. 27 cf. Hebr. 13,17 || l. 30 Trap 1 ofi TrAvxeg : O 9 1 oC wAvrcog B || 

1. 31 oGxog : oGxwg B || TtpwxEpov : Trpwxwg B || post poWjv : xal x^)v TtoXtxetav xadxYjv auveor^-laavTO Iv aOxT) BJ 
8YYP*<Pwg : om. D || 1. 31 eyyP*?^ — *■ 32 <puXaxY] : W StapovY] xaGxvjg xal 9 uXaxY] xal tyYpa*P«g EgtOEvro B || l 32 
post xEx^pxou : ‘'Exov xal 8ia xtp£(ag) 7 r(ax)ptapxtx^g X eL P^ uTToypatpYjv xw * My]vI Iavvouapto IvSix-novog 
xExApxvjg + B 
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ACTES DU PANTOCRATOR 


24. DELIMITATION A L’ATHOS 

5 decembre, indiction 9 
a.m. 6909 ( 1400 ) 


Delimitation du territoire de Rabdouchou. 

Le texte. — Copie ancienne et peut-£tre partielle (cf, not,; archives du Pantocrator, n° l&ct). 
Papier, colie sur papier de renfort, 310 X 210 mm. Quatre plis horizontaux peu marques. Assez 
bonne conservation ; usure aux bords, dechirure verticale au bas du document (traversant les quatre 
dernieres lignes), quelques taches. Encre noire, par endroits p§lie dans les signatures. Tilde sur les 
chiffres (1. 18, 19), deux accents sur &v 1. 7, trema sur y) 1. 7. Le Catalogue signale que le document 
avait porte une bulle de cire. — Au verso , notice ; Too PaoSoti^oo s totcoOectEe. — Album : 
pi. XXXIV. 

Inedit. 

Analyse. Invocation trinitaire (1, 1). Delimitation de Rabdouchou ; sont mentionnes : la 
route vers Skathe, le fosse de Palikaros, les biens d’Alypiou, la route vers Kutlumus (1. 1-17), Date, 
mention des signatures (1. 18-19). Signatures du protos Gennadios et de sept moines et higoumenes, 
dont le kathigoumene d’Alypiou (1. 20-25), 

Notes. Le present acte de bornage ne fait pas £tat des raisons qui sont a l’origine de son 
etablissement. II semble qu’a un endroit du moins il y avait eu un litige, qui avait necessity 
Intervention des autoritSs athonites : ce pourrait £tre la raison pour laquelle le prdtos prononce des 
maledictions en plagant deux bornes (1, 11-12), II n’est pas exclu que le Pantocrator ait eu un 
differend au sujet de Rabdouchou, sa dependance, avec Kutlumus ; nous avons vu que les deux: 
monast£res s etaient querelles en 1394 (notre n° 18), et on les retrouve en conflit au sujet de 
Rabdouchou au xvi e siecle (cf. Introduction, p. 23); le document annonce les signatures de temoins 
(1. 19 Sia p^6atov) et il est signe par des autorites athonites : outre le prdtos, au moins un membre 
du Conseil, Theodoulos de Stephanou (I. 21); l’higoumdne d’Alypiou (1, 23) peut avoir signe lui aussi 
comme temoin . on aurait fait appel & lui en tant que voisin. Mais, outre l’higoumene d’Alypiou, 
deux autres signataires («K6nstantiou» 1.22 et Matthieu 1.24) pourraient 6tre moines de ce 
monast^re (cf. Prosopographie), auquel cas le present document serait un acte de garantie des 
moines d Alypiou pour le Pantocrator, et ce serait avec ce monastere que le Pantocrator serait entr6 
en conflit. D’apres la delimitation, l’endroit litigieux etait au Sud de Rabdouchou (cf. fig. 3, p. 29 : 
apres le confluent des ruisseaux B et C); nous ne savons pas s’il etait sur la limite entre Rabdouchou 
et Kutlumus ou sur celle separant Rabdouchou des biens d’Alypiou. 

Diplomatique . Notre document est une copie non authentifiee. Son authenticity ne fait pas 
p I 0 k eri dbn re decrit ici etant le m^me que celui qui est d61imit6 plus tard dans des 
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documents fiables (cf. Introduction, p, 30). Mais le texte commence bizarrement par une invocation 
trinitaire et passe brusquement a la delimitation de Rabdouchou; la premiere phrase de cette 
delimitation comporte un 8& qui n’a pas de justification, a moins qu’il ait relie, dans le document 
original, le texte de la delimitation avec un passage qui le precedait. II est probable que cette copie 
ne reproduit qu’une partie de l’original. Une des signatures semble mal copiee (cf. Prosopographie), 

Prosopographie. Le protos Gennadios (1. 20) est atteste dans cette fonction entre octobre 1400 et 
octobre 1403 : cf. Prdlaion , p. 141 n° 76. — Sur Theodoulos de Stephanou (l. 21), voir notre n° 19, 
notes. — Le prohigoumfene « K6nstantiou» (1.22): telle qu’elle a ete copiee, la signature fait 
difficulty, puisqu’elle omet le nom du signataire; il se peut que le copiste ait omis ce nom et que 
Konstantiou soit un monastere ; dans ce cas, on songerait a Kastamonitou, qui est aussi appele pov?) 
tou KwvcTTavTfou au xvi e siecle (Kastamoniiou n° 8, 1. 20); mais il nous parait plus vraisemblable que 
KwvcrravTfou est une faute du copiste pour KtovarT&v'uoc;; il pourrait s’agir de l’higoum^ne d’Alypiou 
attests en 1392 (cf. Kuilumus , Index s.y. 1 Kojvcrr&vTLOs). — Joseph (1. 22) n’est pas identifiable; 
notons qu’un Joseph d’Alypiou est connu en 1366 (cf. Kuilumus , p. 17 n. 103). — Matthieu, 
higoumene d’Alypiou (1. 23), n’est connu que par le present document (cf, ibidem , p. 300, 308). — Le 
prohigoumene Antoine, l’hieromoine Matthieu (1, 24) et l’hierodiacre Neophytos (1. 25) ne sont pas 
connus; a propos du second, on pourrait songer a Matthieu, dikaios d’Alypiou en 1407 (cf. 
Kuilumus , p. 300, 308), mais ce n’est qu’une hypothese. 

L. 4 ; le kellion de Skathe avait ete donne a Kutlumus en 1369 (Kuilumus n° 28; cf. ibidem , 
p. 315). 

L. 6, <rT&6apa : le mot semble etre une corruption de orai)p6<; et designer une palissade; cf. 
Du Cange, s.v, 

L. 13, 23 : le monastere d’Alypiou resta independant jusqu’en 1428, date de sa fusion avec 
Kutlumus (cf. Kutlumus , p. 18-19, 300-301, sur I’union des deux monasteres). 

L. 14-15, aro68a : fosse; cf. Du Cange, s.v . 

+ EE? tA Avofxa tou it(ar)p(6)<; x(al) tou uiou (xai) tou ayEou 7tv(eiinaTo)<;. "ApyEtai 8A t 6 aAvo-|Ppov 
too ’Pau8o6xou olkax; • tic, tA ( 3 ouvl Svi SXaTO? |xSya<; || 3 S X a>v * E X a P a YP( 8 ' , )° v aT(au)pov, xal xAto> 0 sv 

aiirou Svl XAxxo<; piiya?, x(ai) xaTavT&v || 4 Sax; rf)v o8Av ttjv awxyouaav eE c, tou 2 xa 07 ), x(al) 8 i&tS[xvo)v 
t£xut7]v || 8 ty]v ASAv xaTSpxsTai sis tom TpAcpov tou IlaXExapou, sv fj et£ 07 ) exeT-|| 6 (jai (xai) 7teTpa 8piov, xai 
xaTSpxsTai dt raXaia arASapa tAv £ 4 -|Px“va ^ycova (xSxpi? 4 xou(x 6 ^cy) ei? S T Spav TCTpav, £v ■?) etSOtj 
|| 8 (xal) Axel opiov, x(al) TtapaxATOJ (xixpAv At£ 0 y) SXXt) 7 cSt P «, (xal) SvteAOev ||» t£|zvmv tov paywa 
xaTagatvsi |ii X pi tAv ^axa, £v rj xai Icrarau XE-|| 10 7tToxapAa, xai £t£ 0 y) xal SxeTaai ntrpa, x(ai) AvteuOev 
xaTSpxeTai tAv ^i-|| n axa fiAaxa Sax; tAv piyav 7coTa|xov, xai MOrjaav x(al) exetaai izirpau; 860 || 12 (xetix 
acpopicrpiou tou Tcpfi>Tou, (xal) itsplxAwTtov tAv (xSyav 7U0Ta|xAv || 13 ivipxeTai &va) sic to totpwxotuEou, t 4 
Se^ia Ttivvx t rfi tou ’AXiteEou || u |xov 5 k xai tA Apwrepi tou 'PauSoAxou, (xai) roxpaXafxgavEi tJ)v <to 6- 
|| 1B 8av, (xai) UTrAysi tAv TiaXaiAv TpAipov, Syov evtA? tou T P 4 <pou |[ 18 xspaoSav x(al) 8a(a.aoxy)v£av xal 
TtXATavo?, xai axou^E^ |F ei S xaoTEvSav (xS X pi ^ 68Av t^)v AruAyouoav eE? tA KourXou^oCcrr). || 8 
’EySvETO ev (Jt-rjvl Aixe6 p Eo) e tou ,q ou ^ ou SvAtou Stou? || 19 IvSoxtiAvo; 0 '. T7ceypA<pifi SA x(al) Ttap’ Sla 
t 6 p£6aiov. 

|| 20 + 'O TtpuTo; toC 'AyEou "Opou? TevvASio; ispoixovaxo? 
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|| 21 + ‘0 eX^X tcrT0 ^ Lspo(fxov&))£ot£ x(al) 7Tv(eufiaT)t,xot(; 0e6SouXo^ x(ai) ^Y o tyL(ev)os tou 2 t£ 9 &vou 
||22 -f. *o 7 rpo 7 )You[i(ev)o^ KcovuTavrlou Upo(yL6v)oL%Q<; 

+ *0 Ta7tetv6(; ’Icoaifa 

|| 23 + *0 xa6>)Y 0 ^( JL ( ev ) oc 9 xa ^ Gre§a^M-K a ^) (Jtov% tou 'AXs7c£oo MaxGalo^ Lepo(fi6v)axo<; 

|| 24 + '0 7Cpo7jY°^( Jt ( sv ) 0<s tep°^6vaxo$ ’Avtcovloc; 

+ MaxGatot; [epo((jt6v)ax(o(;) 

|| 26 + Ne6<puT0(; UpoSiixov 

L. 5, 9 kv 9j pro ev J> || 1. 13 7reTp6)x07u£ot> (lege TOTpoxo7txtov): -t- post corr, supra -si- || 1, 22 KcovcrravTiou : cf. not. 


25. ACTE D’UN RECENSEUR DE LEMNOS 


oiyiAAi&Scs aircypa^iKov ypa^i^a (1. 31) 


septembre, indiction 6 
a.m. 6951 (1442) 


Le recenseur de Lemnos continue au Pantocrator la possession de ses biens dans Hie. 

Le texte. — Copie ancienne (archives du Pantocrator, n° 3p). Papier, colte sur papier de 
renfort, 243 X 220 mm. Dix plis horizontaux, pli vertical au centre, peu marqu6. Conservation 
mediocre ; dechirures aux bords, petits trous, qui aftectent peu le texte, taches d'humidite, quelques 
lettres effacees; la comparaison de la photographie Millet avec celle prise en 1973 montre que I’etat 
du document s’est deteriore depuis le debut du siecle, et que certaines lettres encore lisibles k 
I’dpoque de Millet ne le sont plus aujourd’hui. Encre ocre. Tilde sur des chiffres (1. 7, 33). — Au 
verso, notice (lue sur place): +Xpuco§ouAX(ov) T?j<; Arjpvou. — Album : pi. XXXV. 

Inedit. 

Analyse. — En faisant le recensement general de Pile de Lemnos, sur 1’ordre de 1’empereur 
[Jean VIII], et en remettant a chacun, archontes, archontopoula, monasteres et Sglises, ce a quoi il a 
droit, [le recenseur] a constate que le monastere imperial du Christ Sauveur Pantocrator, sis a 
1 Athos, possede dans Pile, en vertu d’un chrysobulle, d’ordonnances, d’autres titres de propriete et 
d actes de recensement, [les biens] suivants (1. 1-6) : 1) Une tour avec une enceinte fortifiee 
(kanslellion), que les moines ont construite depuis les fondations, et deux moulins a vent a 
proximite. 2) Une vigne de 31/3 modioi. 3) Une terre; sont mentionnes dans la delimitation : le 
sentier ptes de Samte-Marina, les champs de Stremonites, Strompolithos, la tour, le champ de 
artzamplas, le mont tou Korakou, une enceinte fortifiee, la vigne du [Pantocrator], la route 
pu ique vers Konteas, les champs des fipisperaginoi [detenus] avec Albanites, le rivage [de la mer], 
g ise en ruine [Samte-Marina] (1. 6-17). 4) Une autre terre, voisine de la precedente, de 
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850 modioi. 5) Une autre terre a Akte, de 300 modioi, 6) Une bergerie a Phakos, dite 
Aigydomandra, que le monastere detient depuis tongtemps, comme il est mentionne dans les actes 
des recenseurs precedents; delimitation, conforme a l’ancien registre (palaia thesis) et aux 
constatations du [recenseur]; sont mentionnes: Mikros Skopos et le rivage [de la mer]; la 
delimitation inclut l’ancienne bergerie de Kotanitzis dans toute son etendue, le lieu-dit Gastria et 
Gournai. 7) Une autre bergerie a Phakos, dite tou Magkapha, dans toute son etendue, detenue en 
vertu d’une ordonnance de Tempereur Jean [VIII] Paleologue, qui comprend le bercail 
(mandroiopion) tou Palama; cette bergerie a ete accord6e au monastere a la place de celle dite 
Rodakynea (1. 17-27). Le monastere possede tous ces [biens] libres de toute charge, conformement au 
chrysobulle qu’il detient, a des ordonnances, autres titres de propriety et actes de recensement; il 
doit les posseder de la m£me fagon a l’avenir en vertu du present acte (1. 27-31). Adresse au 
Pantocrator, date (1. 31-33). 

Notes. — Diplomatique, D’apres l’6criture, cette copie non signee ne peut pas 6tre posterieure 
au xv R siecle, Il n’y a pas de raison de soupgonner son authenticity : le formuiaire (1. 1-6, 27-31) est 
le m&me que celui d’un original de Vatopedi de meme date, sur lequel nous reviendrons ; en outre, 
presque tous les biens enumeres sont connus par nos n os 12, 15, 20, 21 et 22; seule la seconde 
bergerie de Phakos (1. 25) n’est mentionn£e que dans le present document; nous ne savons pas si le 
monastere l’a acquise en realite, et nous ne pouvons ni exclure qu’4 cet endroit notre document soit 
falsifie, ni affirmer qu’il Test. En revanche, le chiffre <<850» (1. 17-18) pour «750» (cf. par exemple 
notre n° 12, 1, 7-8) est sans doute une erreur du copiste, qui pourrait s’expliquer paleographique- 
ment. Sans pouvoir le demontrer, nous penchons plut6t pour la sincerity de la copie. 

Dans le present document, la plupart des biens du Pantocrator sont mentionnes sommaire- 
ment; deux seulement sont delimits, la terre offerte au monastere par Jean V et la bergerie qui lui 
fut octroySe par Manuel II en 1394; des precisions sont en outre fournies au sujet de la seconde 
bergerie de Phakos. On ne peut expliquer Tabsence du paturage d’AkrSt&rion. — Le recenseur a du 
se fonder sur trois documents : a) un ancien registre cadastral (1. 20, palaia Ih&sis), vraisemblable- 
ment celui qui fut etabli lors du recensement de 1394; le recenseur all^gue ce document 4 propos de 
la bergerie accordee au Pantocrator a cette date par Manuel II; b) le chrysobulle de cet empereur 
de 1396, notre n°21, et non pas notre n° 15, qui ne mentionne pas les biens delimites ici; 
c) l’ordonnance de Jean VIII relative a la seconde bergerie de Phakos, si le passage mentionnant 
cette bergerie n’est pas une falsification de la presente copie, 

Uauleur du present document. Un praktikon inedit de Vatopedi de juin 1442 nous apprend le 
nom du recenseur qui a fait alors le recensement general de Lemnos : l’acte, dont l’original est 
conserve, est etabli par Theodore Pepagdmenos ; nous savons peu de choses sur ce personnage, sinon 
qu’il n’6tait plus en vie en mars 1463, d’apres un autre inedit de Vatopedi; c’est vraisemblablement 
la m6me personne qui a 6tabli l’original de notre document. On a d ailleurs not6 plus haut les 
ressemblances entre le formuiaire de ce document et celui du n6tre. 

Topographie. Sur les biens du Pantocrator a Lemnos, sur KonUas (1, 14) et le village Pispdragos 
CEmcnrepaYLVot 1, 14-15), cf. Introduction, p. 39-42. 

L. 2 : sur le terme <fcpxovT6m)uXa (membres de la petite aristocratie), cf. Phil. Suppl. , p, 300-301, 

L. 6, 7 C(fcvTO>v : il s’agit d’une erreur de copie pour ™fcXat, qui peut s’expliquer paleographique- 
ment; l’expression twv TdcXat, &rcoYP a< p^° v se L'Oiw® dans l’inedit de Vatopedi de 1442. 
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L. 7, A7)[i7)Tp( ) Hewji; : le texte n’est pas satisfaisant. On peut se demander si 1'original ne 
portait pas une forme telle que 

L. 20, TtaXaid 0em<;: sur le terme Oeau;, au sens de registre cadastral, voir Dionysiou n° 25, notes. 

L. 27, 'Po8axiv£a? : l’acte SP-NE nous apprend que le Pantocrator avait en effet detenu, a un 
moment donne, une bergerie de ce nom, qui lui avait ete enlevee et accordee a Saint-Paul (cf. aussi 
Introduction, p. 18). 

Acles menlionnes. 1) Ordonnance ( horismos 1. 1) de [Jean VIII], demandant a l’auteur 
du present document de procSder au recensement general de Lemnos, [avant septembre 1442] : 
perdue. 2) Chrysobulle (1. 5, 29) en vertu duquel le Pantocrator detenait des biens a 
Lemnos = vraisemblablement, notre n° 21 (cf. notes). 3) Ordonnances ( prostagmata 1. 5, 29) 
concernant les biens du Pantocrator d Lemnos : peut-etre entre autres l’ordonnance de Manuel II 
anterieure a novembre 1394 (cf. nos n" 20, Actes mentionnes, n°6; n" 21, Actes mentionnSs, 
n°3; n° 22, Actes mentionnes, n° 4). 4) Autres titres de propriety (dikaidmaia 1. 5, 29) relatifs 

aux biens du Pantocrator a Lemnos : peut-Stre entre autres notre n° 22 (pas le n° 15, qui est un 
chrysobulle), 5) Actes de recensement (aTtoypatpixd cuyiXXubST) ypdpipaxa 1. 5-6, aTroypacpixd atylXXia 
ypdppaxa 1. 19, djroypaipixd myiXXiASY) ypdpfiaxa xal &7toxaxaoxd<yei« 1. 29-30) relatifs aux biens du 
Pantocrator a Lemnos : entre autres, peut-etre notre n° 12 (auquel il n’est pas fait allusion I. 19) 
et certainement notre n” 20. 6) Ordonnance ( prostagma 1. 24, cf. 1. 26 euTjpyex^q) de Jean [VIII] 

Palfeologue, en vertu de laquelle le Pantocrator detenait une bergerie a Phakos, [entre 1425 et 
1442] : perdue, si elle a exists. 


+ ©elw xai 7tpooxuv7)xw opiapw xou xpaxaiou xal aylou vjpiwv au0£vx(ou) xal (SaarXS(w£) ttjv 
a 7 roypa<pix-f)v s^iacoaiv xal &7ioxaxdcrraatv || 2 nrdvxwv xwv ev xrj 0eocrwaxw vi/)ew Arjpvco 7 toioupevoi xal 
7 tdvxa<; xoii? sv au-rij dTroxaGiaxcovreq, dp X wvxa<;, dp/wvx 67 rouXa, || 3 6 e(a xal crewra povaox^p(ia) xal lepofx; 
vaofi? ek x 6 Sauxwv Slxeov, eSpwjiev pexd xwv dXX(wv) xal xftv) x(a)x(d) xA &y(iov) Spo? xou "A0w 
Siaxeipivqv || 4 crc 6 acrpi(av) xal dylav Paa-iXsix-Jjv povqv x(V) el? Svopa xipioputvqv x(al) emxexXipevyjv xou 
x(uplo)u xal 0(eo)u xal o(wx?j)p(A)i; ^)[awv ’I(t)cto)o X(piaxo)u xou IIavxwxpd-|| 5 xwpo<; eyouaav ev r?) 8 e xvj 
vVw Sid xe 6 e£ou xal oetctou X puoo 6 odX(Xou) xal Trpoaxaypidxwv xal Xowwv eiX 6 ywv Sixeopdx(wv) xal d- 
||® 7 toypa<pixwv auyiXXioSwv ypappdxwv xwv repo ijpwv xdvxwv aTtoypacpeMv xauxa • Ttupyov Sv dvf)yeipav ol 
/xipicox(a)x(oi)/ (J.ova X ol ex || 7 |3d0pwv fiexd xavaxeXXlou xal rcepl {xwv} auxov dvepopolXtova? Stio • 
dp,ra£X(iov) xA aim Aip,v)xp( ) EAvtji; xou x&xyxdpfo), poS(lwv) y' (xplxov) • xal y^jv || 8 Ijxi? ap X exai &n6 xou 
piovoTcaxCou xou TtXyjfalov) x(vj<;) 'Ay£(a ? ) Map£ V 7 )<; TipSfc) (Aopav, Stcou to mivopov xwv X (wpa)cp(£wv) xou 
?xpep,ovtxou, dvSpxfxai II® Tcpo? Sucrtv Sid xou ouvSpou xou aux(ou) Sxpepovlxou xax’ eu 0 u xou Sxpop-rroXlOou 
el? x^v) pa X 7 jv i)v xepvei, xal xa-rep/exai el? x(v)v) 686 v, p X[ap, 6 dvei] xauxfrv), xal axpeipexai 7 rpS(<;) vSxov 
xaxd TcpStrwTro) xou Ttupyou, xpaxei x(d)v) SSSiv axoivtov ev, xSpivei xauxv]v Sid xou z (wpa)ip(0oy ||“ xou 
Kapx£ap 7 rXa 7 rpAi; Suaoiv, e^epyexai to pa X 6 vqv ev0a xpSyaXa, xepvei xoutco, xaxep X exai x 8 v piiaxa xax’ 
euGti xou (3ouvou p xou Kopdxou, dvlpyexai xouxm, xaxdp X exai 7 xp 6 (<;) xS (Bopiov p£po<; xou xavaxSXX(ou), 
Sidpxexai xal euplcxei povoTtdxiov, TtepiXapgdvei || 13 evxSi; xSv xdvcrxeXXov, xal Sid xou piovoitaxlou 
dTrdpxexai -rij? xe<paX 7 j<; toC dpTteX(lou) x(^) p.ov%, SiSp X exai Sid rffi xe 9 aX^<; xou || 14 dpTteXlou, 
euploxei xSv ^uaxa o5 XapSdvei, xal ^p X exai 'i(^) x(%) Sipoolfo) oSou x(%) Txpi? xov KovxSav, g v 0a 
X (wpd)ip(ia) xwv ’E7ntr7te-|| 1B payivwv xwv pexd xou ’AXSavlxou, xpaxei xo ouvopov x(%) xoiauxT).; yxax’ 
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eu 0 £> 7tp6(c) txvaTCoXtxc, xal E$;£pxexat eEc t6v Eyt-|t 16 aXX(6v), xpaxet. St’ 8 Xou t&v EytaX(6v), xal e£epX eToa el<; 
to (jloyo7ccSltlov t( 9 ]<;) *Ay£(ac) Map£v(ac), *n;apEpXExat to TtaXatoxXYjcnov puxp(6v), euptaxEt || 17 toc x(wpA)(p(ta) 
too Stpe(jlov£t(ou), 60 sv xal %i;aTO * ET^p(a) yrj 7 cXy](<j£ov) <tt](;> elpyj(j(.£vvj<; xal opocTTaTYjptivYjc t«utv)C ySjc, 
ptoS(£tov) oxTaxoa£cov || 18 7tevr^xovTa * erEp(a) y?) el<; tyjv ’Axtyjv, ptoS(£cov) Tptaxoa£cov. ’'Ex^t oc^tt} Geta 
xal txy£a paatXELx?) ptovyj ExrcaXat, dix; hv toX$ || 19 dmoypacptxoTc cruytXXtotc ypApcptaat t&v rcpo ■fjp.&v 
a7toypacp£a>v StaXapcGdcve^at), xal t(*Jjv) el? x(ov) 3 >ax 6 v ptdcvSpav ^Ttc || 20 AvopttSt^ETat AlyuS6ptavSpa, $jc 6 
7rEptoptCTpt6<;, ax; ev t?) TtaXata 0 ectel St&Xa6dcvET(at) xtxl < 5 >c <kpT£(ax;) EiUCTTaa£(oce) ■fjp.ETEp(ac) || 21 EUp^ 0 v) 
xal 7 T:apE 860 vj, EXet outgx;* ficpxexat inb t b £axd>vy]v too Mtxpou Exorcau xaTEuOu ptixp(t) < xou> alytaXou, 
erupt 7rspL-|| 22 Xapt6avG)v evt6(c) xal t(*J)v) ^oxe ptt&vSpav tou KoTav£r£t ptexoc 7taery]c x( 9 jc) vopiTjc xal Tceptox^? 
aur/}<;, 6pLo£(coc) xtxl toc fj7tter0EV || 23 toc Xsydpteva r<xcjxp£a xaxtx 7tp6a<orcov xou TTEXtScyou tt)C avaxcoX^, 
crupt7r:EptXapt6avcov evt6c 6 xtx 06 X(ou) Tceptoptcrptoc |j 24 xal t&c Toupvat; ‘ £xst %x zl f) xotauTT] p.ov?j Sta 0 e£ou 
xal gstcxou 7tpOCTXtStypt(a)xo<; xou xpaxatou xal txy£ou vjptcov auG^vx(ou) xal pa»|| 25 ertX6(G)<;) xup(ou) *Ico(tivv)ou 
tou llaXatoX6y(ou) xal fcrfpav pufcvSpav etc x(6v) <Dax6v d)v ETrovopta^optevYjv tou Mayxacpa p.sxa 7 uAai)<; xyjc 
iiEptox(^c) II 26 xal voptyjc auTvjt;, fTupL7tEptXapt6avouc7a pte 0 ’ sauxTjc x(al) t 6 p^vSpOT6mov tou IlaXafxa, ^Ttc St) 
pttStvSp(a) tou Mayxacpa EU7]pyET/)0t || 27 xyj TOtauTTj pwv$j ocvtI x( 9 jc) ptdtvSpac xyjc ovoptaljopiivrjc PoSaxuv£(ac). 
TauTa rcdcvTa xaTEXOuaa xal vEptopt£vy] ^ xota6ry] erE6acrpt£a || 28 paertXetxyj xal ay£a ptovyj ptexp (0 T0 ^ v ^ v 
avcoTEp(a) xal EXEU 0 ep(a) 7 ravT 6 (<;) xeXout; xal pcitpout; xtv6c, xara xac 7veptX^stc tou 7rpo-|| 29 er6vTax; auTT) 
0 e£ou xal oetctou xp ucr0 ® 0l ^(^ 0u ) Ke * 1 TCpocrTa[ypt]tiTO)v xal Xot7roov StxEopt&Ttov xal a7toypacptxcov 
auytXXto^wv || 30 ypaptp^Mcov) xal tJtTroxaTaoTtStcrecov, ocp£X(Et) xaTExetv xauxa xal Etc xo e^c xaTtk tov taov 
xal 6ptotov tp6ttov Sttx xou 7rap6vxa)<; || 31 Y)pteT^p(ou) auytXXttoSouc a7t:oypacptxou yptStptptaTOt; * fi S?j xal Tcap* 
"f)pt 6 iv yEycovoc £7tsS6)0 , y] xw pt£pt x(?jc) StdcXt^GEoTjc o*E( 6 ac 7 pL£a(;) || 3Z xal ay£(ac) paCTtX(Lx^c) H-ovvjc x( 9 jc) 
x(a)x(a) x6 tStyt(ov) 8poc xou 'ASco StaxetptEvyjc t(^c) eL<; fivopta Ttptoptewjc xal E 7 axexX 7 )pt£v>]c xou x(up£o)u xal 
0 (eo)u x(al) || 33 o(cot , ?))p(6)c Yjptcov ’I(7jao)u X(ptaxo)u tou IlavTCoxp^TOipoc St* acrcpAXetav, x(a)T(a) prfjva 
Se7TTE5p(tov) t(^c) $$ (EvStxTLtov)oc TOU ,Q 0W ^ ou va ou ^TOUC. 

L. 4 XptcrTOU : -0 fortasse post corr. j| 1. 6 tcAvtwv pro TuiXat cf. not. || 1. 10 lege 7cp6<rco7rov || 1. 11, 12 lege touto It 
1. 12 xaTep/exat : -t- 1 post corr. || 1. 14 o3 : lege $v || 1. 24 lege £tl || 1. 31 lege StaXvjcpSdcrTjc. 
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26. RECENSEMENT DES BIENS DU PANTOCRATOR 

A LEMNOS 

mars, indiction 12 

[ 1464 ] 

Un recenseur confirme au Pantocrator les droits du monast£re sur ses biens dans Hie de Lemnos. 

Le texte. — Copie ancienne (archives du Pantocrator, n° 11(3). Papier, 420 x 320 mm. 
Plusieurs plis horizontaux, Conservation mediocre : grande tache d’humidite sur le bord gauche du 
document, taches de rouille, trous et dechirures; en bas a gauche, une echancrure a fait disparaitre 
une partie du texte (1. 30-33). Encre marron fonce. Tilde sur les chiffres (1. 14, 22, 25, 29, 37). La fin 
de la ligne 24 a ete laisse en blanc. — Album : pi. XXXVI. 

II existe, dans les archives du Pantocrator, une traduction moderne du document. Comme c’est 
le cas pour les traductions de nos n oa 12, 15 et pour notre Appendice, le scribe a ajoute des 
explications dans le texte ou en bas de page. 

Inedil. 

Nous nous sommes servie de la traduction pour restituer le debut des lignes 30 et 32 (cf. notes 
et apparat). 

Analyse. Suscription de Denis de Lemnos (1. 1). [Le recenseur] a constate entre autres que le 
monastere imperial du Christ Sauveur Pantocrator, sis a l’Athos, poss6de dans file de Lemnos, en 
vertu d un chrysobulle, le village abandonne dit An6 Gh6rion, pr6s du rivage [de la mer] et du 
village tou fipisperagos, avec tous ses biens et avec la terre qu’avaient detenue les hommes qui y 
avaient habite; ce [bien] avait 6te born6, comme il est ecrit dans l’ancien registre cadastral (palaia 
thesis) de Ph6kas Sebastopoulos, et il avait ete remis aux [moines] par le protovestiarite Theodore 
Paleologue, oncle de 1 empereur [Manuel II], par Doux Ch^las, Jean Meizomates et d’autres 
archontes; [les moines] ont construit une tour sur ce [bien] et y ont installe des etrangers inconnus 
du fisc. Delimitation; sont mentionnes : le sentier pr6s de Sainte-Marina, les champs de Str6monit6s, 
Strempolithros, la tour, le champ de Kartzaplas* le mont tou Korakou, une enceinte fortifiee 
(kanslellion), la vigne (exampelion) du [Pantocrator], la route qui m6ne vers Kont6as, la terre des 
fipisp6raginoi [detenue] avec AlbaniUs, le rivage [de la mer], l’eglise en ruine [Sainte-Marina]; 
mention d’une vigne et d’un moulin 4 vent a l’interieur de la delimitation (1. 2-14). Les memes 
recenseurs ont alors donne aux moines, en raison de l’insuffisance [de leurs biens], une autre terre, 
voisine, de 750 modioi. Delimitation ; sont mentionnes : la vigne (examp&lion) du [Pantocrator], les 
champs de Branas Pentarakl&s, K&donea, les champs de Kartzamplas, le mont de Kentros, la terre 
dite t6s Sk6pameas, les champs donnes a Philomatis, 1 'exampelon d’Albanites, la tour, la terre du 
[Pantocrator detenue] par chrysobulle (1. 14-21). [Les mSmes recenseurs] ont 6galement donne [aux 
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moines] une autre terre a Paranesia, a Akte, de 300 modioi. Delimitation; aont mentionnes : la 
route d’And Chdrion vers Akroterion, la terre donnee a Tompris, Anaphane, Akroterion, la terre dea 
flip isp era ginoi, le rivage [de la mer] (1. 21-24). Les [recenseurs] ont aussi donne Akroterion avec un 
bercail (mandroiopion) et un p^turage; [les moines] versaient au fisc, pour ces [deux derniers biens], 
24 nomismata, dont feu l’empereur Manuel [II] Paleologue les a exempts (1. 25-26). Le m&me 
empereur leur a fait don d’une bergerie (mandra) a Phakos. Delimitation ; sont mentionnes : Mikros 
Skopos, le rivage [de la mer], Gastria ; que [les moines] y fassent desormais paitre leur betail sans 
etre inquietes (1. 26-28). [Les moines] ont en outre regu, par ordonnance du despote Demetrios 
Paleologue, une autre bergerie a Phakos, [dite] tou Peri, dans toute son etendue, qui fait 
3 nomismata [d’impdt], ainsi que le droit de p&ture (ennomion) pour 300 moutons (1. 28-29). Le 
chrysobulle a ete brtile, avec les autres titres de propriety du [monastic], quand la tour a dtd 
incendiee ; mais, comme [le recenseur] l'a constate en faisant une enquSte precise, la donation et la 
possession demeurent; elles sont confirmees en vertu du chrysobulle (1. 29-31). Parmi les homines 
installes [mentionnes] plus haut, qui tous etaient «libres», trois seuls sont rest^s, Manuel 
Kamboures, Georges Hougkros et Georges Mitylinaios, qui paient toutes les charges ($ 7 ]jxomaxat 
86ctslc;) au fisc, sauf les corvees habituelles et la bigla , qu’ils fournissent au monastere, en vertu d’une 
coutume que les anciens recenseurs ont respectee; en commengant le recensement, [le recenseur] a 
confirm^ cet etat des choses, comme il est explique en detail dans 1’acte qu’il a alors emis (l. 31-35). 
Les moines du [Pantocrator] doivent posseder tous ces [biens] en vertu des chrysobulles et des autres 
titres de propriety qu’ils d^tiennent et en vertu du present recensement (1. 35-37). Date (1. 37). 

Notes. — Diplomatique. Notre document n’est pas un original : il n’est pas signe et la 
suscription de Denis de Lemnos est de la main du scribe; c’est une mauvaise copie : on y trouve 
plusieurs erreurs, dont certaines peuvent £tre des bevues de copiste et s’expliquent paleographique- 
ment (cf. apparat); notons un saut du mdme au mdme dans une delimitation 1, 20 (7cp&q (lopp&v - xotr 
ed0b tou 7 nipyou; cf. notre n° 20, 1. 50-51). Le scribe s’est d’ailleurs apergu, a plusieurs reprises, qu’il 
s’etait trompe et s’est corrigd lui-mdme (cf. apparat). Le document commence brusquement par 
fdnumdration des biens du Pantocrator qui ont etc trouvds «avec les autres » (sous-entendu : les 
biens recenses des autres proprietaires); il est possible que l’introduction habituelle, annongant que 
fauteur de l'acte avait regu l’ordre de proceder au recensement general de file, n’ait pas ete copide 
(cf. un cas semblable dans notre n° 24). — Denis de Lemnos a dti contresigner foriginal en signant, 
non pas a la fin, comme on s’y attendrait, mais en tdte du document, comme dans SP-NE ; ce 
seraient des exemples precoces de validation par la suscription du prelat, pratique qu’on trouve 
souvent a fepoque post-byzantine [communication de K. Chrysochoides et d’A. Pardos]. 

Authenticity et date . Le present document comporte — dans la mesure ou l’on peut les distinguer 
des bevues du copiste — des maladresses de rddaction et au moins un point qui peut paraltre 
suspect. 1) Le chrysobulle mentionne 1. 29 semble & premiere vue se rapporter a V ordonnance de 
D&mdtrios Paleologue qui vient d’etre citee ; mais la mention de la disparition du «chrysobulle» dans 
rincendie de la tour obligerait a admettre que les archives du Pantocrator ont brfile deux fois (en 
1392 d’abord, puis au xv* siecle). Nous pensons plutot qu’il est fait allusion au chrysobulle de 
Jean V, qui est mentionne au debut du document (1. 3) comme etant & forigine des droits du 
Pantocrator sur Ano Chdrion, chrysobulle qui fut brtile dans fincendie du monastfere en 1392 (cf. 
Introduction, p. 16). Cette hypothdse conduit il est vrai a une autre difficulty : la place a laquelle le 
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chrysobulle est mentionne laisse entendre, car rien de precis n’est dit sur son contenu, qu’il 
confirmait tous les biens enumeres, du moins ceux dont l’acquisition n’est pas explicitement 
attribute au despote Demetrios Paleologue. Or le chrysobulle de Jean V attribuait seulement au 
Pantocrator la terre d’An6 Chorion (cf. Introduction, p. 15 et 39). Le fait que le present document 
ne soit connu que par une mauvaise copie emp^che de choisir nettement entre diverses hypotheses, 
mais dans tout cela il peut ne s’agir que de maladresses. 2) Sur un point de detail, une information 
fausse est donnee 1. 14, t6te xafc 7cap k t&v auT&v aTroypatpecov : la terre de 750 modioi n’avait pas ete 
donnee au m£me moment que celle octroyfee par Jean V ni par les m£mes recenseurs (cf. 
Introduction, p. 15-16). II se peut que t6te soit une erreur du scribe pour nonk (comme 1. 4), qui, 
pourtant, ne serait guere satisfaisant. 3) II est sans doute possible que la mention de la bergerie 
tou P6ri (1. 29, sur le nom cf, plus bas) ait ete frauduleusement introduite dans le document a 
l’occasion des querelles qui s’61everent, vers 1500, entre le Pantocrator et Dionysiou, a propos d’une 
bergerie a Phakos que le Pantocrator avait usurp6e (Dionysiou n° 40). Si le present acte 6tait un 
faux, ce serait 1& la seule raison pour laquelle il aurait et6 fabrique. Toutefois, bien que cette 
bergerie n’apparaisse qu’une fois dans le dossier du Pantocrator, il n’est pas exclu que le monastere 
I’ait possedee. Nous avons fait la m§me remarque a propos de la bergerie tou Magkapha, qui elle 
aussi n’est mentionn6e qu’une seule fois, dans notre n° 25. 

Au total, rien n implique que nous ayons affaire & un faux. Le present document contient au 
contraire des elements suggerant son authenticite, notamment les informations precises qu’il fournit 
sur les paysans, et qui ne sont pas particulierement favorables au Pantocrator : les paysans ne 
doivent au monastere que des corvees et paient l’imp6t au fisc (notons que dans un acte de 
Vatopedi, sur lequel nous reviendrons, imp6ts et corvees vont au monastere). Nous pensons que la 
presente copie reproduit, certainement mal, un acte authentique qui, peut-Stre, n’etait pas lui- 
m6me tr&s bien redige. 

La suscription du m6tropolite de Lemnos Denis oriente vers une date et vers un recenseur. 
Denis de Lemnos a contresigne un praktikon pour Saint-Paul etabli par le recenseur Jean 
Paleologue Cantacuzene en janvier 1463 ( SP-NE : mauvaise 6dition, sans doute d’une copie; mais 
cf. sur le document S. Binon, Les origines legendaires et I’hisloire de Xtropotamou et de Saint-Paul de 
I’Alhos , Louvain, 1942, p. 299-300, et Chrysochoides dans Symmeikta , 4, 1981, p. 261). Ce m6me 
recenseur a etabli, en mars indiction 11, 1463, un praktikon en faveur de Vatopedi, dont l’original 
subsiste (inedit); cet acte presente de nombreuses ressemblances avec le present document. Non 
seulement on retrouve certains termes, ou tournures, employes dans notre document (par exemple 
&v T6> 7tpaxTixco eupopev cf. 1.4 du present document —, ot-uve^ 6<pe[Xoucrtv a7coStS6vat Tcpoc; t?jv 
0e£av pov^v a^cra^ tA? 86asu; xat tcAxtou; Tat; ayyape^ a? 6cpe£Xoucnv d<; t 6 87)tx6ciiov — cf. 

1. 32-35 de notre document), mais aussi des incorrections que l’on songerait a attribuer au copiste : 
7 tpoxa(typevoi pour 7 cpoaxa 0 r)(ievot (1. 31), rpt^aXaiat pour Tpo^aXatai (cf. 1. 21); de plus, l’acte de 
Vatopedi est lui aussi peu rigoureux et appelle «chrysobulle» un prostagma. Ajoutons que notre 
document ayant 6t6 etabli en mars d’une indiction 12, un certain temps apres le d6but du 
censement (cf. 1, 34), ces indications concordent avec ce que nous savons du recensement de Jean 
Paleologue Cantacuzene. Nous sommes done conduits a penser que la presente copie est celle d’un 
p k de Jean Paleologue Cantacuzene etabli en mars 1464 et contresigne par Denis de Lemnos. 

Prosopographie . Denis de Lemnos (1. 1) est connu par le present document et par l’acte de Saint- 
Paul de 1463 que nous avons evoque. Il devint metropolite de Lemnos apres 1447, date a laquelle le 
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tr 6 ne de Lemnos etait occupe par un autre pr61at, Jacques (cf. B. Atesis, 'H tepdc p, 7 )xp 67 coXi<; A*/)p.vou 
Sia piaou twv aulmov, Ap^eTov ’ExxXycriaaTixou xcd Kavowxou Atxodoo, 12, 1957, p. 80-81); sur Denis, 
cf. PLP n° 5484. — Sur Ph 6 kas Sebastopoulos, Theodore Paleologue et Doukas Cheilas (1. 4-5), cf. 
notre n° 12, notes. — Sur Jean Meizomates (1. 5-6), notre n° 20, notes. — Sur le despote Demetrios 
Paleologue (1. 28), fils de Manuel II, maitre de Lemnos en 1428/29-1437, 1445-1449 et 1460-1464, cf. 
A. Papadopulos, Versuch einer Genealogie der Palaiologen 1259-1453 , Munich, 1938, reimp, 
Amsterdam, 1962, n° 96; B. Ferjan£i6, Despoil u Vizantiji i Juznoslovenskim zemljama , Belgrade, 
I960, p. 122-126; Dionysiou , p. 153, 157-158; Djuric, Sumrak } Index s.u. 

Sur les biens du Pantocrator a Lemnos, les villages Pisperagos (tou fipisperagos 1. 3, cf. 1. 11 
'E 7 uiCT 7 cepaYivo£) et Kont 6 as (1. 11), cf. Introduction, p. 39-42. 

L. 10-11, 15, 19-20, 20, 21, 45 ap. 7 cAXiov/e 5 &[xweXov : cf. notre n° 12, notes. On remarquera qu’a 
propos de la vigne du Pantocrator les autres documents emploient le terme <kp. 7 c£Xt,ov. 

L. 18, vepoYXep. 7 ) : cf. notre n° 20, notes ; le mot a ete repris dans la traduction (sur laquelle cf. 
Le Texte). 

L. 29, tou IIep£ : il est possible que sous la forme Peri se cache, du fait d’une erreur de copiste, le 
nom Pente ou Petr 6 (les deux noms sont equivalents pour «Pierre») : facte SP-NE mentionne une 
bergerie a Phakos appelee tou Petre, pr 6 s d’un bien qui avait appartenu au Pantocrator (cf. 
Introduction, p. 42), mais ce document ne precise pas k qui elle appartenait. 

L. 30, fixe xocl 6 nkpyoc, 7 uuptxau<jxos bfsybvei : nous avons complete le debut de la ligne d’apres la 
traduction, qui porte & cet endroit «fix<xv ex< kr\ 6 7c6pYo<5». 

L. 31-32, dtTxA twv ... 7 rpoarxa 0 Y)p.£vcov ... lvaTCEXe£(pG 7 ]aocv ... xpeu; : l’acte de Vatop 6 di de 1463 
mentionne lui aussi une diminution du nombre des pareques (Vatopedi en avait eu auparavant 42, et 
Jean Paleologue Cantacuz^ne n’en trouve que 15); cette diminution est impure dans ce document 
aux incursions turques (c7csl exaxa(p 6 ApY)<jav xwv AcreScov). 

L. 33, 35, : garde ou P oste de £ arde ( cf * KaiARAS > *.«•); d’ap^s le contexte, il s’agit ici de 

services lies a la garde du pays (cf. 8 ouXe 6 cocxiv 1. 35), rendus par les paysans eux-mSmes. 

Ades meniionnes, 1) Chrysobulle (1. 3, 21, 29, 31 ; cf. notes), en vertu duquel le Pantocrator 
possedait une terre & An 6 Chorion — vraisemblablement le chrysobulle perdu de Jean V ant^rieur a 
1388; cf. nos n° 12, Actes mentionnes, n° 1 ; n° 15, Actes mentionnes, n° 2; n° 20, Actes mentionnes, 
n° 1 ; n° 21, Actes mentionnes, n° 1 ; n° 22, Actes mentionnes, n° 2. 2) Acte de delimitation et de 

mise en possession (cf. 6po<yxaxY)07j 1, 4, TcapeS607) 1. 5) de la terre a Ano Chorion, etabli par Theodore 
Paleologue, Doukas Cheilas et Jean Meizomates, avant 1388 : perdu; cf. notre n° 20, Actes 
mentionnes, n° 2. 3) Acte de mise en possession (cf. £ 8607 ) 1 . 14, 22, 25) d’une terre de 750 modioi, 

d’une autre terre, de 300 modioi, et d’une bergerie a Akrdterion = notre n° 12. 4) Actes de cession 

(cf. 8o0£vxa 1. 19, 8o0euHX 1. 23) de terres a Philomates et a Tompris (dates inconnues) : perdus ; cf. 
notre n° 20, Actes mentionnes, n° 7. 5) Ordonnance (horismos 1. 28) de Demetrios Paleologue, 

attribuant au Pantocrator une seconde bergerie 4 Phakos, [entre 1428/29 et 1464] : perdue, si elle a 
jamais existe (cf. notes). 6) Titres de propriety (dikaiomata 1. 29) brutes au cours de l’incendie du 
monastic : impr6cis. 7) Acte (gramma 1. 35) etabli par f auteur du present document, relatif aux 
paysans du Pantocrator a Lemnos, [avant mars 1464] : inconnu, 8) Chrysobulles et autres titres de 
propriety (1. 36), en vertu desquels le Pantocrator dStenait ses biens a Lemnos : entre autres, nos 
n 08 12, 15, 20, 21 et peut-etre nos n oa 22 et 25. 
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+ '0 A^fivou Atovuaioc; 

II s + Merit rwv £XX(«v) eupop(ev) x(ai) r(i)v) ev rw ay£oi 8 pei rco “'A0tovi ae 6 aap£a<v> 0e£a<v> x(at) 
PaaiXix(i|v) pov)|V roo x(up£o)u x(ai) ®(eo)G x(ai) <r(wrr))p(o)« ^p(wv) ’I(r)ao)G X(piciTo)G toG navroxptiropo? 
xarezouaav x(al) vepop(4v>)v p^xpt || 3 rou vCv e[v] -rij Oeoacixmo vtj<tw -rij&e A-qpvcu, Siit 0e£ou x(ai) ctetctoG 
Xpuao 6 otiX(Xou), 7iXt)ct£ov rou aiyiaXoG x(ai) toG x&Jptou rou ’Emtnt^payo,;, 7taXaiox<!>pi v to *Ey 6 p(ev)ov to 
'Avw Xwpiov || 4 peril r^? vopyjs x(ai) 7ceptox% auroG x(ai) -ri) ? yrjp xaTefyov oi r 6 re xaroixoGvTes ev 
aur^, fyic, x(al) 6poaradj0T), ev -ri) naXata 0ket eGpap(ev) xup(oG) $<oxa roG Ze6a-|| B <TT07COiiX(ou), xal 
7tapeSS07) aGroT? 7 tapit roG 7 repmo 0 ^TOu 0e£ou roG paaiX^oDi;) 7rpMTo6i<ro)ap£rou xup(ou) ©eoSwpau roG 
IlaXaioXiyou xai rapa Aouxo? rou Xr|Xa x(ai) xup(oG) ’Iw(dtvv)ou roG || 6 MeL^opiar(ou) x(ai) erep(cov) 
dtpxMH, fa evro? avrfjyeipav x(ai) mipy(ov), TTpocntaO^aavre? av(0pA7t)ou ? ^voup x(ai) rw STjfJtoerfco 
iWyv<b(TT 0 U<r Si) 6 TtepiopicrpG? ApxeTai outoji; • ink rou (j.ovo-|| 7 it[a]r£ou 7 Xt)(ct£ov) r(%) 'Ay[£a<;] 
Map£v(r)«) 7 tp 4 ? (ioppav, 6 tou t 4 cnivopov rou SrpEpovtrou, av£pxsr(ai) Slit rwv aur(wv) x<*>pa<p£(wv) roG 
Erpepovirou 7 tpi(?) Suaiv xar eu0G rou Srpep 7 uoXi 0 pou eip t(t]v) paxrjv || 8 ^v r£pvei, x(at) xar^pxerai et<; 
r(i]v) 6 S 6 v, x(ai) Xapgivei raGxT]v, x(al) orp^erai 7 tp 6 ( ? ) virov xara TtpGffWTtov roG mipyou, x(ai) xparei 
rftv) 6 S 6 v, r£pvei zk raG-njv 7 rpo(<;) Sucrv Stic rou xcopaepiou rou Kap-H^aTtXa, [x(a!)] g£pxer(ai) ek rd> 
kx^vtv Sv 0 a r(4v) rp^Mov) t^vtj toutou, x(al) xaripyerH, Teapot rov puaxa xar’ eu 0 u rou p 0 uvou rou 
KopAxou, avipxer(ai) toutw, xai xarlpxer(at) Slit toG-|| 10 tou rcp 6 (p) to (Jopiv(iv) pepop roG xavoreXXiou, 
Silpxer(ai) oCv x(al) eiiptaxei povoeeiiTT], x(a£) 7tepiXap6itv(ei) evrk t6 xaverreXX(iav) Slit toG povoTeotrfou, 
x(at) itTtipxeT(at) !£(«<;) t(%) xetpaX^ too ka-|| u p 7 eeX(ou rfo) pov%, {3?} xai Sigpxer(ai) St’ aimjp, x(al) 
eGp£axei t(4v) pGaxa 3v XapSivet, x(ai) k^xerat £to ? rife 6 SoG 7 cp 6 ( ? ) r(iv) Kovr£av, gv0a i) yv) rtov 
EraaTtepayivoW ■#) pera tou || 12 ’AXSavkou, xparec to ouvopov t% auri)<; y^? xar’ eu 0 u 7 ep 6 (<;) itvaxoXk, 
x(al) ^Ipxerat sip t(4v) aiyiaX(iv), x(ai) Xapgivet t(ov) aiyiaX( 6 v), crrp£<peT(ai) o5v Tcp4(p) (3oppitv, x(ai) Stic 
toG aiyiaXou ||“ ^ipxeT(at) eip t4 povo^tov) tfc 'A Y £(at;) Map£v(r)) S , itapaxp^n t k t6 TraXaioxxX^tov 
pixp 6 v, x(al) eup£axei rit x<op*<pia toO Srpepov£rou, 30ev x(ai) %£avTO, ^ovrep x(ai) si pova X oi 4vt3? toG 
|| m to{o]Gtou TtepiopiapoO ap 7 teXtv x(a!) itvepopGXtova. ’ESi)0r) 8 k rire x(ai) Trapit twv aurtov StTToypatp^tov) 
Si’ V elxov arevoxoptav oi po^ol hip* yr) ttXt)o£ov raGr^ poS(£cov) ^v', ||« frtp] x(al) Siop^erat oCto>? • 
&pxer(ai) arc 6 toG SutixoG p4poup toG Trepiipou toG e^apTreXiou t% pov% Stcou ra xwpittpia toG Bpavot toG 
IlevrapoxX^, xparei 8k x(al) rit ixeitre 7 taXaioTp 6 -|| ia 5 faXa, x(at) avipxer(ai) tc P 4(<;) Suaiv Slit roGrou kus -riji 
KrjSov^ac) Iv0a rit xopitpia roG Kapr^ap^Xa ei? r(ijv) axaX£(av) toG (iouvou roG K£vrpou, aTpe<per(ai) S4 
7tp4(?) vir(ov), x(al) xparet rit x«pticp(ia) toG aGroG F Kapr^apTtXa, x(al) gpX^(ai) toG povoTtar^ou) 
tou pk(wv) r(«v) x&>patp£(wv) 3 Xap 6 Avei, x(at) CTpker(ai) np6(s) itvaroXtip, xai Slit toG povoTtariou 
4xoup6£ki e£? r(i)v) y^v r(ijv) Xeyop(3v)i)v Tr^ Exe-HMTrapv^a?) Iv0a vepoyXep^ x(ai) Ttepa xar’ eu 0 G T (» 
vepoyXepigv, ea itpiarepit r4 povoro^iov) 4vr4? roG 7repiopi?op4vou, r^pvei r(i)v) yijv r^p Exenapv^a?), 
ipiarepa ri || 1# 7tepi6pi?4p(ev)ov x(al) Se^ia rit SoOGvxa x&Jpittpia r u> ®iXop<ltT(i), avGpxer(ai) e£; to paxSvtv, 
x(al) T^vet, auT6, x(al) xaT^pxeT(at.) eu06 7tp6(<;) ^varoX^, x(al) eupbxet [xovotu^tt] ev0a t 6 e^dc-IpptTteXov 
tou AX 6 av£rou, Xapgitvei t6 povoTtitT(iov), x(ai) arpltpertai) 7 cp 4 (p) p 0 ppitv xar’ eu0u roG TtGpy(ou), x(ai) 
4xoup6£ki ew; toG ^uaxop toG ink xe<paX% roG 15apjceX£ou, ||« [ 6 ] ? fcm cnivopov r^ ? Sia xpuoogouXou 
■rt? t% pov^, x(ai) Xapgivei r(4v) £ 6 axa, x(al) av3pxer(ai) ecup -rijs xetpaXSjs roG e?ap 7 reXiou x(al) rwv 
w?, S0(ev) x(ai) %?a/v/ro. 'Opo£( w? ) F 4S30r) Trap’ [a]^roT ? x(ai) ev rrj napavr)a£a eip r(i)v) ’Axd)v 
^)p(a) po 8 (£wv) r', i^rtp x(ai) Siop£^er(ai) oCtco? • 5pxer(ai) &k6 rrjp oSou ink zk "Avto Xa>p(£ov) eip 
t 6 Axportfjpiov, x(ai) xparei raG-H^ryv SiiXou, ipicrrepa r 6 7cepiopi!;6p(ev)ov, Se?ia ^ yrj i) SoOeioa tco 
IPpTrpi, toe r^’Avatpavij?, Stic ryjp aGryj ? 6 SoG Stgpxer(ai) Ico? roG ’Axporr)p£ou, [peril roG Gxetcre] ||“ 
e la fj yn tcov Erotntepayivwv, dtpicrrepa zk Tceptopi^pevov, x(ai) otxoupg^et r( 6 v) rpSxaXov rwv 
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8iaxp6vxwv xb ’AxpoT(r))p(iov), iptcr-tspa to oXov pixp( l ) To5 a ’ L Y la ^ oS ' II 28 s860y) op.ol(we) 7tap auxciv x(al) 
to ’AxpoTr)p(iov) p.£Ta too exeTae (iavSpoxoirlou x(ai) xrje vopaSta£(a?) yvj? ' utt^P x ( a 0 xeXouvTEe <sie> xb 
$ w 6aiov (vo|xlc|xaT)a x8', & 8?) x(al) 86epYex?)0Y).j(av) wxpi || 23 too aoiSlp-ou x(al) (iaxaphrou ^amX8(wg) 
xup(ou) Mavo/u/vjX too naXaLoX6you. "Ext euepY£TY)0r)aav Twpa tou auxou p«criX(8wg) x(al) si? x(8v) 
Oax(8v) p,iv8p(av), ^xig x(al) TOpLopt&xai oOxwe' || 27 arco xi)e fcxAvvje tou Mixpou Sxotcou xax’ s60u 
^ X p(i) x(al) tou aEyiaXou upSU) poppiv x(al) xi 8ra a 0(ev) xi XsyV(sv)« IWpla xaxi *p6ow7tov tou 
toX^youc xvje avaToXrj? • iva || 28 xax£xwvr(ai) x(al) v£(j.MVT(ai) ?wpa twv £8)(wv) T5)e pov% ixwXiix(wg) x(al) 
eJi; t6 Igyje. "Etl s6spYeT^07)ff(av) x(at) 8ia dpicpiou tou SsotoStou xup(ou) A-/](LY)Tp(lou) tou riaXaioXoYou 
et(£)p(ocv) Big t(ov) ®ax(8v) |xivSp(av) || 29 tou Ilepl (Lsxi t% vop% x(al) 7tspiox% a&'rifct (vopEapaT)a ouaa 
Y', ocrauT(wg) svoplou 7tpo6ix(wv) xpiaxoal(wv). "0 S’?) xpuoo6ouXX(ov) 7tL>p7ioXY)0(ev) (LExa x(al) twv Xainwy 
aik(rjg) 8ixaio(i&T(<ov), || 3 ° [8x]s x(al) 8 [vciipMoe) nuplxaucT(og) *Ycy6v«, WeXe^Ot) Y oCv f) vop?) x(al) r, 
eOspYeala, xaOwg E&pop(sv) (lew ixpt.6oug sl;sTiaswg, p£ X p( l ) fou vuv, <jxie 6<pe(X(sl) x(al) 8taT7)-|| 31 [pEi.(T0aL 
xaxi] t(V) SOvapiv tou oeyttou X P^o6o6XX(ou) x(al) etg xi e^g. ’EtceI 8k &nb twv *vox£pwv 
7tpo<«J>xa0Y)(x(8vo)v) iv(0pt!)7r)wv wfcvxwv 8Xeu08pwv Svxwv 8vi7csXEHI 82 [<pfo)<™v (x6vo]i xpeTg, 8 re Mavou^X 6 
Ka[x6o6pY)<; x(al) rswpY(iog) 6 03y*P°<; *(°“) rsc8pY(iog) 6 MixuXivaiog, olxivsg we s8pop.(sv) sSiSov iricag 
Tie S7](L0CLaxie 86astg tw Syjpoolw, || 33 UTt^[p] X [ov 8e] eXsuOspoi twv <tuvy)0wv aYY a P l ’“ v 5t ( a 0 T W 
ie S’?) iYY“pt(“?) 88i8ov sEe t(-?)v) 0E(av ptov^v, l)8r) xaxi t(-?]v) auv7)0ewv r)v e8 P o(l(ev) x(al) Trapa twv upo 
t][jl(wv) a-|| 34 itoYpaip8(wv) T7]pou(i8vY)v 8iExp(v«(ji(ev), 8xe x(«t) k&pw t(^jv) iTroYpa<pix(?,v) iitoxotTioTaotv 
E7C0ioup.(Ev), iva xae 8Y)(xooiaxae 86oEie StSwmv ste to 8y)(l6oiov, xie 8e aYY“P E ( a ?) II 35 x (“0 Ta<; P^Y X “? 
SouXeSwoiv Ele t(y)v) TOLauTTjv (xov^v, xaOie t8 Ttap’ w(wv) t6te ysyovk ypk^a nl«xbx(e)p(ov) 
8i«xeXE6ET(ai). Tauxa uivT(a) o<pElXouoi xaT^eiv x(al) v8piEO0ai oi || 3fl xrfi xoiaix^ 0 E t(ae) M-ovTje (xova X ol 
xaxi t(y]v) 7iEplXY)fv x(al) Siivapuv twv Trpooivrwv auxoile 0e(wv xal oeittwv X pucfo6o0XX{wv) x(al) Xoctwv 
S ixaio(iiT(wv) xal xaxi x^v || 37 ixpiSwe l5ETao0Eioav Trap’ ?)pwv iTcoYpaqi^v xaxiaxaaiv, ^rie ykyove 
xaxa ptijva Mipx(LOv) x(Y)e) iP^ (lv8iXTiwv)oe- 


L. 4 t8ts lege Ttoxi (cf. n» 20,1. 5) || 1. 5 Xy)XS : -■>)- post corr. fortosse supra -a- || 1. 9 M« - toutou : lege 8v0a 
xpivaXa, t^uvel touto (cf. n<- 20,1. 34) || Kapi : lege to P 5 (cf. n» 20,1. 34) || x8v* : -v post corr. supra -u II toutw : lege 
tou« vel toOtov || 1. 13 66ev : -e- post corr. supra -a- || 1. 16 toiItou : lege toutwv || 1. 17 'egep^ovll 1. 21 X puao6ouXou . 
X - post corr. II Tpi X iXwv (lege xpox^Xcov) : xp- fortasse post corr. || ^ P £«vto : t)- post corr. || 2£I T^nptduo accentus 

supra - 0 - II1. 24 t4v xpdvaXov twv SwxpSvxwv :lege <8co?> twv T P o X iXwv twv Siaipouvxwv (cf. n° 20,1. 57) || 1. 26 1)xip . 
■r)- P post corr. || 1. 29 Flept : fortasse pro Ilepp7) vel nexpij (cf. not.) || X pucro6ouXX(ov) : X - post corr. II1. 31 lege ivwxSpw 
fortasse p 7 )(Hvircov addendum est || 1. 32 fx6vo]t : fJ.6vov trad, 
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27. ACTE DU PATRIARCHE SYMfiON I et 


CUVofilKtj TTpdglS (1. 34) 


indiction 5 
a.m. 6980 (1471/72) 


Le patriarche nomme le metropolite d’Athenes Dorothee a la metropole de Trebizonde. 

Le texte. — Original (archives du Pantocrator, n° 2to). Parchemin, marge 9 gauche 
et 9 droite et peut-6tre en haut, presentant deux languettes a la base, 500 x 285 mm 
longueur maximale). Plusieurs plis horizontaux (rouleau aplati). Assez bonne conservation; 
le parchemin est froisse. L’encre, jaune, a par endroits P 91i. — Le sceau (diametre non 
mesure) est appendu au document au moyen d'un cordon bleu. A Pavers : la Vierge avec 

le Christ en medallion; au revers : [.]^l©TApXIEniCKO|nOCKLlNCTANITINOTnO- 

AEDCIKAIOIKOTMEN. IKOCHPIAPIXHC 4- : [+ Supediv **£]co 0( e o)u dcpWaxoxo, IWavuvou- 
xal mxoup £ v[ t ]x^ + . — Au uerso , notices : 1) A X pia T o toG ?i K? a>v. 2) (suite 

la m£me ,) K(ai) avxtyp&pGT]. 3) (plus recente) Ka0o 7rpcox6xu7rQV kqc£ elvat, 4) (notice 

recente tres effacee) A^Xou^v on o A0?jvSv Atup^Oeo? [.*»..] t6tto Y Tp« TO £oovTa. — Album: 
pl, aAaVIi, 

Edition : Chrysanthos, Ekklesia, p. 532-533 (date : 1472). 

Nous editons d’aprfcs nos photographies, sans tenir compte de l’edition. 

Analyse. — Inlilulaiio du patriarche de Constantinople Sym6on (1. 1). Priambule. Le 
[patriarche], qui tient le gouvemail (olaxe?) de l’figlise du Christ, doit surveiller les metropoles qui 
sont sous sa jundiction et y installer des [metropolites] pour que la justice soit pratiquee et que la 
piete soit preservee, ce qui apporte aux Chretiens le salut (1. 2-5). Expose. Le metropolite de 
Trebizonde Pancrace, qui avail ete ordonn6, peu auparavant, parle [patriarche], a ete chasse de son 
sifege par la seule volonte du [sultan, Mehmed II], et a demissionne par ecrit; [le patriarche] a trouve 
injuste qu une telle v.lle reste sans pasteur et protecteur-ce qui deplaisait aussi au [sultan] - eta 
juge indispensable d'y installer imm6diatement un [metropolite] pour le bien des [chretiens], Ce 
projet etant a l’etude, [le patriarche] a regu, alors qu’il s’approchait de Thessalonique, une 
ordonnance du [sultan] lui demandant d’ordonner sans tarder un homme qui convienne [comme 
metropolite] et de l’envoyer a [Trebizonde] (1. 6-11). Les [metropolites] et evgques qui se trouvaient 
sur place (liste), dont certains avaient des procurations (gnomai) d’autres pr61ats, se sont reunis en 
synode et ont vote; ,1 a ete decide que la personne qui convenait pour cette metropole etait 
Dorothee metropolite d’Athenes, homme instruit, sage et plein de qualit6s, qui, par son exemple et 
ses conseils, pourrait 9tre utile 9 beaucoup; [l e patriarche] l’a deplace de la metropole d’Athenes 
pour le nommer 9 celle de Trebizonde (1. 11-18). Dispositif. Dorothee, metropolite de Trebizonde, 
exarque de toute la Lazique, et tenant lieu (t9v t6ttov I izi X w) du [metropolite] de Cesaree, doit done 
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se rendre dans son eglise et y enseigner au peuple chretien, par ses paroles et sa conduite, tout ce qui 
a trait au salut de P^me; il est autorise a sieger sur le synthronon, a consacrer des lecteurs dans tout 
le diocese de [Trebizonde], a y ordonner des sous-diacres et des diacres et k les promouvoir & la 
dignity de prStre, k nommer des peres spirituels, a consacrer en son propre nom des eglises 
stavrop6giaques, a faire tout ce qui incombe a un prelat, sans en etre emp£che, puisqu’il est, en droit 
et en fait, le metropolite legitime de Trebizonde; il doit en outre prendre soin des biens de l’filglise. 
De leur cote, les clercs, les pretres, les moines, les archontes et le peuple chretien doivent le respecter 
et se soumettre k lui; lui obeir equivaut & obeir au [patriarche] et par lui a Dieu, dont tout prelat est 
le representant sur terre. Le contrevenant aura a affronter la colere divine et sera sanctionne par le 
[patriarche] (1. 19-34). Conclusion, adresse au metropolite Dorothee, date (1. 34-36). Signature du 
patriarche de Constantinople Symeon (1. 37-38). 

Notes. — La presence de ce document, qui n’a pas de rapport avec P Athos, dans les archives 
du Pantocrator pourrait s’expliquer si le destinataire, le metropolite Dorothee, s’etait retire plus 
tard au Pantocrator et y avait depose l’acte du patriarche, qu’il avait en sa possession (cf. 1. 34-35; 
les metropolites recevaient la praxis synodale concernant leur ordination ou leur transfert : cf. 
Darrouzes, Offilcia , p. 477-478). Nous connaissons, dans les archives de 1 Athos, trois autres actes 
synodaux d’epoque medtevale relatifs a 1’ordination de nouveaux metropolites, tous inedits et 
conserves k Vatopedi : a) un acte emis en janvier 1467 par le predecesseur de Symeon, Denis I er , 
concernant Pordination d’un hieromoine au siege de Palaiai Patrai; b) un acte emis par Symeon, en 
septembre 1486, par lequel Phigoumene de Vatopedi devient metropolite de Serres; c) un acte de 
Denis I er de 1489/90, par lequel la metropole de Berroia est confiee a un hieromoine et protosyncelle 
de Vatopedi. 

Uaffaire. Notre document reflete l’intervention des autorites ottomanes dans les affaires de 
Pfilglise ; le sultan, qui etait alors Mehmed II (1451-1481), a chasse le metropolite de Trebizonde, qui 
a etc contraint a abdiquer (cf. 1. 6-7; rappelons que Trebizonde etait aux mains des Turcs depuis 
1461); le patriarche n’indique pas la raison de cette destitution, se contentant de dire que le sultan a 
agi selon sa volonte (1, 7, Sia 0eXy)atv xal p.6vov auGevToc/jv). Il se peut, comme le pense Chrysanthos 
(.Ekklesia , p. 534, 540), que Pexpulsion du metropolite ait un rapport avec Poffensive, menee par 
Uzun Hasan, souverain des Akkoyonlu (1457-1478), et par Alexis, neveu du dernier empereur de 
Trebizonde David, visant a soustraire Trebizonde a Pempire ottoman; le metropolite aurait ete 
soupQonne d’etre leur partisan. Le sultan souhaite que le siege ne reste pas vacant (cf. 1. 8) et 
demande le remplacement, dans les meilleurs delais, du demissionnaire (1. 10-11; cf. Chrysanthos, 
Ekklksia , p. 540). Pour proceder a l’eiection du nouveau prelat, Symeon a rassembie, au moment ou 
il arrivait a Thessalonique (1. 10), les metropolites et les eveques qu’il a pu trouver sur place, et qui 
occupaient tous, ce qui n’est pas surprenant, des sieges macedoniens (cf. la liste 1. 13-15). Le present 
document a ete etabli & Thessalonique. 

Prosopographie . Le patriarche Symeon (1. 1, 37), originaire de Trebizonde, occupa le tr6ne de 
Constantinople trois fois : de 1466 a 1467, depuis la fin de 1471 ou le debut de 1472 jusqu en 1474 
peut-etre, enfin, de 1482 a 1486 (cf. Grumel, Chronotogie , p. 437). Outre notre document et Pacte de 
Vatopedi que nous avons mentionne plus haut, deux autres actes de ce patriarche, tous deux inedits, 
sont aujourd’hui conserves a l 1 Athos ; Pun, d’avril 1486, se trouve a Vatopedi, Pautre, de juillet de la 
m6me annee, a Iviron. — Pancrace, ex-metropolite de Trebizonde (l, 7), est probablement le 



178 


ACTES DU PANTOCRATOR 


premier metropolite en fonction apres la prise de la ville par les Turcs (cf. Chrysanthos, Ekklesia, 
p. 531). II est peut-Stre devenu plus tard metropolite de Tornobon (cf. Mache PAizi: - 
Apostolopoulou, ’AvzKtayua onto to IIa.Tpia.pxm Kmaravriwund^ea^, Attunes, 1988, p. 96 : 
identification avec Pancrace de Tornobon dont on connait une signature en 1474). — On ne sait pas 
combien de temps le nouveau metropolite Dorothee [II], auparavant metropolite d’Athenes (1. 16, 
20, 35), occupa le tr6ne de Trebizonde (Chrysanthos, Ekklesia, p. 541 : un autre metropolite — son 
successeur? est atteste en 1501). Le metropolite de Thessalonique (1. 13) est probablement 
Niphdn, qu un acte de 1503/4 mentionne comme ayant ete actif trente ans auparavant (Dionysiou 
n° 44, 1.9-10; cf. ibidem, p. 165: Niphon pourrait etre metropolite de Thessalonique d6s les 
annees 70 du xv' siecle). — Le metropolite de Zichna (1. 14) pourrait etre Denis, qui a ete ordonne 
en 1463, d’aprts une notice de manuscrit ( Prodrome, p. 192), et qui serait atteste en 1467 (cf, 
T. TheodSrides, *H lepa pY)Tp6jroXi? Ziyvtov xai of pTyrpoiroXTTal tt)?, Zeppaixd Xpovtxdc, 1, 1953, p. 166). 

Le nom des autres metropolites et evSques mentionnes dans notre document n’est pas connu. 
M. Gedefin mentionne un evgque de Kitros Neophytos en 1486 {narpiapyixai ’E^ueplSec, Athenes, 
1936, p. 519). 

L, 13,19, t6ttov etcexoiv : titre en vertu duquel un metropolite jouit des privileges d’un siege plus 
eleve ; cf. Darrouzes, Begistre , p. 277, 

L. 13, yv<ipa ? : nous comprenons qu’il s'agit d’un document (cf. 1. 13-14 otxnoxctpouc) par lequel 
un metropolite absent exprime son opinion ou donne a un autre l’autorisation de voter a sa place (cf. 
aussi Darrouzes, Begistre, p. 242). 

L. 24, ivayv^ofTa? atppay^siv : cf. notre n° 23, notes. 

Acles menlionnis. 1) Acte de demission (1. 7 Eyyp^w? TtapaiTTjoapevoo) du metropolite de 
Trebizonde Pancrace, [peu avant 1’etablissement du present document] : perdu. 2) Ordonnance 
(1. 10 aoOevTixi? opiop.6?) de [Mehmed II] demandant au patriarche d’eiire rapidement un nouveau 
metropolite de Trebizonde, [1471/72] : perdue? 


+ Sopeow eX£o) ©(eo)o ipyieTtloxonro.; Ko)VCTTavTivoo7r6X(eo)s) N£a ? 'Ptbpr]? (xai) oixoopsvtxix; 
7t(aT)piipxi()i; + 

II s + 'H p,£Tpi6t7)? f)|iSv, xpEpaaiv appfiroi? ol? oTSe ®( S J) ? tuv oiAxoov xa6‘ fjpa? AyE(a ? ) too 
X( pioTo)C xaBoXix^ ixxX7)(oI« ? ) ||* W W (Av)>), AvAyx>)v t£ t X o oca Sia touto xaE A TO pa£T 7 )Tov 8 ? Xr)pa 
Ta? uw aux^v teXoiW? aynoT^)^) p(Y)T)po7c6X(si<;) ||* im(ixAima6ai xai Ttoqxlva? £v xaOitnav 

7up6( ? ) Woafiv?; Siavopfjv xai sto.&l(««) aovT^mv, ||« feo)« &v £vteu0ev t6 XoytxAv too X(ptaTo)o 
Tcoipvmv «*l vopA ? cr(<0Tif))pEooi; xai T*j xxtA 0(«6)v exTp£ W Barela, ||« vcapaxcop^s! 0 e £« 

ejrjXidi] mo too Bpivou afrou 6*p4 pixpoo x «poTo«,0^ rcapa rft f,p<o V pwprftfoKos) yvfao, 
p(v)T)po,roX£T^ II TpaTOCoovTo? xo(p) nayxpATLO?, M 0AXyj«iv xai p6v(ov) afi0Evrudjv, xai £yypA<pa> e 
Trapamjaap^oy, oUExamv Sxpive pevelv f xoia^v 7c6X( t v) ArcoipavTOv xai AxpootAteutov, Axap^xov 
touto x(a) to) xpaToovri, aXX> ^yxaTaoTrjoai a-kvj Ssiv Syvu ||* 7 roip£va ™(c U paT)ix(4v, x P octtAt 7 )v t£ 
xaE owacrxaXov, sttI xaTapT^apS xai <]),)eXe£« tcov sv t^tt, e6pmxop(£vo)v). Toutou ||m toEvuv Iv 

ilfej' » m I "fo^ooci Tfj ©sooaXovExif) au0 £ vTLx6 ? 6p l0 p6( ? ) xeXe 6M p*, ek 

AouAS / / TOt ° GTOV 5YELV ’ ^ X^poTovfjoao xai sx^p+a: xp^qwv xai 

app6Siov /TO)/ tolouto) z6itto . Tfj II 12 toEvuv too TCavayiou x(at) ^OEomo .v(copaTo), xai ^«po) 

rnc iEoac _\ . v n T ,T 


rri spa? auv6Sou twv xa0£up£0^T(o)v) ivTau0a 1 SP o)t(A)t(o)v) Apxiep£(cov) xai OrcEpTipcov, 


1113 


TOU 
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©eaaaXov£xv|? xal T ftv t6tc(ov) btiyovTOc, tou ’Ayxftpa?, yvAfi(a?) £)£Ovto? x(al) tou aurou ’Ayxftpa?, tou 
ApApia? xal yvApi(a?) Ixovto? oixei-|| 14 03 C Et P ou ? ToC Sepp(tov), tou MeXev£x(ou) x(al) tou Zi/v/oiv), auvftvTWV 
auTOt? xal 06 O(ptXs(TTdcT(i)v e7«ox67t(wv), tou Ttpa>TO 0 p 6 vou K£tpou, tou II 15 KaaavSpl(a?), tou ASpapipeo? 
xal tou rieTpas, ercel eftpl 0 Y| el? Ta Gtt)v rijv |i.(v)T)p6iroX(iv) A£io? AppftSio? 6 £eptoT(a)T(o<;) 

n(v)T)poitoX£T(v]?) II 18 ’A 0 v]v(Av) xup Ao>pft 0 eo?, t£|aio? xal 7ie7tai8eu|i.(lv)o? Xoyu tI xal auvlaei xal jroXXoi? 
&XX01? Aya 0 ol? xexoa|AY](j.(lv)o?, xAvTeuOev ||« xat rcoXXoi? &XX01? 8a6p(ev)o? afrio? +u X ix% AtpeXelta?) Iv 
t« xa 0 ’ lauT(ftv) uTtoSetypaTi xal tv) ISla XEipaycoyta xal 68v)y£a || 18 7 tpft{?) Ta xaXA, toutov p.ETE 0 ^xap.(Ev) 
omi TV)? Ayiwt(A)t(v]?) p(t)t)pott:6X(eu?) ’A 0 v]v(Av) xal yvfaiov p,(v]T)po7toXiT7)v TpaTre£ouvTO?^Eitoiif)xaji.(ev). 
|| 19 ’Oipe£X(ei) TOiyapouv 6 t£puT(a)T(o?) p,(v)T)po7toXlT(v|?) Tpam^oCmro? urclpTipo? xal ££apxo? 7t&ov)? 
Aa^ixvj? x(al) tSv t6tt(ov) ett^wv tou Kai-|| 20 aape£(a?) Iv aylw vcv(su)AaT)i AyamjTft? &SeX<pft? rij? 
Piet P1 6t(t))t(o?) xal ouXXeiTOupyft? xup Ao>p 60 eo?, AvreXOAv si? Trf)v8e xftv) II s1 XaxoGaav aftTA lxxXY)(a£av), 
E7iiXa6la0ai aurij? xal Ttiav)? rij? Ivopla? aurij? xal elav)yE 7 a 6 ai xal SiSAaxeiv tov ev aurij |[ 2Z XP tcrT “ v up.ov 
tou x(uplo)u Xaftv, Tai? tI artft yXAtty)? vou 0 ea£ai? xal Tat? Amrft tou ISlou fl£ou xeipayioylai?, vctivTa -ra 
iJ;uxw<peXv) || 28 xal ^(aiT^pia, x(al) AtcootoXixA? elrertv rtotai Ta roAvTa y£vea 0 ai, tva TcAv^a?) v) tou? 
7tXel(ou?) xepSvjav), exuv ASeiav xal £oua£av || 28 lepoupyeiv iv a&Trj Axo>X6t U ? pe T A rij? tou lepou ouvOpdvou 
iyxaOiSpuaeca?, AvayvAara? a<ppay£i;(siv) lx tAv ev auTrj x(al) vrAav) || 25 tv, Ivopla aftrij?, ftvtoSiaxftvou? xal 
Biaxftvou? xsipoTOvsIv xal el? t8 tou rtpeo6uTlp(ou) Aijlcojia rcpo6i6A£eiv, 7tv(su|AaT)ix(oft?) II 28 7r(aTl)pa? 
lyxaOioTav, 0 e£{ou?) xal lepou? vaoG? xaGiepouv ItcI err(au)p 07 TV)y£w tA eauTOu, x(al) r &XXa TtAvTa tA 
ipXiepaTixa xoi(etv) AxcoXGtco? II s ' A? yv^oioc &PX‘ E P^« Tpaire^ouvTO? xal Av xal xaXo6p.(ev)o?, 6q>e£X(cov) 
lmXa 6 ea 0 ai x(al) tAv av^xlvrtuv -ri) lxxXv)(o£a) TaGrv) xtv||a(A)t(wv) || 28 xal tAv XolkAv 8ixa£(wv) aft-rife xal 
tppovT^etv x(a)T(a) TtivTa Tpinov ftrclp au T Av, ftqpetXAv twv x(al) tAv ev aftT r, x(al) vrAav) t^ Ivop(la) aftrijc 
|| 29 e6piaxop(lvwv) xXv)pix(Av), lepco^lvuv), povax(Av), ap X ftvTwv xal toxvtI? tou xpi® T “ vli £ X0U 
7tXv) P Ap(a)TO? ri)v Ttpoo^xouoav xal l 9 aXoplvv)v ||» AvrovIpiEiv aft-cfi T t ^v xal ftwo-rayV xal eu7te£0e t av 
x(al) UTtOTtiaoeoOai auTA e<p’ ol? &v l X ° l % elv aiT0 ^ +uX {0£ P eX ^ <It II 31 xal a(aiTTf))piA8e<nv • ^ydtp 7tpi(?) 
auTftv Tip.-}) xal eu7ie£0E!.a npft(?) rijv -J)pAv peTpi6T(v))T(a) SiaS^Berai xal Si’ aft-rij? e£? 0 (e 6 )v, oft tIv tIttov 
II 32 eitlx el 8 ApX te P e ^ Anri yvj? • AaTep el ti? (kvTiXeyeiv auTW TceipaSelir) xal avTurpAvreiv, 6 toiouto?, x&v 
otioio? Spa xal *j, A? || 83 aft 0 dt 8 v)? xal iXa^Av x(al) 4 vurt 6 T«XTO? xal irapa 0 (eo)u ftpyf)? xal dyavaxri)a(eo>?) 
TreipaO/jaeTai x(al) vrapi ri)? faSv pet P i6t(v,)t(o?) e^iTip(o) || 8 ‘ xa0U7to6Xv)0/)aETai. 'EkL toGtco yAp x(al) ^ 
rcapouaa auvoSix^) n?b.& rij? pst P i6t(7))t(o?) AuoXlXurai tA S^X^QIvt^ £e PU t(A)t( W ) || 3B 

p(v)T)poitoX[TV) Tpavce^oCvTO? x(al) t6v t6it(ov) kni/pvn Kaiaape£(a?) xu(pA) Awpo 0 l« ev Aytco itv(eftpaT)i 
Ayain)TA A8eXq>A x(al) auXXeiTOupyA rij? V(* v ) II 38 P^piftT^Mo?) 8i’ Aa<p(AXEi)av, Iv Itei 
(Iv§lkti65v)o£; + 

|| 3 ’ +SYME&N ’EA^Q 0(EO)t ’APXIEntSKOnOS KONSTANTINOTn6A(EQS) N^(AS) 
T6MHS II 88 KA) OtKOTMENIK6S n(AT)PlAPXHS + 


L, 2 ©eft? : -? post corr. fortasse supra -u || 1. 8 eyxttTaori)aai : -yx- post corr. 11 1. 23 cf. I Cor . 12,6. 
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28. REGLEMENT D’UN DIFFfiREND 
ENTRE LE PANTOCRATOR 
ET SAINT-PANTfiLfifiMON 


indiction [10] 
a.m. 7000 (1491/92) 


Le Pantocrator est reconnu dans son droit a propos de la possession d’un bien & Loggos, qui est 
delimit^. 


Le TEXTE. A) Copie contemporaine du document (cf. notes ; archives du Pantocrator, n° It). 
Parchemin epais, 305 X 400 mm. Plis horizontaux. Conservation mediocre : trous, taches d’humidi- 
te, lettres effacees. Tache de couleur claire en haut du document, qui affecte quelques lettres du 
texte, 1. 1-2. Encre marron, par endroits verdie et pSlie. Blancs avant la mention des temoins (1. 13) 
et entre leurs noms (1. 13-14, 17-18); la fin de la ligne 14 a 6te laissee en blanc. Deux accents sur p*, 

1. 2, tilde sur un prenom 1.16. — Au verso, notice partiellement repass6e : . .. X apd). tov 

Aoxy6 | illisible | .. Toy? Pouaou? 7tau i) X ajx(ev) x& cxdvSaXa. — Album : pi. XXXVIII. 

B) Copie contemporaine de A (cf. notes; archives du Pantocrator, n° l(a) T ). Papier, 
365 X 305 mm. Plis horizontaux. Mauvaise conservation : trous et d^chirures affectant le texte,’ 
ec irures aux bords, lettres effacees. Encre noire. Blancs avant la mention des t6moins (1. 21, 25), 
petits blancs entre leurs noms; comme dans A, la fin de la ligne 22 (- 1. 14 de A) a ete laissee vide. 
Deux accents sur p}, tilde sur le mSme pr6nom que dans A. - Au verso, notice : +T% M£a(n<) 

^ uxk toc to * ?p ° 6aou? 1 t6v a ° yk6v -- Mbum ■ 


335 vi^° Pie C n 0 nt ; rap 7f. de A <«*• “to.; archives du Pantocrator, n° l(S)r). Papier, 
1 ^ ^ P1S homon ta ux - Conservation mediocre : trous, certains affectant le texte, 

quelques taches. Encre noire. Sur la derniere ligne, blancs entre les noms de certains temoins. Deux 
accents sur pjjt.ldesur le mSme prenom que dans A. - Au verso, notices : 1) Too AoyyoC p* to6 ? 

I WU? P °' iCT0U? - 3 ) ( rfc ,mte) T * ptav x«l d,v 

aur^v evoiav g X oov p eT «^ TS xai ToC ^5 h T - * * 

>• 8nCi r e (XVI ' Si6Cle ; arChiVCS dU Pantocrator > 1 (PW. Papier, 290 X 317 mm. Neuf 

nive« A ° n . aUX ’ P ' VertlCaI aU Centre ‘ Bonne conservation; quelques trous, surtout vers le bas, au 
(maind ^ A^ er "' erS pllS ’ et c l uel( I ues taches d’humidite. Encre marron fonce. Ecriture soignSe 
ur ^4 7"^ n r S ^ l0ngUeUr Variable ’ SanS rapp ° rt avec le contexte. Deux a « a nts 
le texte '!' t ^ SUr ‘ 8 m6me pr6n0m que dans A ' Le scribe - ou ™ autre, a corrige 

avl t deux'T 77Z 1 4 ' f’ 6 ’ 14 ' 22): SUr d6UX m ° tS ^ 18 L 18 ’ raCCent maI plac6 a 

raye, 4 deux endro.ts ( 1 . 3 et 19), les lettres « ont ete ecrites en dessus du , de deux mots se 
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terminant en -s?; un mot a ete efface 1. 1, un autre biffe 1. 19, d’autres mots ont 6te rajoutes en 
marge 1. 1, et en dessus de la ligne, 1. 1 et 23 (cf. apparat); le dernier mot du document, Xapar&ipi];, 
semble avoir ete rajoute. Au bas du document, notice d’une autre main : +T6 ixocpiv Yp&P-P-a Y&yovsv 
el? -trijv aeSacpiav p.ov>)v rfy £juxsxX'»]p,(£v) 7 )v Nala | Ivto? -rij? ©eacraXovtxY)?. Au oerso, notices : 
1 ) +Tou AoyxoC rcspi ra ativopa 7t60ev ^<opi£ouv | (autre main) fieri tuv Pcocraiiv. 2) Illisible. 

E) Copie faite en 1620/21 (archives du Pantocrator, n° l(y)r). Papier, 220 X 310 mm. Le texte 
est ecrit sur la premiere page d’une feuille pliee en deux. Cinq plis horizontaux. Tres bonne 
conservation. Encre noire, rouge pour les dates sur la premiere et la derni6re ligne, ainsi que pour le 
mot lim&pxei, 1. 7 (debut de la delimitation). Le copiste mentionne son nom et la date de 
l’6tablissement de la copie (cf. apparat). — Au oerso, notice : riori xepdi fyap-e xploYjv (isra ri>v 
Pouaciv Sia t6tcou? el? tov Aoffov. 

Inedil. 

Nous editons A, en signalant dans l’apparat les principales variantes des autres exemplaires et 
en donnant le texte de la delimitation de D et E (cf. Diplomatique). 

Analyse. — L’an 7000, T (sic) indiction, les [moines du Pantocrator] se sont querelles avec le 
monast^re des Russes au sujet du domaine (iopothesia) de Lokkos; [appel a ete fait] & la Synaxis de 
la Sainte Montagne et 4 d’autres geronles, mais les [Russes], ne respectant pas les [autorit6s] et ne 
craignant pas le jugement de Dieu, ont refuse de s’incliner (1. 1-3). Les [moines du Pantocrator] ont 
ete contracts de demander l’intervention des [autorites civiles] (et? rfy ^wr^pav xpluiv eX6eiv); le 
juge, nomine Machoumout tzelepis, qui avait 6te envoye par le sultan Paiazetes [= Bayezid II], a 
juge 1’affaire et a decide d'attribuer le terrain [conteste] au Pantocrator, d’apres le temoignage 
d’Idanikites, [originate] du pays, qui 6tait present (1. 3-5). Delimitation du terrain contests; sont 
mentionnSs : le rivage [de la mer], le cap tes ArStSs, le marais dit Triskoinikaia, la crSte tou 
Kokalou, celle de Mostake, le [ruisseau] Lakos tes Babas, la crSte d’Ampelos, un palaiochdrion, 
Aldnia, PyrobolopStra, Keiddnia, une Sglise en ruine, Phragkokastron, ApothSkS, Sainte-Kyriake 
de Simenou [= EsphigmSnou], Pitzakonisi (1. 5-13). Mention du nom de quatre temoins et d’autres 
tSmoins, dont le nom, vu leur grand nombre, n’a pas ete enregistre (1. 13-15). Mention du scribe, 
1’hiSromoine Dorothee, qui a ecrit [le document] en presence du kathigoumSne de la Nea MonS 
David et des quatre temoins susmentionnes (1. 15-18). 

Notes. — Date. Les trois plus anciens exemplaires portent la date : 7000, T indiction; mais 
7000, qui correspond a 1491/92, est une indiction 10. Que le second chiffre soit celui de l’indiction 
et que rien n’ait ete omis dans la date est surtout clair sur A, oil le second £ est surmonte 
d’une finale feminine, alors que dans B et C il est simplement surmontS d'un tilde. L explication 
la plus simple est que le second ? est une deformation du i qui devait figurer sur l’original. On 
trouve dans D et E des erreurs plus graves : E donne l’an du monde 7007 (£* ^ = 1498/99) et 
pas de chiffre pour l’indiction, alors que D multiplie les £ et donne l’an du monde 7007, indiction 7 
(qui est egalement fausse, 1498/99 etant une indiction 2). A, B et C etant d’accord sur Pan du 
monde et l'erreur sur le chiffre de l’indiction etant explicable, on retiendra la date 1491/92 comme 
celle de notre document. 

Diplomatique. L’original, perdu, du present document a 6te etabli a la Nea Mone de 
Thessalonique. Les exemplaires A, B et presque certainement C sont de la meme main (on notera en 
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outre que les fautes d orthographe sont les memes sur les trois exemplaires), et semblent 
contemporains de 1 original. A, qui est ecrit sur parchemin, se presente comme une copie plus 
offlcielle; le blanc de la fin de la 1. 14 pourrait suggerer que l’inacription du nom d’autres temoins 
avait 4te prevue. Le rapport entre les trois copies n’est pas clair : il se peut que A, B et C aient ete 
faits sur l’original, ou que B et C copient A, mais d’autres hypotheses sont possibles. 

Les exemplaires D et E, plus tardifs, offrent un texte different, en particular une delimitation 
plus breve que celle qui est contenue dans A, B et C, quoique pas fondamentalement differente (la 
plupart des reperes figurent dans D et E, une seule divergence merite d’etre notee : 1, 12 de A, £ la 
place de fiiotxa D et E portent frfycova). II se peut que E copie D, ou que tous les deux reproduisent 
une version abregee de Foriginal. 


L’affaire. Un conflit avait surgi entre les moines du Pantocrator et ceux de Saint-Pant41e6m6n 
(«les Russes* 1. 1), a propos d’un bien 4 Loggos. L’affaire fut jugee par un delegud du sultan nomme 
Mahmud Qelebi — qui ne nous est pas connu ; en s’appuyant sur le t&noignage d’un paysan de 
Loggos, Ioamkites (cf. 1. 5; c’est ainsi que nous comprenons le passage, qui est obscur), il a donne 
raison au Pantocrator. Le domaine du Pantocrator fut d61imit4 devant de nombreux temoins (cf. 
1. 15), vraisemblablement des gens du pays. 

D’autres documents de la mSmfe 6poque montrent les autorit6s ottomanes intervenant dans les 
affaires des moines de l’Athos : Xenophon n” 33 de 1452, Kutlumus n° 47 bis de 1454 et Dionysiou 
n« 38 de 1494-96 font etat d’une intervention du pacha de Thessalonique, qui promulgue une 
ordonnance ou envoie un d41egu6; un inedit de Saint-Paul date de septembre, 15° indiction (1451 ou 
66), est un acte de Mehmed II, qui regie personnellement un conflit entre moines. 


Topographic. Sur le domaine du Pantocrator 4 Loggos, cf. Introduction, p. 34-36. — Sainte- 
Kynake d’Esphigmenou (1. 12) : le mStoque subsiste, sur la cdte Ouest de la pSninsule de Loggos, 4 
6 km environ au Sud/Sud-Est de Neos Marmaras (carte topographique); Sainte-Kyriak* est connu 
comme bien d Esphigm6nou au xvr si4cle (cf. Esphigmenou, p.28); le present document nous 
apprend qu il leta.tau moms depuis la fm du xv. - Notre document nous apprend egalement que 
am an e eem n possedait un bien a Loggos. Le souvenir de ce domaine est conserve : non loin du 
me oque u Pantocrator, 4 l’endroit ou devait passer, d’aprSs le document, la limite du bien du 
monasUre, un ruisseau s’appelle aujourd’hui Po6<nxo? AAxxo? (cf. Introduction, p. 35 et fig. 5). 

L. 3 . on notera l’expression e^torepa xptrn? pour designer, soit un tribunal constitu6 de 
musulmans, «hors de la religion chretiennen, soit un tribunal hors de l’Athos. 

L. 16-17 : sur la N4a Mon6 de Thessalonique, dont la localisation n’est pas etablie de fagon sure, 
voir . Janin, Les tglises el les monasleres des grands centres byzanlins, Paris, 1975, p. 398-399; 

1957 r° CHA m ES ’ " TYpa ^ *<P°P«vra si< rip, Mav Mov^v ©eaaaXovixr,?, Makedonika , 4, 

’ n ’ notes, Lavra IV, p. 133 (la date de son absorption par Lavra est inconnue). 


noviic ,t EQ1 ? Jr" v)o? ^ yAvsto * tx ° vtx£a ^ ^ X ( a i) ^ {t 0 g} Po ff «v a^aa^) 

XwroGcefiLJJs AoxxoC Te ry > v ^ tou 'A Y £oo ’'Opou? x(at) i-ripou* 

e6Xa6yi04vTatc 7*’ MXiOijvat -ri)v (piXovix£(av), ookot (5s) o6x enMyafa), pV 

||3 0 ; - ( ) ^ “ * ‘ V tA 0(eo)3 x P^ aTt wnA ^oxov X6y t ov « ouai of mivtorow- 

II oix£(av) xpo ? o!x£(av) x(«t) 4 r p6v *p6 ? « rP 6v »• x(at) * ^ e^pav xp£™ M*. 
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x(al) psvxoi olaY]X0wp(ev) apcp&xepa xa 8uo pepY], 67tixa0E^exo (88) xpixyj; el? rljv a6x^)v urt60ecuv o urn xou 
aouXxiv || 4 IIa'ia^T)XT) & 7 TOaxaXYj? 8£ auxou 8£exaaxY)?, Ma X oupoux x^eXem? Svopa auxw, x(al) Ixpivsv x(ai) 
am<pa<jr|crEv pe x8)v xp£aiv xou 0(eo)u x(al) (xtc8ox(ev) tov touxov x6mv el? xo ipixspov povacrr^piov yiTOuv 
ei? || 5 xov TlayxoxpaTopa, ETupapxupouvxo? 8y)X6v6ti xyj? X^P a 4 TO “ 'Iw<a>vtxtxou eupe0Y]ai? x6xe eh; xiv 
5exax0-/)v. 'Ttoxpxtj (88) ouxai? 8 x6m>? rtepi o3 el cpiAovixta ■ &p%Exat am xou alyiaXou %ouv am || e to 
xpoxyjpiov ty]? ’ApexYj?, omp 8cm tcXyjoEov xou auxou xpoxY)piou piXxa ovSpaxi Tpiaxoiv£x(ai)a, xai 
ava6atvei xiv pA/uva el? xou KixaXou, slxa SiaoxEX^ojv pixpiv Xa-yxiiSiov rcpi? avi{u}axovxa ^Xtov, || 7 xal 
ava6a£vet xy]v fri c X Y]v %ouv xou MooxAxy], elxa xaxa§a£vei tyjv auxrjv pa X Y)V, tcItctsi YtXYjcrlov ty(? B<46a? xiv 
AAxov, TtapaXapSavei xty auxY]v ^xv)v %ouv xou ’ApTtiXou, gpx^ai evxi? xou || 8 waXaLixcopfou, fyuv 6 
’'AprceXo? xopicpi? xpl?, Siaa/eX^cov xiv auxiv xaxapalovxa (Waxa sv x5 atyiaXu evxi? xou mpiipiapou, 
ava6a£vsi eu? xy]? xpouXwxYj? rcixpa?, elxa XapSivoi x^v || B pix 7 )^ *( a 0 g PX ETOtt Et0 ? Ta ’AXwvia, ev w xal 
Sptov laxaxai, gwixa yapax^si xov p<4 X “ va ^X uva e1 ? T V riupoSoXorcexpav, xal 

/xa/xa6a(vei el? xl)v Kei8wv£(av) || 1(> SiaaxsX^wv xf)v aurljv XayxiSav, xal epxexai iw? xy)? xaXaioxXrjal/a?)., 
xal axoup6££et el? xo Opayxixaaxpov, xal xaxe6a£vi 8<o? xou GSaxo? xy]? evAp^ew?, Sxep &vw0ev xou afixou 
0-|| u 8axo? elalv xixpai pY]£»)pa£e exovxe? rl)v fiouX(av) Y^ U7tTElv E ’ l S T ^ t,u ’ T P^’ e * Ta 4va6a£vei T ^ v 
xaXai(<iv) 68iv xal Hpxexai 8w? x{]v aeXiSa, xal Axoup6l?Yi el? vepiv Sv x(al) xo-IPp?) o£pvoi, (mAppi xal 
xaXapiSva?, xapaXapgAvei xiv auxSv puaxa, xal xaxavxA 6w? x% ’AxoOyix 7 )? ^yjoIov x% 'Aylfa) 
KSpiax-f)? xou Stp(ev)ou el? xrjv ptxp^v xoxpl(av), || 13 %ouv el? XY]V ‘Axo0yjxy]v xal ei? xo Ilix^axovlffi. 

'TxApxwv (8e) papxupaip ' NtxSXao? Mauptp?, 0s68o)po? ’AX6av£xt?, || 14 ’I(i>(Avv)y]? PapxSxa?, 
Mix<4Xyj? XapaxS&pi?, || 16 xal &Xi xoXXol oSaxive? 8ia xi 7cXy)9o? oux spvY]poveiScrap(ev). ’EypA<py)v (88) xap’ 
epo6 Aupo08ou lepopovAxou || 16 el? xtaxocnv aXr)0£a?, xaxevSxiov xou 8v lepopov^Y]?) xup(ou) Aa(ul)8 xal 
xa0Y)Youp(8v)ou ty]<?> ay^a?) x(al) ae6aop£(a?) povY)? ty)? || 17 exovopa^copevY)? N8a? xal xwv xapuvxwv 
papxupuv ‘ NixSXao? Maupo?, 0e6Supo? ’AX6av£xt?, || 18 ! Iw&vvy)? PapxSxa?, M^Xy)? Xapax^pY)?. 


L 1 (£v8ixxitov)o? BC X, & ^ (lv8txxtwv)o? D ^ (Iv8ixti5v)o? E || <|pS>v : %tov /x(al)/ upwv D II {xou} : 
om. D xal 1 - pov% : IxalJ xfiv ‘PouaGv /p(e)x(&) x(f)?)/ oegaopla? pov?j? //xou IIavTO-|xp&ropo?// D x(al) x(j?) 
ae(6atrp£a?) po(vi)?) xfiv 'PooGv E || Aoxxou : Aovxou BCD AoyYou E || 1. 2 xplpaxi. : xplpaxa D xplparecte E || 1. 2-3 
cf /». 5, 8 || 1. 3 jivtoi xal B C D E || 1. 4 Mracyu^V E || H aSxou : om. D E || Ma X oupoux — auxto : ou xi Syopa 
TteXtxl? D Ma X oupoSx x&tacfc SvSpaxi E || ixlSoxev : 8 x8S6>xe E || xouxov ; xiouxov BC xo touxov D om E || x6xoy 
aixiv E || ipfcxepov : ^phepov B C D E recte || 1. 4-5 Iffow — IlavxoxpAxopa : om. D E || 1. 5 eupe6e£<n)? . lege 
E 3 pe 08 vxo? ||V“W : P™ e^xaax^v II post (ptXovixla : lyhzxa E || 1 . 5-13 ftpxexai — nix^axovloi : &px*xai (Spxexe 
E) &7ii XY)? ’Ape- 4 ? xal M xou KSxaXou (x 3 KSxaXov E), xal Ave 08 vy) xou Mouox&xy, t^v x « l Jf p “ ® 

xou TtaXaioxwplou -ri)v ^ ^alov xt)? B,i6a? x6v A&xxov, xal xepva (xepvAei E) el? x^v xpouXo^y ^xpay xal 
Baaxa xiv aSxSv pA/ova &>« xi ‘AXXAvia (‘AXivia E), SiaaxeXa xal (om. E) pixpiv Xa^xiStov, xal Ipxexat el? x^y 
KY)8<ov8av (KuStovAav E), xal 4 xoup 6 £?Y) el? xi OpayYixaoxpov, rcepva xal (om. E) xiv auxiv X<4xxov ’ Jv 

o70,XoeiSi? (tmXawSe? E) nixpa 6mp (Ijmp E) l X E1 ^ poOXa^xou poyacxY,plou, xaxeffley (om. E)fcjnp*J 
Ti^Xaiiv 686v (xal add. E), Tcepvi xal xi? SAo oeXiSa? el? vepw 8v xal TKvpl oipvi M E j 7 “ P J al 

icoplov E), axi? (om, E) ixipxei (88 add. E) xal xaXXaptiva? (xaXapmva? E), elxa XapSiveL ^xivauxAv 
xaxavxi gto? xXv ’Atco0 ^X7 |v ^ouv (om. E) ivapiocov (ivapioou E) XY)? Ayla? KupuxxY)? (Kupixy? EI xou Supiyou [xalj 
(om. E) el? x(3 pix P 8)v xmtpla xou Ilavxoxpixopo? D E 1 | 1.7 Moaxix^ : post corr. supra _Ap*8Xou C 11 , »Jj»B 
C || 1 . 13 %ouv — IlLT^axovlcJi : xou Ilavxoxpixopo? B C || u7ri) PX (ojy) B C UTreipxtov D umipxov E recte || l - 15 i YP < P 7 l 

— lepopovix 00 : sYPM 7 )) W ^ tc “P 4v TCa P’ 8 t xoD K “ 7aTavT £° u Ispopovixou. T “_( 8 ^) £P<Jt6xutov rrapa ^ 0 P°® £ °“ 

lepopovix 00 E || 1. 16 xa0Y)Youp8vou /pou/ D || iyla? xal: om. B C D E || 1. 18 post Xapax^ip y)? : veooxl x(a)x(a) x K 

XV 6<t> E, 
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29. ACTE DU PRCTOS LEONTIOS 


vendredi, [11] juin 
a.m. 7009 (1501) 


Le Conseil de FAthos restitue au Pantocrator un pre et un terrain pres de Plakari. 

Le texte, - Original (cl. notes; archives du Pantocrator, n° 16 a). Papier, 308 X 213 mm Le 
document eat ecnt sur la premiere page d'une feuille pliee en deux. Cinq plis horizontaux. Assez 
bonne conservation; trou en has a gauche, qui affecte le texte, quelques taches d'humidite. Enere 
noire pour le texte et les signatures. Tilde sur les chiffres, 1.1, — Une bulle de cire (diamStre non 
mesurfe) est appendue au bas du document, au moyen d'un cordon bleu ; a l'avers, la Vierge orante 
avec I Enfant devant sa poitrine; rien au revers. — Album : pi. XL. 

Inedit. 

A»*lvse. - Une assemble. s'est rearm en juin 7009, I, v.ndredi dee sainte BarlholomSe et 
rtoT a- i' S ° US 6 de Leontios, du monaatere de Dionyaiou; tous les [moines] notables 

T^Ko's' “ ,“ b ,u Prtt “‘°” 1 l%oumen.s et m „i„.a .ener.bles), I'ancien 

? “ “!’” SS ' Pr ' 5 '" 1 ' 1“ [<■“ representants] de tons lea monasttrea et des 

ilv avail ” F J Lea moines do Pantocrator onlalors reclame le pre sis a Plskari.ou 

It n U ”Z7 T P 116 ,OC ‘ b " 8 ° Ubli4 “ ■ '• terrain, 

n. CnnZi a", “ °' r!,k,r m “ ' !t ve ”» rtcemment [en I. posseasion] du Prdtaton; 

P nJZr On” Zf f |,,yant P ™' ““ * d “ d »*^e«t. aix m.ioes d 

P r.tTa leZ a ' Nekt8rl “ d “‘ ,8 t ' Ui “ d ' Se-t-George. ,ui ae trou.e 

W 4 Um “ igner - " “ d ' *» 't il a jurt sur .on S „e 

de Dieu et de, „ 7 T" b '“ P " nl “"' l0r 0- UM9). Pour eette raison, pour ,'aruour 

monaster, le ComduH ,.°n l °° r “° r - * pour '° m P laire an logothete Stalkos, Mm, de ce 
le 1-2 i M h T , “ d4Cid4 ' d " ,0n P " in ** de •« monastere le pre et 

prdtsT cu™ 1.7 r ; 11,8 “™ a aucun autre 

(1 19-26) Simat 7 C f ° nteSter ’ 6t lls le detie ndront desormais eternellement, sans etre inquietes 
(CertameS aUt ° gra P heS > du “s et de seize higoum.nes, m Jnes et 

Notes, Pour 1 affaire, on se reportera a Introduction, p. 20-22. 

autogra^h(7 eHe ^ ^ TT 5 ” 1 d ° CUment est un ori 8 inal : la signature du prdtos Leontios parait 

original inedit du P.ZJ.Z Tim’ "T-”” L4 °” ti0 ‘ ‘ apP “ 6e ““ baa J,, “ 

autres Signatures nn - 90 il ngn a com me sncten protos; un certain nombre dea 

W ™ P8ra,,,ent “ Ssi au t°graphe8; il aemble sdr qoe le repentant de Dionyaiou 
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Paisios a signe lui-mSme; il en eat probablement de mdme pour l’higoumene d’Esphigmenou 
Gerasimos et Manasses de Docheiariou, peut-dtre aussi pour Grdgoire de Xeropotamou, dont la 
signature est differente des autres signatures slaves. La plupart de celles-ci semblent provemr d une 
m§me main (ceci est presque sdr pour les signatures des siarec Nicdphore de Kutlumus, Job de 
Kastamonitou et Job de Gregoriou). Aucune signature n’est de la main du scribe. Sur les sceaux 
du Prdtaton, cf. Gabriel Stauronikdtianos dans Grig. Pal., 6, 1922, p. 113 sq., et, a propos des deux 
exemplaires les plus anciens connus jusqu’d maintenant, Dionysiou, p. 162, 170. 

Prosopographie. Sur le prdtos Leontios de Dionysiou (1. 3, 27), ef. Prdtaton, p. 143 n° 100. — 
Daniel, higoumene de Lavra (1. 4, 27), n’est connu que par le present document (ef. Lavra IV, p. 50, 
62). — Sdphronios, girdn de Vatopedi (1. 6, 28) : un Sdphronios de Vatopedi signe, en mai 1496, 
Dionysiou n“ 39 et Docheiariou n“ 62; en 1503, on trouve la signature d'un moine de ce nom dans 
Dionysiou n» 42; nous ne avons pas s’il s’agit dans tous les cas de la meme personne. — Theodoulos, 
gtrdn de Vatopedi (1. 6, 28), pourrait dtre identify au gerdn du mferae nom qui signe, en 1471, 
Kastamonitou n° 7, et peut-dtre (l’ecriture n’aide pas a se prononcer) un inedit de Vatopedi de mdme 
date (cf. aussi Kastamonitou, p. 62). — Macaire, higoumene de Chilandar(l, 7, 29), signe aussi, mais 
avec une autre dcriture, l’inedit du Pantocrator de 1504 que nous avons dvoque plus haut; signalons 
qu’un Macaire (le ndtre?) est mentionne comme prohigoumdne de Chilandar en 1527 ( Esphigmenou 1 , 
n »XXV); ajoutons qu’un homonyme, girdn de Chilandar, signe en slave, en 1505/06, un acte de 
Lavra (copie de ce document publiee dans Kutlumus, p. 411-412) et, en 1506, Kutlumus n“ 50 (en 
grec, mais le document est connu par une copie). — Malachias, higoumene d’lviron (1. 8, 29), devint 
higoumene apres mars 1499, date a laquelle l’higoumime etait Nathanael (Vatopedi inedit). — 
Ndophytos, moine d’lviron (1. 9), est peut-dtre le mdme que le Neophytos d’lviron, atteste en avnl 
1502 dans un acte de Lavra editd par Lemerle dans EEBS, 23, 1953, p. 563 ; un (autre?) moine de ce 
nom apparait en 1504/05 dans un acte de Docheiariou dditd dans EEBS, 6, 1929, p. 278-279 
(Ne6q>u-:os y^povTocc; twv ’Ig^poiv) et en 1506 dans Kutlumus n° 50, qu’il signe comme Ne6<puTo ? p.ov«xi« 
x«l yipovra? -rwv ’I6r)pwv. — Kosmas, ancien protos (1. 9) : il doit s’agir de Kosmas de Chilandar, qui 
etait prdtos en 1500, et qui avait joud un rdle dans l’affaire de Plakari (cf. Introduction, p. 21-22). — 
Staikos, logothete, ktdtdr du Pantocrator (1. 22) : un acte valaque de Kutlumus de juin 1500 
mentionne le zupan Staiko, grand logothete (ed. G. Nandri§, 'Documente Slavo-romdne din 
mandstirile Muntelui Alhos, Bucarest, 1936, p. 38); il est quasiment certain qu’il s’agit de la mfeme 
personne. Ajoutons — mais Id les faits sont moins sdrs — qu’Uspenskij (Pervoe PuleSeslvie, p. 113) 
signale, dans l’dsonarthex du Pantocrator, une inscription slave (aujourd’hui disparue) mentionnant 
le grand logothete d’Oungrovlachie <.Stanl’», ktetdr du monastere; le contenu de l’inscription fait 
penser au ktetdr de notre document (s’agirait-il d’une mauvaise lecture d’Uspenskij pour «Staiko»? 
Millet - Pargoire - Petit, qui publient l’inscription d’apres Uspenskij Inscriptions, n° 161 , 

pensent de leur cdtd que la bonne lecture du prenom est «Stan’»); l’inscription n’est pas datde; 
toujours d’apres Uspenskij {op. cit., p. 114), ce logothete aurait restaure les murs du monastfere «un 
peu avant 1536» (mais l’auteur ne donne pas de reference). — Gdrasimos, higoumdne 
d’Esphigmenou (1. 30), doit dtre l’higoumfene de ce nom qui fut place a la tdte du monastdre entre 
mars 1499, lorsque l’higoumene dtait Philotheos (Vatopedi inedit), et juillet 1499, lorsqu’il est 
atteste dans un acte slave d’Esphigmenou (Esphigmenou 1 . n° XXIV), ce personnage est encore 
mentionnd, comme prohigoumdne, en 1506 (signataire de Kutlumus n° 50) et en 1528 (cf. aussi sur 
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Gerasimos Esphigminou, p. 32). — Gregoire de XAropotamou (signature slave, 1. 30) : on connatt 
deux Gregoire, hieromoines de Xeropotamou; l’un signe en grec, en mai 1496, Dionysiou n° 39 et 
Dockeiariou n° 62; l’autre signe, en grec aussi mais avec une ecriture differente, Dionysiou n» 42 en 
juin 1503; nous n’avons pas d'elements pour identifier l’un des deux au ndtre. — Manasses 
hiAromoine de Docheiariou (1. 31), n’est connu que par notre document (cf. Docheiariou , p. 29). — 
Paisios, moine de Dionysiou (1. 33), est peut-Atre a mettre en rapport avec l’hieromoine de 
Dionysiou Paisios qui signe, en 1506, Kutlumus n“ 50. - Le representant de Philotheou (1. 34) • la 
partie conservee de sa signature nous conduit a proposer, avec hesitation, la restitution du prenom 
«Basile»; un higoumene de Philotheou de ce nom signe en grec un inedit de Vatopedi de mars 1499 

(cf. Phil. SuppL, p. 287). — Les autres personnes mentionnees dans le document ne sont pas 
connues. 


Topographie. Sur Plakari (1. 12), cf. Introduction, p. 30-31. — Le kellion de Saint-Georges (1. 17) 
doit 6tre le kellion de Saint-Georges Phanerdmenos, mention^ dans Proiaton n° 14,1. 7, qui est prAs 

de Plakari (a la hmite du territoire de Karyes, cf. Smyrnakes, p. 311) et appartient aujourd’hui au 
Pantocrator (cf. ibidem, p. 536). 

L. 1-2 ; la fete des saints BartholomAe et Barnabas est au 11 juin ; en 1501, le 11 juin etait bien 
un vendredi, comme il est dit dans notre document. 

L. 8 , aTcoxpfnj? : le terme n’est pas connu ; s’agit-il d’un ancien juge ? ou faut-il lire omA Kp^r*)? ? 
L ' 15 ’ e X“pw«v tAv *utAv tAxov : nous pensons qu’il est fait allusion A l’etablissement de la limite 
du terram de Plakari par le prdtos Kosmas (cf. Introduction, p. 21); c’est en effet de la meme fagon 
que s exprime, a propos de cette affaire, un inedit de Vatopedi de peu aprAs 1500 : xal iftfaXov tA 

7 ! M T ° U fe ° U ***** Sl “ ° Xa T0C ' A ^ 0U xal xal tA oiivopov too 

PWtAtoo- xal to? e^topi^ev tA rnyylAiov tou npcox^ou SeStixaaiv tAv tAttov e l? tA IIptOTaTov. 

, , ° 3 : ^ EVD * X ^ SV ^ ? ^ Tl Iouvlto TjfXEpa riapaoxeui] Ttov &yi(<ov) Av86£(cov) 

ry M &»*!«, -w a, Xoy4s „ v „ ov ^ v „, t , „ Tj 

'T'-,™ y.Jfov) ||. , o0 ,, pli) j 

■a*..} <w,x "" '*““’<*>'<»“> If fa I»«x* «*•») fa. , w ujb (k. 1 ) 

*«If i»*,.5 X) 

• 7 f ,’“ S T 'K Mt H) wfari! IP Xto-rapl.. 8 „ 

fr!" 05 *f\ “ P “ S 4". rip) l.pfa „(,i) 40v(i , v ) ||. T ; 0> . I6W „) , „ 

“*>« tip°l*fa«X°S 4 inmph-K x(.t) 8 Vpp„p, p (pl fa p „.. /rj v 5 >S<p ) ||. 

n.^. 8, r ,„ 5 M t ^ 4Wto) fa m, ^ „ (po5) Kopp5i 

»_ , tp „, K (.„ , av l0 „ £v n pml ™, t^, 5 * w . r , s ,' 

I n ""7“"f‘T “ “ ” x, “‘ 8 ”f e4 f‘“*** *-«■< -1= * If nu» pl , „,1 x(.,) p .t 5 

f»x4 P ,(..*. ,, 5 P ..iS P ..v. fa. p .6S,t 5 .St. Tip H|.fa. v „ p( („) t.5 »„o, zp /„L 8J 

S« p .Ivt», ,t 5 ^ tj Sva8 „ , lwfTOV po>t|| „ s w 6 4 yk( , py (t„ 5 

X rn «v t » Tfao, «(.,) Ti fa.rp.. 8^ ,.5,0 ||« 6yi,, K oi, „xl Y „, 4,i, wsv 

r ::z;r K : 1 “ ■? t ? * i) * itf ° m «■' ^ n *»^ »»4-««^.» 'a y i.. 

r. apY ((„ u ), 8 „, p „fa x , , M „ to5 xM ^ TO . ||1W> St(epra)o< (faXtv 4 
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evtoX^v x(al) eptapTuptaev artcivou etc; t(V) <Wx*] v tou II 18 *> TL eTcp6cp0acrev *( a 0 ^^P 7 ) e ^ at 

7iavroxpaToptv6v. Ata touto exptve (xal) Stop£-|| 20 cyaTo 7 ) xa 0 oXtx 9 j cyuva^t? 7 ]x£a pouX - )) x(al) y vw H ,t (* a 0 
7rpoatpeCTet, St& te t(yjv) ay(jt7T7]V tou ]| 21 FlavToxpaTopo? 0 (eo )5 (xat) toW ev aut 60 t euptaxopiv(6>v) 
6<ytcoT(a)T(cov) Upo|xovax(«ov) (xal) ptovax&v, x(al) el? 0epa-|| 22 7t:e£(av) tou Ttpu6it((i)T(ou) (xal) 
eoYeV£cjT(<&)T(ou) &px°vto? xu(pou) Lxafxou (xat) XoyoO^Tou (xal) xTY)Topo? tyj? auTY)? tepa? pto(v 7 j?) ]| 23 tou 
I lavTOxp&TOpo? X(pt<TTo)u, &8oaav t6v aux&v tottov, to Xt6a8i (xal) rov xaxevavxi t67cov x e P CT£X ^ 0V > II 24 SL£ 5 
t(^v) tepav |xov( 9 )v) tou riaVTOxp&Topo? X(ptcrro)u, I'va &x oy<v> o^xEcoatv aurou w? x(al) 7Tpa>7]V slxaoi(v), 
|| 25 ex^v exepo? 7Tpo)T(o?) tou Staolaat auTo6?, aXXa £xouv a ^Y el? a7csp<&VTOu? altova? avev6xXY]Tov || 26 
(xal) £x<ve>7t7)peaffTov arco tou vuv x(al) el? tou? al&va?. ’Apt^v. 

|! 27 + *0 TCpfOTO? Ae6vTto? tepo(fjt6v)ax(o?) 

+ *0 Y]Y ol V( e v)o? T7 fe <A T C ( a ^) Aotipou; Aav*^X Upop,(6va)x(o?) 

|| 28 +Eocpp6vto? ptovaxo; avro BaTo^Si x(al) 0 s 6 SooXo? [x(ova)x(6?) 

|| 29 + Igoumen’ Hilandar’skyi ieromonah Makarie 
+ '0 y}Y 0U H'( ev ) 0 ^ *H66p(cov) MaXaxl(a?) Iepo(pt6v)ax(o?) 

|| 30 +HYoupt(ev)o? tou Ea<ptYH<(£v)oo PepaatpLo? lpo(p6v)ax(o<) 

+ Grigorie Xeropotamisii 

|| 31 + Izograf’sky ieromonah Sirapion’ 

+ Mavcurl? Lspo(pt6v)ax(o?) a?to tou Aoxv)piou 
|| 32 + Goumen’ S(ve)to Pavlos Nikon 
+ Nikifor’ star’c’ Kotlomougki 
|| sa + Star’c’ Iov’ Kastamonitski 
+ Tla^oTjo? arco tou Auovyjcjyjou 
II 34 + Ba[sil’ ? sta]r’c’ Filotheiski 
+ Star’c’ Iov’ Grigoriatski 
|| 3B + Nika[, ,]r’ stare’ Grigoriatski 


Lege : 1. 1 £ret || 1. 11 euptaxeTai || I. 15 exAptaav || 1. 16 oXCyT) II L 20 oixe£a pouX-yj xal yvA|X7) || l 24 olxeftoatv 
aik&v || 1. 35 fortasse Nikandar 1 , 




APPENDICE 


RECENSEMENT DE SIX TENURES A LEMNOS 

sans date 

[fin du xiv c siecle ou debut du xv e ] 


Le texte. — Traduction moderne d’un acte byzantin (archives du Pantocrator, sans n° de 
catalogue). Deux feuilles de papier, bien conserves, la premiere ecrite recto-verso. L’essentiel du 
texte se trouve sur la premiere feuille, la seconde ne porte qu’une addition^(cf, plus loin). La 
traduction a ce titre : KaT&Xoyoi; twv a-nx Y l T ^®“ v y - a ^ exaToixouaav zlc, tJjv Y*W r ^) v 

IS-oumaSo^v & 7 tf> r))v fmvV too riavTcxpiropo?, vaM* &va<p£pei ntpl ^ YP<W a toO Afcwou 

Awvvxxlou, im«q>p«o6'l< zk xoivortpav SuiXexTov. Le haut du verso de la premiere feuille a et6 laisse en 
blanc. En bas, k l’extremite de la derniere ligne, le scribe a ajoute le mot T£Xo?. 11 va k la ligne & 
chaque changement de tenure, et le nom du d6tenteur est toujours pr£c6de d’une croix. L. 8 de 
l’edition, sous le mot A^pvT)?, signe de renvoi repetd dans la marge gauche avec la remarque du 
scribe : few? : Af)pvou. L. 12, au-dessus de els A signe de renvoi qu’on retrouve sur la seconde 
feuille ; celle-ci contient trois lignes; il s’agit d’une partie oubliee de la delimitation, que nous avons 
ins6ree a sa place : 1. 9 apres 4xoup6lS« — 1. 12 deux mots avant zk tA Le scribe a ajout6 dans le 
texte certaines explications, comme c’est le cas pour les traductions modernes d’autres documents 
(nos n°“ 12, 15, 26). II s’est corrige lui-mgme a plusieurs reprises et k certains endroits il a barre ce 

qui etait fautif (cf, apparat). 

Ined.il. 

Nous donnons une edition critique de la traduction; sont imprimes en italiques les passages 
dont il est star qu’ils ont ete ajoutes par le traducteur. 

Analyse. — [Description de six tenures a Lemnos], 1) Tompris, qui habite au Pyrgos d’And 
Chdrion • famille; une maison; betail (une paire [de bceufs], un cheval, un fine, 150 moutons); lui a 
et6 recemment donnee une terre faisant partie de celle donn6e a la communaute du village tou 
Episp6ragos; il a aussi regu une terre pres d'Aktt, dite tou Hagiou Blasiou (delimitation; sont 
mentionnes : le sentier venant du village Pisperagos, la terre des Pisperag^noi, Akrfiterion, le nvage 
[de la mer], Hagios Blasios, Chalinopetra, les champs de Louras, ceux de Th6ologittss, la limite de 
Theologos, les champs de Mpolas); toute la terre fait 600 modioi; Tompris en a regu la moitie, 
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300 modioi, du cdte d’Hagios Blasios, pour qu’il y fasse sa maison ; imp6t annuel : 6 hyperpres pour 
le stichikon [telos], 2 pour le biglialikon, en tout 8 hyperpres, qu’il doit payer en deux versements; 
autres redevances (ble, droits locaux); il doit aussi payer le bigliatikon de son gendre Theodore 
Dragomoiros, soit 2 hyperpres. Sa terre fait 300 modioi (1. 1-19). 2) Michel Triakontaphyllos, 

gambros de Monachites : famille; une maison dans le village tes Mauronados avec cour et aire a 
battre; betail (une paire [de boeufs], un cheval, un fine, 50 moutons); vigne de 6 modioi dans le 
village tou Petzea (voisin : Nicolas Perouses), avec un pressoir a ciel ouvert et deux pitharia ; il a 
regu une terre de 250 modioi ayant sa propre delimitation (sont mentionnes : les vignes en friche tes 
Mauronados, le mont du Proph&te-Slie, la terre de Trachaneidtfes, Bdellopege, une route publique, 
la crSte tes ArchSopolitissas); impdt annuel : 6 hyperpres [pour le stichikon telos], 2 pour le 
biglialikon, en tout 8, 4 payer en deux versements, ainsi que les autres droits locaux. Sa terre fait 
250 modioi (1. 20-31). 3) Jean, Ills de Monachitds : famille; maisons dans le village avec cour et 

aire & battre, prts des maisons qu’il partage avec Albanitfes et Georges Kartzamplas; 2 modioi de 
terre; betail ([un boeuf], un cheval); terre de 100 modioi provenant de la propriete (hyposlalikon) de 
son pere, qu’il partage avec son beau-frdre Theodore Albanites; il a regu une terre de 120 modioi au 
lieu-dit tes Melissou (voisins : Phoustanfes, Koulinara); imp6t annuel : 4 hyperpres pour le stichikon 
[fefos], 1 hyperpre pour le biglialikon, en tout 5 hyperpres, a payer en deux versements; autres 
redevances (bl6, droits locaux). Sa terre fait 222 modioi (1. 32-40). 4) Theodore Albanites, beau- 

frfere de Jean [Monachites] : famille; une maison dans le village avec cour et aire a battre pr6s des 
maisons qu’il partage avec son beau-frdre Jean Monachites et avec Georges tou Kartzampla; une 
demi-part[de terrain],2 modioi; betail ([un bceuf], un cheval); une terre de 100,5 modioi provenant 
de celle de son beau-pfere, qu’il partage avec son beau-frere; impdt annuel : 2 hyperpres pour le 
[stichikon telos], 1 hyperpre pour le bigliatikon, en tout 3 hyperpres, a payer en deux versements; 
autres redevances (ble). Sa terre fait 102,5 modioi (1. 41-48). 5) Nicolas Kartzamplas : famille; 

deux maisons dans le kastron — une a deux niveaux, l’autre a un niveau — qu’il a achetees a 
Stroggylos, des maisons dans le village Kedros avec cour et aire a battre; betail ([un bceuf], 
2 chevaux, 2 §nes, 50 moutons, 8 pores); vigne de 1,5 modioi a tou Gerna et a Plakdton (voisine : 
Ir6ne tou Halizeou); il a regu [une terre] de 400 modioi prise sur celle du village [Kedros] 
(delimitation; sont mentionnes : le village Kedros, le mont Kedrenon, la terre de Monachites, le 
mont dit Karidna, le palaiochdri de Kedros avec ses maisons et son aire d battre); terre a vigne de 
0,5 modios; terre de 150 modioi dans le village [Kedros] (delimitation; sont mentionnees : la terre 
de Tagaris, la terre du monastdre de Philotheou, la terre de [Georges Kartzamplas], la fontaine de 
Saint-Athanase); terre de 50 modioi 5 tou Sgourou (voisins : [Georges Kartzamplas], Monachites) ; 
imp6t: 12 hyperpres pour le [stichikon telos], 3 hyperpres pour le bigliatikon. Sa terre fait 600 modioi 
(1. 49-62). 6) Georges Kartzamplas, gambros dudit Nicolas : famille; deux maisons a un niveau 

dansle kastron, un four, une maison dans le village Karydna; terre de 2 modioi; betail (une paire 
[ e boeufs], un cheval, un fine, 4 moutons, 3 pores); il a regu une terre de 100 modioi (delimitation ; 
sont mentionnes : la mandra tou Bergd, la terre de Monachites, le champ de Nicolas Kartzamplas); 
i a regu une autre terre de 150 modioi (delimitation; sont mentionnes : la terre de [Nicolas 
Kartzamplas], les biens et le ruisseau de Koulinara, la terre de Skalidtes); impdt annuel: 

yperpres pour le [stichikon lilos], 1,5 hyperpre pour le bigliatikon, en tout 6,5 hyperpres, a payer 
en eux versements; autres redevances (ble, droits locaux). Sa terre fait 250 modioi (1. 63-75). 

Notes. — Le nom du Pantocrator n’est pas mentionne dans le document. Les paysans dont les 
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■! agglomeration t 1 * terre 1 Hagios Blasios 


Fig. 11. — Delimitation de la terre tie 600 modioi a Akte (trace schematique). 


tenures y sont decrites pourraient Stre des pareques du monastfsre, ce qui expliquerait la presence du 
document dans ses archives; mais ceci n’est pas sur. 


Date. Certains proprietaires mentionn6s dans le present document figurent egalement dans des 
actes de la fin du xiv' siecle : au moins l’un des deux Kartzamplas de notre document (1. 49, 63, cf. 
plus bas, Prosopographie), Albanitfes (1. 41) et Tompris, d6tenteur d’une terre 4 Akte (1. 1), qui est 
identique a celle mentionnee dans notre n" 20, de 1394 (1. 55). Par ailleurs, notre document presente 
de grandes ressemblances avec l’acte Dionysiou n» 21, qui est de peu anterieur & 1425. Ceci nous 
conduit a dater l’original de notre document de la fin du xiv° siecle ou, au plus tard, du debut du 
xv«. La mention de Denis de Lemnos dans le titre de la traduction — qui a premise vue suggererait 
une datation aux environs de 1463 (cf. notre n° 26, notes) — peut 6tre expliquee : il existe dans les 
archives du Pantocrator la copie d’un autre acte, contresigne par ce m6tropolite (notre n“ 26); cet 
acte a 6t6 traduit vraisemblablement par la m£me personne que le present document; il est possible 
que le traducteur de notre document ait cru pouvoir attribuer au m6me personnage la patermte de 
son original. 


Les tenures paysannes. La premiere des six tenures decrites dans le present document, celle de 
Tompris, 6tait au Sud-Est de Pisperagos. Notre document contient la delimitation d une terre de 
600 modioi a Akte (1. 5-12), dont la moitie - 300 modioi - avait ete donnee a Tompris. La limite 
Nord de cette terre suivait vers l’Ouest le rivage de la mer pour aboutir 4 Hagios Blasios, qu on 
placera au fond de la bale de Pisperagos (cf. fig. 11). La terre donnee a Tompris 6tait «du c6te 
d’Hagios Blasios» (1. 14); nous comprenons qu’il s’agit de la partie Ouest du bien et que autre 
moitie - 300 modioi - represente la terre du Pantocrator (cf. Introduction, p. 41). La seconde 
tenure, celle de Triakontaphyllos (1. 20-28), pres du village tes Mauronados (cf. 1. 24), sera.t 4 1 Ouest 
de Pisperagos (cf. plus loin, Topographie); le mont du Proph4te-filie (1. 25) doit 6tre la collme 4 
f Ouest du village actuel Agkari6nes qui s’appelle actuellement Prophfstehas (carte tounstique, cf. 
fig. 7). Les quatre dernieres tenures, qui appartenaient a des paysans ayant entre eux des liens de 
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parents, etaient constitutes de parcelles voisines, que Ton peut Iocaliser au Nord-Ouest de 
Pisperagos, prts du village actuel Agkaridnes, grace a trois reptres (cf. Introduction, p. 39-40) : Ie 
village Karydna (I. 65; cf. le mont dit Karidna I. 55) — I’actuel Agkaridnes —, Koulinara (1. 37, 70, 
71), et la terre de Philothtou (1. 58-59), sans aucun doute la mSme que celle qui est delimitee dan’s un 
praktikon du xi V '/xv« siecle {Phil. Suppt. n“ 7) et qui est localisable au Nord d’Agkaridnts (cf. 
ibidem, p. 328). On trouvera sur le tableau ci-dessous la liste des parcelles appartenant aux six 
proprittaires avec, pour chacune d’entre elles, une localisation, lorsque ceci est possible, I’indication 
des voisins et la superficie. 

II ressort du tableau que les parcelles n»* 5, 7, 8 et 11, dont la localisation est indiquee, etaient 
proches les unes des autres. La mention de voisins invite a songer que les biens n“ B 4, 9 et 10, dont la 
localisation precise est inconnue, etaient au merae endroit; le bien n° 6 provenant de la mSme 
tenure que le n° 4, on conclura qu’il etait Sgalement voisin des n 0B 9 et 10. 


Tableau. — Caracteristiques des parcelles decrites. 


Propri6taire 

N° de 
parcelle 

Localisation 

Voisins 

Superficie 

Donn6e 

par 

I’Etat 

Lignes 

i Tompris 

1 

[pres de Pisperagos] 



* 

3-4 

2 

Akte 

Louras, 

Theologites, 

Mpolas 

300 mod. 

* 

4-14 

M. Triakon- 
taphyllos 

3 

tes Mauronados 

Trachaneidtes 

250 mod. 

* 

24-28 

Jean 

Monachites 

4 


[Albanites] 

100 mod. 


34-35 

5 

Koulinara 


120 mod. 

* 

36-37 

Th. Albanites 

6 


[Monachites] 

100,5 mod. 


44-45 

Nicolas 

Kartzamplas 

7 

K6dros 

[Karydna] 

Monachites 

400 mod. 

* 

53-57 

8 

Kedros 

Tagaris, Philo- 
th6ou, G.K. 

150 mod. 


57-60 

9 

Sgourou 

G.K., Monachites 

50 mod. 


60-61 

Georges 

10 


Monachites, N.K. 

100 mod. 

* 

66-68 

Kartzamplas 

11 

Koulinara 

N.K., Skaliotes 

150 mod. 

* 

68-72 


N.B. G.K. = Georges Kartzamplas; N.K. = Nicolas Kartzamplas. 
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Notre document donne la composition des six exploitations; chacune d’entre elles comportait 
au moins une maison, du betail (un ou deux boeufs de labour, des chevaux, des *nes, des moutons, 
des pores), rarement des vignes (une vigne de 6 modioi 1. 22-23, une petite vigne de 1,5 modios L 52- 
53, un terrain k vigne de 0,5 modios 1. 57) et surtout des terres. Deux 61ements temoignent d’une 
faible pression demographique a l’epoque ou le document a 6te redige : 1) L’importance de la 

superficie des tenures, de 102,5 a 600 modioi; d'autres documents ( Dionysiou n° 25, Docheiariou 
n° 60) mentionnent aussi & Lemnos, au debut du xv' siecle, de vastes tenures (cf. Dionysiou, p. 146, 
Docheiariou, p. 305, Haldon, Limnos, p. 184-185). 2) Le fait que l’fitat donne de grandes 

quantites de terre aux paysans (le cas se retrouve dans les deux documents que nous avons dvoques; 
cf,, SU r la distribution de terres par l’fitat aux paysans de Lemnos, Dionysiou, p. 146, Docheiariou, 
p, 305 et les notes a notre n° 20); ces terres sont distingudes des biens possddds par chaque paysan 
avant la distribution fan - 4S66 j) ; cf. Dionysiou, p. 146); l’origine de ces biens est parfois notee : 
heritage (cf. 1. 34), dot (cf. 1. 44), achat (1. 50). — L’impot (slichikon iilos) dil par chacun correspond 
au taux, attendu, d’un hyperpre pour 50 modioi de terre (cf. Docheiariou, p. 306); Michel 
Triakontaphyllos paie 6 hyperpres, dont 5 pour les 250 modioi qu’il detient et 1 pour une vigne de 
6 modioi (a Lemnos au xv' siecle les vignes etaient imposdes de 1/6 hyperpre par modios : cf. ibidem, 
p. 305). 

Prosopographie. Tompris (1. 1, 13) est mentionn* dans nos n“ 20 (1. 55) et 26 (1. 23) a propos 
d’une terre qui lui a ete donnee (cf. plus haut); notons la presence k Lemnos de cette famille 
d’origine slave : outre Tompris, son gendre Theodore Dragomoiros (1. 2, 18) porte un nom slave; 
d’apres la documentation actuellement disponible, les noms slaves sont relativement rares k 
Lemnos. — Theologies (1. 10; = Theologos? 1. 11) : le nom est attest* k Lemnos en 1463 (SP-NE). 
— Triakontaphyllos (1. 20) : le patronyme est attest* a Lemnos au xiv” sidcle ( Philotheou n° 10, 

1 140; Laura III, n° 136, 1. 16,17, 18-19,149). — Trachaneidtes (1. 26) : le nom est attest* a Lemnos 
au xv' sidcle (Lavra III, App. XVIII, 1. 24; cf. Tarchaneidtfcs Padiatds, fonctionnaire * Lemnos en 
1406, Sainl-Panleleimon n° 16, et Tarchaneidtes Latinos dans un inedit d'lviron du xv' sifecle). 
Theodore Albanites (1. 33 — cf. apparat —, 35, 41) : un Albanites est mentionne comme proprietaire 
dans nos n« 20 (1. 38, 49), 21 (1. 20, 39), 22 (1. 27), 25 (1. 15), 26 (1. 12, 20). - Georges Kartzamplas 
(1. 33-34, 43, 63) et Nicolas Kartzamplas (1. 49, 63, 68) : un Kartzamplas (cf. PLP n° 11259) est 
mentionne comme proprietaire dans nos n oa 12 (1. 3), 15 (1. 8, 23), 20 (1. 33-34, 44, 45), 21 (1. 17, 37), 
22 (1. 24), 25 (1. 11) et 26 (1. 8-9, 16, 17). — Bergds (1. 66) : le nom est attest* * Lemnos (inedit de 
Vatop*di de 1442). — Skalidt*s (1. 72) : le nom indique une origine; nous trouvons dans des actes de 
Vatop*di le toponyme Skala * Lemnos (in*dit de 1387, acte de 1415 *dite dans Grig. Pal., 3, 1919, 
in*dit de 1463; cf. le mont t6n Skalidn, Dionysiou, Index s.«.; cf. aussi, au d*but du xv' si*cle, 
l’anthroponyme Skaliares, toujours * Lemnos, dans Docheiariou n° 60, 1. 9, 25, 32). 

Topographie. Sur And Chorion (1. 1), le village Pisp*ragos (1. 5 fipispdragos, 4, cf. 1. 7 
Pispdragenoi), Akt* (1. 4), Akrdtdrion (1. 8), Koulinara (1, 37, 70, 71), Karidna (mont 1. 55, village 
1. 64-65), Kedros (1. 51, 54, cf. 1. 54 : mont Kddrenon, 1. 56 ; palaiochori de Kddros), voir 
Introduction, p. 39-41 et fig. 7. — Sur Hagios Blasios (I. 5, 9, 14), cf. plus haut. — Le village tes 
Mauronados (1. 21, 24) est *galement mentionn* dans Philotheou n° 10, 1. 74; il *tait a 1 Ouest de 
Pisperagos d’apres Haldon (Limnos, carte face k la p. 188). — Le village tou Petz*a (1. 22) pourrait 
gtre le mSme que le village de ce nom qui figure dans Laura III, n° 136, 1. 98 (el? -coo IIsT^a) et 
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n" 139,1. 106 ( idem ; cf. 1. 107 ei; to oiuto x w P*ov) ; il ri’est pas localise. — El? tou Syoiipou ( 1 . 61) : le 
lieu-dit, qui n’est pas localise, provient d’un anthroponyme ; un paysan nomme Sgouros est atteste a 
Lemnos dans Laura II, n° 99, de 1304 ( 1 . 97); cf. aujourd’hui le lieu-dit Sgourogianne au Sud-Est de 
Pisperagos (carte touristique). — Les autres microtoponymes mentionnes dans notre document sont 
inconnus; parmi eux, notons Chalinopetra ( 1 . 9) ; le toponyme n’est pas connu sous cette forme, 
mais il pourrait s’agir d’une faute du scribe pour Chalikopetra, forme attestee, en Macedoine du 
moins (voir Laura IV, Index s.u.). Nous ne savons pas non plus a quoi se rapporte le kastron des 1 . 50 
et 64; sur les kastra de Lemnos, cf. Haldon, Limnos, p. 200-204. 


L. 3-4, knb rJ)V yijv <bte(w]V otcou ^apla 0 Yj xoiv&c; dc, t 6 yoiplov too ’ETuarcipayo? : cf. la mention 
d’une terre donnee aux Pisperaginoi dans nos n°* 12 (1. 9) et 15 (1. 16, 31). On trouve un autre 
exemple, i la mime epoque, d’une cession de terre faite collectivement, dans Docheiariou n" 60, 
1. 13-14, 43, 52-53, 64, 71. Par ailleurs, nous avons vu que l’fitat distribuait des terres a des paysans 
individuellement. 

L. 15, 30, 37, 46, 62, 73 : (tmxociv) 86 <upov est certainement une traduction de xiXog, 

(Esphigmenou n« 7, Xeropotamou n° 18A, 1.57, Lavra IV, Index Docheiariou n»60); cf. 
Xeropotamou, p. 141, et Lavra IV, p. 159 n. 606. 


L. 15, 18, 30, 38, 46, 62, 73, PiyXi^Tixov : taxe sur le guet; cf. Phil. Suppl., p. 330, 

L. 16-17, ei? evaypivov.., pi 8 Go, 1 . 30-31, elt; eva xpovov pi Suo tpopi;, 1 . 38, 46-47, 73-74, siq Iva 
yp 6 vov pi 8 tSo yepLa ; 1 expression traduite est xcct’ ixoc, Sia Suo xaxaSoXcov (inedit de Vatopidi de 1442, 
document relatif a Lemnos), ou bien Suit Suo tou etovj? xaragoXtov (exemples : Docheiariou n° 53 , 1 . 20 ; 
Laura III, n° 122,1. 50). Le versement de l’impdt s'effectuait deux fois par an : la moitie etait payee 
en septembre, l’autre moitie en mars ( Laura II, n° 109, 1 . 995-996; Xeropotamou n° 18C 1 1-2- 
Esphigminou n° 7, 1 . 16-17, n» 14, 1 . 227-228, n° 16, 1 . 84; Xenophon n« 15, 1 . 28-29, n° 16, 1 .’ 28; cf.’ 
aussi les references qu’on trouve dans Xeropotamou, p. 151), 

L. 17, xafldj? t X e i Suvapiv, 39, 47-48, 74-75, xaxa rqv 8 uvap£v tou : sous cette phrase se cache une 
expression telle que xa 6 di ? 6 raipoixo? eiploxsTai SuvApsto?, qu’on trouve assez souvent (ex. 
Esphigmenou n° 7, 1 . 19, n° 14, 1 . 230-231, Xenophon n° 15, 1 . 31, n° 16, 1 . 30, Xeropotamou n° 18C, 
1. 4-5), nous comprenons : iiproportionnellement a sa force de travail »>. 

L ; ^ f 1, 4 °’ 75 . : n0US n ’ avons P as trouv e 6 quel terme byzantin correspondent les to™*tix« 
xaia) e a traduction. Notons toutefois le terme T 07 uaTix 6 v, qu’on trouve, avec d’autres taxes, 
dans un acte d’lviron de 1316 ( Schatzkammer , n° 74/7, 1, 330). 

L. 23, mOApia : jarres pour la conservation du vin, de 1’huile ou de cereales; cf. des references 
dans Phil Suppl, , p. 330. 

32 ’ a 42 :16 V !l‘ age 0tl d6UX PaySanS ° nt des maisons P roches ^ Georges Kartzamplas pourrait 

Karyfina, ou Georges Kartzamplas avait une maison 1 (1. 64-65). 


EloZrrr ^ X r T0WE \ Ek ^ T ° S ' Avv “ X “P‘ 0U Mapfav, Ouyaxepa 

yaiSouoi ™66 ™ V ^ 0 e 68 “P ov T ° v ApaySpmpov, lyei oamjTt, CeuyApt, &Xoyov, 

Lptilv V ’ ‘ aiT ° V “ ** rf M t?jv yvjv ixdv^v 6 ™G 

5 7'Z r t WEpaYo? ■ is46ri ^ * a ^ v ^ ^ ^ ™ 

Z £ ° TO£a W W ^ * X^piov TOU nlipayoc! 

Tffiv nir X T “ P ° V07tAn dg rijv ek Ti ouvopov t5} ? 

payv)vtov, enenoc pXsjtei 7tp8 ? t6v ^oppocv xpaxoGaa t8 toiouto advopov, xal axoup6£^et 
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*tc6 t 8 ’AxptoT^piov elc x6v alytoX6v TV Afavv, pXfacsi Ttpo? -rf)v 86cnv xpaxouoa 6Xov xiv «t Y iaX6v, 
xal axoupgl^et xovxA sic xov "Aytov BXAmov etc x6v alytaXov axAjv XaXtvaTCxpav, Avegalvet x^)V xpo'/aXalav 
10 avaxoXtxA, euplaxst xou Aoupa xA '/MpAcpta, xaxegalvet x6 otivopov x<6v X M P a<plMV xou ©eoXoylxY), yup^st 
Ttp^c tt]v voxtAv 8tA p£aou xou auv6pou xou 0 eoX 6 you, £p X exat etc x*]v XlpvY)v el? tou MxoXa xA XcopAtpta, 
Itoc xal etc x6 povoxAxtov 6xet 8uou xal el vat yvj poSlwv ftxxoaluv, A™ x^v otto lav afirip 

SXVJV yi)v s 860 Y) sic ™v pY) 06 vxa T6p7cptv -f, ptaV), %o«v Y *1 1 “*^ xptoocoalwv, Ixelvv) S^XaS*) 6*ou eTvat 
kn 6 x£> ptdpoc tou 'Aylou BXaalou, 8tA vA xApr) xa't va xaxaaxVr) kn^xiov IStxdv xou • xal 7tXY) P 6vot 
15 8ta xi cxt/txov 86<xtp6v xou u^pnupa fa6m & sTym tfe* P°v<*«c> Cgi, 3 tA to fkyXtAxtxov 86m fe^pTtupa, 
6kou aupTtoaouvxat 8Xa 6xxA ftnipnupa, xa oitota XP eMaxEt vA ixXy) P 6vy) el? £v« Xp 4 vov K X t pi (xtav 
(popAv aXXa pi: 86m, xal elc xiv xatpiv x% ecoSlac vA 8£8 fl xo auvEt 0 torp£vov mxApt xa6w? feu 86vap.iv, 
6polM S xal xa &XXa xoxtaxtxa Slxata, xal xo fkyXtAxtxov ©eoSApou Apay6potpou xou yapupou xou 
a6x6c vA 7tXv|p6vn, x6 onotov elvat Gtt^pTtupa 86m. 'H yrj xo6xou eTvat poStav 300 . 

20 Mt X ori)X 6 TptaxovxAcpuXXoc, ^youv 6 yap^c xou Mova X £xou, feet yw*** M “P Cav ° v ^ aTt ’ 

Tstipytov, 0 uyax£pa KaXfy, 6cw)xt sic xi X m P Iov ^ MaupovASoc pe «&Xty xal AXmv6totov, e X et 
^suyApt, AXoyov, yatSoupt, 7tp66axa Ttevfjvxa, ApxeXt etc to X <oplov neT ^ a X0VT<k eE? ^ , 

xou IlepoutTr) po8luv l^t, elc x8 6rcotov apit^Xt elvat xal Xr)v6c iorx^rtaaxoc xal 86<v Ttt 0 < 4 pta: e 860 v) etc 
a 6x6v yvi tStOTtepttoptopevT), *) 6uo£a < 3 tpxiva kizb x6v p6axa xwv TtaXatoapxx^Xcov xYjc MaupovdSo? pxhtouoa 
25 7tp6c d|v 86atv, ave6alvet Ito? x))v ftyw xou ^ouvou xou n P otpV^ ’HXto6 sic ™ vepdt 6 nou xp^xouv 
xdtxto rcp 3 c (kvaxoXdtc, axoupg^et Icoc x^)v y^v xou Tpaxavettoxv) el ? xiv xot X ov xTjc B8eXXoTtv)y?ic, euetxa 
xpaxet x8 ptovouixt 6ttou 6pt7ta£vet sic x6v xotviv 8p6ptov, x6cpxet x8v 8p6(xov, xal K^pvet d)v ^ X tv xx|c 
’Apxeo7toX£xtooac, xal xaxavxa 6toc x6v p6axa xtov TtaXaioa^Xwv exet 6 TO u &PX^ E - cIval ™ 
aoSloiv Staxoalojv xov^vxa fy* iptriXi ftoSiw & *«* Yp Ks^m)' e X et va uXr^vr, 

30 86tJtptov UTtepTtupa ^ (JtyXtixtxov 6u6p. 86co, 6ptou 8Xa &xx<i, xa Suota va xi T^pfiv?) etc Iva X p6vov 
(il 86w tpopatc, Sp-olcoc xal t 4 &XXa xout&xtxa Slxata. 'H yf) to6xou eTvat fioSltov 250 . 

•Itodtvvric 6 ulic xou Mova X lxou l^et yuvatxa KaXV, uliv '©eiSwpov, haircut etc xi^«P«>v ^ 
«6XV xal aXtovoxSm gatoOev, xovxi sic ™ ion^xw T ° v ’ A ^ av ^ v xal Tetipytov 

Kapx^aptuXav, feet yv)v ptoSlcov 86 m, ^euydtpt fxto6v, ftXoyov, xal yYjv ixi x8 TraxptxSv xou 6xoaxaxtx6v, 
35 x6 otxoTov piotp^et pi xiv 0e68m P ov ’AX6avlxY]v xov ya^p6v xou, ^ 6xola y^ eTvat [XoStow exax6v- 
iS 66 v, 6ptolMc elc auxov xal &XXy) yv] elc d)v xouoOealav xajc MeXlaoou xal xovxa etc tou GouotAvy) xal 
TOU auvSpou TYjc KouXtvApac ptoSlcov exax6v elxoat • l X et va xX^Svy) h& dxt X tx6v J6m^ov o«fcp. xfarospa, 
StyXtdtxLxov 6x6pTt. Iva, 8Xa optou 6u6p. 5, t4 S^xota va xdt tcX^Svy, elc £va XP 4 vov p & Suto X 6pta xal 
elc x6v xatpov xijc eaoSlac vi SISyj xax 4 xr)V 86vap.lv xou x6 ouvet 0 tap 6 vov atxdtpt, Spoltoc xat xa eulXotxa 

40 xoTudtxtxa Slxata. 'H yv) xouxou sTvat poSlwv 222 . 

©e68topoc 6 ’AX6avlxr,c 6 yapitp^c tou 4vmt6 P m ’IcoAvvou 4 X et yuvatxa Socplav, utiv Tetopytov 

iv^txov, oourjxt elc t6 X a>plov p4 a6Xi]v xal ^voxgxt g O M0ev, xovxi el? xA oa^Tta tou xa 6xot« 
potpA^e, pe xov yuvatxa8eX<p6v xou ’ImAvvv,v x6v Mova X lxY,v xal TeApytov xou Kapx^apxXa, peplSa 
ptaV poSlov 86m, CeuyApt pta6v, &Xoyov, xal y^jv Atc6 t^v TO v 0 eptx-))v a6xou Y Y)V x^v oxolav potpA^et 

45 p^ x6v yuvatxaSeX<p6v xou Ac ^«t, ) 4 »fa Y*j ^ P*™ ^ ^ *** ™ J“ 

86mpov U7tep. 86 m, ptyXtixtxov STX^pTtupov gva, 8Xa 6pou xpla, xA Suota X psM<Tret va txXyipH elc b>* 
X p6vov p4 86co X epta, xal elc x6v xatp6v xrjc 6ao8lac v* 8»n auvet0top6vov atxApt xaxa d,v Suvaplv 

tou. e H Y*i ^outou elvat [jloSCcov 102 xat T^fitcru. ^ # 

Ntx6Xaoc 6 KapxCapuXac 6 X et yuvatxa OeyyA, *at8la Mavou^X, A^p^xptov xal TeMpytov Sa^xt 
50 elc x6 xAoxpov avAyt xal xaxAyt, xal &XXo X apAyt, xa &7xota Ay6paaev Axi x6v SxpoyyuXAv, xal elc x8 
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X<op(ov TOU KA&pou e/et EcXXot ooTtrrjTta pe auXrjv xal aXwvoxoTct, ^euyapt [0.106, AcXoya 8uw, yai'Soupta Suw, 
7tp6gaxa 50 , yo£pou<; 8, apteXt eE? xou Tepva xal el? tA IlXaxwxAv xovra el? ttj? EEp-qv?)? tou 'AXt^Aou 
ptoSEwv evA? Ijfjttou ■ eS 66 v) el? auxAv xal oazb d)v yjjv tou xwpEou, 7) onoEa apytva a-nrA tA xcoplav tou 
KASpou xpaxouaa to flouvAv to Ke 8 p 7 jvAv £ep§a om 6 tA 7 teptopt£ 6 [jtEvov, xaxavxa Aw? ttjv yyjv tou 
55 MovaxExou atpEvouaa auxrjv Se^ta, xal 7repvet tA (Aouvapt oxou ovopa^ETai Kaptwva, xaE paaxouaa 6Xov 
auxA qjGavet Aw? xal el? tA xaXatoxwpt tou KeSpou, xal au| 07 reptXa( 0 §avet pica ra o<j7C7]Tia tou xal tA 
aXwvorATa • xal elvat yyj po&Ewv TexpaxoaEwv • A Z ei xal a[i7reXoT6m [ooSEou [uaou • xal AlXXvjv yijv et? tA 
aurA x«pEov, 7) oitola apxtva axA ttjv yvjv tou Tayapt xpaxouaa tA povorcdtri to otcolov ywpE^Et r})v y?jv xi]? 
P-ov% tou OlXo6Aou, xal xaxavxa Aw? Ta Tpd^aXa xa Arcoia x«p££ouai r))v yijv tou ya|OTcpou tou xal t-Jjv 
60 Axel eAptcxopAvTjv (3puatv tou 'AyEou ’AflavaaEou • xal elvat y tj ptoSEwv exaxAv TtevTTjxovxa • Axet SxXtjv yijv 
eE? tou Syoupou xovra eE? tou yapgpou tou xal el? tJjv yijv tou MovaxETou ptoSEwv TrsvTjvxa • Ayet va SESy) 
SAatpov urcAprcu. 8w8exa, ptyXtiiTixov >!m;ep7tu. TpEa. "OXt) tj yrj toutou elvat poStwv 600 . 

rewpyto? 0 Kapx£ap7cXa? 0 yap7tpA? tou avwxepco NtxoXaou A Z et yuvatxa MapEav Av6paxt xal ulou? 
tAv ’IwAvvtjv xal XupeuxAv, AoTrijxia SAw eE? xA xaaxpov xapaEyeta, xal qtoupvov, xal eE? tA x^pEov 
65 Kapywva A Z et fiXXo oa^Ttov e<jw6ev pA ttjv AeroSAv tou xal A£o8ov tou, yijv poSEwv Suw, ^uyapt, SXoyov, 
yatSoupt, TtpA6aTa xeaaepa, xoEpou? xpet? ' ASAOtj dc , auxAv y$j... axA xA auvopov tt j? pdcvSpa? tou Bepyrj, 
xal AvegaEvet Aw? xA povomixtov xA otcoiov xwp£?et xijv y^v tou MovaxExou xal xA x“pa?tov tou 
yuvatxaSeAipou tou NtxAXa tou KapT^a[XTcXa, ArcoEa elvat ptoSEwv AxaxAv • ASAOtj et? auxAv xal &XXtj y^, 
^ AiroEa apytva arcA xA [iovottAti tou auvApou, xal ivegaEvet Iw? t^jv yrjv tou etprjpAvou yuvatxaSeXtpoO 
70 tou, grtetxa xaxegaEvet xal i^Evet e£w xA oiivopov xrj? KouXtvdcpa?, xal xaxavxa et? xAv xaQoXtxAv 
^uaxa ttj? KouXtvApa?, xal xpaxouoa fiXov auxAv <p 0 avet Aw? eE? xAv [leyAXov pAtxov ei? xAv (luaxa, 
6 Artoto? puaxa? xupE^et x^v y^v xou SxaXto'ixou • xal elvat y?) ptoSEwv AxaxAv TtevTjvxa- A X st vi TtXrjpAv^ 
SAtjtpov UTCsprc. 5 , ptyXtixtxov ArtAp. Ava ^jucru, SXa Aptou A?t ijpttau, xa Avrota xpscoaxet vi TtXTjpAvyj eE? 
Ava xpAvov [iA 8uw z Apta, xal el? xAv xatpAv T?j? AaoSEa? XP^axel vi 7uXv ) p6v Y) xA auvet 0 ta(j.Avov atxAcpt 
75 xaxi t'Jjv SuvapEv xou, o|xo£w? xal xAt XotTcAt xoxtixtxa. 'H yvj xoiixou elvat ptoSEwv 250 . 


el? ! 


L. 8 At](j.vij? fortasse pro Afyivou || 1. 9 xovra — I. 11 xwptAtpta 
: om. cod. || 1 . 33 xal*: om. cod. || 1. 41 post ’Iwdtwou : [Mov) || .. __ 
Sootpov U7t£p7t.] || 1. 66 post yij : supple 4j oxoia ap/iva vel aliquid simile. 


cf. not, || 1 . 9 Xa^tv6TCSTpotv : cf. not. || 1, 11 
52 post ‘AXt^ou : |[8] || 1. 60 post fysi : [vdt 
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Les chiffres gras renvoientaux numeros des actes, les chiffres ordinaires aux lignes, les ehiffres 

en italiques aux pages. „ , 

Sont cit6s en abr6g6 : app. — apparat; App. = Appendice ; Chi = Chilandar; CP —Constan¬ 
tinople; Dio = Dionysiou ; Do = Docheiariou; Es = Esphigmenou; Iv = Iviron ; Ka = Kasta- 
monitou; (kat)hig. = (kat)higoum6ne; Ku = Kutlumus ; La = Lavra; Mac. = Macedoine ;n._ 
note; not. = notice; or. = oriental; Pan = Pantocrator; Phak = Phakfenou ; Phal = Phalakrou; 
Phi = Philothfeou ; Ra = Rabdouchou; SP = Saint-Paul; Thess. = Thessalonique ; Va = Vatopedi; 
Xer = X^ropotamou ; Zo = Z6graphou. 


&6octO(;, 6 , 12. 

*Ayocp7)vo£, pirates turcs, 4 not., 4 (40eoi)* 

AyyapeEa, 26 not., 33 (auv^Oeu;), 34, 

’AyyeX&xe (rea>pyio<; 6), prdtopapas de la metro- 
pole de Christoupolis (1374), 9 not., 25. 

AyectpYTjTos, 29, 14. 

*Ay£a Koptax*^), metoque d’Es a Loggos, 23, 24, 
35 et n. 65 et fig. 5 ; 28 not., 12, 

*Ay£a MapEva, [eglise] a Lemnos, 41 n. 121 ; 20, 
30, 40; 21, 15, 21, 35, 40; 22, 22, 28; 25, 8, 
16; 26, 7, 13. 

*Ay£a Map£va, [eglise] a Thasos, 39 ; 10, 32; 16, 
22; 17, 50, 

"Aytot ’Avapyupot, kellion k Plakari, 21 et n, 40, 
22 et n. 48. 

"Aytov v Opo?, 10, 10, 49; 13, 32; 14 not., 16, 22, 
35, 41; 16, 5, B; 17, 94; 19,17 ; 22, 48; 23, 4; 
24, 20; 28, 1 ; 29 not. — cf, ’'A6<oi;, "Opo?. 

‘AyiopeiTai (ol), 14, 28; 22, 41. 

ocytopemx6(;, cf. xr^paTa, (jlovt). 

"Ayio? BXAatoc;, lieu-dit a Lemnos, App. not. et 
fig. 11, 5, 9, 14. 

1 "Ayio<; re<tpyto<;, eglise dans la region du 
Strymon, dite tou *0!;uvou, 13 1 9-10 (fxeyAXou 
TeoipyEou ... tou ’O^voc), 20, 26 (tou ’O^uvou). 

2 tf Ayto<; rectpyto?, 6glise a Thasos, bien du 


Pan, 37, 38 fig. 6; 10, 23 ; 11, 14 (tou fxsyAXou 
TecopyEou) ; 16, 21 (Ay. £vS 6 £ou peyaXofx&prupo<; 
xal TpOTcatocpdpou rewpyfau); 17, 48 (id,). 

3 "Ayios recbpytoi;, kellion a Plakari, 21 et n, 40 
(= tf Ay. T. <&av£pwfjtivos), 22 et n. 48 ; 29 not., 
! 7 . 

"Ayto^ IlavTeXe^fJUov, skite, 30. 

' / Ayio<; StoEvios, [ 6 glise] k Thasos, 31 , 38 fig. 6 ; 
10, 25; 11, 15. 

*Ay£ou ’A0avoca£ou (tou), fontaine a Lemnos, 
App., 60. 

*Ay£ou Au£svt£ou (xeXXEov tou), 4 fig. 1 ,5, 14, 17, 
18, 29 et n. 13 \ 14, 18; 19 not,, 2 (mxvToxpoc- 
TopTjv^v), 8 (id.), 9, 12 2 0e6SouXo£, 1 

TyvATto?. 

*Ay£ou A 7 )(X 7 )Tp£ou, cf. Kuv 6 tto 8 o£;. 

*Ay£ou ’ItoAvvou too Xpuao<JT6p,ou (tou), lieu-dit 
pr6s de BompIian6, 34\ 16, 17; 17, 41. 

*Ay(ou TIavT&Xe^)(JLovo<; ([jlov'?] tou), 23', 28 not. (t6 
*P<o<nx 6 v), 1 (t&v Twct&v crefSaapia povyj). 

'Aytou IladXou (pov*?] tou), 18 et n. 13, 42; 25 
not. ; 26 not. ; 29, 32 (Sveto Pavlos) H Nikon. 

*Ay£ou IrrscpAvou (tou), lieu-dit & 1 Athos, 3 not. 

*Ay£tov ... ’Avocpydpwv (wv), monydrion k Tha¬ 
sos, bien du Pan, 16, 18, 39; 16, 23 ; 17, 51. 

*Ay£<ov , A 7 toot 6 Xcov (piov*?) twv), cf. Ao(xet£ou. 
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‘Aytcov... KtovcTotvTtvou xod ‘EX^vt)^, monydrion 
a Thasos, 6 not., 2-3. — eglise moderne, 22 
n. 50 ; 6 not. 

*Ayxaptcovs<;, village a Lemnos (nom ac¬ 
tuel), “ Karydna, 39. 

’Ayxdpot; (fji 7 )Tpo 7 coXhr 7 )<;), 27, 13. 

*YP<k, 1, 8 ; 2, 8 , 21, 22, 24; 3, 20. 

&y7, 15, 

&Seta : S. Souvai, 6, 14. — L ^eiv, 4, 21; 5, 33; 
10, 42; 11, 28, 39, 43; 14, 29; 15, 13, 28; 18, 

19. — he i 8 e£a<; 4, 7-8; 5, 9, 23 ; 9, 8 ; 

15, 14, 29; 17, 81. — &. xod e£oua£a, 11, 37; 
27, 23. 

aSeXcp^Tov, 10 , 11 n. 50, 12 ; 10 not., 58; 11, 54 . 
aSeX 96 t;, moine, 1, 3 . 

& 8 eX<p 6 ;, au sens chretien, 1, 4; 10, 38, 46; 27, 

20, 35. 

aSeX<p 6 T 7 j(;, communaute monastique, 1 , 17. 
a8i£xo7uo<;, cf. fiptov. 

(JtMaeitTToc, 10, 37; 11, 45; 15, 14, 29; 17, 71. 

— to aSt&CTsiGTov, 23, 8 . 

^StaaebTwc;, 5, 16-17, 35; 15, 20, 33 ; 21, 13, 25, 
29, 32, 44, 48. 

aStev6xX7]Toc, 10, 37; 13, 29; 19, 4, 14. 

&8tx£a, 11, 52. 

&8tx&, -ougou, 3, 12; 23, 30. 

&Si 6 p 0 c*)Tov (t 6 ), 18, 9 . 

’ASpotpipea^ (e7c£axo7i:o(;), 27, 15. 

&£vao<;, cf. tfScop. 

7, 14. 

fcfa. point cardinal, 2 , 14; 3 , 25. 

Atjs M&n^, mont a Thasos (nom actuel), 39, 
AOsot;, cf. *Ayap 7 ]vo£, & 0 vy). 

’A0y)vcov ((ji 7 )Tp 67 uoXt^), 27, 18. 

J A07)VWV (^TpoTuoXtri^), 27 not., 16 If 3 Aa>p 6 - 
0 eo<;. 

’'AOtof;, 9 ; 2 sceau ; #ytov Spot; too "A., 4, 2 ; 5 2 T 

25, 3, 32; &yiov 6po? 6 "A., 8, 5; 10, 9; 11, 4,’ 
35; 15, 1 , 5; 16,1 , 6, 26; 17, 7,16; 20, 2; 2l| 

1 , 11 , 29 - 30 , 47 , 49 ; 22, 11 , 51 ; 23, 2 - 3 , 10; 

26, 2. — cf. "Ayiov "Opo^, ’'Opo;. 
aiytaM?, 1 not., 3 ; 10, 33; 11, 21, 22; 12, 9; 15, 

16, 31; 20, 4, 39, 58, 62 ; 21, 3, 12, 20, 21, 27, 
31, 40, 46; 22, 19, 28, 31; 25, 15-16, 16, 21 ; 
26, 3, 12, 24, 27 ; 28, 5, 8; App., 8, 9. 
AlytSfyavSpa, bergerie a Lemnos, bien du Pan 
17 et n. 21 , 40 fig. 7, 41; 25, 20. 
atnrjens, 5, 25. 
alXpaXcoala, 6, 10-11. 
aiXfJWtXco-r^opai, 6, 10 . 
ixaraSoiiXwTO?, 7, 6; 9, 7; 10, 37; 11, 24. 


axstfiXuTov (to), 8, 16; 11, 33. 
ax«.TOC7TaT7)TO^, 21, 13, 32; 22, 21, 36. 

&dv7)Tov, bien immeuble, 3, 5; 23, 29. 
dcxoupg^a), trouver refuge, 10, 38-39, 60; 11 
55. 

axpi6y)<;, cf. 

’Axpo7c6Tapoi;, village en Mac. or. (nom ac¬ 
tuel), = Bompliane, 34. 

’AxpwT^pt, lieu-dit a Lemnos (nom actuel), 41. 
ixpCOTYjplOV, 28, 6 (xpoT^piov). 

’AxpwT^piov, lieu-dit a Lemnos, bien du Pan, 
16, 40 fig. 7, 41 et n. 126 132 ; 12 not., 8, 9, 10 ; 
15, 15-16, 16, 17, 31, 32; 20, 15, 55, 56, 57, 
58; 26, 22, 23, 24, 25; App. fig. 11, 8. — 
village moderne, 41 n. 132. 

'Axrrj, lieu-dit a Lemnos, 16, 40 fig. 7, 41 et 
n. 126 ; 12 not., 8; 15, 15, 30; 20, 54 ; 25, 18 ; 
26, 22; App., 4. 

ixtoXiiTto?, 9, 11; 11, 29; 14, 30; 15, 14, 29; 19, 
13; 20, 64 ; 26, 28 ; 27, 24, 26. 

’Ax6avlT7)<;, voisin a Lemnos (fin du xiv° s.), 20, 
38, 49; 21, 20, 39; 22, 27; 25, 15; 26, 12, 20; 
App. not. (= 1 Albanites Th.?). 

1 AXgav£T7)p (0e68a>po<; 6), paysan & Lemnos 
(fin xiv“-debut xv« s.), App., 33 (’A.), 35, 41. 

femme de, App., 41. — Fecopytoc, 
fils de, ibid. 

2 ’AX6av£TY) ? (0e68copo<;), temoin (1491/92), 28 
13, 17, 

aXeia, droit de pgche, 16, 9; 17, 24. 

1 Ax^io?, grand primicier puis grand stratope- 
darque, fondateur du Pan, frere de 7 Ioannas 
(milieu du xiv e s.), 7 et n. 3, 8, 9 et n. 23 28, 
11 et n. 47,12, 13 et n. 58, 14 et n. 73 76,17; 
4, 1; 5, 4; 6 not., 13-14; 7 not., 4; 8 not.; 17, 
67. 

2 AXs^op, pirate bithynien (milieu du xiv's.), 
7-8; 6 not. 

‘AUfyot;, cf. ’Iayoii7C7]<;, AAaxapi?, 1 TaX^a<;, 2 
TaX^a?. 

’AXe^Tcupyo,;, metoque du Pan & Lemnos (nom 
moderne), = An6 Chdrion, 40 et n. 114 et 
fig- 7. 

’AXS7c£oU, cf. ’AXu 7 t£ou. 

'AXl^o?, cf. Efpyjvy). 

SXoyov, App., 2, 22, 34, 44, 51, 65. 

;AXuxt), lieu-dit pres de Ghrysoupolis, 9 not. 
’AXuttIou (povi) tou), 20, 30 et n. 27 ; 24 not., 13, 
23 ( AXs7t£ou) *[[ 2 ’Io)cJ7]<p, 1 KcovcttAvtioi;, 

5 MaxGaToc;, 7 MarOaio?. 

&Ximx;, cf. ^7ur£ptov. 
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*AX<ima, lieu-dit k Loggos, 28, 9, 

AXcov6to7to <; (-T6m), App., 21, 33, 42, 51, 57. 

&Xt (tj), aire, 13, 19. 

Ap,e£o>To<;, 22, 41. 

4(jLera)t£v7]To<;, 19, 14. — to Ap,eTa>t£vY)Tov, 9, 18. 

afjLeTaTuobjToc;, 18, 18. — t£> Ap,eTaTco£7]TOV, 11, 

34. 

Ap.eTATpe7TTov (to), 8, 15. 

& potato v (t&), 3, 47; cf. gyypacpov. 

*Ap. 7 teXA<; (0e68<opo^), prStre, temoin (1392), 13, 
34. 

Ap/rceXt(o)v, 1, 6, 9-10; 2, 16; 9, 6, 9, 10, 13, 14, 
15; 10, 24, 32, 33 ; 11, 21,22, 30; 12, 2, 7 ; 15, 

7, 11, 22, 27; 16, 18, 19, 22, 23; 17, 43 , 50, 
51,103; 20, 37, 43, 52, 53; 21, 19, 38; 22, 26 ; 
25, 7, 13, 14; 26, 14; App., 22, 23 , 52. 
M Ap. 7 reXo<;, mont a Loggos, 35 et fig. 5; 28, 7, 8. 
ap.7reXoT67U, App., 57. 

ap. 7 ieX(i)v, 1, 8; 3, 23, 24, 28, 30, 32; 10, 26, 28, 
29, 42; 11, 16, 18, 28; 16, 17, 22; 17, 40, 48; 
18, 16. 

Ap.uy8aX£a, 10, 35; 11, 8; 16, 23; 17, 52. 
Ap.<pt6AXXa>, 2, 10. 
ap<pi6oX£a, 3, 3; 13, 25; 18, 6. 
apup£6oXov (to), 3, 6. 

Ap^ic^TY]^, 2, 2. 

AvayvaxxTY]?, 23, 23; 27, 24. 

AvAyp a^Tos, 17, 2. 

Ava8£p.op.at, construire, 8, 5, 7. 

AvA0Y]p.a, 8, 8; 22, 2. 

Avaxp£vc>, 23, 11. 

ocvaxT^co, -ojxat, 4, 4; 5, 7; 6, 5, 9, 16; 10, 15; 
20, 61. 

AvAxtlcjk;, 10, 9, 16. 

*AvaxTOp6TuoXi^, ville dans le Symbolon, 8 et 
n. 6, 34 et n. 53 , 43 fig. 8. — cf. ’EXeuOepoiiTuo- 
Xl^. 

AvAXcopa, 4, 5; 5, 6; 10, 10, 13, 15. 
avap,(ptXexTG<;, cf. 8 sotu6tt]^, 8ea7r6Tu;. 

avaTuatrTQTO^, 11, 31; 15, 12, 19,28, 30; 20, 19; 
23 20. 

ava 7 tau<rt<;, 10, 63-64; 11, 55; 20, 23; 21, 4-5, 7, 
26, 45; 22, 29, 50. 

<3tva7u6o7tacrTO^, 17, 95; 22, 18. 

<3cvaTcoa7t&OT6)<;, 17, 69. 

<3cvoct(07)pu, 10, 4, 19, 38, 39, 41; 11, 9, 25. 
avotTpo7W], 7, 16. 

ivacpatpe-ro?, 17, 75, 96; 22, 18, 41. — cf. 

8eo7tOTe£a. 

avacpatp^Tco^, 7, 10; 14, 28; 16, 28 , 32; 17, 69. 
’Avacpavf), lieu-dit k Lemnos, 20, 56 ; 26 , 23. 


Andreas, cf. Contareno. 

’Av8p6vtxo<; [II] 6 naXatoX6yot;, 13 not. 
’AvSp6vixo<; [IV] 6 naXatoX6yo£, 20, 22 n. 47, 
Aveyetpco, 8, 7 ; 10, 9 ; 11, 4, 5; 14, 4 ; 16, 20; 17, 
46; 20, 8; 21, 3, 13, 32; 22, 4, 19, 39; 23, 24, 
31; 25, 6; 26, 6. 
avep-opiiXov, 25, 7 ; 26, 14. 
avep7ro$£<TTG)s, 9, 11; 11, 29; 15, 14, 20, 30, 34. 
Av£v6^Xy)to<;, 6, 19; 7, 14-15; 11, 45; 15, 13-14, 
29; 17, 90; 22, 37; 29, 25. 
avevo^XyjTto^, 5, 16, 35; 15, 20, 33; 21, 13, 25, 
28, 32, 44, 48. 

ave7C7)p£aaTO<;, 15, 14, 29; 17, 91 ; 29, 26. 

Avs 7 u£yv<O(JT 0 t (tco &Y]p.oc7£cp), cf, ficvOpoiTco^, 

avY)p, 17, 5, 15'(a^6Xoyot); 20, 16 (Ttp-uWo^ 
xat Oetot;); 22, 5 (Oetoi). 

StvGpcoTuo^, 6, 12; 10, S, 11; 20, 5, 8-9 (olxeTot, 
££vat xal Tcp 8t][xo(t£c}) Averttyvcocrcot) ; 26, 6 ft*- 
vgl xal T<p SyjplooIg} Ave7r£yvwaTot), 31; 29, 18. 
av0pam>s, <(hommei), au service de quelqu’un, 
20 n. 43 ; 10 not.; 11, 23, 47. 

’'Avva ’Aaav£va KovTOffTecpavtva, spouse de 7 
Idann^s (f av. 1384), 20 et n. 34 36 , 22 et 
n. 52, 23, 15 et n. 77; 8 not., 3; 9 not,, 3 
("Avva Y] ’Acravfva), 21. 

’'Avva Topvtx£va, pigkernissa (1358), 9 . 
avTaXX&TTW, 7, 11. 

Avti6AXX<o, collationner, 16, B; 20, 70; 21, B; 
23, B. 

ocvTiStxco, 2, 4. 

avTtXap.6Avop.at, prendre soin, 10, 41. 

Avt&y^k;, aide, protection, 8, 6, 
avTtaTpo<fnfj, 7, 20. 

1 *Avt 6 >vlo 4 , moine de D6rotheou (1018), 4 
n. 16, 51, 

2 ’AvT<lmo<;, ancien hig. de D6rotheou (1107), 5, 
51 ; 2 not., 7. 

3 ’Avromoc;, kathig. de Va (1142), 3, 43, 

4 ’Avtowux; (IV), patriarche de GP (1389-1390, 
1391-1397), 77, 19 et n. 25 26; 16 not.; 17 
not., 1, 107; 22, 1, 53; 23, 1. 

5 *Avto>vlo<;, hieromoine, prohigoumene k 
1’Athos (1400), 24, 24. 

’'Avw Xoipfov, village a Lemnos, 15 , 16, 18, 22 
n. 51, 39, 40 et fig. 7, 43 fig. 8; 12 not., 2, 8 ; 
15, 6, 15, 21,31 ; 20, 55; 21, 3, 12, 31; 22, 19 ; 
26, 3, 22; App., 1. 

A^vy), 10, 33. 

A£t<SXoya<;, cf. Av^p. 

kidTtiG'zoQ, 19, 7-8; cf. pApTu<;. — t& A£l6tuictov, 
13, 4. 
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a^cof^a, 23, 23 (lepomxov); 27, 25, 
a^coai;, demande, 14, 8, 19. 

*o!8ino<;, 14, 18; 15, 6,22 ; 16, 3, 29, 32; 17, 13 ; 
20, 3, 27; 21, 2, 12,14, 23, 31, 33, 42; 22, 20, 
49; 23, 5; 26, 26. 

a-aLTY](TL;, 8, 20 ; 20, 21 . 

a7raiTco, 8, 20; 23, 4, 11. 
cLizaKkayr] (twv ev0£v8e), la mort, 10, 39. 
a7rap(&0pau<jTO£, 17, 71. — to aTcapdcSpauaTov, 3, 
48. 

aTOxpacrtfcXeuTos, 14, 4; 19, 4. — tA &7tapacr£XEu- 
TOV, 8, 15-16; 11, 34. 
a7rap<&Tpe7ra>v (to), 9, 17. 
a7rep£epYo^, cf. Subcpaai^, 
ot7ro6 £coctu;, 10, 16, 40. 
a7TOYpa<pe6;, 25, 6, 19; 26, 14, 33-34. 

(J:7roYpa<p^, 20, 28. 

a7toYpa<pix6<;, cf. xaT&GTacTi<;, Yp<Wa, 

7rapdtSocu;. 

a7coS£Sopu, payer une taxe ou une redevance, 4 , 
f 16; 5, 18, 32; 8, 21; 12, 10; 26 not. 
a7ro7jYou^evo;, ancien hig., 2, 8. 
a7TO0^X7J, 1, 3. 

’Atto 0if))O), lieu-dit 6 Loggos, 24, 35 fig. 5, 36 et 
n. 68; 28, 12, 13. 

a7toxa0(<mjfn, mettre en possession, 3, 8; 25, 2. 
a7roxaT<fcffTaais, 25, 1, 30. 
fawxptnjc, 29 not., 8. 
a7c6xTi)<uc, perte, 14, 24. 

^7coXoY£a, 13, 30. 

<i7roX6co, delivrer un document, 4 , 24 ; 5 26 40 * 

8 not., 14, 24; 11, 33-34, 58; 15, 35 ; 16,’ 35 
, 17 > 99 ! 21 > 50 1 22, 18, 50; 23, 32 ; 27, 34. 
aTOXap^opoa, 13, 27-28; 14, 19. 

3, 35 (wavreM);). 

Ipn^chtae vert, 2, 12, 15, 19, 26; 3, 22. 
Aperfjs («)<;), cap a Loggos, 34 n. 60; 28, 6. 
ap7taQo), 11, 51; 23, 17. 

Aproxi;, 23, 29. 
ippay^ (x6), 14, 13, 26. 

1 'Apc^vio;, kathig. de Phi (1141, 1142), 3 not., 

43. 

2 ’Apo&ncx;, hieromoine, kathig. d’Es (13941 

16 not,, 8; 17, 21 . 

‘AgwroWnaaas (x9j;), lieu-dit k Lemnos, App, 

ipx^, charge, commandement, 9, 17 Uo6a- 
xatpo;), 11, 28; 23, 2 (Ttaxpiapxix^). 

ct - KwvaxavxLvouroSXeto?, Mapto- 

“PZ te ps6;, 23, 24; 27, 12, 27, 32. 


’Apxicrrpar^You, cf. OaXaxpou. 

Spxovtss, 20, 8; 22, 30; 25, 2; 26, 6; 27, 29. 
apXovT6TtouXa, 25 not., 2. 

ApX«, 11, 46. 

ApXW, 9 n . 20 ,29, 22 (xipicexaxo; xal Euysv^axa- 
to;). 

’Aaavlva, cf. "Avva. 
acrOEfTTOTtETpa, 30 n. 26. 

ActeSeT; (o£), a propos de Turcs, 26 not. 
aax&tatrro?, cf. Xt]v 6;. 
aaxoopat, 15, 1; 16, 1; 18, 5, 19; 21, 1. 
acnpAXeia, 4, 10, 23 ; 5, 13 ; 8, 12, 23 ; 10, 48 ; 11, 
58; 12, 12; 13, 30, 38; 14, 40; 15, 3, 34 

(fj.6vtp.oi; xal 8 it)vsx^; xal (kgala); 16, 25, 34 
(p.6vtpo; xal SiKivex^ xal (kgala), B; 17, 101; 
18, 21-22 (8 it)vex^j ? xal povipox6pa); 19, 16; 
21, 4, 9, 48 (p6vipo? xal Sitjvex-Iji; xal (kSala), 
B; 22, 50 ; 23, 7, 32, B; 25, 33 ; 27, 36. — 
vopix)] A. xal E7TEpd)TT)CTt;, 7, 3. 

’AcrtopAxoo, cf. 4>aXaxpoo. 
axApayoi;, 6, 19. 

AxapAxw;, 18, 6. 

AuyEpiv6; (PEtopyto;), temoin (1392), 13, 36. 
aMivxv),;, 8; 7, 12 (x£Xeio;); 11, 26. 
au0evxr);, cf. PacuXeu;. 
au0svxix6<;, cf. 6pKjp6;. 
afiX^, App., 21, 33, 42, 51. 
auxAScXipo;, 14 n. 76; 4, 6, 14, 19; 5, 8, 17, 22- 
10, 8, 15; 17, 76. 

a6xoxpAx<op, 5, 4, 8, 14, 29, 38; 8, 1, 2; 11, 2, 
41 ; 17, 10, 13, 53, 61, 72; 22, 16, 17, 20, 21, 
^30, 34, 37. — cf. 0aaiXs6;. 
aux6xetpo;, cf. U7roan)paCT£a. 
afpaviap6;, 5, 6; 29, 13. 

4<piep<6, 7 not.; 8, 8; 9, 4; 11, 10, 48, 51; 16, 20 ; 
17, 45, 94; 23, 29. 

a(pi£p<oai;, £ propos d’un document, 11, 12, 34. 
a<piep<oxif)pio;, c f. ypAppa. 

A<popiap6;, 5, 39; 11, 50; 17, 98 fopix^;) ; 19, 
10; 24, 12. 

’AxaipevtSai, Turcs, 10 not., 12. 

Ba6a<;, cf. AAxxo; xt); B. 

BASoe AAxxo?, ruisseau 6 Loggos (nom 
actuel), a= Lakkos tfes Babas, 35. 

PtfcAxa, 28, 6, 

1 Bap0oXopaTo;, hig, de Phal (996), 52 . 

2 BapOoXopato;, hig. de Karakala (1142), 3, 44 
|3Apo<;, charge, 15, 12 (fcjpwotax&v), 28 (id.); 25, 

28 . 

(SaaiXela, de l’empereur, 4, 1, 6, 11, 13, 18, 23; 
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15, 1, 2, 4, 5, 7 et passim-, 16, 1, 2, 3, 4, 5 et 
passim ; 20, 22 (ayia), 25 (id.), 29 (id.) ; 21, 1, 

2, 4, 5, 7 et passim. 

1 BaatXewc, kathig. de Xylourgou (1142), 3 
not., 1, 32 (SuXou P y6?), 36, 38 (SuXoupy^). 

2 BaolXeio?, hig. de Phi (1499), 29 not. le 
mfeme? (1501), 29, 34 (Basil’). 

(JaaiXsiS;;, 17, 14; 20, 18 (&yio?), 24 {id.), 27 (id.); 

22, 20 (id.), 33 (id.), 41 (&yioi); 26, 5, 26; (3. 
xat auToxpaTwp 'Pa)(Aato)v, 4, 27; 15, 37-38; 

16, 37-38; 21, 52-53; au0£vTY]c xal (3., 7, 3, 8, 

23, 24, 25 ; 9, 7, 20; 10, 14, 45, 49; 12, 1, 12, 
13, 14 ; 15, 6, 22; 16, 3, 28-29, 32 ; 20, 3, 6, 
17,21,27, 60, 66-67, 68; 21, 2,12, 14, 23,31, 
33, 42; 25, 1, 24-25. — cf. paai.Xeia^xp<ko<;. 

paaiXLx6c, cf. yvj, (xov-rj, 6S6<;, x^P> /wpacpiov. 
PaoiXi? xiov 7c6Xetov, cf. KwvaTavTtvoo7toXo;. 

pdcarocZ, 10, 31. 

BaT 07 teS£ou (p.ov^) tou), 3, 4 fig. 1, 12, 19, 21, 22 
n. 46, 24 et n. 69, 31 ; 2 not.; 3, 43 ; 9 not.; 10, 
50 (pacuXLX'}] (ao^ tou B.); 14, 43 (aeSatrpia, 
xat tepot (3aatX. (ieyAXTj); 16, 7 (tspa [ieyAXT)) 

17, 18 (ae6aa(ji£a xal tepa); 26 not.; 27 not., 

29, 5-6 (tepa xal [a^AXt]), 28 (Ba-cowSt) 

^ 3 *Avt&vio<;, TaXaxT£cov, Aoa£0eo<;, 6 0e6Sou- 
Xo<;, 2 *Iy v ^ tl0< ^’ 1 Ecoeppivto?, 2 2fa>9p6>no<;. 

App., 71. 

Bayezid II, cf. na'£a£/)TY]<;. 

BSeXXoTryjyTj, a Lemnos, App., 26. 
p£6at,ov (t6), 3, 48; 8, 15 ; 11, 33; 17, 74; 24, 19. 
p£6atot;, cf. atT^^Xeta, emxiipcocrt*;, 7rept.op(.ap.6<;. 
PeSaLoi, 7, 26; 18, 18, 22. 

Pe6a£o)CTL<;, 3, 49; 22, 50. 

BeXx^axa, village en Mac, or,, 9 et n. 17, 14. 
p £ XTL&, 4, 20; 5, 32; 7, 11; 8, 18; 14, 29, 
peXTtooan;, 4, 16. 

Bepy^ (tou), bergerie a Lemnos, App., 66. 
P9jp.a (tkyiov), d’une 6glise, 19, 9, 12. 
pi6<fcptov, 16, 20; 17, 45. 
p£y*a, guet, 26 not., 33, 35. 
pt,Y^ a Ttx6v, taxe pour le guet, App. not., 15, 
18, 30, 38, 46, 62, 73. 

Bt6uv£a<; (li;apxo<; 20, 72; 21, B ; 23, B. 

BXijvtAxk; (Taxfcvvrjc; 6), protopapas de Chrysou- 
polis (1392), 13 not., 33. 
pO7j0eta, cf, lax^- 

Bo(jl 7 cX^yj (x<op£ov), dans le Symbolon, bien du 
Pan, 32 fig. 4, 34 et n. 61, 43 fig. 8; 16, 17; 
i7, 40. 

Bop.wXL'rtfo, source P r6s de N6sion ’ 33 n ' 36; 16, 
12; 17, 29-30. 


pobXXa, sur un repere de delimitation, 28, 11 
(yXutit)}). 

PouvapL, App., 55. 
pouv£, 24, 2. 

Bouv 6 ^, 2, 12 (utJnr]X 6 <;), 13, 14, 16, 18, 23, 10, 28, 
30, 31; 11, 20; 12, 3 ; 13, 19, 20; 15, 8 , 23 ; 18, 
15, 17; 20, 35, 44; 21, 18 , 37; 22, 25; 25, 11; 
26, 9, 16; App., 25, 54. 

BpaYOT^xt^, cf. 4 Koapa?. 

Bpava<;, habitant de Ghrysoupolis (1392), 13, 5. 
Bpava<;, cf. rievTap(a)xX9j<;. 

BpaxaSha (t&), lieu-dit a Thasos, 10, 23, 24 , 11, 
15. 

Bpocx&xL, tie a l’Athos (nom actuel), 27, 28 fig. 2. 
pp&Yo<; (t6), 10 , 28. 

Bpdcxou Pax^vt., lieu-dit a Thasos (nom actuel), 
37, 38 fig. 6 . 

Bpt6xaCTTpo, cap 4 Thasos (nom actuel), 
Hebraiokastron, 37. 

Pp 6 <n<;, 10, 26, 28; 11, 18; App,, 60. 

1 Fa 6 pt.Y)X, kathig. de Phal (1039), 52 ; 1 not., 1, 
11, 15. 

2 ra 6 pL 7 jX, pr 6 tos (1141-1153), 3 not., 49. 

3 TaSp^X, prdtos (1515-1518), 23 n. 58, 
yalSoupt, App., 3, 22, 51, 66 . 

PaXocxTUov, hieromoine, kathig. de Va (1384), 
10 not., 50. 

Y<xfji 6 p 6 <;, 4, 6 ; 5, 7-8; 8 , 1; 11, 2; App., 2, 18, 
20, 35, 41, 59, 61, 63. 

TaaTpIa, lieu-dit & Lemnos, 42 et n. 137 ; 20, 
62; 21, 28, 46; 22, 31; 25, 23; 26, 27. 

YEI.TVI&, 2, 6 . 

1 revvdt&os, hieromoine [de Ku] (1394), 18, 24. 

2 revv^to?, pr 6 tos (1400-1403), 24 not., 20. 

1 rep&ffi[Ao<;, hig. de Kynopodos (1107), 51 \ 2, 
5, 11. 

2 repdtaLp,o£, hig. de Makrou (1394-1407), 20 , 19 
not., 1, 7, 9, 10, 11. 

3 repdtCTt.[Ao<;, hieromoine, hig. d’Es (1501), 29 
not., 30. 

Pspva (tou), lieu-dit a Lemnos, App., 52. 
yepoiv, moine venerable, 16, 5 ; 18, 9 ; 19, 8 ; 23, 
26; 28, 1-2 (euXa 6 £aTaT 0 t); 29, 6 , 16. 

Y^pwv, notable, 6, 4, 5; 13, 7, 21, 23. 
r e cl>pYto<;, cf. ’Ayys^, 1 AX 6 av£T 7 j?, Abyspivk, 
0eoXoy£tt)<;, ’IaYo'i^t;, KapT^aprcXai;, 
KapT^apTcXat; (N.), KX<x 8 £t 7 )<;, Mt,TuXtvaTo<;, 

OSYxpo^, Tp t.axoVT&cpuXXoi;. 

rr\, 1, 5 (x^pacptata), 10, 17; 10 , 22 (ti 7 cepY<k te 
xal ^£p<ra£a); 11, 7 (id.), 13, 22, 37, 47; 12, 2 
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et passim \ 15, 7 et passim ; 16, 17, 19,21, 22; 
17, 41, 44, 48, 49; 20, 5, 11, 12, 12-13 
(SvjfAoaia (JaenXix^), 13 et passim ; 21, 3 et 
passim ; 22, 20, 27; 25, 7, 15, 17, 18; 26, 4 et 
passim ; App. not., 3 et passim ; vofxaSiocfot y M 

12, 10; 15, 17-18, 32; 20, 15, 59; 26, 25; 
£8io7repto)pLCTfiev7] y., App., 24, 

ri<46pixov, lieu-dit en Mac. or. (nom ac- 
tuel), as Liambroukos, 33. 
r\av(o£, proprietaire & Thasos (1384), 10, 35; 

11, 9 (rtav6<;). 

YXu7ct6s, cf. po6XXa. 
yv^crtof;, cf. 7caT8s$. 

yvwfxat, procuration, 27 not., 13, 13-14 (oixet6- 
Xetpoi). 

yvwptcjp.a, rep&re, 2, 10. 

Yovlx6tt)c;, 6, 2. — yjxxk X6yov yovix6ty)to<;, 8 
n. 10 ; 9, 8. 
goumen*, cf. yjy o ^ evo ?* 
yo6pva, 18, 12. 

Toupvat, lieu-dit a Phakos, 25, 24. 
rp^(Aa, 4, 3, 14, 17; 5, 3 ; 6, 21; 8, 14, 17, 23, 
24 (eTuxupomx&v); 9, 18; 10, 36, 48; 11, 11, 

13, 30, 36, 63, 54; 12, 12; 13, 31; 14, 20, 24, 
26, 40 ; 18, 18, 21 (eiprjvtxiv); 19, 16 ; 20 not. 
(oriyy^Xiov); 23, 7, 32 ; 26, 35; 28 not; App. 
not.; &<ptep<oiftptov yp., 8 , 12, 15; TtapaScmxAv 
yp., 8 not.; 15, 15, 30; rtpax-uxov yp., 21, 9, 
15, 27, 34, 46; rcpaftpiov yp., 7, 17; aiy£XXtov 
yp., 22, 18, 52; 25, 19 ftitoy poop unit myiXXioi 
yp.); fftytXXiwSe? yp„ 5, 22, 26-27, 39; 11, 33- 
34, 58; 17, 58, 65, 100 ; 22, 32 ; 25, 5-6 
(aTOYpacpixdc myiXXiuSy) yp.), 29-30 (id.), 31 
(id.). 

ypippocTa (epuOpi), 4, 27; 16, 36 app.; 21, B 
app. 

ypappoiTixii;, 2, 6 If 2 NixdXao?. 

Ypa9eii£ f 3, 46. 

1 rpvjyipio^, hig. de Dometiou (1039, 1048), 1 
not., 21. 

2 rpTjydpioG, (kat)hig. de Ra (1141, 1142), 52 • 3 

44. * , » 

3 rpv)y6pio?, hig, de D&rotheou (1198), 51. 

4 rp7)y6pLo?, moine du Pan (1494-96), 53. 

5 rpY)Y<Spios, prdtos (1496), 21 et n. 43. 

6 rpyjy^pio?, hidromoine de X6r (1496), 29 not 

7 rpr)y6pto<;, moine de Xer (1501), 29 not., 30 
(Grigori e). 

8 r P ir)y6ptoi;, hieromoine de Xfer (1503), 29 not 

9 rpyjydpto^, exarque, fondateur de Stavroni- 
keta (f av. 1538), 24. 


rp7)yop£ou (pioft too), 29, 34 (Grigoriatski), 35 
(id.) If 1 Iov*, Nika(..)r’. 

Grigorie, cf. 7 Tp^ydpto.;. 

yuvaixoSeXfpi.;, App., 43, 45, 68, 69. 

yov-f), 6, 6, 8; 9, 12; App., 1, 20, 32, 41, 49, 63. 

8ap.aa:x7)v£a, 24, 16. 

1 Aapiavds, ekklesiastikos de Chi (1375), 10 
not. ( = 2 Damianos?). 

2 Aaptavfi?, hieromoine, kathig. de Chi (1384), 
10 not., 51. 

3 Aa(xiav6<;, hieromoine, hig. de Menetze (1389- 
1400), 19 not., 20. 

Aavi^X, hidromoine, hig. de La (1501), 29 not., 
4, 27. 

SotTcefcviq, 10 , 13. 

1 Aau£8, hieromoine, kathig. d’Es (1392), 14, 
48. 

2 Aau£8, hidromoine, kathig. de N6a Mon6 
(1491/92), 28, 16. 

8£y)<tu;, 4, 11; 17, 59. 

Aex«X£oTa, cf. AexaXXuraji;. 

AexaXfoTpai; p£pa, ruisseau dans la region du 
Strymon (nom actuel), 13 not. 

AexaXXitrriji; (t^i;), village dans la region du 
Strymon, bien de Karakala, 13 not. (A., 
AexaXEara, KaX£-r£a), 

Ssxaoupyto?, cf. (ncap-Rov. 

SexArat, dimes, 13, 23. 

84v8pov, 10, 29 (fotwpo<p6p«); 11, 19 (id.). 
AevSpoik^xo?, habitant de Probista (1392), 13, 

8£vco : ISeGr;, 22, verso. 

8eo7c6£w, 2, 21-22; 3, 23; 21, 28, 47. 

8^o7toiva, l’imperatrice, 9, 21. 

8 e(i7U0Te£a, 4, 7 (teXe£a); 5, 9 (ava<p«£peT 0 ?), 17 
(TeXe(a); 8, 20; 9, 13, 14; 16, 30, 33; 17, 73; 
19, 4, 5; 21, 4. 

SeotuAtt)?, 7, 12 (avap<p£XexT 0 <;); 11, 48. 

8e<rit6TY)«, despote, 26, 28 If naXottoXdyo? (A.). 
SeaTOTixw?, 7, 10; 16, 28, 32; 17, 69; 22, 33. 
SeoTtiTt? ft), H, 38; 14, 30 (reXef* 8. xai 
AvapjplXexTO?); 15, 14 (t£Xsio<;), 29 (id.). 
8e<p£v8eu(rt(;, 11, 27. 

Se(pev8e6o), 23, 14. 

8e(pevff£wv, 7, 2 (xa0oXixi ? ), 14 (id.), 19 (id.). 
Aijp.v) T p( ) S£v 7), 25 not., 7. 

Ai)p,^Tpio?, protopapas de Chrysoupolis (1387), 
13 not. 

A>)(ftTpios, Cf. 1 K*6AmXa<; (A.), 2 KaSdtoiXa? 
(A.), 3 Ka6cfc(uXa<; (A.), Kapir£afji 7 tXa<; (N.), 
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MavixalTTj^, naXatoX6yo^, SspS^TtouXo^, SoXo- 
p&v, ^>axpaav)^. 

8?jpomax6<;, cf. (3Apot;, 86 <teu;. 

SYjpoffisiW, confisquer, 21, 24, 43. 

§Y)fx6ato? (&), le fisc, 12, 11 ; 15, 18, 33 ; 20, 9 ; 26, 

6, 32; t6 8Y)p6<uov, 20, 16; 26 not., 25, 34; 
§Y)(ji6ato^ X6yo^, 11, 46. 

SyjpL&jtot;, cf. yvj, 686^. 

SiAyvcoeri^i 3, 18, 19. 

8tASo X oc;, 1, 11; 4, 8, 22; 5, 10, 24, 34; 7, 4, 11. 
8ia£ps<uc;, delimitation, 3, 7, 19. 

Siaip&ryjs, 13, 11. 

Sioupo), delimiter, 3, 8, 24; 20, 57. 

SuxxaTOX^), 10, 46. 

8iAxovo«;, 7, 26; 9, 26; 22, verso; 27, 25 K 
KXa8 £t>)<;, 1 Suva8Y)v6^, 2Suva8Y)v6^, 2op67t:ou- 
Xo?. 

8iAXucri<;, 3, 34-35 (tsXs£oc). 

8iapAxopo“i 2, 10. 

StamTrpAaxw, 7, 9, 12; 10, 42. 

8ta7tX*^xTLat^, dispute, 3, 5. 

Sutiupaais, 7, 13 (xa0apa xal airsptepYoi;). 
8taaeta(x6^, 14, 28. 

Siaastw, 10, 42-43, 46; 29, 25, 

StotTAypotTa, 10, 45. 

SiAtoc iiq, testament : pspix^ 8., 10 not., 11, 35. 
8t.aTATTOfjLai, 10, 35; 11, 57. 

8taT£0spou, 11, 12, 23. 

8ia<p4pco, appartenir, 3, 9, 15; 5, 33; 7, 5. 
Staxwp^o), 2, 2; 13, 8, 30; 19, 5. 

Staxwptat^, 13, 6. 

Siax^pta^?, 2 not., verso. 

8t8AaxaXo(;, 23, 30; 27, 9. 

Stivers, 6 not.; 13, 1; 19, 1. 

8l£v6xX7J(t^, 8, 19 ; 10, 41; 11, 28; 16, 30, 34; 17, 
74; 22, 35, 

8isvoxXo>, 14, 28. 

Snrjvsx-fc, cf. AacpAXsta. 

8ixA£opai, 2, 27. 

8£xaux ('roc), biens, droits, 3, 20, 29, 39; 4, 17, 5, 
19, 33, 38 ; 7, 6 ; 10, 21, 29, 45; 11, 6, 19; 13, 
19, 26; 15, 3, 14, 29; 16, 16, 17, 28, 31; 17, 
38, 40, 68; 19, 2; 27, 28; cf. xapaxaXYjvA 8., 

7ravTOxpaTOpYjvA 8., xP U(T07I0 ^ l,TE ' x ^ t 

8£xaiov (t&), droit, 6, 20; 25, 3. 

8£xaio<;, Sixodou, 8ixot£<i>, 1 not. ; 18, 13 ; 19, 18 K 
1 ’Hororfa^, 4 0e68ouXo<;, 7 MaT6ato?. 
SixaLoauvY), 17, 15; 27, 4. 

8ixa£<opa, document, 2 not., 3 (lyyp<x<p a )i ^ 
19-20; 14, 13 (gyypa9a); 2, * 7, 57 ’ 


63, 70 ( 7 raXatyev*?j); 22, 12, 15, 35; 23, 6; 25, 5 
(euXoya), 29; 26, 29, 36. 


8£xy), 2, 17. 

1 Aiovuaioc, metropolite de Lemnos (1463, 


1464), 26 not., 1; App. not. 

2 Aiovuatot;, m6tropolite de Zichna (1463, 
1467 ?), 27 not. 

3 AioviW; (I er ), patriarche de CP (1467-1471, 
1488-1490), 20, 21 et n. 37', 27 not. 

Aiovua£ou (pov^] tou), 22 et n. 53 \ 26 not.; 29, 3 
(too xupou A.), 33 U 1 rioter io£, 2 riatato^. 

8top£t;w, delimiter, 26, 15, 22. 

A^XoSotAt^^ (0e68copo? 6), neveu de 7 
Ioannes (1398), 12. 

8£atpaxov, 16, 13; 17, 31. 

8tX ocrTaa ^ a > ^ n °L ’ 

Aopet£ou (pov’J) tou), dediee aux saints Apdtres, 
1 not., 21 (t&v f Ay£wv a A?coaT6Xwv pov^); 2 
not., 7, 29 (povT) tou xupou A.) f 1 rpY)y6pt.o?, 


3 NtxY) 96 po^. 

A6ptpo^, village en Mac. or. (nom ac- 
tuel), — Beltzista, 9 n. 17. 

36<je(ST jpoataxal), 26 not., 32, 34. 

Aoa£0so^, hi^romoine, kathig, de Va (1392, 
1394), 14 not., 43; 16, 7; 17, 19 (0so86<no<;). 

86<npov (== cmxix&v t£Xo<;), App., 30, 46, 62, 73. 

Aotixa^, homme de 7 Idannes (1384), 10 et 
n. 42 \ 10 not., 56; 11, 54. 

Aouxotc, cf. 2 Ka6A<nXa<; (A.), XetXa^. 

SouxAtov, 7 not., 7 (8ouxAtwv o6yy£ai.); 11, 30. 

Aoux6ttouXo^, cf. Mavixafn^. 

8ouXe£<x, 10, 40; 13, 35. 

8ouXs6<o, 26, 35. 

8o6Xy), de Pimperatrice, 9, 21. 

8oOXoe;, de l’empereur, 7, 23, 24, 25; 9, 20; 10, 
49; 12, 12, 13, 14; 20, 68. 


8ouX<o, 11, 41. 

Aoxetapfoo (pov}j tou), 49 ; 29, 31 *[[ Mavtxatnjt;. 

ApayApotpoc;, cf. TApirpu;. 

Apay6T^, voisin a Nesion (1394), 16, 10; 17, 
26. 

ApApou; (pY)Tpo7roX£T7]^), 27, 13. 

8p6po^, 1 not. (TiaXat^), 9; 2, 24; App., 27 
(xot,v£^). 

8pu^, 10, 31, 32. 

8dvap^, d’un document, 4, 18; 15, 20; 16, 28, 
30, 32; 17, 72; 20, 65; 23, 12; 26, 31, 36. 

8o)psA, 1 not.; 8 , 6; 20, 18. 

1 A6)p60Eo?, prdtos (1356-1366), 12 ; 2 not.; 4 
not., 2. 
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2 Acop60eo<;, prdtos (1384-1387), 14; 10 not., 49; 
19, 5. 

3 Acop60eo^, metropolite d’Athenes, puis de 
Trebizonde (1471/72), 27 not., 16, 20, 35. 

4 Acop60eo<;, hieromoine (1941/92), 28, 15. 
Acopo0eou (fxoWj tou), 4 et n. 16 et fig. 1, 5 et 

n, 18 (tou IlaXoS.), 28 et n. 9 (et$ tou 7 taXatou 
A.); 2not, 6, 8, 21, 29; 3not, 13, 14, 15, 20; 
14, 17 app, (IlaXoS.) If 1 *AvTdmo<;, 2 
’AvTctvto;, 3 FpY]y(ipLo^, ‘IXap£tov, 6 *Iaxfcvv>)<;, 1 
Aaup&mo<;, 3 Maxtfcpto;, 2 Nix6Xoco<;. 

Scopoupiat, 7, 11; 10, 3; 20, 24. 


< E6pat6xaoTpov, a Thasos, 37, 38 fig, 6; 16, 22; 
17, 49. 

£yyovo<;, 10, 37. 

Syypafpov, 3, 15, 41 (fyoigoua), 47; 7, 14 
(TTpax^ptov), 19 (id.), 21 (7tpaT^ptov evu- 
7r6ypa9ov); 12 not. (TOtpa&mxiv); 19 not.; 

28 not. 


e YYP a 9°Si cf. 8ixa£M(ia, HxSoats, [xaprupta, 6po- 
crTaTi(7p.6?, roxpASofm;, 7ceptopiap6?, 7tp«XTWt6v. 
^xX^cru;, 13, 2, 29. 

S0V7), 11, 41 (S0sa). 

Etpv)ve6co, 3, 37; 18, 11. 

Etp>]v7] tou AXi^iau, voisine k Lemnos (fin xiv e - 
debut xv s.), App., 52. 

Eip^VT), cf. T6(i7tpi^. 
e£pn]vix6s, 19, 14; cf. ypdp.p.a. 
sEcrASyjpux, 8, 22; 11, 38; 22, 40. 

£x8£8copi, ceder un bien, 11, 17; 22, 38. _ 

donner en location, 11, 37. 
ex8£Bwpi, donner en mariage, 6, 7. 

IbtSodis, acte de mise en possession, 5 , 14 
xaTYic.paXio^vr) %pa<po ? ), 15 (gyypacpo,;), 19 
(id.), 27 (id.); 22, 33, 

£xxa0a£p«, nettoyer, 18, 11. 
exxXyjoia, 10, 33 (waXaci); 11, 21 (id.), 30; 13, 9 • 
23, 17. ’ ’ 


exxXTjtrla, l’filglise, 11, 51; 23, 8 ; 27, 2 (£y£a tou 
XpicTou xaOoXtx'i)). — une metropole, 27, 21, 
27. — un 6veche, 22, 48; 23, 9. 
£xxXr]<TLa(mx6s, cf. cuv^Oewc. 

^XTOiouptai, vendre, 11, 29. 

ext%i 0 Atablir un document, 8, 12; 22, 30, 
oy; 23, 5, 7. 
exTptfrr}, 5, 6. 

lie 0 u ' dit P r6s de I’isthme de l’Athos, 
*4, 43 fig. 8. 

^ii*’ S’ 34: u ' 8:16,23117 - 52 ; 19 i 1.2,9, 


SXaiov, redevance en huile, 14 n. 71 ■ 14 32. 
£XotTG<;, 24, 2. 

eXe>)^o£T6vY), de l’empereur, 12, 1. 
eXeu6ep(a, a propos d’une terre libre d’imndt 
15, 13. F 1 

lXe60epo;, a propos d’une terre libre d’impdt, 7, 
6; 9, 7 ; 12 not.; 15, 12, 19, 28, 30 ; 21, 13, 32 j 
22, 21; cf. xwpdt<ptov, 

eXe60epo^, £ propos de pareques, 26, 31, 33. 
*EXEu0epo<57roXi5, ville dans le Symbolon, 
= Anaktoropolis, 34 et n. 53, 43 fig. 8; 16, 
18; 17, 102 (’EXeu0ep67c,), 105 (id.). 
^7u PW 6 ? , 16, 2; 17, 14; 21, 1; 22, 13, 36; 23, 
6 . 

i(i<pav(£{o, un document, 8, 13; 11, 31, 53; 13, 
37; 15, 2; 16, 5, 24; 17, 22, 57; 21, 9.’ 
svay6(ievo? (6), l’accus6, 2, 14. 
svctyxo?, recemment, 3 not., 4 (gva X o?). 
sv^ywv (6), le plaignant, 2, 10; 19, 11. 
£vaaxou[ioa, 8,8, 16; 11, 4; 14, 35; 17, 7, 77, 91; 

^ 20, 2; 22, 13; 23, 2. 
eva^o^, cf, £vay^os. 

Ivepyoi, 6, 11, 17; 9 not., 9, 13. 
evv6p,iov, droit de pature, 26, 29. 
evopfoc, 23, 8 app.; 27, 21, 25, 28. 

Ivopxo?, cf. 7tXY)po<pop£a. 
evoxXio, 7, 15; 10, 46. 
svu7t6ypa<po5, cf. gyypaipov. 

^«8eX<p7), 8, 2; 9, 21. 

e^ApweXov, -£Xtov, 12 not., 5; 15, 9, 25; 20, 49, 

W 5 °; 26, 10-11, 15, 19-20, 20, 21. 

exarque patriarcal, 19 \ 22, 48, 49 ; 23 
not., 2 (roxTpiapxixoE), 4 (id.), 13 (id.), 18, 19 
(itccTpiap X ix6 ? ), 20, 25 (7taTpiap X ixo;) f 9 
rpY]y6pioi;. 

^«PX 0 «. dans le titre d’un metropolite, 20, 72; 

21, B; 23, B; 27, 19; cf. Bt0uv(a?, Aa^ixrji;. 
^ e T<iS<o, 6, 4; 13, 30; 19, 7; 22, 4; 23, 11; 26, 
37, 

^T«m ? , 21, 6 (dxpi.6^); 26, 30 (id.). 

e^craarfc, 28, 4, 5 (£eTa X 0fc). 

etre conforme, 16, B; 20, 70 ; 21, B; 

££laaau; (i7reypa<pix^), 20, 10, 25; 25, 1. 

I£o8o;, dfepense, 9 not., 10; 10, 10. 

^outrfa, 4, 14-15 (reXeia); 9, 13, 14 ; cf. &8aa xai. 

S, 

e^ouaiA^u, App. not. 
el-ouauoSws, 7, 10. 

^w0ev (o£), laics, 22, 40. 

e^o>voG(iai, acheter, 3, 13; 7, 17; 14, 18. 
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’Ett^vco K&aTpov, a Thasos, 36, 37, 38 fig. 6, 46 ; 


10, 24. 

&7rapx£a, 17, 94, 
btsxvixto, revendiquer, 3, 32. 

£7repa)TY]m<;, cf, &CT<p£Xeia. 

c 7 C 7 )psta, 8, 19 ; 10, 41,45; Hi 28; 15, 34, 16, 30, 
34; 17, 74; 22, 35. 

kid t&v Se^aecov, d’une metropole, 9, 27 H 
•EmCTKSTtTtTir)^. 

ftm6pa6e6o>, 4, 12; 5, 21, 29; 10, 14; 15, 4, 35; 

16, 26, 34; 21, 10, 49; 22, 17 , 20 , 34. 
e7UYP&<pfc>i P our frrcoYp&cpto, 3, 48 et app.; 13, 38 


et app. 

s7U§7)[Jt.t5, 20, 21; 22, 15; 23, 13, 25. 
bu8£Bco|Ju, delivrer un document, 2, 27; 3, 42; 

9, 18; 25, 31. 

£ 7 tt, 8 £ 8 copu, remettre un bien, 3, 37. 
kutioau;, 10, 19; 14, 30. 

£ 7 tE> 8 pop. 7 ), 4, 4; 5, 5; 10, 12. 

&rc£ 0 Eai<;, 5, 5. 

£ 7 uxap 7 t£(x, revenu, 9 not., 10, 13, 16, 11, 38. 
& 7 n.>cp£Teia, validite, 23, 32. 
e 7 clxptcn<;, decision, 3, 19. 

£ 7 uxupo>, 14, 20; 17, 2. 
e 7 Tix 6 pcoat<;, 5, 29-30 ((ie 6 a£a). 

E 7 axupciiTtx 6 v, 8 not. 

& 7 rLXupGmx 6 <;, cf. YP^t^- 
STCtjJLOtpTUpCO, 28, 5. 
sTrtfiaxa (tiSc), 3, 11, 14. 

? E 7 tLaxs 7 rr£T 7 )(;, epi t 6 n d 66 se 6 n de la metropole 
de Christoupolis (1374), 9 not., 27. 
i 7 t£oxo 7 to ? , 23, 3, 9; 27, 14 (0eo<piX£<J'caTOi) I cf. 
*ASp«(x4pe6><;, 'Ieptoffou, Kaooav 8 pe£a<;, Klxpou, 
Il^Tpat;, IIoXucttuXou. 

’ETctcrTrepaYtvot, *E7tta7r6paYo<;, cf. II t,arc^pc5CYo<;. 
eTuaracrfot, enqu&te, 18, 8 , 10; 25, 20. 
e 7 WT<xa£a, soin, 23, 16. 
lmauv<&i;io<;, cf, 6 [AoXoY£a. 
iTUT^pYprfc, de l’Athos, 5, 36 1 2 0e68ouXop, 1 
’IyvAtio^. 

ETOT£ 6 e[JLat, 23, 3, 15. 

etcit£|juov, 11, 50; 13, 4, 7 (ffcpoBp&v), 8 , 22, 24, 
18, 21 ; 19, 9 (&Xutov xai (ppix& 8 e<;) ; 22, 45; 


27, 33. 

*E 7 U(p£vio<;, moine de Skamandr&nou (1015- 
1057), 1 not., 19. 

tmx°pnr&. 4, 12, 23; 5, 29 ; 10, 14; 14, 23-24; 
15, 4, 35 ; 16, 26, 34 ; 17, 11, 71 ; 21, 10, 49; 
22 , 12 . 

i7ux<*>pi°i (°t)i ^ es f? ens du P a y S) 1®* 

E 7 ro)vu[JL£a, vocable, 29, 12-13. 


epu0p6<;, cf. y 

eao8£a, App., 17 , 39, 47, 74. 

’EatpiYP-^ 00 (p- ov ^) T0 ^)> 1®> ^ (^affpiot 

paaiXixf) p.ov$) tou *E.) 1 14, 48 {id.) ; 16, 8 
(creSaapda (xovjj ryj<; fJaaiXetaG pou xai emxe- 
xXtjpl hrt tou ’E.); 17, 20-21 (ae6aa{x£a pacnXuri) 
xai TraTptapx^); 28 not., 12 (Sipivou); 29, 
30 K 2 *Apa6vio<;, 3 Tep<kai\io<;, 1 Aau£S, 2 
KAXXutto*;, 3 K<&XXictto<;, 3 <DiX60ea<;. 
^ 0 <ppaYicrP'^ vo ^> cf. ^ T P a - 

STep68o£o<;, cf. xpirfc, 

ET^]<no<;, cf. teXo<;. 

Etienne DuSan, 49, 
zbyzvka'zoLTQS, cf. &PX WV< 
euYV(0p.6vo><;, 8, 21; 14, 32. 
stapYefffa, 20, 18; 26, 30. 
euspYSTO), 11, 40; 14, 15; 15, 19, 33; 20, 2, 4, 23, 
24, 28; 21, 3, 4,7,11,13,22-23, 30, 33, 42; 
22, 20, 37 ; 25, 26 ; 26, 25 , 26, 28. 

Eu0upuo<;, hieromoine, kathig. de La (1384- 
1395), 10 not., 50; 14, 42; 16, 6; 17, 18, 
e*XA6eta, 23, 26-27. 

eftXaSfc, cf. Upe6<s. — euXa66aTaTO<;, cf. Ysp wv ' 

ei5XoYo<;, cf. 8ixa£wpa. 

euX6yw<;, 16, 29, 33; 21, 14, 24, 33, 43. 

EU[A£veia, 10, 43. 

etivoia, 10, 8; 11, 32. 

eu7te£0ELa, 11, 57; 14, 35; 23, 27; 27, 30, 

stiTTp^Treia, 11, 4. 

sua£6eia, 27, 4. 

suT&Eia, d’un prelat ou du pr6tos, 13 not., 37 ; 

ScpoBid&o, au sens de donner des recommanda- 
tions, 3, 7. 

£y0oo£ (oQ. 5, 6. 


ZotYP^<p 

ZaoTpiov, 


cf. 3 ’Iy^ 10 ^ 

lieu-dit pres de Nesion, 16, 10; 17, 


25. 

i^EUY<&p tov i App., 2, 22, 34, 44, 51, 65. 

^yjXo*;, 17, 4; 22, 16. 
fripia. 14, 6, 36. 

E^jrqau;, 15, 4; 16, 25; 21, 7, 10; 29, 10. 
Ztxv&v (p7)T P 07roX£T7)^, 27, 14 1 2 Atovta. 

^co&pxeia, subsistance, 8 , 8 . 

Zcoyp^? 00 (p* 0 ^ T0 ^)i ^ (Izograf sky) 


51 Sirapion*. 

^ov, 20, 63; 21, 5,7,26, 45; 22, 29; 26, 28. 

•?)YcnipLevo<;, 1, 15, 18, 21; 2, 3, 4, 5, 6, 7, 11, 14, 
29, 30; 3, 44, 45, 46; 14, 46 (igaumen T ); 19, 
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18, 19, 20; 23, 19; 24, 21; 29, 7, 8, 27, 29, 30, 
32 (goumen’), 

1 *Hcjafa$, hieromoine, dikaiou du Pan (1405), 
53. 

2 ’Haoc’iae;, moine & l’Athos (milieu du xv e s.), 

21 . 

6, 13. 


0£acx;, ile, 8 et n. 8 10 , 9, 10 , 15 , 75, 77, 75, 22 
et n. 59, 45 fig. 8; 6 not., 1; 10 not., 
12 (0eo9potip7]To<; xod 7ispt9av^ vrjcroc); 11 
not., 5; 16, 20; 17, 46. 

0£ao<;, village a Thasos (nom actuel), — Mar- 
marolimen, 36. 

©aufxaoTou (tou), monastere, 1 not., 19 (©ocufioc- 
otou) If 3 ’Iw&vvtjs, KXTjpjf;. 

Qeto 20 , 6 ; 26, 5 . 

0eto<;, cf. &v*qp, xav6ve;, (xovaarfyxov, voc^, v6fxo;, 
optofj.6?, TtpoCTTayfjux, cppovTior^piov, ^e£p. — 
0et6TaTO(;, cf. toxttjp. 

1 ©eoSocjto;, hieromoine, (kat)hig. de Ra (1310 
1312, 1313 ou 1314, 1316), 52. 

2 0eo86(uo;, hieromoine, hig. de Chi (1392, 
1394), 14 not., 47 (Theodosie); 16, 7-8* 17 
20 . ’ ’ 


0£o86(tlo;, cf. Aod0eo;. 

1 0e68ouXos, kathig. de Xylourgou (1030 
1039), 1 not., 2. 

2 0e68ouXo;, moine de Hagiou Auxentiou, 
epiterete de l’Athos (1287), 5 n. 33, 53. 

3 0e68ouXo<;, hieromoine de Ra (1306), 52. 

4 0e88ouXo<;, hieromoine, pneumatikos! hig. de 
Stephanou, dikaiou [du prdtos] (1375-1400) 
19 not., 18; 24, 21. 

5 0e68ouXos, moine de La (1501), 29, 5, 

6 0e68ouXo;, gerdn de Va (1501), 29 not,, 6, 28. 
0eo8<£)p7)To$, moine (du Pan?) (1366/67)’ 14 


0e68«po^, hig. de Kaletz6 (1045), 3 n. 4 
0e68copo<;, cf. 1 ’AX6av£T7)<;, 2 >AMavtnjc, 

Xdt ? , Ai w Xo6a^ v , Mova*^, naXa t oX6vo t 
lleTiaywfjL^vo;. 

® e 6 So) P Q ? ° Apayifxoipos, cf. TipiTcpi?. 
©soXoy^s, voisin a Lemnos (fin xvr-debu 
xv* s.), App., 10. 

0 SQ Y ^l (r .? PYlO? 6) ’ recenseur de Lemno 

i 20 not -’ 69 ; 21 • 5 - 2< 

(©•), 34, 45 (0.); 22, 22. 

©eoAiyos, kellion, dependance du Pan, 20 f®. 
tou NexTocpfou), 21 n. 41 (id.), 31 (id.) If ’ 
JVexT&pio?. " 


0eoX6yo5, voisin a Lemnos, App. not., 11 
(= Theologites ?). 

0soX6you (tou), lieu-dit a Thasos, 39; 10, 35 
(TO7to0ea£a); 11, 9 (id.). 

©sop.Y)Topo? (tt)s), monydrion a Ghrysoupolis, 
bien du Pan, 34; 16 , 17; 17, 39. 

©eopvjTopo?, cf. KappuTtfubTicjoa. 

©eoaT^pixxo?, (kat)hig. de Ra (1325), 52. 
0e6<jto<TTO5 : 0. vvjcjos, cf. Arjpvos; 0. tc6 Xt5, cf, 
XpUCTo67CoXt^. 

0eot6xou, cf. EuXoupyoO. 

0eo<ptX7]^, cf. TuoXiTe£a. — 0eo<piX£aTaTos, cf, 
I7c£ctxotuo?. 

©e6<piXo5, metropolite de Tomobon (1527/28), 

23. 

0so9poijpif)To; : 0. xdorpov, cf. XptaxouTcoXu;; 0. 
v^ao?, cf. ©Acoi;. 

©eppoTOkapo?, riviere dans le Symbolon, 32 
fig. 4, 34; 16 , 18; 17, 41. 

0£ox^, registre cadastral, 25 not., 20 (7caXoua); 
26, 4 (id.). 

©EaaaXovtx£to? (povi) tou), 5. 

0eo<raXov£x7), 9, 18; 27, 10; 28 not. 
0eaaaXov£x7]s (pr)Tp67toXt5), 7, 26. 

©eoaaXoy£x7]i; (pyjTpoTtoXt-nr)?), 27 13 | 4 N£<pcuv. 
Theodosie, cf. 2 ©00860105. 

6etop£a, enquete, 2, 3-4 (tottix!)) ; 3, 6, 7. 

06pu6oi (xooptxol), 18, 3. 

OpAvo?, si6ge d’une metropole, 27, 6. 

0u Y <iT7)p, 6, 8; App., 1, 21. 

6uy<£tt)p, fille spirituelle, 8, 3. 


Iayo67n)5 (’AXi^io? 6), recenseur de Lemnos 
(1394), 17; 12 not.; 20 not., 69; 21, 5, 15, 26 
CL), 34, 45 (’I.); 22, 22. 

Iayou70]<; (FeajpY^o^ 6), fonctionnaire a Lemnos 
(1406, 1407), 20 not. 


1 iAxcugo?, hieromoine, hig. de Ra (1316), 52. 

2 ’I<4x&1605, hieromoine, pneumatikos, hig. de 
Chairontos (1387-1400), 19 not., 19. 

3 ’I(£xco 6 o 5 , metropolite de Lemnos (1447), 26 
not. 

’Iav£xa5, voisin k N6sion (1392, 1394), 13 18 
19; 16, 15; 17, 36. 

’I6i)p£Tixo5 X&CX05, ruisseau k l’Athos (nom 
actuel), 30. 

IS^ptov (pov^) Ttov), 10, 50 (ae6aap£a xai iepA 
PotaiXtxfj povr) Ttov *16.); 16 , 7; 17, 19; 29, 8, 
29 If 3 KaXX£vixo5, 5 Maxi£pio5, 7 Maxdtpto?, 
MaXa Z £a5, NaOava^X, 7 Ne 6 <puT 05 . 

1 IyvAtios, hig, de Hagiou Auxentiou, 6pit§- 
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rfete de l’Athos (1306?, 1310-1313 ou 1314), 

5 n. 34, 53. 

2 ‘Iyv&Tioc;, hig. de Va (1369), 10 not. 

3 ’Iyv&Ttcx;, hieromoine, hig. du Pan (1471), 
puis prdtos (1483-1494/96), 20, 21 (’I. Zayp*)- 
<paq) et n. 36 39, 53. 

£Si6xtt]to(;, 17, 81 ; 22, 43. 

lStO7tSpt6pt(TT0(;, cf. (XavSpOCJT^CJt.OV. 

LSt07r:eptcapL(jp(,£vo;, cf. y7). 

LSt,o7toLou(jLai, 22, 40, 45; 23, 29. 

L8toppu0(x£a, 22 not. 

t8i6ppu0po<;, 17, 81 ; 23, 29; cf. xTvjpa. 

fspaTtx6<;, cf. &££o)[xa. 

1 'Iepeptai;, pr6tos (fin du xiv ft s.), 16 n. 3, 17, 
20 ; 13, 32; 14 not., 41 ; 16 not., 6, B ; 17, 17; 
19 not., 17; 23 not. 

2 f Iepep£a<;, hieromoine, kathig. de Ku (1394), 
18 not., 23. 

3 ‘IepepUas, hieromoine [de Ku] (1394), 18, 24. 

4 'Iepepiai; (I cr ), patriarche de CP (1522-1545), 
24. 

5 'Iepepioci; (II), patriarche de CP (1572-1579, 
1580-1584, 1587-1595), 25 et n. 80. 

Eepedi;, 6, 3, 5; 9, 23 , 24; 13, 33, 34; 18, 9 
(euXaSei;) If Ka[xapa>(jiw<;, Ilopia- 

vtr/)? (M.). 

'IspioffoC (e 5 c>cXr)(TEa), 22, 48; 23, 9. 

•Ieptffoou {btl axoTtos), 23 not., 3 f 11 Maxapio?. 
tepoMxtov, 24, 25 If 4 Neiqiuxo?. 
lepo(x6va^oi;, 3, 36; 6, 13, 16; 10, 49, 50, 51; 13, 
32; 14, 41, 42, 43, 47 (ieromonah), 48 ; 15, 1; 
16, 1, 6, 7, 8, 24, B ; 17, 9, 17, 18, 19, 20, 21; 
18, 23, 24, 25, 26, 27 ; 19, 17, 18, 19, 20; 24, 
20, 21, 22, 23, 24; 28, 15, 16; 29, 3 et passim. 
Lep6s, cf. xav6ve;, xei|x^)Xiov, va6i;, cfiiva^tc, trov- 
Spovov, er6v0$0£;, 9pOVTl(7TY)ptOV. 

lepoauXEa, 11, 52; 22, 45. 

EepdcruXcx;, 11, 50; 22, 45; 23, 29. 
tepoupyw, 27, 24. 

isptopivoi;, personne ayant regu 1’ordination, 
23, 25; 27, 29. 

Izografsky, cf. Zwyp(k<poo, 

’ITJCTOU XpLCTTOU, cf. IlaVTOXpaTOpO^. 

lxavoSoT6>, 3, 40. 

*IXap£cov, pretre, hig. (?) de Ddrotheou (1048), 
51. 

*Iora<bc, prdtos (1316-1345), 2 not.; 13 not. 
Lct&^g), etre conforme, 2, 9. 

Tcrov, copie d’un document, 16 not., B; 17, 57; 
20 not., 70; 21, B; 23, B. 


d’un document, 4, 18 ; 15, 20; 16, 28, 30, 
32; 17, 69, 106 ; 22, 34; 23, 12. 
xa£ po 7 ) 0 eta (vopux'?)), 7, 18. 

'Icoaxetfx, moine de Phak (1313 ou 1314), 51. 
*I(odcvv 7 )(; [V] 6 naXatoXdyoi;, 3, 8,11 n. 47,12,15, 
16, 17, 39 n. 108; 2 not.; 4 not,, 27 ; 13 not.; 
16 not. 

’Iwdtvvv)^ [VIII] 6 IIaXatoX 6 yo^, 18 ; 25, 25. 

1 ’Ioi&vvT]^ 6 <I>ax 7 ]v 6 <;, moine de Phak (985), 
puis protos (991-996), 5 u. 28 29, 51. 

2 Iwavvyj;, (kat)hig. de Phak (1045, 1047, 
1056), 51. 

3 ’IwdtvvY);, hig. de Thaumastou (1051), 1 not. 

4 ’Ito&vvY); 6 Tapxaveidmjt;, prdtos (1107, 
1108?), 2 not., 28. 

5 *Io)&vv 7 )^ 8 TpaxotvidxYj^, moine 8 l Athos 
(1142), 3 not., 45. 

6 ’IwcitvvT];, kathig. de Ddrotheou (1169), 51. 

1 *l 6 >citvv 7 )<;, protosebaste puis grand primicier, 
fondateur du Pan, frere de 1 Alexios (milieu 
du xiv e s.), 7 et n. 3, 8, 9 et n. 23 28 29, 10 et 
n. 35, 11 et n. 44 45 47, 12, 13 et n. 58, 14 et 
n. 68 69 76, 15 et n. 77, 17,18, 45, 49 , 50 \ 4,6 ; 
5 , 8 ; 6 not.; 8 not., 2; 9 not., 20 ; 10 not., 49; 
11 not., 2. 

8 ’ko<fcvv 7 ]s 6 KaXu 6 £T 7 ]<;, prdtos (1395), 14 not. 

9 ’IcodtvvY)^, prdtos (1552/53), 24 n. 68. 

10’IwdcvvTj;, prdtos (=4 Ioannds?) 2 not., 
verso. 

’Io&vvtj^, cf. BX 7 ]VT(kxi£, Kavxaxou^ 7 )v 6 ?, Kap- 
xCapi^Xai; (I\), Me^oja&tyk, MovaxfrnjS, Moa^- 
kouXo^, riaXatoX 6 yo<;, IIoptavf'irr)^, Potp. 7 t 6 Ta^, 
Eop 67 touXo<;, XsiXa^. 

1 *Ioavv£xto^, kathig. de Kaletze (1294, 1296), 3 
n. 7. 

2 ’IcoavvExtcx;, moine [de Ku] (1394), 18, 25. 
*Ia)avvix£x 7 ](;, temoin (1941/92), 28 not., 5. 

’Ico&wou ( 7 CpO(p 7 )TOU 7 CpO<$p 6 fJLOU Xttl (3a7tTt,CTTOu), cf. 
np 6 $po[xo<;. 

laxfcvvou (te.(x£ou 7 tpo 8 p 6 pou xod ( 3 a 7 cxicrrou), cf. 
npoSpdpou. 

’Iw&nxep, metropolite de Lemnos (v. 1500), 22. 

1 Iov\ starec de Grdgoriou (1501), 29, 34. 

2 I 5 v\ starec de Ka (1501), 29, 33. 

1 ’kotrfyp, hig. de Philadelphou (1001/02), 1 not. 

2 ’IwtT 7 )(p, moine d’Alypiou (1366), 24 not. 

3 ’Icoen)<p, moine a l’Athos (1400), 24, 22. 

1 Ka 6 &aiXa<;, grand papias (1351), 7 not. (= 2 
Kabasilas D,?). 
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2 Ka6dccrtXa<^ (1377), 7 not (= 2 Kabasilas D. ?). 

1 KaSotcrtXat; (A^p^xpicx; 6), grand papias (1347), 
7 not. (—2 Kabasilas D.?). 

2 Ka6(jccrtXaf; (ATjp^xpios Aouxas 6), grand papias 
(1368, 1369), 7 not., 8, 23. 

3 Kafi&crtXas (A^xpios), correspondant de Cy¬ 
clones (v. 1386), 7 not. (= 2 Kabasilas D.?). 

Ka6oup£xi, cap a Lemnos (nom actuel), 40 fig. 7, 
42. 

Ka6oup£x£t (Mixp6v, Mlya), lieux-dits a Lem¬ 
nos, 42. 

xaOap^co, k propos d’un terrain, 6, 15. 
xa0ap6^, cf. StdcTTpacn^. 

xa07]yo6pevot;, 1, 1, 2; 3, 1, 7, 35, 36, 43, 48 ; 10, 
49, 50, 51; 14, 9 (rcavocrt.ckxaxoi), 38, 42, 43, 
48; 16, 6, 7, 8; 17, 17, 18, 19, 20; 18, 9, 13, 
23; 20, 16 (6cxLtDxaxo<;), 22 (xipukxaxos); 22, 
13; 23, 10, 17, 18 , 26 ; 24, 23; 28, 16; 29, 4. 
xaOiepco, consacrer une eglise ou un monastere, 
23, 5, 25; 27, 26. 

xa0££oi, 6, 13 (xaxa ptova^), 14, 15. 
x&0iapa, 10, 22, 29; 11, 7, 18; 14 not.; 29, 10. 
xa0oXt,x6s, cf. Se 9 Eva£cov, £xxX7]a£a, £6<xi;, cruvod;^. 
Kawape£a<; (pTjxporcoXEx^), 27, 19-20, 35. 

Kax-f] 'P^, village a Thasos, U, 16 , 18 , 39, 43 
fig. 8; 10, 34 (TO7ro0eor£a); 11, 8 (id); 16, 23; 
17, 50-51. 

xaXaptwva?, 28, 12. 

KaXeT^ (povT] too), dediee a la Vierge, 3 et n. 5 
(KoXit^ou) 7, 4 fig. 1, 24; 2 not., 7, 30 f 
0e6Scopo^, 1 ’Ioxxvvtxux;, 2 MsX6xlo<;, 2 Ne6cp\j- 

toc;, 2 Ntx7]tp6p0Q. 

KaX7], cf. Mova^tx^, TptocxovxatpuXXtx;. 

K<xX£x£a, cf. AexaXXtcrx^, 
xaXXtepyco, 13, 22; 14, 29. 

1 KaXXUxot;, hieromoine, hig. de Phal (1141, 
1142), 52; 3 not., 10 (<I>aXaxp6<;), 11 (id.), 16 
(id.), 25 (id.), 31 (id.), 34 (id.), 36. 

2 KaXXlvixo?, hieromoine, kathig. de Kvnopo- 
dos (1198), 52. 

3 KaXX£vixo<;, hieromoine, kathig. d'lv 0384’) 

10 not., 50. h 

KaMipifyi), village a Thasos (nom actuel), 39. 

1 K&XXkjtoi; (1"), patriarche de CP (1350-1353 
1355-1363), 13,19 ; 5 not., 1; 6 not.; 23 not.,' 

5, 

KaXXidTO^, ecclesiarque d'Es (1370), 10 not. 

3 KfiXXwToc;, hieromoine, pneumatikos, kathig. 

d’Es (1384), 10 not., 51. 

KaXXltJTpaTo?, prfltos (1527/28), 23 
xaXofleXcoi;, 14, 32. 


KaXo? (KtovcrcavTivo? 6), prgtre, deutereuon de 
la metropole de Christoupolis (1374), 9 not. 
KaXuSl-nfji;, cf. 8 TwAvvt]?. 

Kapapup£vo<; (MavouijX 6), prfitre, sakelliou de 
la metropole de Christoupolis (1357, 1374) 9 
not., 24. 

KapgoiSpvji; (MavoiWjX 6), paysan a Lemnos 
(1464), 26, 32. 

Kappu-rlpemcraa, monydrion de la Vierge a 
Christoupolis, bien du Pan, 34; 16, 19 
(©eop^Topo; K.); 17, 42-43 (-rij? ... ©sopf]- 
xopo^... xt^ K.). 

KavAjrXT)?, habitant de Chrysoupolis (1392), 13, 

51 8 . 

xavdveQ, 11, 50 (£epoi xaE fielot); 23, 9 (0sTot xaE 
EepoE). 

xavovtx6v, redevance versde au patriarcat, 19; 

23 not., 19 (ct6vy] 0£<;). 
xavcTT&Xiov, 25, 7; 26, 10. 
xavaxp^crux;, fonction eccl6siastique, 9 not. 26 
If KXa8£xY)<;. 

Kavxaxou^7)v6^ ( Iwtfcvvv^ riaXatoXiyo^ 6), recen- 
seur de Lemnos (1463, 1464), 26 not. 
xav<t>v, reglement, 17, 77, 80; 23, 6, 28. 
xapaxaXTjvdt &xat,a, 13, 9. 

Kapocx&Xou (pov>) xou), 16 et n. 3, 20 , 33 ; 3, 44 ; 6 
not.; 13 not., 1. — KapaxaXv]vo£ (o[), 13, 2, 3, 

11, 22-23, 26, 28 If 2 Bap0oXopaTo<;. 

Kocpidwa, mont a Lemnos, App., 55. 
Kapx^apTrXat;, voisin a Lemnos (fin du xiv e s.), 

12, 3,15, 8, 23; 20, 33-34, 44, 45; 21, 17, 37 ; 
22, 24; 25, 11; 26, 8-9 (KapxCarcXad, 16, 17 ; 
App. not. (= Kartzamplas G. ou Kartzam- 
plas N,?). 

Kapx^ap7rXot(; (rEcbpyto? 6), paysan k Lemnos 
(fin xrv«-d6but xv e s.), App. not., 33-34, 43, 
63, — Map£a, femme de, App., 63, — 
’IoxfcvvT]*;, Xupeux6;, fils de, App., 64. 
KapT^ap7rXa(; (Ntx6Xaoi; 6), paysan a Lemnos 
(fin xiv e -debut xv e s.), App. not., 49, 63 (N.), 
68. — (beyyd), femme de, App., 49, — 
M«voutqX, A7]pd)xpto<;, Fe^pyiof;, fils de, ibid . 
Kapua£, a 1’Athos, 4 fig. 1, 31. — cf. Xa6pa xa>v 
Kocpetov. 

Kapuwva (xwp£ov), & Lemnos, 39, 40 fig. 7; App. 
not., 65, 

KauCTavSpsia? (in(axono<;), 27, 15. 

KacrrapovETou (pov^ tou), 24 not. (K., povr) toG 
KwvcrravTiou); 29, 33 (Kastamonitski) f 2 
Iov’. 

xaurav^a, 24, 17 (xacxev.). 
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x&cttsXXo^, 20, 35, 36 ; 21, 18, 19, 38 ; 22, 25, 26 , 

25, 12 (x&vcrr.), 13 {id.). 

KacFTptot, lie pres de Lemnos (nom actuel), 40 
fig. 7, 42. 

Kacrrp£v, village dans la region du Strymon, 31 
et n. 31 , 32 fig. 4. 
x&crTpov, 7, 4; App., 50, 64. 
xaTaSoX 1 /), versement, App. not. 
xaTaypacp^), 10, 22, 34; 11, 22. 
xocTaSuvacrTeta, 11, 49; 15, 13, 28, 34. 
xaTax&p-vco, labourer, 11, 37. 
xaTaxoopio, 8, 7. 
xaTarcaT<o, 15, 13, 28. 
xaxappiiaxov (t 6 ), 2, 25. 

KaxApTtov, lieu-dit & Thasos, 39 n. 99, 10, 32. 
xaxacr 7 T:e£pto, 11, 37. 
xaT&ffTaau; (dcTroYpacp 1 ^)’ ^ 6 * 34, 37. 
xcct&gtolck; (xoivoSuxx^), 23, 27. 
xaxaaTpckvo), enregistrer, 22 , 22 . 
xar&crx ecru *» possession, 14, 13, 20, 27. 
xotTa(p 6 T£ucrL<;, 9, 6 . 

KaT^tv 67 i:o 8 o<;, bergerie a Lemnos, bien de Dio, 
22 n. 53. 

xaTTq^aXtoplvo*;, cf. &xSo<n<;. 
xaxoLxta, 6, 6 . 

xaTOt.x&, 20, 5; 26, 4; App. not., 1. 
xaxo^, 8, 19; 15, 14, 29; 16, 29, 33; 17, 73 ; 21, 
4. 

Ks 8 p 7 )v 6 <;, ruisseau a Lemnos, 40 n. 112. 

KiSpo?, village a Lemnos, 39, 40 et n. 112 et 
fig, 7 ; App., 51, 54, 56 (roxXoctoxV too K.). 
KiSpoG, mont a Lemnos, 39, 41 ; 12 , 3 ; 15, 8 , 
23; 20, 44 ; 26, 16 (Kevxpcx;); App,, 54 
(KsSpv]v 6 v). 

xeip^Xiov, 8, 7-8 (Upa). 

KeXa^vou, lieu-dit a Thasos (nom moderne), 

39. 

KEXa&Yjv&v, cf. KotXa 8 iv&Se<;, 

xsXXtov, 4, 3, 19; 5, 5, 6 , 11, 16, 23, 31; 14 not,; 

19 not., 1, 2, 8 (rcavToxpaTopT]v 6 v); 29, 17. 
Kivrpoe, cf. K£ 8 po<;. 
xspaaea, 24, 16. 

xecpaXTj, fonction, 20, 7 H UclkoLioUjo<; (0.), 

TTaXaioX 6 Yo<; (M.). 

xeepaX-rj, cote d’une parcelle, 20, 36, 37, 52 , 21, 
19, 38; 22, 26; 25, 13; 26, 10, 20, 21. 
xexapfcYf^ 0 ^ c ^' crTaup 6 <;. 
xt)tco<;, 1, 6 ; 16, 22; 17, 49. 

X7)p6 <; 1 11, 30. 

Kt§ 7 ]ppt 6 T 7 )<; (Ko>vaTavTivo<; o), prbtre, hiero- 


mnem6n de la metropole de Ghristoupolis 
(1374), 9 not. 

xi.vy]t6v, bien meuble, 23, 29. 

Kfrpou (fartoxowos), 27, 14 If 5 Ns 6 cpuTo<;, 

KXaStx 7 )<; (re<bpYto<; 6), diacre, kanstresios de la 
metropole de Christoupolis (1374), 9 not., 26. 
KXt)P)<;, de Thaumastou (1034, 1039), 1 
not., 18. 
xXvjpLxos, 27, 29. 

xX-rjpovopia, droit d’heritage, 6 , 2, 4. 
xX 7 )pov 6 p.o<;, 4, 8 , 21 ; 5, 10, 34; 7, 4, 11. 
KXiMvta, lieu-dit k Thasos, 36 , 38 fig. 6, 39 et 
n. 99 \ 10, 33 (xoTcoOecda); 11, 21 (id.). 
KoiXaSiv^, lieu-dit a Thasos, 10, 35; 11, 9; 

16, 24 (KeXaS-rjv&v, TO7t:o0ecrta) ; 17, 52 (id.). 
xo(.vo 6 tax 6 <;, cf. xaT&tfTaat^, 7 toXtTe£a. 

xot.vo 6 taxo)<;, 17, 78. 

xolv6v (t&), le Gonseil de 1 Athos, 1, 12. 
xoiv 6 <;, cf. 8 p 6 p.os. 

K6xaXou (tou), lieu-dit a Loggos, 35 et fig. 5; 
28, 6 . 

KoXitCiqou, cf. KaXeT^rp 

KoXt/raou, forme moderne de KaXET^, 3 . 

xov&xi 7 r:avToxpaTOpLv 6 v, 23 n. 55. 

Contareno (Andreas), doge de Venise (1373, 
1374) 9. 

KovT&a<;, village a Lemnos, 40 fig. 7,41 \ 20, 38 ; 
21, 20, 39; 22, 27 ; 25, 14; 26, 11. 

KovrooTEipavCva, cf. 'Awa. 

KovrocTT&pavoi., famillc, 12 n. 53, 

Kovtox^py)?, proprietaire d’une vigne k Thasos 
{1384), 10, 24. 
xoiuto, 6, 9, 15; 10, 36. 

xoixpla, 28, 12, 

Kop&xou (tou), mont a Lemnos, 41 n. 12 , , 

35; 21, 18, 37; 22, 25; 25, 12; 26, 9. 
Kopi^ai ’Ap. 7 t£Xou, mont a Loggos (nom actuel), 
= Ampelos, 35. 

xopucpr), 28, 8 . , . 

1 Koorpta^, hig. de Phal (1107), 52\ 2, 5, 14. 

2 Koop-ai;, voisin a Nesion (1394), 16, 15, 17, 
35. 

3 Koap.5t<;, prbtos (1498-1499), 21 et n, 43. 

4 Koop-ou; Bp«Y 0T ^ x ^» prbtos (1500), 21 et 
n. 44, 22 \ 29 not., 9 (K., ancien prbtos). 

xoapux 6 <;, laic, 6 , 6 . 
xoapux 6 <;, cf. 0 bpu 6 ot. 

Korav^T^ (tou), bergerie a Lemnos, 25, 22, 
KouXw&pa, village a Lemnos, 39 , 40 et n. 112 et 
fig. 7; App., 37, 70, 71. 
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KoutXou[xou(tiou (^ovy) tou), 4 fig. 1, 20 , 23 et 
n. 57 (KotXoujx,), 24 , 20 fig. 3, 30 et n. 20 ; 18 
not., 5, 7 (aefiatTfxta), 13-14 (TuaTpiap^tx^), 14, 
16 (as6. Tuaxpiap^.), 23 (cre6. xal [epA Trarp.); 
23 not. ; 24 not., 17 ; 29, 32 (Kotlomouski) % 1 
revvtitSio^ 2 'Iepepda;, 3 ‘Iepeptia;, 2 ’IwavvL 
xio?, KuptXXo;, 6 Max^pio;, 4 MaxOato;, 
Nikifor’, 3 N£<pwv, H<it66as. 
xp&ro^, de lempereur, 4, 26 ; 15, 36 ; 16, 36 ; 21, 
51. 


xpaxwv (6), le sultan, 27, 8. 
xp7jfxv6s, 13, 13 (fiiyas); 16, 11 (id.) ; 17, 27 (id.). 
xp£(Tt^, 28 not., 4. — s^coxepa x., 28 not., 3. 
xpt'rfc, 23 n. 60 (exEp68o£o;); 28, 3. 

XpOT/jpiOV, Cf. aXp6)T7)pLOV. 

Kptiov Nep6v, m6toque de Karakala dans la 
region du Strymon, 13 not. 

Kpuovept, marais dans la region du Strymon 
(nom actuel), = Kryon Neron?, 13 not. 
xx^fxa (E8L6ppu6fiov), 22, 42. 
xx^fiaxa, 4, 16; 5, 18; 8 not,, 17, 22; 9, 4, 8 ; 10, 
9-10; 11, 37, 43, 47; 12, 11 ; 14, 12 (aytopem- 
X&), 27, 31; 16, 3 ; 17, 12, 64, 66, 95,105 ; 22, 
12, 16, 17, 42; 27, 27. 
xTTQffs^, biens, 8 , 8. 

xt^twp, 14 n. 76; 4, 7, 14, 20; 5, 9, 17, 31; 8, 
22; 14, 18; 17, 95, 97; 22, 10, 41 ; 29, 22. 
xu6£pv»|oi«, 6, 15, 17 ; 18, 14-15. 

KuSwvda, lieu-dit a Lemnos, 41 n. 125 ;12,3‘ 

15, 7, 23; 20, 44 ; 26, 16, 

Ku8wv£a, lieu-dit & Loggos, 36 n. 67; 28, 9. 
Ku^txou (pjTpoTtoXfrnjs), 20, 71; 21, B; 23, B f 2 
MaxOaio^. 


Kuv 6 to 8 o S (fiovi) tou), dediee 6 saint Demetrius, 
4 et fig. 1, 5 (K., SxuXo7to8ApY]) et n. 19 20,17, 
27, 28 fig. 2; 2 not., 1 (tou 'Ay£ou Av^vjTpiou 
xai tou K. 4jnXeyo(x£vou), 5, 11 (tou 'Ay. Ayjp,. 
(xov% xal tou K. ^ovopLa^ofx^T)?), 16 (tou 'Ay. 
Ai;p..), 17 (“Ay. Ayjfx.), 20 (piovi) tou 'Ay. Aria.), 
22 (id.), 27 (ptov-J) tou 'Ay. Ay)pi. ryjs tou K.), 
verso, 14, 17 (tou 'Ay. At; pi. tou xaAoupivou 
IxuXoTtoMpy)) K 1 TepAoipio;, 2 KaXX£vixo s , 2 
Aeovtio^. 

Kwupiav6«, kathig. de Ra (1353), 52. 

K6piXXo ? , hieromoine [de Ku] (1394) 18 26 

xupi6Ty) ? , 4, 7, 15; 5, 9, 17; 8, 20 

IWavTivo;, cf. KaX6 ? , Kifypp^, Tapya- 


K^OTavTivou*6X ettS , ^PX^axoTro? K. Ndo 
Biopiy)? xai olxou(xevtx6 S TOtTpuStprnr 5 , 1 ; 1 
1, 59-60; 17, 1, 107; 22, 1, 53-56 ; 23, 1; 2 


sceau, 1 , 37-38 4 ’Avxomo^, 3 Atovtiaio^, 4 

'Iepepias, 5'Iepeptiac;, 1 K<&XXlcto;, 2 MaTOaLoc;, 
1 NeTXo^, Supts&v, 2 <X>iX60so<;. 
KcovoravTivo^TcoXt?, 9, 18 (II 6 X 15 ); 22, 15 (patn- 
Xl;.,. twv raSXecov). 

1 KwvffxavTto;, hig. d’Alypiou (1392), 24 not. 

2 K<ov(jT(ivTto?, hi 6 romoine (1620/21), 28, 15 
app. 

KowaxavxEou, pour KtovaxAvTio;?, 24, 22 . 
KcovdTavTtou, cf. KatTTapiovbou. 

Xayx<it 8 a, 28, 10. 

Xayx(jtStov, 28, 6 . 

AaCDaj; (igap^oq rotn^), 27, 19. 

Xa‘ix 6 ;, & propos d’un moine qui n’est pas dans 
les ordres, 23 not., 26. 

X£xxo;, 10, 29 (fiiya;); 11, 19 (id.); 24, 3 (id.). 
A^xxo;, lieu-dit pres de Chrysoupolis, 9 not,, 6 . 
A^xxo; T 7 j<; B<& 6 a;, ruisseau & Loggos, 35 et 
n, 63 et fig. 5; 28, 7. 

(xP L<TT ^vufxo; tou xup£ou), le peuple chr 6 - 
tien, 27, 22 . 

Aaaxotptva (Map£a ^) (1368), 7 not., 1 , 23. 
AAaxapi? ('AHfyoq 6 ), dierm 6 neut 6 s (1349), 7 
not. le m£me?, grand heteriarque (1369), 
ibid. (=2 Hyal 6 as?). 

Atjcmcapt;, cf. 2 TaXsa;. 

Aa 6 pa, monastere, 8; 10 , 49-50 

patriXix^) (Asy &kr\ xal Upa A.); 14, 42 (ae&xafiia 
xal Upof paaiXix^ fisy^Xy) A.); 16, 6 (<JE 6 a<Tfi£a 
xal Lsp& ptsytiXyj A.); 17, 17 (oe 6 adfx£a xal lEpdc 
A.); 29, 5 (£cp& xal pamXix’}) pieyAXr) A.), 27 
(Ay£a A.) AaviyjX, EuBupuo;, 5 ©e68ouXos. 
Xailpa t< 5v Kapefiiv, 4, 8 (ispa), 10 (id.); 5, 11 
(ae6aarpi£a xal Ispa), 12-13 '(Ispi). 

1 Aaup^vTio?, moine de Ddrotheou (1287, 1288) 

51 et n. 1. 

2 Aaup^vTio;, prfitos (1588/89), 25 n. 78. 

1 Ae6vTio?, hig. de Phal (1045, 1048), 52 
(= Ledn?). 

2 As6vtioc, moine de Kynopodos (1048), 51. 

3 Ae6vtio?, hig. de Philadelphou (1141), 3 not. 
4Ae6vTio ? , scribe (1142), 3 not., 46 (=3 

L 6 ontios?). 

5 Ae 6 vtio ? , prdtos (1501), 29 not., 3 , 27. 
XeKToxap^a, 24, 9-10. 

A£tov, pr^tre, moine de Phal (1039), 52 ; 1 not., 
15-16 (=1 L 6 ontios?). 

A^pvo?, lie, 15,17, 18, 22, 43 fig. 8; 12 not.; 15 
not., 3; 20 not., 3 (Oedatooros vyjcroi;); 21 not., 

3 (0e6<TG)iTTo; vyjoo?), 11 (id.), 30 (M.); 22, 19 
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(id,) ; 25 not., 2 (0e6aoaTo<; vSjffot;); 26 not., 3 
(0e6a<ocTTO<; vtjctcx;) ; App. not., 8 (A^pv>)) et 
app. 

A^pvou [(p.Y)Tpo7ioX£T7]<;)], 26, 1 ; App. not. % 1 
Alovu<jio<;, 3 ’IAxw&x;, TcoAcrotcp. 

X*yjv6<;, pressoir, 10, 29; 11, 19; App., 23 
(aax&rraaTCx;) ■ 

AiAp6pooxo<;, source pres de Nesion, 32 fig. 4, 
33 ; 16, 14; 17, 34. 

Xi6A8i, 29, 11, 17, 23. 

Xl0o<; : X£0<ov crcopeta, 16, 14; 17, 34, 36; X£9cov 
croip6^, 10, 32; 11, 21 (piy a <;); 17 ! 15 * 

Aip£va<;, village a Thasos (nom actuel), = Mar- 
marolimen, 10, 36. 

XtpVjv, 10, 21, 22, 33, 46; 11, 6, 14; 16, 20 ; 17, 
46. 

Atp^v ’EXeuOepouwSXeoK, village (nom mo- 
derne), auj. abandonne, = Anaktoropolis, 8 
n. 6, 34 et n. 53. 

XtfjtvY), 16, 11 ; 17, 28; App., 11. 

AiovxApi MtSXos, lieu-dit a Thasos (nom actuel), 
38 et fig. 6. 

Xoy<£&s<;, a propos de moines notables, 29, 2. 
AoyY^Ci presqu’ile en Chalcidique, 18 et n. 22, 
23, 24, 34, 36 et n, 68, 43 fig. 8; 28 not., 1 
(Aoxx6<;). 

Xoyl* 6<;, cf. 7to[pvtov. 

XoYO0^T7)t;, 29, 22 K EtAlxo<;. 

X6ycov Xa6a£, discussions, 3, 25. 

Aoxx6<;, cf. Aoyy^- 

Aoxxoi>6£xel<x (x^ptov), dans la region du Stry- 
mon, 32 fig. 4, 33 et n .42', 16, 15, 16 
(TtaXaio^ckpoov); 17, 36, 38 (7iaXaLo^copi.crv). 
Aouxat;, temoin (1392), 13, 35. 

Aoupa<;, voisin a Lemnos (fin xiv e -debut xv e s.), 
App., 10. 

X6<po<;, 18, 15. 

XuY^a, gattilier, 16, 10; 17, 26. 

Aux6axi-ffp<*> dans le Symbolon, 34 et n, 49 ; 16, 
17; 17,40. 

Mayxatpa (too), bergerie a Lemnos, bien du 
Pan?, 18, 42 et n. 135 ; 25, 25, 26. 

Makari, cf. 5 MaxApio?. 

Makarie, cf. 8 MocxApio^. 
paxApi.o<;, 10, 15; 14, 18. 

1 MaxApio<;, moine de Phal (1287), 52. 

2 MaxApio<;, hig. de Phal (1294), 4 n. 12, 52 (— 1 
Makarios?). 


3 MaxApiG<;, hieromoine, kathig, de D6rotheou 
(1316), 4 n. 17, 51. 

4 Maxaptcx;, metropolite de Nicomedie (1386- 
1397), 17 n. 12 ; 20 not., 72; 21, B; 23, B. 

5 Maxdcpiot;, metropolite, hig. d’lv (1392, 1394), 

14 not., 44 (Makari); 16, 7; 17, 19. 

6 MaxApto<;, moine [de Ku] (1394), 18, 25. 

7 MaxApio<, hieromoine et pneumatikos, hig. 
d’lv (1400), 14 not. 

8 M<xxApto<;, hieromoine, hig. de Chi (1501, 
1504), 29 not., 7, 29 (Makarie). 

9 MaxAptos, ger6n de Chi (1505/6), 29 not. 

10 MaxApio<;, prohigoumene de Chi (1527), 29 
not. (—8 Makarios?). 

11 MaxApu*;, evSque d’Hierissos (1527/28), 23 
et n. 59. — le m&me? (1538), 24 n. 71. 

paxap£x7)<;, 15, 7, 22 ; 16, 3, 29, 33; 17, 13, 20, 3, 
27; 21, 2, 12, 14, 23, 31, 33, 42; 22, 20; 26, 
26, 

paxapL&TaTo<;, 10, 8. 

Maxpou (xsXX£ov xou), 19 not., 1, 2, 3 i 2 
repAcn.po<;. 

MaXa^ta^, hieromoine, hig. d Iv (1501), 29 not., 
8, 29. 

Mavotaa%, hieromoine de Do (1501), 29 not,, 
31. 

pAv8pa, 12, 10; 15, 17, 32; 20, 23, 24, 28, 61 , 
21, 4, 7, 26, 45; 22, 29 ; 25, 19, 22, 25, 26, 27; 
26, 26, 28; App., 66. 

p.avSpoCTTAart(o)v, 12, 10 (lSio7iept.6pi<TTQv), 15, 17 
(id.), 18, 32 (l8to7iepi6pioTOv), 33. 
pavSpoTfimov, 20, 15, 59; 25, 26, 26, 25. 
Mavixalx^ (A7)pT)Tpto<; Aoux 6 tcouXo<; 6), oikeios 
de 1’empereur (1368), 7 not., 8-9, 24. 
Mavou^X [II] 6 F[aXaLoX6Yo^) 76, 17, 15, 37-38, 
16 not., 37-38; 20 not., 17; 21 not., 52-53 ; 25 
not.; 26, 26. , 

Mavou*^X, cf. Kapapop£vo<;, KapSoupyj^, Kap- 

T&x[JUcXa<; (N.), De6acjT6uouXo<;. 

MA£ipo<;, hig. de Phak (1089), 51. 

Map£a, cf. KapT£ap, 7 iXa<; (T.), Aaaxap£v<x, T6p- 
7Tpt<;, TpLaxovTA<poXXo<;. 

MApxo<;, prdtos (1504), 23. 

Mappapa, riviere dans le Symbolon (nom 
actuel), = Thermopotamos, 34, 

MAppapoc, lieu-dit dans la region du Strymon 
(nom actuel), 33, 34 n. 45. 
pappAptvo^, cf. pvYjpeiov. 

MappAptov (x<*>p£ov), dans la region du Strymon, 
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bien du Pan, 14, 31, 33 et n. 44, 34; 16 not., 
9; 17, 24. 

MocppapoXipi/jv, a Thasos, bien du Pan, 10, 15, 
36, 38 fig. 6, 43 fig. 8, 45; 10, 16 

(MappapeoXip^v); 11 not.; 16, 21-22; 17, 48. 

papxup£a, 19, 7. 

papxupta, document, 16, 4 (eyYpa'po?). 5 (id.), 24 
{id); 17, 15, 16 (eYYpa<jpo<;), 53 {id.), 55 {id.). 

papxup£ai, temoignages requis pour l’ordina- 
tion, 23 not., 24. 

papxdptov, temoignage, 23, 20. 

MapTiipioe, gerdn du Pan (1493/94), 53. 

pap-rupG, 1, 20; 3, 44, 45, 46; 6, 5 ; 7, 26; 13, 4, 
33, 36, 37; 14, 39; 17, 103; 29, 18. 

(lApTU?, 1, 17; 13, 4 (<S&6 ihotoi), 23; 19, 10, 13; 
28, 13, 17. 

Mapwvela? (ap^e-rdcxoTrot;), 6 not. 

1 MarOaToc 6 4>aXaxp6?, moine de Phal (1294) 4 
n. 12, 52. 

2 MaxGaio?, mdtropolite de Gyzique (1387- 
1397), puis patriarche de CP, 17 n. 12; 20 
not., 71 ; 21, B; 23, B. 

3 MaT0«io5, metropolite de Mddeia (v. 1389- 
1405/9), 17 n. 12; 20 not., 73; 21, B; 23, B. 

4 Max0ato<;, hieromoine [de Ku] (1394), 18, 24. 

5 MaxGaio?, hieromoine, kathig. d’Alypiou 
(1400), 24 not., 23. 

6 Max0<xio<;, hieromoine 4 l’Athos (1400), 24 24 
(=7 Matthaios?). 

7 MaxOaioq, dikaios d’Alypiou (1407), 24 not. 

8 MaxOaio?, moine a l’Athos (milieu du xv* s ) 

01 


pauXov<4<;, mevlana, 13 not., 35 f PouoxApe. 
MaopovdSoq (ywpEov TYjs), a Lemnos, App. not 
21, 24. 


Maupo? (Nix6Xao<;), temoin (1491/92), 28 13 17 

tt&XO, 11, 40. 


Mayoupoix t£eXek£<;, Mahmud Celebi 
(1491/92), 23 ; 28 not., 4. 


juge 


M£ Y* Bp^X 0 ?, lieu-dit & Thasos, 37, 38 fig 6 • 
10, 24; 11, 15. ’ 


MeyAXir] ’ExxX7)a£a, le patriarcat, 23, 8 (oixoupe- 
vix-J) a Ycixsa»sg), 20 (aYiwxdx?)). 
peYdXTj Ttpipp^pmoa, 12; 9, 21 "Avv* ’Ao. 
pEYAXou recopyfou (xou), cf. 1 'Ayio? 2 

Ayio? rccopyiot;. 

p^Y*? olxovdpos, d’une metropole, 9, 23 If 
rioptav£T7]<; (M.), 

(Ow ««*{««, 7, 8, 23 H KaSdaiXas, 1 
Kag&aaa? (A.), 2 Ka&imXa? (A.). 
piY*? Ttpipiux^pto?, 7n. 4; 4 , 1, 13, 19; 5, 4, 13 


16, 22, 30; 8 , 2; 9, 20; 10, 49; 11 , 2, 16, 26, 
30, 35-36, 39, 43, 53, 56; 16, 20; 17, 45, 67-68 
H 1 ’Axe&os, 7 ’IcodwY)?, IIaXatoX 6 Yo<; (’I.), 
<t>axpaerij<;. 

P-eyo? a«xsXX<ipto<;, fonction ecclesiastique, 7 
not. If 1 S'jvaS^vot;. 

p.sY*« o-rpaxoTOSapzT)?, in. 12; 6 , 13, 15-16, 18; 
7, 3-4, 17; 10, 8 (TCeptcpavecrraTOi;); 17, 66-67, 
76 If 1 ’AX^io?. 

Msi£o[a<1xy)i;, habitant de Lemnos, 20 not, 
Mei£op<4x>)<; (’I&x&vvyji;), [recenseur de Lemnos] 
(av. 1388), 15; 12 not.; 20 not., 7; 26, 5-6. 
MeXaxptv 6 ?, proprietaire d’une vigne a Thasos 
(1384), 10, 24. 

MeXev£xou (p 7 )xpo 7 toX£x 7 ]<;), 27, 14. 

1 MsXixto;, hieromoine, kathig. de Ra (1287 
1288, 1294), 52. 

2 MeX^xtoq, kathig. de Kaletzb (1316), 3 n. 5. 
MeXiooou (xt)<;), lieu-dit a Lemnos, App., 36. 
pepk, App., 43. 

MEtrap 7 reX£a, lieu-dit pres de Christoupolis, 7 , 5 . 
M£ar), 28 not. 

MeaoXaxxui, village abandonnd en Mac. or. 

(nom moderne), = Lokkoubikeia, 33. 

M£oxo<;, le Nestos, 16 not., 20; 17, 44 . 
pexa 6 oXa£ (xuv 7 tpaYp<£xcov), 10, 12. — p. xou 
xatpou, 17, 63. 
pexotxw, 10 , 42. 

Msxd X t “Kapapa, lieu-dit pres de Nikfete (nom 
actuel), 36 n. 70. 

pex 6 xiov, 10 , 62; 11 not., 55; 12, 1 ; 14, 12, 16; 

15, 6 , 21; 16 not.; 23, 12, 21, 24. 

Mexo^iov IlavxoxpAxopo?, a Loggos (nom ac¬ 
tuel), 34, 35 fig. 5. 

pexpt&xTK ft), du patriarche, 5, 4, 8 , 22, 24, 40; 
8 , 1 , 3, 13, 24; 11, 2, 31, 32, 36, 50, 53, 58; 
17, 9, 58, 59, 80, 101; 22 , 16, 18, 32, 45, 52; 
23, 2, 7,16, 18,21,25, 32; 27,2, 6,20,31,33, 
34, 36. 

Mehmed II, 27 not.; 28 not. 

MijSsia? (p]xpo 7 toX£x 7 )<;), 20, 73; 21, B ; 23, B If 3 
MarOato^. 

M-qvrjx^ (xou), monastdre, 19 not., 20 1 3 
Aa(nav 6 <;. 

p7)xp67toXi<;, 7, 26; 9, 23, 24, 25, 26, 27 ; 27, 3, 
15, 18. 

pn)xpoTcoX£x>)<;, 9, 22; 14, 44 (nitripoliti); 16, 7 • 
17, 19; 20, 71, 72, 73 ; 21, B ; 23, 8 , B ; 27, 6 , 
15, 18, 19, 34-35 ^f ©e 69 iXo<;, 5 MaxApto?; cf. 
A-y^P a<;, ’AOyjvAv, Ap<4pa<;, Ziyvwv, QeacaXo- 
v£xr)?, Kaioaps£«<;, Ku^xou, AVjpvou, 
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MeXevixou, MifjSsux^, Nt.xo^.7)Se£a^, Seppo>v, 
Tpaixe^ouvTOc;, Xpurtou7t6Xsto^. 

M£xXa<;, proprietaire d’une vigne a Thasos 
(1384), 10 not., 32; 11 , 20-21 (M6x7)Xa^). 
Mtxpoxopu<p*f), lieu-dit en Mac. or. (nom actuel), 
33, 

M(,xp6<; Sxo^c;, lieu-dit a Lemnos, 42 ; 20, 62 et 
app.; 21, 27 et app., 46 et app.; 22, 30; 25, 

21; 26, 27. 

MituXivocTck; (ret^pY 10 ^ o)» paysan a Lemnos 
(1464), 26, 32. 

^ <J>aXaxp6c; } moine de Phal (1018), 52, 
cf. naXouoXdYo?, XIoptocvC-TT)^, Tptaxov- 
TdccpuXXoc;. 

Mlx^Xy]<;, cf. XapaT^pv)?. 
pLVYjpLeTov, 10, 25 ((iap(J.iipivov), 31 [id), 33 (ply* 
pappu&pivov) ; 11, 22 (id.). 

|i.v»)[Aove<W, 10, 43; 28, 15. 

Mv7)fi.opoii8i,a, lieu-dit a Thasos (nom actuel), 37, 

38 fig. 6. 

[168101;, unite de superficie, 3, 23, 30, 32; 12, 7, 
10; IS, 12, 17, 27, 32; 20, 13, 14, 53, 58 ; 25, 
7, 17, 18; 26, 14 , 22; App., 12 et passim. 
p.ova<rri)piov, 1, 8; 2, 1,17, 18; 9, 11,13, 14, 15, 
10, 37, 38, 41, 42, 45, 61, 62; 11, 25, 27 , 30, 
32, 55, 56, 57 ; 13, 5; 17, 93 (iraTpwcpxt**)18. 

9; 23, 27 ; 25, 3 (6eTa xal acrt-ra). 
ptovax^*^) cf. ^oXt/reEa. 
pLovaxtxox;, 17, 79; 22,38. 

MovaxiTT]c (TwawT); 8), paysan a Lemnos (fm 
xiv e -debut xv 4 s.), App., 20 (M.), 32 (To. o 
ol8s too M.), 41 (’Ito.), 43, 55 (M.), 61 (M.), 67 
(M.). — K«XV|, femme de, App., 32. 
©eoScopo;, fils de, ibid. 
p.ov«x6«. passim. 

jAovf), passim. — aYwpsLTixV] !*•> 14 ’ 6 ' 
(aeSdcojuai), 38 (id.), — |3aci,Xixi| p., 15 n. S3; 

10, 50, 51; 12, 1; 14, 43, 48; 20, 1, 64 ; 25, 4, 
18, 28, 32; 26, 2 ; 29, 5-6. — 7 ta-rpi.apxi.x-i) p., 

17, 92; 18, 13-14, 16, 23. — (JaatXix-J) xal 
Ttaxptapxix'i) P--, H. 3 ! 17, 8, 21, 99; 18, 5 ,22, 

11, 32, 51; 23, 3. 
p.6vip.o?, cf. &a<p£Xswc. 
ptovoXfoYiov, 1 not. 

MovoXXfaxtov, lieu-dit k l’Athos, 1 not., 7. ^ 

ulovoto&tl(o)v, 12, 3, 4, 5, 6; 15, 8, 9, 10, 24, 2 , 
26 ; 20, 30, 36, 40, 45, 46, 47, 49, 50; 21, 15, 

18, 19, 21, 35, 38, 40 ; 22, 22, 26, 28; 25, 8, 

12, 13, 16; 26, 6-7, 10, 13, 17, 18, 19 , 20; 
App., 5 , 6, 12, 27, 58, 67, 69. 

[xov6Spiov, 6, 2, 4, 6, 9, 11, 14, 19, 21; 14 not.; 


16, 16, 18, 23; 17, 39, 42, 51, 102; 18, 7; 29, 

12, 13-14. . 

Moa-nixY) (tou), lieu-dit 6 Loggos, 35 et n. 63 et 

fig. 5; 28, 7, 

MoaxAtrouXo; (TwAvvt)? 8 ), homme de l’eparque 
Monomaque (t av. 1358), 14, 16 ; 13 not,, 6 

(M.), 8 (M.). _ 

M-iuXuXt) (tou), nom d’une vigne a Thasos, 10, 
34; 11, 22; 16, 23; 17, 50. 

MitoXa?, voisin 6 Lemnos (fin xiv'-debut 
xv 1 s.), App., 11. 

M7r6Taap7) p6pa, ruisseau 6 1’Athos (nom ac¬ 
tuel), = Chrysorrares, 3 n. 1. 

MrepoAemo, lieu-dit a Thasos (nom actuel), 
= Proasteion, 37 n. 93. 

M 6 xt)X<x 5 , cf. M£xXa<;. 
p.uXor6mov, 16, 10 ; 17, 24. 

MoiXo<;, lieu-dit 6 Thasos (nom actuel), = KU- 
bania, 36 et n. 79. 


Na 6 ava-i)X, hig. d'lv (1499), 29 not. 
va 6 ? , 10, 20 ( 6 eTo?), 23, 45; 11, 4, 5 (ttAvocxto? 
xal Oslo?), 14; 16, 21 (traXatoe); 17, 46, 47 
(tt aXam^) ; 22, 2; 23, 24 (Moi ); 25, 3 (lepol); 
27, 26 (9eiot xal lepol); 29, 13. 

N 6 a Kep 86 XXia, village actuel dans la region du 


Strymon, 32 fig. 4, 33, 
tea [MoW]], k Thess., 28 not., 17 H 2 AauES. 

voevode d’Oungroylachie (1518), 23, 
Uac T&uyk, cf. Ko>v(TTavTLVOu 7 r 6 Xcco(;. 

NslXot;, patriarche de CP (1380-1388), 10 
not.; 11 sceau, not., 1, 59. 

‘NelXo^ hieromoine, hig. du Pan (1503), 53, 


(v. 1500), 21. 

2 NexT&pio;, gerdn h 1’Athos (1501), 29, 17. 
NexTapiou (toG), cf. 0£oX6yo<;. 

vlpopat, 9, 11 ; 14, 30; 15, 13, 28; 16, 9, 19, 29, 
31, 33; 17, 44, 55; 18, 16, 17; 19, 9, 10, 11, 
20 9, 11, 63, 64 ; 21, 14, 23-24, 28, 33, 43, 44, 
47; 22, 21, 32, 33, 36; 25, 27 ; 26, 2, 28, 35. 
N£ov Xcoplov, village pres de N 8 sion, 33 et 


n. 40 ; 13, 20. 

1 Ne6<pt>To<;, moine de Phal (1018/19?), 52. 

2 Ne6<pt>TO<;, hig. de Kaletze (1107), 2, 7, 30. 

3 Ne 6 tpuTO?, kathig. de Phal (1154), 52. 

4 Ne6<puTo?, hierodiacre 6 l’Athos (1400), 24,25. 

5 Ne6«puT0<;, eveque de Kitros (1486), 27 not. 

6 Ne6<puTO<;, g 6 r 6 n (1499), hig. du Pan (v. 1500), 


22, 53. 

7 Ne6<puTO?, moine d'lv (1501), 29 not., 9. le 
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mSme? (1502), 29 not. — le mSme?, gerdn 
d’lv (1504/05, 1506), 29 not. 

Nso^diptov, village en Mac. or. (nom moderne), 
33 n. 40. 

vepoyXup.^, 20 not., 47; 26, 18 (vspoyXepj). 
vep6v, 18 not., 12; 28, 11; App., 25. 
vyjalov, 20, 7, 26. 

Nirjcdov, bien du Pan dans la region du Stry- 
mon, 14,16,18, 20,31,33 ; 13 not.; 16, 10; 17, 
25. — village sur le domaine, 31 et n. 29 30. 
vTjooi;, lie, 6 not., 1, 7; 10 , 12, 44; 11 not., 5, 28, 
40, 46; 15, 3; 16, 20; 17, 46; 20 not., 3, 10, 
21; 21, 3, 11, 30; 22, 19; 25, 2, 5; 26, 3. 
Nika(..)r’, starec de Gregoriou (1501), 29, 35. 
N£xav8po?, hieromoine, kathig, du Pan (1423), 
53. 


Nixfjn-), lieu-dit a Loggos, 36, 43 fig. 8. 

1 Nixi)<p6po<; 6 <f>aXaxp6?, pretre, hig. de Phal 
(991), 4 n. 9, 52. 

2 Ntxv)<p<5po«, hig. de KaletzS (1066-1087), 3 
n. 7. 


3 Ntx^po?, hig. de Dometiou (1107), 2, 7, 29. 
Nikifor’, starec de Ku (1501), 29, 32. 
Nix687)p.o?, moine de Phak (1288), 51. 

1 Nix6Xao?, moine de Philadelphou (1039), 1 
not., 20. 

2 Nix6Xao?, hig. de Dorotheou, grammatikos 
(M07), 51 \ 2, 6, 29. 

3 Nix6Xao?, hig. de Pantoleontos (1142), 3, 45. 
Nix6X<xo?, cf. KapT^ap.7tXa?, Maupo?, 1 Euva8»)- 

v6?, 2 2uvaSy)v6?. 

Nix6Xa?, cf. n E po6oi] ? . 

NixopvjSefa? (p.t)tpotoX£t7)<;), 20, 72; 21, B ; 23, B 
If 4 Maxdcpio?. 

Nikon, hig. de SP (1501), 29, 32. 
nitripoliti, cf. iMyjrpomXlnrji;. 

1 N£<pcov, hieromoine, [kathig.] de Phak, grand 
econome de la Mese (1262), puis prfitos, 5 
n. 30, 51. 

2 N£<po>v, prdtos (1347), 3. 

3 N£<pwv, hieromoine [de Ku] (1394), 18, 27 

4 N£<ptov, metropolite de Thess. (v. 1470), 27 


vopaSiato?, cf. y5j. 

V0 $’ «’ 2 IV l 5 ' H 29:16 ’ IB. 27. so, 31. 

33 ; 17, 35, 44, 68; 19, 3, 5; 20, 4; 21, 4 - 25 
22, 26 ; 26, 4, 29, 30. ’ ’ 

V °22,’ 29 tUre ’ 20 ’ 23 ’ 24 ’ 28 ' 61; 21 * 4 ’ 7 ’ 26 ’ 45 i 


v0 P‘x6?, 13, 34. 

voptx6 ? , cf. aacpdXeta, Icytc;, 


v6pi(j(Aa, 3, 35 (v. ... iSTulpTtupa); 7 not) 6 _y ( v . 
6Ttep7iup«), 20 Mp*. v.), 21 (v. faim ) * 20, 
16, 59; 26, 25, 29. 

6, 7; 7, 12 (Oelol xal (piXEucsSe’i^); JlO, 4 
(Tcarptxd;); 18, 1, 3; 23, 30 (OeToi). 
NTpeaTsvixo68a, NTpiemvtxa, lieu-dit 5 Loggos 
(noms actuels), = Triskoinikia, 34 et n. 61 . 

26v7), Cf. Av)[A7)Tp( ). 

5£voi, cf. jcvOpomo?. 

?evora(psia, 37; 10 not., 27; 11, 17. 

SsVO<p<UVTO? (povf) tou), 4 . 

SeraxOfc, cf. s^ETaor/)?. 

£/)p6Xaxxoi;, 18, 17. 

S»)po7voT(4(Aou (povf) tou), 30, 31 ; 29, 30 (Xeropo- 
tamisii) ^f 6 rp7)y6pio?, 7 rpTjydpio?, 8 rpyj-Y*^ - 
pio;. 

fypk, cf. p6a£. 

2uXoupy6«, le fondateur de Xylourgou, 3, 13. 
3uXoupy6?, cf. 1 Bao£Xeio?. 

SuXoupyou (piovij tou), dediee a la Vierge, 4 et 
flg. L 5 et n. 25,27 et n. 3, 28 fig. 2; 1 not., 2- 
3 (t 9j? £>7tepay£a<; 0 sot6xou) ; 3 not., 1, 4, 9-10, 

12, 14, 16, 22, 36 (5., twv 'Poxrfiv), 47 TJ 1 
Bao£Xeio?, 1 ®e68ouXo?, Xpi<jToqp6po?. 

686?, 10,23, 24, 25, 26, 27, 32; 11, 17; 12, 8; 13, 
18; 15, 15, 30; 17, 32, 33; 20, 32, 33, 54, 56 ; 
21, 17, 36; 22, 24 ; 24, 4, 5, 17; 25, 9, 10; 24>, 

8, 11, 22, 23; 28, 11 (naXaiA); PaaiXix^ 6,, 1<S, 

13, 14; 17, 31, 35; 87)potj£a 6., 20, 38, 51; 21, 
20, 39 ; 22, 27; 25, 14. 

oExeun, cf, &v0pa>7co<;. 

oixeio?, de l’empereur, 7, 7, 8; 15, 2; 21, 5, 1 5, 
26, 34, 45; 22, 21. 
oExel6ty)<;, 22, 50. 

oixet^eLpos, cf. yvtofxat, UTcoypatp^. 
oixetam<;, 23, 14; 29, 24. 

ofxTjpa, 10, 21; 11, 6; 16, 17, 18, 19; 17, 40, 43, 
103. 

oixlfa, installer, 20, 9. 

o£xtcm£j?, d’un monastere, 22, 6, 10. 

oExoSopw, 11, 5. 

olxox6pio?, maitre, 4, 20 (t 6 Xeloi); 5, 31 (id.). 
oixovop£a, 11, 32. 
otxoupiv/) (fj), 23, 8. 

olvo?, redevance en vin, 14 n. 71; 14, 31, 

6(xoXoy£a, document, 28 not. (ImauvA&o?). 

6vopao£«, 2, 10. 

O^va, ’0£uvou (tou), cf. 1 "Ayio? Pscopyio?, 
O7ctopo(p6po?, cf. SsvSpov. 
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^ , n 27 (raptoavicrraTOv xat aStAxoiTOv); 16, 

&P ?0 (JLi); »*M WO; 21,6; M, 6,8; 2», 9. 

A ntx6c ordre, ordonnance, 16, 5 ; 20, 25 (Geto?), 
9 29 (ih 66 (W-); 21, 26, 45; 22, 21, 29; 25, 1 
(0eTo4 xotl TcpocjKuvYjTi^); 26, 28; 27, 10 

(oci!>0svtlx&0;). 

Spxo^. 13. 22 (<PP l * To1 )- 
6po0^o LOV > 13> 

"Opos, le Mont Athos, 3, 49; 14, 5 (ae64ap.iov). 
_ U xaO’ ■JilAac 6., 3, 2. — cf. "Ayiov "Opo?, 


■'AGws- 

6poCTTaTio[t6?, 21, 6-7 (lYYpa<P°«)- 
6po<jTaTto, 20, 5, 41; 22, 21; 25, 17; 26, 4. 
«Op«pdcviov (x«pM. dans la region du Strymon, 
13 not., 6. 

6 ato)TaT 0 ?, cf. xa0riYoujxevo?, reptoTO?. 

6eT7ttT(.ov, 10, 42; 11, 28-29; App., 2, 14, 21, 32, 
33, 42, 49, 51, 56, 64, 65. 

’Oerrpoi;Y)vtxou (too), lieu-dit pres de Nesion, 33 
n. 36; 16, 11; 17, 28. 

i sE, 6&<p6o$, 4, 21; 5, 24, 34. 

o^YYla, cf. 8 oux&tov. 

O5y*P 0< ; (redipYio? °). paysan a Lemnos (1464), 


26, 32. 

Uztin Hasan, 


souverain des Akkoyonlu {1457- 


1478), 27 not. 

18, 6, 8; 23, 17 app.; 29, 16. 

; 8i’ ffyXoo Y^ 10 ^® 1 ’ 14i 33; 23, 2, 


Tcdcyt-ov (to), 14, 13, 26. 

TIotYxp^ux;, ex-metropolite de Trebizonde 

(1471/72), 27 not., 7. 
n<xSi&TY)(;, cf. TapxavetoiTYj^. 

Ilata^Yj'nQ^, Bayezid II, 28, 4. 
rcouSec;, 4, 21 ; 5, 24 (yv^criot), 34 (id.); 6, 6; 10, 
37; 11, 24. 

rcotiSEa, les «hommes» de quelqu’un, 10 et n, 43 , 
10, 35, 38, 46, 54-55; 11, 23, 54. 

TroaS^Gev, 13, 22. 

TuotiSEov, App., 49. 

1 IlalaLos, moine de Dio (1501), 29 not., 33, 

2 Xlafoto^, hieromoine de Dio (1506), 29 not. 
(=1 Paisios?). 

3 Ilafaios, prdtos (1507-1509), 24 n. 65. 
TtaXaiyevifc, cf. Sixodoopa. 

7raXaLoa[X7T^Xtov, 13, 10. 

TtaXaL(o)dcpL 7 reXov, 12 not.; App., 24, 28. 
TcocXauSxacrrpov, 9, 6. 

HaXaL6xaoTpov, a Thasos, 37 ; 10, 24. 
TcaXatoxxXrjoEa, 28, 10. 


raxXatoxxXyjtnov, 20, 40; 21, 21, 40; 22, 28 ; 25, 
16; 26, 13. 

riaXatoxcbp-yj, village en Mac, or. (nom actuel), 

= Probista, 33 ; 13 not. 
naXatoXoy 67 rouXo^, homme de 7 IOannes (1384), 
10 et n. 42, 11 n. 50; 10 not., 55-56; 11, 54. 
naXaLoX 6 yo(; (AyjpYjTpioi; 6 ), despote (milieu du 
xv a s.), 22 ; 26 not., 28. 
riaXaLoXoyoq (0eoScopo^ 6 ), protovestiarite, ke- 
phale de Lemnos {1388, 1394), 15 ; 12 not., 14 
(II.); 20, 6-7; 26, 5. 

riaXatoX 6 yo(; ('Iwa vv^ 6 ), grand primicier 
(1373), 11 n. 50. 

n<xX<xLoX 6 yo<; (Mt^a^X 6 ), katholike kephale de 
Lemnos (1415), 12 not. 

IlaXaLoX 6 yo^, cf. ’Av^povixo^ [II], *AvSp 6 vtxo^ 
[IV], ’Ito&wvjs [V], *Icoiivv 7 )q [VIII], Kavra- 
xou^tjv^, MavooYjX [II], Ee 6 acrr 67 couXo<; (M.). 
riaXatov IIyjy^Slov, village dans la region du 
Strymon, 31 , 33 et n. 43; 16, 16 

(TcaXaLOX^ptov); 17, 38 (id.). 

IlotXauW fl^yaSt-ov, lieu-dit en Mac. or. (nom 
actuel), 33 n. 43. 

7 caXat 6 ^, cf, Sp 6 po^, exxXyjcita, Oecn<, va 6 ^, 686 $, 
opLov, ax& 6 apov, Tpdc<poc, xp 6 xaXo^, xwpA<ptov. 
TtaXai^ 7 r 6 po^, pr£s de Nesion, <37 et n, <3<3, <33 et 
n. <30; 16, 10; 17, 25. 

TtaXaL0Tp6x a ^°^» " ov ' ^ ^ 2 ’ 

TtaXa^piWv, 16, 16, 19; 17, 38, 43; 20,4; 26, 
3; 28, 8; App., 56. 

riaXapa (tou), bercail a Lemnos, 42 n. 135; 25, 
26. 

IlaXixapou (tou), lieu-dit a 1*Athos, 24, 5. 
TOxXtoupoda, 16, 14; 17, 33. 
naXo8<opo0£ou, cf. Acopo0£ou, 
navayo 6 Sa, lieu-dit a 1 ’Athos (nom actuel), 23. 
TravoottiiTaTO^, cf. xa 0 Y)yo 6 p.EVO^, TiaTTfp. 


ivtreTTTo^, cf. va6^. 

3cvTOXpaTopyjv6^, cf. xeXXCov, xov&xl Ttavro 
xpaxopTiva 8txoua, 13, 12. t 

[avroxpdiTopo? (ixovY) tou), 3 et passim, 43 
fig. 8; 6 not.; 7 not.; 8 not.; 9 not.; 10 not 
20 Maqda); 11 not., 35 (asSaopta , 
12 not.; 13 ,1, U ; 14, 3-4 («6. 

16 31 («6.) ; 18 not.; 20 not.; 21, 22 (oA), 
25’ (id.), 41 (id.); 22 not.; 23 not.; M 
not ' 26 not.; 28 not., 1 app. (cre6.), App. 

not.’- (xov^j to 0 xuptou (pou) xal ®eou xal 
acornpoi; (^wv) ’Iy)<J°o XpicrTou (...) tou 

10^8 (ce6.); 11, 3 («6. pawMl " aTpiap ‘ 

12,' 1 15, 1 M- ^ 
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“rife (3a<nXs£a<; pou), 5 (id.); 16, 1 (id.), 27 (id.), 
35 (ae6.); 17, 8-9 (ce6. paaiX. xal roxTpiapx.); 
18, 5 (|3a<nX, xal TraTpiapxO; 20, 1 (pacnX.), 
64-65 (id.); 21, 1 («6.) f 11 (id.), 30 (id.), 
49-50 (id.); 25, 4-5 (paaiX.), 32-33 (id.); 
26, 2 (id.). — tou xup£ou *?)pcov Tqcrou 
XptcTTOu... tou IL, 17, 99-100 (ere6. paatX. xal 
7taTptapx.)- “ tou acor/jpo*; Xpiaxou tou 
n„ 15, 19 (016.), 21 (id.), 35 (id.); 21, 
47 (id.). — (jlov*^ tou II. XptaTou (xal 0sou 
fafiv), 9, 6 (a*6.); 21, 44 (id.); 22, 11-12 
(paotX. xal roxTpiapx!), 32-33 (id.), 51 (id.); 23, 

3 (id,), 10; 29, 22-23 (iepi), 24 (id.). — 6 
IlavTOxpiTWp, 28, 5; 29, 14. — 7tavTOxpaTO- 
pwf) aeSaapda pov^, 11, 25. — inscription sur 
une borne portant le nom du monastic, 13, 
12, 14. — IIavTQxpaTop7]vo£ (o£), 13, 3, 23, 
26, 27; 19, 1, 2, 3, 10, 12; 29, 11, 16 If 

4 rp7jy6pto<;, 1 ’Haa'las, 0eoSd>p7]TO<;, 

3 ’Iyv^Tto?, Maputo*;, 2 NeiXoi;, 

6 NeitpUTOi;, N£xav8po<;, Odmo?. 

IlavToxpiTopo^ (tou), monydrion a filleutherou- 
polis, bien du Pan, 34; 16, 18; 17, 102. 
IIavToX£ovTO<; ((JtovP) tou), dediee a saint Jean le 
Theologien, 3 not., 45 (IlavToX£ou) If 3 
Nix6Xao$. 

ITa7iaytav£a, lieu-dit pres du Nestos, 34 ; 16, 20 ■ 
17, 45. 

ITa7rapv£xaia (7raXatoxo>ptov), pr6s de Ghristou- 
polis (?), bien du Pan, 34 ; 16, 19; 17, 43. 
7rapaS£8<opu, mettre en possession, 3, 37 ; 4, 1 ; 5, 
3; 11. 37, 39; 12, 1; 14, 16; 19, 5; 20, 8, 11;’ 
21, 7; 25, 21; 26,5. 

Tcap^Soai?, d’un bien, 7, 22 (acopaTix^) xal 

T07UX^)). 

7tapi^8ocrt(;, acte de mise en possession, 15, 2 
(&yypa<po<; 47coypa9tx*?)), 3 (arcoypacpix:?]), 6 
(id.), 21 (id.); 21, 22 (id.), 41-42 (id.). 
roxpi&SoCTM;, a propos d'un document, 11 , 12, 34. 
7rapa8oTtx6^, cf. yptippa, eyypacpov, 

7rapatToupat, 27, 7. 

iwpfecXilOK, 14, 18; 15, 4; 16, 25; 17, 61; 21, 7, 

7rapaXap6<jcvco f 9, 15. 

1 riapav7]a[a, lieu-dit & Lemnos, pres de Pispe- 
ragos, 40 fig. 7, 41 et n. 126; 20, 13-14, 15, 

54 , 26, 22. 

2 Efapav^da, lieu-dit au Sud de Lemnos, 40 
fig- 7, 41 n. 127. 


napa.niy.nu>, 4, 21; 5, 23, 34. 

7tapaxo)p7]T^ptov, 14 not. 

7taplXeuai?, la mort, 9, 11. 
rap4p X o|jwti, mourir, 6, 16. 

TOpotxla, statut de pareque, 10 , 40. 
jrarfjp, 15, 7, 22; 16, 3, 29, 32; 17, 13; 20, 27; 

21, 2, 12, 14, 23, 31, 33; 22, 20, 33. 
rat-nfa, au sens religieux, 3, 3; 14, 38 

(rcavoaicoTaxoi); 18, 9 (Oeukaxoi); 27, 25-26 
(7rveup.axixol). 

7raxpuxpxetov, 23, 19 app. 
naipi6.p-/rfc, 22, 49 ; 23 not., 5, 19; olxoupsvixX^ 
n., cf. K<ovoxavxivoU7t6Xew?. — cf. nsxpuSxT)?. 
7taxpiapxtx6?, cf. dtpx^, ^ap X o?, povaarfjpiov, 
pov^j, 7rept07^, aTaupo7r^ytov, xe£p. , 
7taTptxoc, cf. v6pof;, 67ro<rraTix6v. 

ITauXoi;, prdtos (1070-1083), 3 not. 

Ile8tv6v, village a Lemnos (nom actuel), = Pis- 
peragos, 39. 

7t4X«yo ? , 20, 63 ; 21, 28, 47; 22, 31; 25, 23 ; 26, 
27. 

7tev0spix6<;, App., 44. 

IIevxap(a)xX7)? (Bpavai; 5), voisin a Lemnos (fin 
du xiv s.), 12, 2; 15, 7, 23; 20, 43 ; 26, 15. 
ne7r«Ywpevo<; (0e68copo<; 6), recenseur de Lem¬ 
nos (1442), 18 ; 25 not. 

IIep£ (xoO), bergerie a Lemnos, bien du Pan? 

22, 42 ; 26 not., 29. 

7tSpl0AX7tU, 10, 41; 11, 27. 

Ttep(0aXiJ;ii;, 10, 40. 

"■pfXinK 4, 13; 5, 15, 23, 27 ; 7, 14; 8, 16; 15, 
5, 15, 21, 30; 16, 28, 32; 17, 69, 106; 20, 65; 
21, 14, 27, 34, 46 ; 22, 30, 34; 25, 28, 36. 

nepionii (7taxpiap X tx^), 23, 7, 12. 

7tepiopt^6pevov (x6), 2, 17, 18; 3, 30 (tk 
Tteptopi^peva); 10, 23, 24, 25 (xot jwpiopiftpe- 
va), 27, 28, 31, 33; 12, 4, 8 ; 13, 16, 17; 15, 9, 
16, 24, 31; 20, 47, 48, 55, 57 ; 26, 18, 19, 23, 
24; App., 54. 

iwpwpfljw, 10, 21; 11, 7, 46; 16, 11, 15; 17, 28, 
35; 26, 26. 

7reptopi(jp6<;, delimitation, 3, 8, 12; 10, 21, 32, 
34; 11, 13, 17, 22; 20, 8, 61; 21, 22, 26-27, 
41; 22, 30; 25, 20, 23 ; 26, 6, 14; 28, 8. 
Ttspiopiop.6?, acte de delimitation, 2, 13, 15, 18- 
19; 3, 10 (IyyP“9°?)i H-12, 17 ((5£6aio?), 21- 
22; 13,37. 

Tteplopo?, limite, 12, 2, 7; 15, 7, 11, 22, 27; 20, 
43; 26, 15. 
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ffcpM, territoire d’un village ou d’un do- 

iq 97 ll ■ 17 44, 68; 20, 
maine, 16, ly, /c/, oi , ^ » 

4-5; 25, 22, 25; 26, 4, 29. 

Ttspt<pav/)<; : «. vrjaos, cf. ©Aao ? . — wpi T «vtex«- 

TO?, Cf. [A^yaS OTpKTOTtsSlipX'*]?- 

IIspouoTi<; (Nix 6 Xa<; 6 ), voisin & Lemnos (fin 
xiv'-debut xv e s.), App., 22-23. 
nsT^a (vtoptov too), a Lemnos, App. not., it. 
rc^Tpa, 3, 27 (K^). 29 ( fd ;): 10 ’ 25 
IatyAXm). 28 (i AS Y^ Y l)> 29 ^ E Y AXat 
31 (p^P-aTaO; 11, 15, 18^s Y ^); 13, 12 
(ecr<ppaYiapivY|). 13, 14; 24, 6 , 7, 8, , . > 

8 (-rpouXcodl), 11 (££w<w«0. a PP- ^ 7t7 l' 
XaLGiSv)*;). 

lUxpas (feittffxOTcoe), 27, 15. 

TlerpT) (xou), bergerie 6 Lemnos, —Pen., 
fig. 7, 42; 26 not. 

"XT 1 Th.», (t .v. 1363). 6 not., 

5, 20. 

2 IUxpoc, evfeque de Polystylon, puis metropo- 
lite de Christoupolis (milieu du xiv e s.), » et 
n. 22 23 ; 6 not., 22; 9 not., 22. 
neTpoiSSa, lieu-dit a Thasos (nom actuel), 38 et 

f 6 

Il 7 )Y a 8 o 6 Xi pepa, ruisseau (nom actuel) dans la 
r 6 gion du Strymon, 32 fig. 4, 33 n. 43 . 
TLTjyaToe;, cf. uScop. 

7C71Y#), 16, 14; 17, 34. 

mQ^pta, App. not., 23. 

7Ci7tp£&CTX£0, 7, 2. 

niffTcfepaYos (x«plov toG )’ * Lemnos, 30, ^ o 

fig. 7; 20, 4; 21, 3, 13, 31; 22, 19; 26, 3 
CEmau^paYo?); App. fig- “° ' 

CBic.«m4p«Yos). 5- ~ ft 

not., 9 (Ilunwp.); 15, 16 (IWp.), 31 (id.), 
20, 38, 56; 21, 20, 39; 22, 27; 25, 14- 
(’Ema7TepaY LVO 0 > 26, H (id.), 24 (id.), PP-i 

moTW, 5, 3, 28; 16, 8 ; 17, 22 - « 13 

n^axovV- lie a Loggos, 34 35 fig-5 ,T*,Vd- 
nxAxapt, lieu-dit a l’Athos, 4 fig. 1, 20 , 21 , 22 et 
n. 48 , 30 , 31 ; 19 , 12 . 

IlXixapi (tou), kellion, dependance du Pan, , 

21 n. 41 , 31 . , 

1 nxaxapui, lieu-dit 5 l’Athos press de KarySs 

(nom actuel), SO , SI. 

2 IlXaxapii, lieu-dit a l’Athos pres de Va (nom 

actuel), 30 - 31 . _ 

nXaxcox6v, lieu-dit a Lemnos, App., 

TcX&xavoc;, 10, 31; 11, 20; 24, 16. 


*X 7 )po«poplot, 3, 15; 13, 24 (bopxoc)- 
^pocpopta, a propos d’un acte de garantie, 11 

^pt’^ixpia^vupov), le people chretien, 27, 

29. 

nXTioiAStt, 2, 20-21, 22 J 20, 12 ‘ ^4 21 H 4 

7Cveuu.aTix6q, 10, 51; 19, 18, 19; 24, 2111 4 
0c6SouXoc, 2 ’Iixo)6o<;, 3 KAXXwto?, 7 Maxi- 

pm?. 

22 -, n, 5 ^ 

TOU XplOTOO W.). 

TliXepo?, 11, 40. 

*AX l£ ;, 8 not., 12; 13, 2, 33, 34; 27, 8. 

116 X 15 , cf. KwvoTavTivoiuoXi;. 

™>w«, 4,15 f. ‘Z; 

yixY)), 78; 22, 43 (id.), 46; 23, 28, 3 

Lxvo6iax4)), 32; 27, 5 (xaxi 0 e 6 v). 

IIoXiSotoXov, ville de Mac. or., 9; 6 not. 
IIoXuotuXou [(facKJXOTrt))], 6 not. 
noXuox 6 Xou [(iTiicrxouo?)], 6, 22 
riopiavtTT)? (’IosivvY)? 6) (1311 OU 1312), 9 not. 

P r ^ re ’ Brand eco"om e 

de la metropole de Christoupolis (1357, 
1374), 9 not., 23. 

TC 6po?, de Marmarion, 31,33 ; 16, 9 ; 17, 24; pr s 
de Nftsion, 31 n. 33; 16, 11; 17. 2 . 
noxapta (x<o P M. & Thasos, 6 not., 7; 10, 27, 

uotap^ 'lO, 30; 11, 19; 16, 9, 10, 20; 17, 24, 

25, 44; 24, 11 (f^Y«s). * 2 ( ld ->‘ „ 

noxapou (xcoplov xou), a Thasos, 39, 10, 34, 11, 

g 

irpaxxix6v, 7 , 22; 21, 6 (&YYP a( P 0V )- 8 W ! 22 ’ 

22, 30. — cf. YP^P!"*- „ , 0 1Q 

Trpa 5i«; 4, 11; 9, 12, 16 ! ^ H 
npSfo, document, 27, 34 (ouvoSwty. 

Ttpaxfiptoe, cf. YP<W°b S YYP«9^- 

W p« 66 T.po 5 , 1, 16;27,25 lAi*w. 

IIp(yy 4) n P^4, cf. XeiXaq. 

npoYoxetov, domaine du Pan 6 Thasos, 37, 38 

fig. 6; 6 not., 2; 10 , 22 , 28 ; H not., 8 , 16, 
99 • 17 frO 

7 tp 66 axov| 20, 23 ; 26, 29 ; App., 3 , 22 52^66. 
Ilpogtaxa (xcopiov). dans la rigion du Strymon, 
32 fig. 4 % et n. 39; 13 not., 6 (IIpodM. 
— npoL 6 urrav 6 e;, 13, 21. 

np 66 oX 05 , lieu-dit 4 Loggos (nom mo- 
derne), = Pyrobolopfetra (?), 36 n. 67. 
IIp 68 pouo?, eglise a Thasos, bien du P , ^ 

36 ; 10, 20 (rtpotp^TOU jtpo 8 p 6 pou xal pauxiaxou 
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Ioivvoo), 45; 11, 5 ( 7 tpo<p. TtpoSp. xal (Barex. 
Iioavvou); 16, 21 fid.) ; 17, 47. 
ripoSpoptou (xou), domaine de Phal, 4, 27, 28 
fig- 2; 2 not., 25 (tou xipxou 7tpoSpdpiou xal 
P«7UTtaTOU ’Itodtvvou). 

Ttposcrro)^ a propos d’un higoumene, 23, 21. 
7rpo7]Yo6p,evo^, ancien hig., 24, 22, 24 If 5 
’Avrcovtoc;. 

TrpoSuixta, 22, 16. 
npoiSlnra, cf. ripoglaxa. 
npoixoSoTto, 7, 11. 

7rpolCTTaptat, 23, 18, 19. — A propos du prdtos, 4, 
9-10; 5, 12, 36. 

7rpoi’aTi4p.evo5, a propos d’un prglat, 22, 48 
7rpoxA0Y)piat, 23, 17. 

7rpoxop.£!^co, presenter un document, 2 3-3 10 
rcpovdfua, 7, 6; 10, 21; 11, 6; 16, 16, 17, 28,’32 
17, 38, 41, 68. 

7rp67roSe<; (ol), piemont, 10, 28, 30. 
rcpoaaiptepS, 8, 11 ; 10, 34. 

7tpOa£7UXUptO, 22, 37. 

7tpot7xa0^p,evot (o£), 26, 31. 
rcpoaxa0££<d, 26, 6. 

7xp6arxaipo ? , cf. apxv). 
itpoaxiivqeris, 20, 22. 

7r P OffXUVY)T6?, cf. 6pWfA6<;. 

Ttpoaxupto, 4, 8-9; 5, 11; 9, 5; 10, 10, 46' 11 3 

9-10 47-48;17,64,66,76,’86;94;’22’lJ35; 

•jo, 40, 

7rp6croSo ? , 12, 11; 15, 20, 34. 

?tp6(TT«Y25, 5, 24 (Oetov xal cjsTtxov), 29. 
TTpoaxa^i^, ordre, 5, 30, 37. 

7tpoaTAT7)<;, 23, 26 ; 27, 9. 

7tpocraTWv (6), 18 not., 21. 
itp^cmpiov, 7, 21. 

K9 lZ™' 7* \VS', 17 ' 37 (“WcAv TE xal 
*XX<$Tp<.ov) ; 11 , 24 (a Unevi x6v, aXX6xptov), 43, 

Ttporicaw, apposer sa souscription 3 41 

7tp6<paci ? , 7, 16. 

npo^Xla^, mont a Lemnos (non, actuel), 40 
fig. 7; App. not. 

"no^ (T0C) ’ m ° nt 4 Lemnos - App. 

IIptoxaTov, 4 13 14, 20, 21, 22 et n. 46; 4 , 10 
(npcoTEiov), 17 (id.); 5, 12 fid.), 19 fid ) 33 

38 

ttpwtIxSuo^, 22, verso \ 2u p 6kouXo ? . 


pantocrator 

Ttporrsucov, le pr 6 tos, 29, 3 . 

TcpuTO&axiaptxi,?, 12 , 14; 20 , 6 ; 26, 5 (-g^ap-) 
if naXaLoX 6 yo^ ( 0 ,). 

7rp(OT6epovo ; , dans le titre d’un evlque 27 14 
*p<oxo7x«7xa<, 9, 25; 13, 33 If ’Ayy^, BXW- 

A7]p.7]TpiO^. 

^pwto ? , de l’Athos, 2 , 28, verso ; 3, 3, 46 49 • 4 
l<s 13/i ^/.2’ 1^’ 28; I®, 49; 13, 32; 14, 27, 41^; 
16, 4 (oatcixaTo;), 5-6 (id.), B; 17, 16 
(oaio>T.) 92; 19, 3 (oaitix.), 4 fid.), 6 fid.), 14 
fid.), 17; 22, 48 (ocriAx.); 23 not., 3-4 

r i °l id ' ) ’ U ' 12 ’ 20; 29 > 9 ' 25 > 27 If 2 

ragpdjX 3 Tagpi^X, 2 r E v^Sto ? , 5 Tp^pto?, 

Atop60eo?, 2 A<i>p60 eos , 3 ’Iyvarto^, 1 
epspla?, IaaAx, 1 ’IoxivvTji;, 4 ’IojAvvvji;, 8 
IcoavvT);, 9 ’IwAvvy)?, 10 ’Itodtvvv)?, KaXXiaxpa- 
™ 4 ,* 3 Kocpa,;, 4 Koqxa e , 2 Aauplvno?, 5 
Mapxot;, i N£<p<ov, 2 N£^v, 3 
lataio?, IlauXoi;, Separcloiv, 2 Sspa^sfii, 3 

ZiOXppOVLO^. 

«pmo«« 6 om 6 s, 4, 6 , 14, 19; 5, 8 , 17, 22, 30 f 7 
IcoavvT]^. 

Txpwx 6 xo 7 rov (xA), 4, 27; 5, 42 ; 16, B ; 20, 70 ; 21 , 
B; 23, B; 27 not.; 28, 15 app. 

Txpcoxoyapayea, 3 not., 33. 

™p, 14, 11, 37; 22 , 14. 

riup&vSou (xou), ruisseau pres de Ku, 30 et n. 21 

I 6 ’ 16n S i 10 , 16 , 20 , 21 , 22 , 33 , 

J' 71’d^o 5, 6 ’ 14 ’ 16 ’ 20; 17 ’ 46; 20 ' 8 ’ 33 > 

riupyoi;, & And Chdrion, App., 1 , 

TOjptaauoro^, 16 n. 6\ 26, 30. 

IIupo 6 oX 67 reTpa, lieu-dit a Loggos, 36 n. 67; 28, 

y. 1 ’ 

7TUp7T0X6) } 26, 29. 

7T6>X0), 7, 10. 

™>p£, tuf, 28, 11 - 12 . 

'PagSodxou (p 0 v^ xou), 4 fig. 1 , 12, 13 et n. 58, 
i 4 ’ 1 *’ 18 ‘ 20 ’ 23 ~ 2i > 29etn - 1416 et fig. 3 , 30 ; 
f’ 44 / ’ 4not -- 3 ( xe XX£ov), 19 (id .); 5, 5 (id.), 

6 (id.), 31 (id.); 14, 16; is not 7 
(povuSpiov), 11, 13 , 14 ; 24 not., 2, 14 f 2 
rprjygpio?, 1 ©EoSdcuo^, 3 0e6SouXo ? , 0eoax^- 

^ 1 ’l^o ? , KuTxpwvg?, 1 MsXexio;, 1 
T&xtvOo;, 2 TdtxivOo?. 

PapTxdxa? (’IoiAwt);), temoin (1491/92), 28, 14, 
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'Patpa 7 )X, moine de Phal (1070), 52. 

h 2,23 ; 20, 32; 21, 16, 36; 22, 23 ; 25, 9; 26, 

7; 28, 7, 9; App., 6, 25, 27. 
fixcov, 3, 21, 39; 24, 6-7, 7, 9; 28, 6, 9. 
tatcbvY) ft), 20, 62; 21, 27, 46; 22, 30 ; 26, 27. 
pa-/d)vi(o)v, 20, 34, 49 ; 21,17, 37 ; 22, 25 ; 25, 11, 

21; 26, 9, 19. 

pax«v6rcouXov, 12, 5; 15, 9, 25. 

'Pe6ev(xeia, ville en Chalcidique or., 49. 
pd)7)(iaTop, cf. 7t^Tpa. 

'PoSaxiv£a, bergerie 4 Lemnos, bien du Pan 
puis de SP, 18, 40 fig. 7, 41 et n. 134; 25 not., 
27. 

'PopaxXefou, bergerie 4 Lemnos, bien de Dio, 22 
n. 53. 

'Poucroi, 'Ptoocot, les moines de Samt- 
Pantele4m6n, 28 not. 

Poiioctxos Aaxxo?, ruisseau 4 Loggos (nom 
actuel), 35 et n. 64 et fig. 5; 28 not. 
PouaTdpe, Rustem, mevlana (1392), 13, 36. 
pudtxtov, 2, 24, 
puaxHtouXov, 10, 27. 

f>6<x5, 2, 12, 19, 24, 25 (piyas) i 3 - 22 > 29 ; 31 ’ 38, 
39; 10, 30-31 (piya<;), 31 (*&•), 32 (id-)< 

20 (id.) ; 12, 5, 6, 7; 13, 10 (piy*?). 11 ( id ■)> 
15, 27 ; 15, 9, 11, 25, 26, 27; 16, 12 ftupic); 
17, 30 (id.), 31; 18, 11, 12, 15; 20, 34, 37, 52, 
53; 21, 18,19, 37, 39; 22,25, 27; 24, 9,10-11, 
11; 25, 11, 14; 26, 9, 11, 20, 21; 28, 8, 12; 
App., 24, 28, 70-71 (xa6oXix6e), 72. 

'PcopaToi, cf, pamXsu<;. 

*Pwoix6v (t 6), cf. *Ay(ou Ilavi:eXE^p.ovo<;^ 
'Ptootov (t&v), cf. 'Ay£ou riavTeXs^(jiovo<;, SuXoup- 
you. 

2d66a?, hieromoine [de Ku] (1394), 18, 25. 
aaxeXXtou, fonction eccl6siastique, 7 not., 26,9, 
24 H Kap.apcop.svop, 2 SuvaSv)vAp. 

Sveto Pavlos, cf. 'Ay£ou riatSXoo. 

EyoupiYiawT), lieu-dit (nom actuel) a Lemnos, 
App. not. 

X/youpop, paysan 4 Lemnos (1304), App. not. 
Eyoupou (too), lieu-dit 4 Lemnos, App. not., 61. 
ae6dopAop, cf. ’'Opo?. 

SegaordTcouXop (MavoiftX naXaioXdyo? 6), recen- 
seur de Lemnos (t av - 1442), 12 not. (= Se- 
bastopoulos Phflkas?). 

Se6acrr6TtouXop (Ocoxap 6), recenseur de Lemnos 

(1387, 1388, 1394), 15,17; 12 not., 12; 15, 2; 
20, 69 ; 21, 5, 15, 26 (£.), 34, 45 (£.); 22, 22; 
26, 4-5. 


oeXa^j 28, 11 . 

cspvetov, 22 , 6 . 

a^fi-Kpo ^ App. not, 

gzkt6<;, cf. p.ava<rrf)piov, wpiorayna. 

Separchov, protos (ca 1460), 21 et n. 35. 

1 Sepacpstp, hieromoine a l’Athos (v. 1500), 21 


n. 42. 

2 ScpacpsLp, prdtos (1538), 24 n, 71. 
Eep 667 touXo<; (Av)p^Tpi.o(; 6 ), habitant de Chry- 
soupolis (1392), 13, 5. 

Sepp&v (pyjTpoKoXiinQt;), 27, 14. 
aTjpaLvw, signer, 5, 40. 

crnusTov, repere, 3, 8 . — sur une borne, 13, 15. 
aiytXXwv, 14 not. ; 17, 104. — aiyy^ov, 29 not. 


— cf. ypAppa. 
ciYiXXiwSe?, 11 not. 
ciYiXXicbSTf)?, cf. ypappa. 
dyvov, 3, 1 ; 7, 23. Q 

£i8Y)poxauoeTa, 4 Thasos, 37; 10, 27; 11, 18 
(-xa+eta); 16, 22 (-aetov); 17, 49 (-dov). 
Stpivou, cf. 'EacpiyP’dvou. 

Sirapion’, hieromoine de Zo (1501), 29, 31. 
otTapi, App., 17, 39, 47, 74. 

SxaOvj (too), kellion 4 l’Athos, 24 not., 4. 
axdXa, echelle d’un port, 10, 22; 11, 14. 
ax&Xa, ressaut de terrain, 12 not., 3 ; 15, 8, 23; 

26, 16 (cxaXla); cxaXta (xd), 20, 44. 

SxdXa, lieu-dit 4 Lemnos, .App. not. 
SxaXtclbTY) 4 , voisin 4 Lemnos (fin xiv c - debut 
xv" s.), App., 72. Q „ 

2xap.av8pv)vou (too), monastere, 1 not., 1J 11 
’Emcpdvicx;. 

axdvSaXov, 13, 25; 28 not. 

£xe7wopv4a, lieu-dit a Lemnos, 41 n. 125 ; 12, 4, 
6; 15, 8-9, 9, 10 , 24, 25, 26 ; 20, 46-47 
(SxepTtavla), 48 (id.) ; 26, 17-18, 18. 
axX&6ot; } 13, 35. 








* i\ 


fig. 7, 42. 

Sxop 7 tfou (ptov*?) too), 5, 27 n. 3; 3 not., 39. 
LxuXotcoS&pt), cf. Kuv6ko8o^. 

SoXopiwv (AYjp'fytpt-o*;), temoin (1392), 13, 35. 
oo 6 Sa, fosse, 24 not., 14-15. 
crouX-rdtv, 28, 3. 

Eocpiac, cf. 1 ’AXSavCv/jc;. 

arcapTtov, corde, schoinion, 3 not., 28 (Sexaoup- 
yta). 

aK 7 )XaLCi)S 7 )^, cf. 7 ceTpa. 
crra6apov, 24 not., 6 (toxXocioc). 

Srdtixo?, logothHe valaque, nouveau ktet 6 r du 
Pan (1501), 20; 29 not., 22. 
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star’c 1 , moine venerable, 29, 32, 33 , 34, 35. 
CTT<jteji£, a propos d’une ceremonie religieuse, 23, 
17. 


Sraupovix^Ta (pov^ tou), 3, 4 fig. 1, 24, 29 et 
n. 12 13 (2Tpa6ovocr)Ta). 

CTai>po7r^Yiov, monastere patriarcal, 23 not. 
(TTaupo7n^Ytov, croix de consecration, 23, 8 
(mxTptapxtxa), 12 (7wtTpiapxt>tiv)» 25 (id.)] 27, 
26, 


(TTaup6c, sur un repere de delimitation, 10 , 33; 

24, 3 (xe^apaYP^vos), 
cTevoxcopta, 26, 14. 

ctt£pyov (t6), 8, 15; 9, 17; 11, 33, 44, 56, 
Exetpcfevou (tou), monastere, 19 not., 18 ; 24, 21 f 
4 0e68ouAos. 

<TTIX7]T7)S, App. not. 

cmxwov S6atpov (~ t£Xo?), App., 15, 37, 

cjtixix^v teAo?, App. not. 
oropY^, 11, 26, 31. 

S/roup7rou, lieu-dit a 1’Athos, 24 et n. 66. 
2Tpa6ovtxif)Ta, cf. £raupovix7)Ta. 
crrp^Ta, 1 not,, 4, 5, 7. 

(TTpeppa, unite de superficie, 7 not., 5; 11, 30. 
(JTp^ppa, terre cultiv&j, 23 n. 57. 
STp£p(p)cov£T7]^, voisin a Lemnos (fin du 
XIV's.), 20, 31, 41; 21, 16, 21, 35, 40; 22, 
23, 29; 25, 8, 9, 17; 26, 7, 13. 

S-rpe(i7t6Xi6po?, cf. 2rpopc6Xl0pos. 

(rrp&po), £ propos d'une vigne, 1, 8. 

Erpo-fyuMi;, habitant de Lemnos (fin xiv- 
debut xv“ s.), App., 50. 

STpop.7r6Xi0po?, lieu-dit a Lemnos, 41 n. 121 ; 
20, 32; 21, 16, 36; 22, 23 (Expe^.); 25, 9 
(-Xi0o?); 26, 7 (SrpepTr.). 

Srpupdiv, 31, 32 fig. 4, 33, 43 fig. 8; 13 not., 1; 
16, 9; 17,24, 


2tuXi<xv<5?, habitant d’Orphanion (1392), 13, 6, 
8 . 


CTUyyevix^, cf. Ttptatoitov, 
ouy/jjot?, 18, 2 (-rapaxwS ■%), 

<^uy°<; (fl, 8, 3. 
eruXX£iToupy6 ? , 27, 20, 35. 
cup6(6a<rts, 7, 6. 

Eupewv (I"), patriarche de CP (1466-67 
1471/72-74, 1482-86), 27 sceau, not., 1, 37. 
(TuppapTopw, 13, 34, 36. 
aupiivOepos, 4, 1; 5, 3; 7, 3. 
cup.<p<ov£a, 3, 34; 4, 17; 5, 19. 

1 W8r,v< s (Nu6X« 0? 6), diacre, megas sakella- 
nos de la metropole de Thess. (1335-1339) 7 
not. 


2 SuvaS7)v6? (Ntx6Aao^ 6), diacre, sakelliou de la 
metropole de Thess. (1368), 7 not., 26. 
aiivocfo, 23, 17; 28, 1 (iepa); 29, 1, 18, 20 
(xaOoXoc))). 
advapai?, aide, 5, 7. 
auv8pop4 4, 5; 5, 7; 6, 15; 14, 22. 
auv£Xeuai<;, 23, 17 app. 
auvepyw, 10, 36, 41. 
odveuvo? (•?)), 9 , 3. 
auv/Qei.a (ExxXr;macrnx7;), 23, 9. 
ouv^ 07 )?, cf. ayyapefa, xavovix6v. 
ouv0X£6w, 23, 3, 15. 
cniv0povov, 27, 24 (£epiv). 
ouv£«m)p.i, auvioTw, 4, 4-5, 20; 5, 7, 31-32; 11, 
40; 22, 9. 

auvo8ix6<;, cf. Ttpa^i?. 
mivoSo?, 27, 12 (tepa). 

odvopov, 2, 2, 21; 12 not., 6; 13, 6, 9; 15, 11,26 ; 
16, 11, 14; 17, 28, 35; 19, 5; 20, 31, 38, 52 ; 

21, 16, 20, 35, 39 ; 22, 23, 27 ; 24, 1-2; 25, 8, 9, 
15; 26, 7, 12, 21; 28 not.; App., 6, 7, 10, 11, 
37, 66, 69, 70. 

«nmp6x«, 10, 36, 41; 11, 23. 

(TUVTpUyW, 9, 15. 

Eup^KouXo; (’IaiAvvi); 6), diacre, prdtekdikos 
(1396), 22 not., verso. 

<Tii<T-ra<n<;, 4, 16; 5, 18. 

enjcrojp.a, confluent, 30 n. #4. 

a<p€T6p££ofiai, 22, 40; 23, 28. 

a<po8p6p, cf, ermfpuov. 

oippay^w, consacrer, 23 not., 23; 27, 24. 

CT 9 pay£p, sceau, 5, 40. 

a<ppay£?, sur une borne, 13, 14. 

ff(ppay£?, lors d’une ordination, 23 not., 18, 

oxoiviov, unit6 de longueur, 20, 33; 21, 17, 36' 

22, 24; 25, 10. 
awp.a-rix6p, cf. roxp&Soau;. 
crwpe£«, owp6s, cf. X£0op. 

EwT^po; (Aypi? tou), dependance de Ddro- 
th6ou, puis du Pan, 4, 5 et n. 18, 17, 27-28 
et n. 7 8 et fig. 2; 2 not., 8, 21, 22; 3, 20; 
14, 17. 

ffOJT^pO? XpKTTOU, Cf. FTaVTOXpCXTOpo^. 

1 2«<pp6vi0 S , moine de Va (1496), 29 not. (= 2 
Sdphronios ?). 

2 2<o<pp6vio ? , ger6n de Va (1501), 29 not., 6, 28. 

3 2«<pp6vios, prdtos (1547), 23 n. 61. 

Tiiyapti;, voisin a Lemnos (fm xiv'-debut 
xv's.), App,, 58. 

t*tcsiv6t»)? (^), d’un evgque, 6, 1, 21. 
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Ttxpax^, 18, 6. 

TapaxwSTjt;, cf. auYX^S* 

TapxavetaiTTjt; (KcovcrravTLvtx; 6), neveu de 7 
Ioannes (1398), 12. 

Tapxavet,cl)TY]4 ria8t,&T7)S, fonctionnaire k Lem¬ 
nos (1406), App. not. 

Tapxavetci)T7)4, cf. 4 *I<o<fcvv7 )<;. 
t&ttco, ordonner, 9, 8; 12, 10; 14, 31; 15, 18; 
20 , 15. 

t£xvov, 11, 27. 

T^Xet.04, cf. au0svT7]4, SeaTrorda, §zgtz6tu;, 

Xucnt;, e£ou<r£a, olxoxupiot;. 
t£Xo 4, imp6t, 11, 29 ; 15, 15, 19 (^cnov), 30 5 20 > 
20, 59 ; 25, 28. 

TeX&, payer 1’impot, 20, 16; 26, 25. 
t&xyx&P-OS, 25, 7. 

T£ao6aios, voisin & Lemnos (fin du xiv e s.), 12 
not., 5; 15, 10 (Tfrato;), 25 (id.). 
T£a7rep7)v6<;, habitant de Chrysoupolis (1392), 
13, 5, 

T^eXeTr^, cf. Maxoup.out. 

T^p.vjXXapstov, huilerie, 16 not., 17; 17, 40. 
tt)p&, 9, 12; 11, 31 ; 18, 19; 20, 25, 26, 67; 22, 
18; 23, 17, 27; 26, 34. 

Ttp.7)p.a, 3, 32; 7, 6, 20. 

i4uo<;, cf. x e ^P- — TiiAi&Taxos, cf, Av'fjp, &px^v, 

xa07)Yo6p.evo(;. 

Tofyo?, App., 26. 

T6(i.jtpie, voisin a Lemnos (fin du xiv e s.), 41 et 
n. 129 ; 20, 55; 26, 23; App. not., 1, 13. — 
Mapta, femme de, App., 1. — Etp^vr), fille de, 
App., 2. — 0s6Scopo<; 6 ApayAp-oipo?, gendre 
de, App., 2, 18. 

T07U<iTtxa 8£xoua, App., 18, 31, 40, 75 (T07u<fc'u- 
xa). 

T07uanxov, taxe, App. not. 
totuxoC (ot), les gens du pays, 6 , 1 . 
to mx6<;, cf. 0ecop£a, 7cap£8ocri<;. 
t67Uo v, 2, 2. 

TO7co0ea£a, 10 not,, 33, 34, 35 ; 11, 8, 8-9, 21,16, 
23; 17, 52; 24 not.; 28, 1; App., 36. 
t 67 cov e7r£x cov ) dans le titre d ’ un metropolite, 27 
not., 13, 19, 35. 

t 6 ko<;, 2, 4, 9, 13, 16, 20, 22; 3, 30 faepoatoq); <>> 
9, 12,14, 15; 7 not.; 8, 12; 9, 17; 10, 10, 40, 
42, 46; 11, 47; 17, 105; 27 not., 11; 28 not., 
4, 5, 11; 29, 11, 12, 14, 15, 23 (xepffafa;), 
Topvtx£va, cf. ^Avva. 

Toii(x6a, 10, 27; 13, 16, 17, 18; 16, 11, 13, 14, 
15;17,28,31,33,34,36,37. 


To6p.6a, lieu-dit 4 Thasos (nom actuel), 37, 38 

fig. 6. 

ToGpxoi, 6 not., 10. 

Tpa7re£ouvTOi; (p^TpoTroXtr^t;), 27, 7, 18, 19, 27, 
35 H 3 Aa>p60eo<;, IlaYxpATtoi;. 

Tpa7rs^ou4, 27 not. 

Tp&<po<;, 24, 5, 15 (TtaXai&s)- 
Tpaxaveitlrr^, voisin a Lemnos (fin xiv e -debut 
xv e s.), App., 26. 

Tpocxavt^TY]*;, cf. 5 TwAvvvjt;. 
rpdtX'OXot;, pour xp6xaXo^, 26, 9 et app. 

TpiaxovT&cpuXXo(M^X 6), paysan k Lemnos 
(fin xiv 0 - debut xv e s.), App., 20. — Mapfcx, 
femme de, ibid. — Te^pY^, fils de, App., 
21. — KaX*/), fille de, ibid. 

TpiY^ a i terrain de forme triangulaire, 12 not., 
6; 15, 10, 26. 

TpttyxoivLua, marais a Loggos, 34 et n. 60, 35 
fig. 5; 28, 6 (TpiaxoivExaia). 

Tp£crrpaTo, lieu-dit a Loggos (nom ac¬ 
tuel), — Triskoinikia, 34 n. 61. 

TpOuXtOT6(5, cf. 7T^Tpa. 

Tpoxa^ea, 22, 25; App., 9. 

Tp6xaXos, -ov, 12, 3 (7raXoa6c;); 15, 7 (id.), 23 
(id.) ; 20, 34, 43 (rtaXata), 53, 57, 58; 21, 18, 
37; 25, 11; 26, 21 (twv Tptx^v), 24; App., 
59. 

TpiSy 0 ^ 9, 10, 15. 

TaaxovV^ * le a Loggos ( nom actuel )i = Pitza- 
konesi, 34. 

TaouxaXocpii, lieu-dit a Thasos (nom ac¬ 
tuel), ass Klibania, 36 n. 79. 
t 6 tto<;, reglement, 17, 77, 79, 88; 22, 38; 23, 6, 
7, 27. 

TU7coup,ai, } 22, 39. 

1 *Ydcxiv0o$, hig. de Ra (1344, 1345), 52, 

2 'Y&xivOos, hig. de Ra (1348? 1350?), 52 (= 1 
Hyakinthos?). 

1 TaX£oc<; OAX^uk), megas adnoumiastes 
(1333), 7 not, 

2*TaXfcou; (’AX6£io<; 6 Adtaxapt*;), doulos de 
l’empereur (1368), 7 not., 9, 25 (AX^i.04 6 
Adtaxapis). 

u8pop.6Xa>\*, 10, 30; 11, 20; 16, 18, 22, 17, 49, 
103. 

6Swp, 10, 26 ; 16, 12 (^Y^p-aiov), 13 (&£vaov); 17, 
29 (7C7)yoctov), 32 (a£vaov); 18, 7, 11, 13, 14, 15 ; 
28, 10-11. 

uScop ty]*; £v<£p£eo>(;, 36 n. 67 ; 28, 10. 
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“Ms, App., 20, 32, 41, 63. 

“ E6 S, fils spirituel, 5, 4, 8; 8 , 1; 11, 2. 
uxavayivtlxjxco, 2, 3, 9. 

uKepyo^, cf. yvj. 

uTcepTtupov, 12, 11 ; 15, 18, 19, 33; 20, 20; App., 
15, 16, 19, 30, 37, 38, 46, 62, 73; cf. vipiapa. 
uTcepnpo;, 9, 22; 20, 72; 21, B; 23, B ; 27, 12, 
19. 

uTtoypapp<S?, r6glement, 23, 6. 
uTtoypacpv), 5, 3, 28; 16, 8 (olxei6xeipoi); 17, 22 
(id.) ; 18, 22 (iSiai); 23, 32 app. 

67coypA<p<o, 1, 16-17, 19, 20, 21; 2, 30; 3, 44, 45, 
46, 47, 48 ; 7, 26; 9, 23, 24, 25, 26, 27 ; 13, 33, 

( 34,35,36; 16, B; 20, 70 ; 23, B;24, 19. 
67ro8i<4xovos, 27, 25. 

<j7t60ecri<;, affaire, 2, 4, 26; 13, 30, 37; 18, 10; 19 
t 4, 5, 7, 14; 28, 3. 
imoxpaTco, usurper, 19, 2, 
ii7t6pvT5p.a, document, 2, 26. 

GTtoorjpafvopai, 4, 26; 15, 36; 16, 36; 21, 51. 
wonvjpacia, signature, 5, 39 (auT^Eipo?), 
67t6tJTaci;, 16, 3; 17, 12, 66. 

67toaxaTix6v, App., 34 (xaTpixov). 
o7roTccy7), soumission, 11, 29, 32, 57; 14, 36; 23 
20; 27, 30. 

woTiWto, apposer sa souscription, 3, 6. 
67rox6ir«ai(;, 23, 31. 

GrtApsia, piemont, 16, 12; 17, 29. 

&po;, 1, 15; 3, 6, 46; 7, 1. 

Ttpiipiov, mont a Thasos, 38. 

4>axT)v6;, cf. 1 ’IcoAvvt)?. 

<I*axr)voG (povr) xoG), 4 fig. 1, 5 et n. 27 32,17, 24 
et n. 72, 28, 29 et n. 12 13; 14, 17 f ’Welp, 

1 ’IaxivvYj?, 2 ’IwavvT)?, Md&po;, Nix6S7)po<;, 1 
N6cpcov. 

®ax6 ? , presqu’ile 6 Lemnos, 17, 18, 22 et n. 53 
40 fig. 7, 41, 42, 43 fig, 8; 20, 23, 28, 61; 21, 4 
7, 25,^44; 22 29; 25, 19, 25 ; 26, 26, 28. 
<f>axpaoyj; (Ay)pt)xpios), grand primicier (1366 
1371, 1372), 11 n. 50. 

ftxAxxpo;, c l’ 1 KxXXiv'xoc, 1 MaxSaios, Miya^X, 

1 NtXTQ<p6po;. 

<DaXaxpoG (pov^ too), d6diee k saint Michel, 3 et 
n. S, 4 et n, 10 11 et, fig. 1, 5,17, 24, 27 et n. 1 

2 3, 28 fig. 2; 1 not., 1-2 (pov}j toG ’Apyi- 
ffxpax^you tou tf>.); 2 not., 1-2 (tou ’Aatopixou 
TOU TOO <D. ovopa^opevou), 5, 14, 20, 24, verso ■ 

3 not., 4, 21, 23, 30, 36; 14, 17 f 1 
BapOoXopatop, 1 Tagpi^X, 1 KaXXivixop, 

1 Kocpaq, 1 As 6 vtio ? , A£«v, 1 Maxipio?, 

2 Maxapiop, 1 MaxOaiop, Miya^X, 1 Ne6tpuxo ? , 


3 Ne6<puxos, 1 Nixr)<p6po ? , 'PamariX, 1 
OtX60eo^, 

^aveptopevo^, cf. 3 f, Ayio^ Pecopyio^. 

9 ^pay?, 30 n. 26. 

<t><xpaxXo6, lieu-dit a l’Athos (nom ac- 
tuel), == Phalakrou, 27. 

<5eyy<i, cf. Kapx^apxXa? (N.). 
tpOopa, 10, 11 (ipuoixrj), 12, 16; 14, 2, 6. 
OiXa&lXipou (pov^| xoG), 1 not., 20 | 1 ’Ioofa, 3 
As6vtio;, 1 Nix6Xao?. 
tpiXeuaeS-rjt;, cf, v6po?. 

1 OiX66so?, hig. de Phal (1070), 52. 

2 ®iX60eo ? , patriarche de CP (1353- 1354, 1364- 
1376), 15; 6 not. ; 8 not. 

3 ®iX60so?, hig. d’Es (1499), 29 not. 

<&iXo0<£ou (povJ) xoG), 24, 40 et n. 112 ; 3, 43; 20 

not.; 29, 34 (Filotheiski); App. not., 59 If 1 
’Apc^vio?, 2 BaoiXcio?. 

^hiXopdxTj^, voisin a Lemnos (fin du xiv r s ) 20 
48; 26, 19. ’ 

ipiXoveixla, 3, 37; 28, 1, 2, 5. 

9tXoxlpLa, 8 , 10. 

<p6voi;, 11, 40. 

<poupvoi;, App., 64. 

‘touoxAvrj,;, voisin a Lemnos (fin xiv'-d<§but 
xv* s.), App., 36. 

a>payx6xaoxpov, k Loggos, 36 n. 67; 28, 10. 
9P a ypo?, 12, 9; 15, 16, 31. 

<pp&xp, 10, 22-23; 11, 14; 16, 10; 17, 26. 
<ppixx6<;, cf. 8pxo<;. 

<ppixtb8n)<;, cf. aipopicp^, smxfpiov. 

<ppovxicxt)ptov, 9, 4 (0Eia xal £epa). 

■ppoupiov, 9, 7; 10, 16, 21, 46; 11, 6. 

(pUTElko, 6 t 17. 

cf. 2e6atyT67rouXof;. 

®«xio ? , hieromoine, kathig. du Pan (1407), 53 ; 
20 not. 

Xoupovxoi; (xoG), monast^re, 19 not. (X., Xdcpov- 
T 0 S ), 19 If 2 ’IAxtoSo?. 

XaXix67t£xpa, toponyme en Mac., App. not. 
XaXiv^TCETpa, lieu-dit k Lemnos, App. not., 9. 
Xiiv8axa ? , lieu-dit en Mac. or. (nom actuel), 

— Chandax, 31 n. 31, 32 fig. 4. 
yavSai-, 30 n. 26. 

Xiv8a£, village dans la region du Strymon, 8 , 

31. 

XAvSpoi;, lieu-dit a l’Athos (nom actuel), 

= Stoumpou ?, 24 n. 66. 

Xapax^py); (Mix^Xy)?), temoin (1491/92), 28, 14, 
18 . 

XapiCw, -opai, 10, 5; 14, 27; App., 4. 
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X&povTO^, cf. Xodpovxot;. 

Xapxlov, 1, 14; 28 not. (xapr£). 

Xzikau; (’IcoAvvy)^ Aouxa<; nptyyt^ 6), recenseur 
de Lemnos (1387, 1388), 15, 16 ; 12 not., 13 
(Iw&vvYjt; nptyKL^ 6 X.) ; 15, 2; 20, 7 (Ao5l* 6 
X.), 10 (id.); 26, 5 (id.). 

/eEXos, rive, 3, 29. 

XetpidtStov, 25 n. 22. 

^e£p, 1, 15; 3, 35; 5, 42 (0s£a xal 7raTptapx^); 
17, 106-107 (xt[x£a xal TOXTpLapxix’J)); 22, 14-15 
(pacnXix^, TOXTpiapXLxv)); 23, 32 app. (TOXTpiap- 

X^)- 

XetpoS6Tto<;, 7, 7. 

XeipoTOvta, 23, 24. 

XetpoTovco, 27, 6, 11, 25. 

^EpcraTo^, cf. yvj, t6tcoc;. 

XiXavSaptou (fxov*?) too), 8, 10 ; 10, 51 (tepa xal 
Pa(Ti.Xtx 7 ] [xov?) too XsXavTapEou) ; 13 not. ; 14, 
46-47 (Hilandar’); 16, 7 (XsXavTaplou) ; 17, 20 
(id.) ; 29, 7 (XiXavTapEou), 29 (Hilandar’skyi) 
t 1 Aapuavic, 2 Aapuav6<;, 2 ©EoWatoq, 8 
Maxaptot;, 9 Max<V 0 <;> 10 Max<fcpio<;. 

Xiwtoo (TOTpa too), a Thasos, 37 ; 10, 25; 11, 15. 

XoTpoc;, App., 52, 66. 

xpe £a, 8, 10; 14, 11 ; 18, 12, 13, 14. 

Xpe<hv (t6), la mort, 9, 14. 

XpT/jpwtTa, 22 , 12. 

XpLCTTOO, Cf. IlaVTOXpATOpO^. 

XpttTTou7c6X6o>? ([XY)Tp67roX^), 9, 23, 24, 25, 26, 
27. 

Xpt(JT0O7u6XEO){; ((JLYjTpOTCoXtTY)^), 9, 22 K 2 Il^TpOi;. 

XpLtTTo^TroXt^, ville en Mac. or., 5 et n. 11, 9 et 
n. 20 21, 14, 34, 43 fig. 8; 7, 4-5 (0£ocppo6pY]Tov 
x&vcxTpov); 9 not.; 16, 18; 17, 42. 

Xptaxocp6po(;, hig. de Xylourgou (1142), 3 not. 

XpuJT&vopux;, cf. Xa6<;, 7cXY)po)p.a. 

Xpoa66ooXXov, 4, 11; 5, 14, 21, 23, 29, 37 ; 9, 7, 
10 not,; 11, 41 ; 12 not., 2, 7 ; 15 not., 3, 6, 11, 
22, 27 ; 16 not., 2, 3, 9, 25, 28, 32; 17, 11, 12, 


23,54, 57,70,72, 104; 20, 2-3, 11, 19,26,29- 
30, 41,52, 60, 65-66 ; 21 not. (xpoer 66 oXXov), 2, 
4, 7, 9, 12, 23, 30-31, 42; 22, 17, 19-20, 34, 
37; 25 not., 5, 29; 26, 3, 21, 29, 31, 36. 

XpocnSSooXXo^ X 6 yot;, 4, 12, 18, 23; 10, 44; 15, 4, 
20, 34-35; 16, 26, 30, 34-35; 21, 10, 29, 49. 

XpoooTCoXmxa 8£xai.a, 13, 13, 16; 16, 11, 15-16; 
17, 27, 37, 

Xpoooppdtp'/)*;, ruisseau a l’Athos, 3 n. 1, 31. 

Xpucr 6 <;, 3, 35. 

Xpooo(T(pp<&yi(TT(H X6yot, 10, 14. 

XpoaoorcoXu;, ville pres de l’embouchure du 
Strymon, 8 et n. 8 10, 15, 31, 32 fig, 4, 34, 43 
fig. 8 ; 7 not.; 9 not., 6 , 7 (cppoupiov); 13 not., 
2 (0e6tjo)crTO<; 7 t 6 Xu; Xpuo 67 r,), 5 (Xpucr 67 r.), 33 
(0e6cr. n. XpueniTc.); 16, 16 (Xpu<t6tc.) ; 17, 39 
(id.). 

Xu(jleut6<;, cf. K<xpT^apn:Xa<; (F.). 

X&pa, 6 , 4; 10, 16, 22, 34, 46; 11, 7; 28, 5. 

XtopatpiaTo*;, cf. yvj. 

XcoptkpLOv, 10, 23, 29, 35 (mxXaia); 11, 9, 19; 12, 
2 (eXe60sp<x xal (3acnXixa), 3, 10 ; 13 not., 1, 22, 
26; 15, 6 (sXeiiOspa}, 7, 8 , 18, 21-22 (tteMepa), 
23; 16, 18, 19, 23 ; 17, 43, 52, 103; 20, 31, 33, 
40, 43, 44, 45, 48; 21, 16, 17, 21, 35, 36, 40; 
22, 23, 24, 29; 25, 8 , 10, 14, 17; 26, 7, 8 , 13, 
15, 16, 17, 19; App., 10, 11, 67. 

Xtop^co, delimiter, 20, 5; 29 not., 15. 

Xwptov, 6, 7; 10, 34; 11, 8 ; 12, 4; 13, 6 ; 15, 8 , 
24; 16, 9, 15, 17 ; 17, 24, 35, 40; 20, 4; 21, 3, 
12, 31; 22, 19; 26, 3; App., 4, 5, 21, 22, 32, 
42, 51, 53, 58, 64. 

4%o(;, 27, 12. 

<[n>xix6<;, cf, wcpeXeia. 

o>pocl 6 ty)s, au sens de prosperity, 10, 15-16; 11, 
4. 

dxpsXEia (t^LX’?)), 27, 9, 17. 
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